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Turquie:
La dissolution du Parti de la Démocratie (DEP) et la

déchéance de 13 de ses 17 députés de leur mandat parlementaire

E 16 juin la Cour Constitution-
nelle turque a décidé d'inter-
dire le Parti de la Démocratie
(DEP) et de déchoir 13 des 17
députés de ce parti qui s'em-

ployait à exprimer par des moyens pa-
cifiques et légaux les aspirations de la
population kurde de Turquie. La déci-
sion d'interdiction est motivée par des
propos tenus par le président général
de ce parti le 29 mai 1993 à Bonn, en
Allemagne Fédérale, et le IS août 1993
à Erbil, au Kurdistan irakien, ainsi que
par un communiqué intitulé «Appel à la
paix du parti de la Démocratie» émanant du
comité exécutif de ce parti et deman-
dant qu'un terme soit mis à la guerre

qui déchire depuis des années les pro-
vinces kurdes du pays.

13 députés kurdes sont donc déchus de
leur mandat parlementaire pour des pro-
pos et écrits du président et d'un organe
de leur parti, au nom de la «responsabilité
collective)). Pour des raisons purement
politiques quatre députés sont arbitraire-
ment exemptés de cette «responsabilitb
afin d'é\iter que le nombre de sièges va-
cants n'atteigne le chiffre fatidique de 23

(5% des effectifs du Parlement) qui né-
cessiterait l'organisation d'élections par-
tielles non souhaitées par un pouvoir en
cnse.

Cinq de ces députés «déchus)),
Mme. Leyla lana, MM. Hatip Dicle,
Orhan Dagan, Sirri Sakik et Ahmet Türk
sont, ainsi que le député indépendant Ma-
hmut Alinak, derrière les barreaux depuis
le 2 mars. Deux autres députés du DEp,
MM. Selim Sadak et Sedat Yurttas, se sont



Paris :
Les Kurdes irakiens parviennent à un accord

rendus à la justice le l er juillet. Le 12
juillet, après 12 jours de garde à vue, la
Cour de sûreté de l'État d'Ankara a or-
donné leur incarcération pour «sépara-
tisme et atteinte à l'intégrité de l'État». Ils
sont passibles de la peine capitale d'après
l'article 125 du Code pénal turc. Six autres
députés «déchus» ont préféré se réfugier
en Europe.

La tentative courageuse de bâtir un pont
entre Kurdes et Turcs, de chercher par le
dialogue, le débat et les moyens démocra-
tiques une solution au problème des 15
millions de Kurdes en Turquie finit donc
sous le couperet des juges d'une Cour
Constitutionnelle nommés par les auteurs
du Coup d'État militaire de septembre
1980, appliquant imperturbablement les
lois et la Constitution imposées par les
militaires, contraires aux normes univer-
selles de la démocratie et des droits de
l'homme.

Voici le texte de l'arrêt de la Cour Consti-
tutionnelle turque portant dissolution du
DEP:

Le Procureur Général de la Cour de
Cassation, par le réquisitoire nOSP.52.HZ.
1993/55, daté du 2.12.1993, a demandé la
dissolution du Parti de la Démocratie en
vertu de l'article 101 de la loi n "2820 rela-
tive aux partis politiques. Après délibéra-
tions, la Cour Constitutionnelle réunie le
16.6.1994 a décidé ee qui suit:

1 - Vu que les propos tenus par son
président général, Yasar Kaya, le 29.5.1993
à Bonn en Allemagne Fédérale et le 15 août
1993 à Erbil en Irak et le communiqué de
son Comité exécutif eentral intitulé «Appel
à la paix du Parti de la Démocratie» con-
treviennent à la Constitution et aux alinéas

,(a) et (b) des articles 78 et 81 de la Loi re-
lative aux partis politiques, le Parti de la
Démocratie est DISSOUS en vertu de l'ali-
néa (b) de l'article 101 de ladite loi; Yilmaz
Aliefendioglu (NdT. membre de la Cour
Constitutionnelle) a exprimé l'avis que «le
communiqué du Comité central exécutif ne
peut être un motif pour la dissolution» et la
décision sur le fond a été votée à l'UNANI-
MITÉ;

2- En vertu de j'alinéa dernier de
l'article 84 de la Constitution les députés
Ahmet Tûrk, Ali ¥igit, Sirri Sakik, Leyla
Zana, Hatip Dicle, Sedat Yurttas, Selim
Sadak, Orhan Dogan, Zubeyir Aydar, Naif
Gûnes, Mahmut Kilinç, Remzi Kartal et
Nizamettin Toguç qui étaient le 2 décembre
1993, date de l'ouverture du procès visant à
la dissolution du Parti de la Démocratie,
membres de ee parti, seront déchus de leur
mandat de député le jour de la notification
du présent arrêt à la présidence de la Grande
Assemblée Nationale de Turquie; vu que
Hasim Kiliç (NdT. membre de la Cour

PRÈS plusieurs semaines d'af-
frontements fratricides, les
deux formations kurdes ira-
kiennes, le PDK de M. Mas-
saud Barzani et l'UPK de

M. Jalal Talabani, sont parvenues à un
accord à Paris le 23 juillet 1994. Des di-
plomates et des hommes politiques fran-
çais ainsi que des universitaires occiden-
taux ont participé aux rencontres entre les
deux délégations de haut niveau des deux
partis qui se sont étalées sur une semaine.

[accord'qui doit être ratifié par les deux
dirigeants pour devenir définitif prévoit
la fin de toute hostilité, organisation des
élections générales en 1995 et la réorga-
nisation de l'administration et des forces
armées kurdes.

En voici les principaux points tels qu'ils
ont été formulés dans le communiqué
publié à l'issue de ees rencontres:

«Deux délégations de haut niveau
de Kurdes irakiens, du Parti Démocrati-
que du Kurdistan (PDK) et de l'Union Pa-
triotique Kurdistan (UPK), ont tenu des
discussions durant une semaine dans un
banlieue de Paris.

Les pourparlers qui ont com-
mencé le 16 juillet et qui sont terminé, le
22 juillet, avaient pour but de résoudre le

Constitutionnelle) a fait valoir Ilqu'à la
date du procès en dissolution b députés
Mahmut Alinak, Muzaffer Demir, Mahmut
Uyanik et Mehmet Emin Sever étaient éga-
lement des membres de ee parti et qu'ils de-
vraient de ee fait être déchus de leur man-
dat»; ¥ilmaz Aliefendioglu est d'avis que
lleette partie de l'alinéa relève de l'exécution
et qu'il ny a pas lieu d'en décidm, la déci-
sion a été prise à LA MAJORITÉ DES VOIX;

3- Il a été décidé à l'UNANIMITÉ
que tous les biens du Parti incriminé seront
dévolus au Trésor public en vertu de l'arti-
cle 107 de la loi n02820.

A~,l

conflit récent au Kurdistan irakien entre
les deux parties.

Les discussions étaient sérieuses,
franches et solides. Ils se déroulèrent dans
un atmosphère positive et amicale. Les
deux parties sont arrives à un accord glo-
bal, qui n'attend que les signatures formel-
les de MM. Jalal Talabani et Massud
Barzani. Les causes fondamentales du con-
flit kurde étaient examinées et les deux
parties se sont mises d'accord que tous les
problèmes encore en suspens seront ré-
glés par des moyens paisibles et démocra-
tiques.

On s'est mis d'accord pour des
élections générales en mai 1995 quand le
mandat du Parlement kurde actuel se ter-
minera.

Les deux parties sont aussi d'ac-
cord pour des mesures visant à accroite
l'autorité du GouvernemelH Régional du
Kurdistan irakien et à éliminer les ingé-
rences des partis dans les affaires du gou-
vernement. Elles se sont aussi convenues
de reformes très étendues pour l'adminis-
tration et la gestion financière de la ré-
gion. De plus, une série de mesures de
réorganisation et de restructuration des
forees armées dans la région ont été mi-
ses au point. Les deux parties se sont mi-
ses d'accord sur la poursuite d'une politi-
que extérieure commune.

J
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la guerre au Kurdistan de Turquie suscite de nombreuses
réactions internationales

Ces rencontres se sont terminées
avec deux Appels adressés à la commu-
nauté internationale pour l'assouplisse-
ment du blocus imposé à la région du
Kurdistan d'Irak et à poursuiYTe l'opéra-
tion Provide Comfort jusqu'à ce qu'une
solution démocratique au problème kurde
en Irak soit trouvée.

LORS que les opérations de ra-
tissage des campagnes s'in-
tensifient, les assassinats des
intellectuels connus pour leur
attachement à lutte pacifique

pour les Droits de l'Homme continuent,
et les affrontements entre l'armée turque
et les militants du PKK font rage au
Kurdistan (Mme. Çiller s'enorgueillit du
fait que «l07 terroristes ont été tués en
une semaine, cf. notre Bulletin, p. 39 ainsi
que les dépêches de l'AFP), la répression
anti-kurde d'Ankara prend une nouvelle
tournure et s'étend progressivement à l'en-
semble de la Turquie. Le gouvernement
turc qui vient de prolonger l'État d'urgence
clans la région kurde, vise désormais clai-
rement à réduire au silence toute voix,
kurde ou turque, qui ose remettre en cause
la politique de «solution tout militaire»
que l'armée lui a imposé. L:arrestation de
Mehdi lana, ancien maire de Diyarbakir
et sa condamnation à 4 ans de prisons le
17 mai 1994, pour son témoignage devan t
le Parlement européen, donnait le signe
avant-coureur d'une campagne sans pré-
cédente depuis le coup d'État de 1980
contre les intellectuels «contestataires».

Parmi les intellectuels arrêtés comme «ter-
roristes» ou «séparatistes» figurent Münir
Ceylan, un ancien président du syndicat
cles ouvriers du pétrole, Petrol-Is, le so-
ciologue turc Dr Ismail Besikçi qui ne
compte plus les verdicts le condamnant à
des centaines d'années de prison et à des
milliards de liYTesturques en amendes, le

Les discussions étaient principalement
centrées sur la réconciliation kurde et la
situation interne au Kurdistan irakien.

Les deux parties ont exprimé leur recon-
naissance et leur gratitude aux autorités
françaises pour avoir facilité la tenue de
la réunion».

Prof. Fikret Baskaya, auteur du célèbre
ouvrage «la Faillite du paradigme», Hüsnü
Ödül, dirigeant de l'Association turque des
Droits de l'Homme, le Prof. Haluk Gerger,
l'éditeur M. Selim Okçouglu, 13 journa-
listes du quotidien Ozgür Gündem etc ...
Cette liste contient encore plus de 70
autres intellectuels emprisonnés .... Le
Turkish Daily News note que la Cour de
sûreté d'Ankara veut conclure la plus
grande partie des dossiers contre ces «in-
tellectuels terroristes» avant la fin du pre-
mier semestre de l'année judiciaire
(Turkish Daily News, reproduit dans no-
tre Bulletin, p. 109), sans doute pour s'oc-
cuper d'autres besognes dès la rentrée pré-
vue en septembre.

La répression a pris également une nou-
velle tournure avec l'interdiction du DEP
(Parti de la Démocratie), la principale
force politique des régions kurdes. Nicole
Pope, correspondant du Monde en Turquie
observe à ce propos que: «les Kurdes na-
tionalistes ont perdu leur seule voix d'expres-
sion légale». La non-conformité au «na-
tionalisme atatürkiste», doctrine officielle
de l'État, la reconnaissance du fait kurde
et la volonté d'y trouver une solution pa-
cifique figurent parmi les principaux «cri-
mes» que la Cour Constitutionnelle
avance pour justifier sa décision. A vrai
dire, ce verdict ne constitue pas une sur-
prise. Au contraire, elle était attendue de-
puis longtemps: le HEF, ancêtre du DEF,
était interdit en 1993. Les 2-3 mars 1994,
l'Assemblée nationale, sous la pression de

l'armée et du redoutable procureur de la
Cour de sûreté d'État, Nusret Demiral,
avait décidé la levée de l'immunité de cer-
tains de ses parlementaires. Les escadrons
de la mort se sont déployés jusqu'à la der-
nière minute pour éliminer physiquement
ses dirigeants et ses membres: le 3 juin,
par exemple, la presse informait, dans des
termes anodins d'ailleurs, l'assassinat de
l'ancien président de sa section d'Urfa: M.
Muhsin Çelik. Mais même amputé de ses
principaux dirigeants, le DEP restait une
tribune capable de «troubler» la «cons-
cience» de la Grande Assemblée Nationale
de Turquie et une instance susceptible
d'attirer et rassembler les opposants paci-
fiques kurdes.

Cette répression, sans doute la plus san-
glante de l'histoire récente du Kurdistan
de Turquie, suscite des réactions dans la
communauté internationale qui n'est pas
dupe de la «démocratie transparente et
parfaite d'Ankara».

A l'appel de Max Simeoni, député euro-
péen, une dizaine de personnalités dont
Mmes. Danielle Mitterrand, Ségolène
Royal et M. Guy Bedos ont lancé une cam-
pagne intitulée «France- Turquie: Ne soyons
plus complices». M. Simeoni était particu-
lièrement peiné par le fait que Mehdi
lana, invité par lui à parler de la question
kurde devant le Parlement européen, a été
condamné à 4 de prison ferme pour le
discours qu'il y a prononcé M. lana n'a
d'ailleurs pas été condamné pour une soi-
disant activité terroriste, mais pour la sim-
ple raison qu'il parlait de l'existence des
Kurdes, de la langue kurde et du
Kurdistan. Cette condamnation d'un dis-
cours pacifiste, rejetant toute option ra-
dicale, montrait en effet la limite de «io-
lérance» des milieux judiciaires turcs.

De même, une vingtaine d'organisations
des droits de l'homme, parmi lesquelles
la FIDH, la Fondation France-Libertés, le
SOS-Racisme, la LlCRA, le MRAF,la Terre
des Hommes, ainsi que la Maison du
Monde, ont dénoncé, dans un appel pu-
blié simultanément par les quotidiens le
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Monde et International Herald Tribune, la
«terreur d'État dans le Kurdistan turc».
En même temps, Le Bureau de l'Assem-
blée du Conseil de l'Europe a mis sur son
agenda la demande de la suspension de la
Turquie, formulée essentiellement par M.
Roland Dumas et Mme Ségolène Royal,
tous deux anciens ministres et avocats des
députés du DEP. Une telle mesure n'avait
jamais été appliquée contre la Turquie
depuis 1984. M. Jacques Delors, président
de l'Union européenne, aégalement ex-
primé son inquiétude à M. Karayalçin,
vice premier ministre turc, dirigeant du
Parti populiste social-démocrate, en visite
à Bruxelles. Selon le quotidien turc Turkish
Daily News, les deux-tiers de leur entre-
tien ont été consacrés au sort des Kurdes
et aux droits de l'homme (cf. notre Bulle-
tin, p. 116).

A Washington, le sénateur Dennis
DeConcini n'a pas hésité, lors d'un dis-
cours prononcé le 23 juin devant le Con-
grès, à qualifier la politique turque de pas
supplémentaire vers l'abîme. 11 décrit la
«criminalisation de l'expression libre»
comme le fait le «plus alarmant en ce qui
concerne la détérioration des droits» en
Turquie et invite le gouvernement turc à
accepter une solution politique, à permet-
tre la participation de tous les partis non-
violents dans la vie politique, à abolir les
restrictions concernant le droit d'expres-
sion, à abroger l'état d'exception au
Kurdistan, à démanteler le système de
«protectorat de village», à enlever toute
restriction concernant les droits linguis-
tiques et culturels, à permettre la diffu-
sion et l'enseignement du kurde, et last
but not least, de réunir une conférence
pour analyser tous les aspects des relations
turco- kurdes.

Le Washington Post, quotidien influent
de la capitale américaine, définit à son tour
le régime de Mme. Çiller comme «bru-
tal». Le célèbre quotidien continue sur un
ton ironique: «Il paraît qu'Amnesty Inter-
national, Helsinki Watch, Human Rights
Watch, Association turque des Droits de
l'Homme dont les membres ont été assassi-

nés, torturés et emprisonnés, ont tous tort.
Le gouvernement turr est vraiment un cham-
pion de la paix et de la justice. Mais si vous
êtes Kurde et opposant, alors regardez der-
rière vous {en marchant}. Si vous êtes un
Américain à Diyarbakir, .éteignez le venti-
lateur qui est sur la douche». (cf. notre
Bulletin, 9 juin 1994)

I..:Amnesty International précisément,
dans un rapport rendu publique en juin,
affirme que la situation «empire d'heure en
heure» et appelle les pays européens à en-
voyer d'urgence au Kurdistan une mission
d'experts: «A moins d'une action décisive
immédiate, le recours aux disparitions, aux
exécutions extrajudiciaires et à la torture
sera bientôt considéré en Turquie comme un
outil routinier d'intimidation et d'élimina-
tion», avertit l'organisation humanitaire.

Le gouvernement turc a réagi avec véhé-
mence à ce rapport et a accusé cette orga-
nisation internationale de vouloir «don-
ner une image du pays qui est contraire à la
réalité». Selon le porte-parole du minis-
tère des Affaires Etrangères la Turquie est
«une démocratie transparente» ne pouvant
donc devenir le théâtre des exactions men-
tionnées par cette organisation. Le diplo-
mate turc invite l'Amnesty «à enfin con-
naître le vrai visage du PKK».

Cette invitation semble particulièrement
malvenue car l'Amnesty avait, précisé-
ment, critiqué aussi sans ambages ce parti
kurde dans le même rapport. I..:organisa-
tion humanitaire a, des preuves à l'appui,
réitéré ses affirmations. Dans une réponse
ferme, invitant Ankara à démentir ses in-
formations plutôt que de l'accuser, elle
précise: «Nous réaffirmons le contenu de
notre rapport publié hier à propos de la re-
crudescence tragique des violations des
droits de l'Homme en Turquie)). Elle rappelle
également son principe fondateur <<[or-

ganisation n'a pas pour préoccupation de
donner une image particulière des gouver-
nements ou des groupes d'opposition. Elle
oeuvre en vue de mettre un terme aux viola-
tions des droits fondamentaux».

Mais ces dénégations turques se font de
plus en plus violentes, pour la simple rai-
son qu'Ankara, sur la défensive par rap-
port à «l'opinion publique mondiale, som-
bre dans une paranoïa xénophobe tous
azimuts. Ainsi, M. Nahit Mentese, minis-
tre de l'Intérieur a accusé les «pouvoirs
étrangers» d'être à la source du problème
kurde. Mais plus ennuyeux pour le pou-
voir, les «pouvoirs étrangers» ne sont pas
les seuls à crier tout haut ce qui n'est dé-
sormais un secret pour personne: les dé-
nonciations d'Ankara par les Turcs eux-
mêmes se multiplient.. Ainsi, Yavuz Önen,
président de la Fondation turque des
Droits de l'Homme a dénoncé les viola-
tions des droits de l'homme devant The
International Human Rights Law Group aux
États-Unis. De même, 1. G. Imset, édito-
rialiste de Turkish Daily News, en visite à
Washington, n'a pas hésité à dresser un
bilan alarmant de la situation au Kurdistan
de Turquie.

Venant peu de temps après une conférence
scientifique sur la Turquie, à laquelle ont
participé de nombreux universitaires amé-
ricains et européens, traçant un bilan
particulièrement sombre dans les domai-
nes aussi bien interne qu'externe, l'inter-
vention de M. Ismet G. Imset devant
Human Rights Watch a particulièrement
irrité les milieux diplomatiques turcs aux
États-Unis. Or, M. Imset, l'un des
meilleurs spécialistes de la question kurde
en Turquie, correspondant de Turkish
Daily News et d'AI-Hayat (quotidien
arabe), est connu pour ses critiques aussi
bien contre la Turquie que contre le PKK.
Sa prestation devant un organisme privé
a créé un véritable scandale diplomatique,
l'ambassadeur de Turquie tenant, au mé-
pris de la loi américaine, à y participer.
M. 1mset s'est trouvé alors en butte aux
attaques en Turquie auxquelles il a digne-
ment répondu (cf. son article: «Conspi-
ration de Washington», p. 61-62 de notre
Bulletin)

Le coup de grâce au mythe de la «trans-
parence de la démocratie turque» a été ce-
pendant porté par un ministre turc, Meh-
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Washington:
Le Sénat met des conditions à l'aide à la Turquie

Vienne:
La eSeE demande l'envoi des observateurs en Turquie

met Kahraman. [«affaire» Kahraman a été
présentée comme un désaccord {<banal»
par la presse turque. Or, promu à grandes
pompes «ministre des Droits de l'Homme»
en 1991 dans le gouvernement de Demi-
rel qui s'était proposé de mettre en place
«des commissariats de police en verre trans-

E Sénat américain a voté le 30
juin une aide militaire de
$ 364,5 millions à la Turquie.
Cette aide, critiquée par de
nombreux sénateurs choqués

par les massives violations des droits de
l'homme en Turquie, est désormais sou-
mise à des conditions. Selon un amende-
ment proposé par Patrick Leahy (Ver-
mont), la Turquie doit s'engager à ne pas
utiliser l'aide militaire américaine «en vio-
lation du droit internationah>. La mention
de «pour des raisons de la sécurité in-
terne» qui figurait dans le projet initial a
été enlevée, pour des considérations «di-
plomatiques» afin de ne pas trop braquer
Ankara.

Mais, dans le même temps, l'Europe
comme les États-Unis se montrent de plus
en plus préoccupés par le sort du peuple
kurde en Turquie. Ainsi, l'Assemblée du
Conseil de l'Europe a donné un avertisse-
ment à Ankara après l'incarcération et la
mise en accusation des six députés kur-
des. Prenant acte des arguments turcs,
l'Assemblée est néanmoins arrivée à la
conclusion que les témoignages concer-
nant les violations des Droits de l'Homme
étaient à la fois trop concordants et trop
accablants. Sollicité par le collectif d'avo-
cats dirigé par M. Roland Dumas, qui dé-
fend les parlementaires kurdes emprison-
nées et qui s'est rendu le 22 juin à Stras-
bourg pur y rencontrer les responsables
du Conseil de l'Europe, a décidé d'envoyer
une mission d'enquête en Turquie et a
exigé d'Ankara d'accepter la visite des re-

parent», le ministre social-démocrate avait
tout simplement mis trois ans pour com-
prendre la fonction décorative de son mi-
nistère. Il a démissionné en juin en préci-
sant que «dans ces conditions, je ne pour-
rais pas poursuivre mes fonctions de minis-
tre d'État».

présentants de la CSCE, ce que la Turquie
a toujours considéré comme une ingé-
rence dans ses affaires internes.

Du côté américain, la pression monte éga-
lement. Le sénateur Claiborne Pell, prési-
dent de la Commission des Affaires Etran-
gères du Sénat a comparé la situation en
Turquie à celle du Rwanda et de l'Indoné-
sie (cf. Turkish Daily News, 4 juillet 1994,

ASSEMBLÉEde la Conférence
sur la sécurité et la coopéra-
tion en Europe (CSCE) réunie
à Vienne, pour la première fois
de son existence, a décide, le

8 juillet, l'envoi de deux délégations en
Turquie afin d'étudier l'affaire des dépu-
tés kurdes jetés en prison après la levée
de leur immunité parlementaire et pour
observer la situation des droits de
l'homme dans les provinces kurdes.

[envoi effectif des délégations dépendra
de l'aval des autorités turques car les dé-
cision de la CSCE ne sont que des recom-
mandations sans valeur contraignante. La
délégation turque à cette assemblée réu-
nissant des parlementaires des 52 pays
membres de la CSCE a immédiatement
réagi en déclarant que les raisons pour

reproduit dans notre dossier de presse),
alors que le New York Times, publiait un
éditorial intitulé {{KurdishKilling Fields»
(allusion faite au titre anglais du film «Dé-
chirure du Cambodge»). Le journal qui
dénonça également les pratiques du PKK
conclut: «mais le PKK n'est pas armé par
les États-Unis, la Turquie l'est». De même,
M. John Shattuck, secrétaire d'État adjoint
américain aux Droits de l'Homme s'est
rendu en Turquie pour une visite officielle
de deux jours, durant laquelle il a expli-
qué que «la lutte contre le terrorisme ne peut
être admise comme une raison suffisante
pour suspendre les droits de l'homme». War-
ren Christopher, secrétaire d'État a égale-
ment dénoncé, dans un discours prononcé
au Capitole, les violations des droits de
l'homme en Turquie: <{Jen'ai jamais pensé
que la solution des problèmes de sécurité
interne puisse s'accélérer par la violation des
droits de l'homme», a-t-il déclaré avant de
demander à Ankara d'«inclure les Kurdes
dans le processus gouvernemental».

lesquelles la CSCE avait décidé d'envoyer
ces délations «ne rejlétaient pas la vérité»
et que la Turquie refuserait d'autoriser la
visite de ces délégations de la CSCE. Af-
firmant que le processus démocratique en
Turquie était «comparable à celui des dé-
mocraties les plus avancées de l'Ouest», la
délégation turque conclut: {<Essayer d'ex-
poser la Turquie dans une telle déclaration
est un effort ridicule».

La Turquie qui, dans la pratique, interdit
également à la presse internationale, en
particulier aux télévisions, de se rendre
dans le Kurdistan, pour que sa «guerre
secrète» contre les Kurdes ne soit pas con-
nue de l'opinion publique internationale,
opposera, selon toute vraisemblance, une
fin de non recevoir aux demandes de la
CSCE.
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La visite du Premier ministre turc en France

Ainsi que ...

Ankara:
Démission du ministre des Droits de l'Homme

Il est extrêmement difficile de vérifier les
chiffres donnés par le ministre turc, Il est
fort probable que le nombre des militants
tués soit exagéré pour les besoins de la
guerre psychologique intense menée de
concert avec les opérations militaires. Ces
chiffres traduisent en tout cas une nette
aggravation de la guerre du Kurdistan où
les militaires, s'accrochant à l'illusion du
«dernier quart-d'heure», annoncent sans
cesse pour la saison suivante la fin d'un
conflit que le cycle de répression-révolte
ne fait qu'étendre.

port officiel ne fait pas état du nombre de
militaires, policiers et protecteurs de vil-
lage tués dans la guerre.

LE PROCÈS DES TUEURS DE SERIF
AVSAR EST OUVERT A DIYARBAKIR.
Le procès de l'assassinat de Serif Avsar,
frère de Behset Avsar, représentant du
quotidien Özgür Gündem en Allemagne,
s'est ouvert à Diyarbakir au début du mois
de juillet. Les avocats de la famille d'Avsar
ont fait état des pressions exercées sur les
témoins, notamment des parents de la vic-
time. La défense de l'assassin Ömer
Güngör et de ses quatre complices, reste
cependant accablante pour l'État turc:
non seulement ils admettent avoir com-
mis des {(actes» similaires par le passé,
mais encore, ils affirment avoir agi sur l'or-
dre d'Ertan Altinoluk, un commandant
local de la gendarmerie. Ömer Güngör,
protecteur de village, a expliqué les dé-
tails de l'enlèvement en plein jour de Serif
Avsar de son magasin de Diyarbakir et de
son assassinat. Il a précisé que l'ordre lui
avait été transmis par l'intermédiaire d'un
ancien militant du PKK, le repenti Mesud
Memedoglu, devenu collaborateur des
forces turques. Il a ajouté: «j'ai eu peur.
Donc j'ai exécuté l'ordre et j'ai tiré deux bal-
les dans la tête d'Avsan>, run de ses com-
plices, Fevzi Gökçen s'est caché, derrière
le «secret d'État» : «Nous ne pouvons pas

de la guerre au Kurdistan se sont soldés
par la mort de 2090 combattants du PKK.
7195 d'entre eux ont été arrêtés; 226 se
sont rendus aux autorités turques. Le rap-

Interrogée par le Figaro sur les violations
des droits de l'homme et sa politique
kurde, Mme. Çiller a parlé de «déSinfor-
mation» et accusé les Kurdes d'avoir «lavé
le cerveau du Conseil de l'Europe et du gou-
vernement des États-Unis» ! (cf, p.66).

tion, ce ministère gadget destiné à don-
ner le change sur les soucis de la Turquie
en matière des droits de l'homme appa-
raissait de plus en plus {{saugrenu» dans
ce pays où ceux-ci sont si massivement
violés. Très critiqué par ses électeurs kur-
des, accusé d'aveuglement et de compli-
cité, M: Kahraman a finalement décidé de
démissionner pour ne pas cautionner da-
vantage la politique anti-kurde du gou-
vernement.

Cette visite n'a pas été appréciée par des
défenseurs des droits de l'homme. Il or-
ganisations humanitaires, dont France-
Libertés, la Cimade et Médecins du Monde
ont, dans une lettre ouverte à Mme. Çiller,
exprimé leur «indignation devant l'extrême-
gravité de la situation des droits de l'homme
en Turquie».

nace islamique qui pèserait selon elle sur
la Turquie dans le cas où sa politique ne
serait pas soutenue (cf. ses entretiens à la
presse française, reproduite dans notre
Bulletin).

SElON UN BILAN OFFICIEL {(2090
REBELLES KURDES» ONT ÉTÉ TUES
EN SIX MOIS. Selon Nihat Mentese, mi-
nistre de l'Intérieur, les six premiers mois

E premier ministre turc,
Mme. Çiller, s'est rendu à Pa-
ris pour une visite officielle le
21 juillet. Selon la presse, cette
visite avait deux objectifs:

d'une part améliorer l'image de marque de
la Turquie en Europe, notamment à la
suite de l'arrestation des députés kurdes
et l'avertissement de l'Assemblée parle-
mentaire du Conseil de l'Europe, et con-
vaincre les autorités françaises d'aider le
programme de redressement économique
mis en oeuvre en Turquie. Ankara de-
mande également au premier investisseur
étranger en Turquie qu'est devenue la
France, de le sQutenir dans les négocia-
tions sur la signature d'un traité d'union
douanière avec l'Union européenne. Lors
de son séjour en France, le Premier mi-
nistre turc, qui a rencontré MM. Balladur
et Juppé, n'a pas hésité à brandir la me-

EHMET Kahraman, minis-
tre d'Etat turc chargé des
Droits de l'Homme, a démis-
sionné le 25 juin de son
poste en accusant le Premier

ministre d'«entraver le programme de dé-
mocratisation» promis par la coalition gou-
vernementale. Il a également abandonné
ses fonctions de secrétaire général adjoint

. du SHP. Ne disposant ni d'administration
ni d'un minimum de moyens d'investiga-
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Publications récentes

en dire plus, [État nous charge d'arrêter telle
ou telle personne, Nous nous trouvons en-
suite coupables, Nous aurions été suspen-
dus si nous n'avions pas exécuté les ordres»,

UN NOUVEAU MINISTRE DES AFFAI-
RES EXTÉRIEURES EN TURQUIE. Un
changement soudain, qui s'est rapidement
transformé en un «fiasco» pour repren-
dre l'expression du quotidien turc Turkish
Daily News, a eu lieu à la tête de la diplo-
matie turque, Le ministre Hikmet çetin,
d'origine kurde, servant d'alibi pour évo-
quer à l'étranger l' «égalité des Kurdes et
des Turcs», a été remplacé par Mümtaz
Soysal, également membre du SHP (Parti
populiste Social-démocrate), M, çetin, qui
a appris la nouvelle par la presse, a d'abord
refusé de présenter sa démission comme
le veut l'usage, demandant que le Premier
ministre assume sa décision en le révo-
quant. Le président Demirel a laissé traî-
ner quelques jours la signature du décret
officialisant le changement. Finalement ce
nouvel épisode tragi-comique de la vie
politique turque s'est soldé par une vic-
toire à la Pyrrhus de Mme. Çiller qui a fini
par obtenir le départ de H. çetin, tombé
en disgrâce pour avoir refusé la nomina-
tion d'un conseiller spécial du Premier
ministre au poste de Secrétaire d'État aux
Affaires Etrangères, Le nouveau ministre
turc, le professeur Soysal, longtemps con-
seiller de la «République turque de Chy-
pre du Nord» (reconnu uniquement par
Ankara) est une figure largement contes-
tée en Turquie, Son nationalisme à
outrance est doublé d'un anti-
occidentalisme radical. Il est également
connu par son opposition aux initiatives
des organisations internationales des
droits de l'homme qu'il considère comme
autant d'« ingérences dans les affaires inter-
nes de la Turquie», Commentant cette no-
mination, l'éditorialiste du quotidien Sa-
bah Sedat Sertoglu, cité par Nicole Pope
(le Monde du 25 juillet 1994) écrit: «Si
nous voulons couper les liens entre la Tur-
quie et l'Occident pour poursuivre une poli-
tique à l'irakienne, le professeur Mümtaz
Say saI est la personne idéale au poste de

ministre des affaires étrangères». M. Soysal
est précisément un partisan de la norma-
lisation avec Saddam Hussein. Il s'était fail

U cours des deux dernières
années, la (bibliothèque
kurde») s'est enrichie de nou-
veaux ouvrages, en langues oc-
cidentales et en turc, ainsi que

de quelques mémoires universitaires. Une
grande partie de ces travaux est consultable
dans la bibliothèque de l'Institut kurde de
Paris, Nous présentons ici les travaux en lan-
gues occidentales et les mémoires universi-
taires, Nous publierons dans l'un des nos
prochains numéros les ouvrages publiés en
langue turque.

AVSAR, M. L'Emprise de l'idéologie
kémaliste sur la vie politique turque à tra-
vers l'armée, Mémoire de DEA de l'Insti-
tut National des Langues et Civilisation
Orientales sous la direction de M.
Bozdemir, Novembre 1994.

BABAKHAN, A., les Kurdes d'Irak, leur
histoire et leur déportation par le régime de
Saddam Hussein, Beyrouth, s.n., 1994.

BEHRENDT, G" Nationalismus in
Kurdistan, Hambourg, Deutschen Orient-
Instituts, 1993

BERGER, H, (sous la direction de),
Freiheit für das Kurdische Volk. Internatio-
nale Konferenz 2. und 3. Oktober 1992 in
Wien, Vienne, Karl Renner, 1993.

ÇEÇEN, F, le Kurdistan d'Irak et l'inter-
venUon de l'ONU après la guerre du Golfe,
mémoire du DEA de l'Université de Paris
II préparé sous la direction de J. Cheval-
lier, 1994.

ENTASSAR,N., Kurdish ethnonationalism.
Boulder et Londres, Lynne Rienner, 1992.

remarquer également par son soutien aux
auteurs de Coup d'État contre M. Gorbat-
chev.

IMSET, I.G., The PKK. A report on
Separatist Violence in Turkey (1973- l 992),
Ankara, Turkish Daily News Publications,
1992

INTERNATIONAL ASSOCIATION FOR
HUMAN RIGHTS IN KURDISTAN,
Annual Report 1993. (Ian the Situation of
Human Rights in Northern Kurdistan and the
Kurds in Turkey)), Bremen, IAHRK, 1993.

IRAQI NATIONAL CONGRESS, Crimes
Against Humanity and the Transition From
Dictatorship to Democracy, Salahaddin,
Londres, lN C, 25 mai 1993.

]MOR, S.A,A, [affaire du Kurdistan dans
les relations internationales, 1914- 1925,
thèse soutenue à l'Université de Genève,
1992.

HUSSEIN, E, M. LEEZENBERG, P.
MÜLLER, The Reconstruction and
Economic Development of Iraqi Kurdistan.
Challenges & Perspectives, Amsterdam,
Nedherlands Kurdistan Society, 1993,

KEEN, D., The Kurds in Iraq: How Safe is
their Haven now?, Londres, Save the
Children, 1993.

KIESER, H.L., les Kurdes alévis face au
nationalisme turc kémaliste. ralévité du
Dersim et son rôle dans le premier soulève-
ment kurde contre Mustafa Kemal (Koçgiri,
1919-1921), Amsterdam, MERA, 1993.

MAHMOUD, A., le mandat français et la
politique des minorités en Syrie. le cas kurde
(1918-1940), mémoire de diplôme de
l'EHESS, préparé sous la direction de R.
Paris, 1993.
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MIDDLE EAST WATCH, PHYSICIANS
FOR HUMAN RIGHTS, The AnJal
Campaign in Iraqi Kurdistan, New York,
Washington, Londres, 1993.

MIDDLE EAST WATCH, Genocide in Iraq.
The AnJal Campaign Against the Kurds,
New York, Washington, Londres, 1993.

MUSTAFA, J. T., Kurdi. Il dramma di un
popolo e la comunita intemazionale, Pise,
BFS Edizioni, 1994.

NAGOUM, K.A.R., I Kurdi. Da tribalismo
a nazionalisme, Prato, Campana lia
Editore.

SENOL, S., Kurden in Deutschland. Fremde
unter Fremde, Frankfort, Haag & Herche,
1992.

STOEREIK, R., M. TOPBIC, Y,
YESILGÖl, L. lWAAK, Turkije &>
Koerdistanl KoerdistanlTurkije, Amster-
dam, MERA, SIM, 1993.

TERRE DES HOMMES, Schiting
Oecumenische Hjilp, Mensen in Nood,
Caritas Neerlandica, A Report on the Re-
lief Operation in Iraqi Kurdistan, April
1991, April 1993, s.!., 1993.

TURAN, O., De la (dé)négation àla
retrouvaille de l'identité ethnique (le cas de
quelques Kurdes de Turquie), mémoire de
DEA de l'Université Louis Pasteur sous la
direction de F. Hurstel et A. Tabouret-
HelIer, Strasbourg.

ZAZA, N. Ma vie de Kurde, Genève, réédi-
tion, Labor & Fides, 1993.

- les tribunaux ont prononcé des peines
de 44 ans et de 4 milliards 238 millions
delI.

- 2 juin: Nail Talan a été abattu et l'ensei-
gnant Nuri Demiralp a été blessé à Diyar-
bakir par des tueurs non-identifiés.
Bayram Kanat et Fehmi Altun ont été trou-
vés morts sur les rives du Tigre. Le même
jour, Muhsin Melik, responsable
d'HADEP, et son chauffeur, Mehmet
Ayyildiz ont été tués par des tueurs non
identifiés à Urfa.

- 3 juin: [enseignant Kemal Göçer a été
abattu à Diyarbakir. Ahmet Meraloglu a
été blessé lors du même attentat. Les fer-
miers Mehmet Öncel et Sirin Özkul sont
tués à Kiziltepe par des auteurs non-iden-
tifiés.

Chronique de la guerre au Kurdistan de Turquie

Le bilan des violations des Droits de l'Homme au cours des mois de juin et de juillet,
tel qu'il est établi par l'Association turque des Droits de l'Homme (IHD) est extrême-
ment lourd

- 5 juin, le corps de l'homme d'affaire
kurde, Savas Buldan, et ceux de ses deux
amis, Adnan Yildirim et Haci Koray, ont
été retrouvés à Bolu. Le frère de Buldan
accuse les services secrets de l'État. Le
même jour, l'enseignant Nuri Demiralp,
blessé le 2 juin, est décédé dans un höpi-
tal de Diyarbakir.

EN JUIN

- 27 personnes sont mortes suite aux tor-
tures et aux exécutions extrajudiciaires.
- 26 personnes sont blessées à la suite des
attentats perpétrées par des tueurs non-
identifiés.
-431 personnes ont trouvé la mort lors
des affrontements entre les guérilleros du
PKK et l'armée.
- 98 villages et hameaux ont été évacués
- En total, 664 personnes ont été arrêtées,
dont 63 par ordre des tribunaux.
- Le nombre de personnes arrêtées pour
délit de conscience s'élève à 103.
- Les tribunaux ont prononcé des peines
dont la somme est 112 ans et 22 milliards
de lI. d'amende

EN JUILLET

- 56 personnes sont mortes suite aux tor-
tures.
- 43 personnes, arrêtées par la police, sont
portées disparues
-16 personnes ont été tuées par des tueurs
non-identifiés; 29 autres ont perdu la vie
suite à des attaques contre les civils
- 97 villages et hameaux ont été évacués
ou brûlés
- 524 personnes ont trouvé la mort lors
des affrontements entre les guérilleros du
PKK et l'armée
- 1315 personnes ont été arrêtées, dont
53 par ordre des tribunaux.
- 30 publications ont été confisquées, 31
personnes, travaillant dans les médias ont
été arrêtées.

[attaque de l'armée contre le village Yukari
Karatas se solde par la mort d'une fillette
de 7 ans, Didar Elmas. Trois autres per-
sonnes sont blessées lors de cette opéra-
tion qui aboutit à la destruction de plu-
sieurs maisons.

- 7 juin, le Berger Yusuf Elik est tué par
des protecteurs de village dans la sous-
préfecture d'Eruh.

- 15 juin, Ali Baki, un paysan kurde du
village de Kislacik à Siirt, est retrouvé mort
après sa détention.

- 17 juin, un ancien maire, Sükrû Tutas a
été abattu dans la ville d'Idil (préfecture
de Simak) par des tueurs non identifiés.
Veysi Benlice et liver Özdemir sont as-
sassinés, respectivement à Diyarbakir et à
Batman par des escadrons de la mort. Le
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même jour Musa Günes a trouvé la mort
lors d'une explosion dans une mosquée à
Diyarbakir. Deux autres personnes sont
blessées.

-18 juin AhmetArik est tué par des tueurs
non-identifiés dans la ville de Batman.

- 20 juin, Sehabettin Elçioglu, chef du vil-
lage de Kalaz a été tué par des inconnus.

- 21 juin, Sehmuz Öncel, blessé une se-
maine auparavant au cours d'une attaque
armée à Diyarbakir, est décédé dans un
hôpital à Ankara.

- 22 juin, le chauffeur d'un minibus, Ali
Özdemir, est abattu par des tueurs non-
identifiés à Nusaybin. Deux autres person-
nes sont blessées dans cet attentat.

- 26 juin, Kamil Hulak et Abdullah Sayin
sont retrouvés morts dans le village de
Dalda à Bitlis.

- 30 juin, Mehmet Ali Kilinç, imam du
village de Doganli, est assassiné au cours
d'une attaque armée.

- 1er juillet, une série d'attaques armées
provoquent la mort d'Hamdin Kaya, lafer
Yildirim, Abdülmecit Kaya, YusufYazig et
Sabri Arar.

- 2 juillet, Ahmet Özcan est abattu par des
tueurs non-identifiés à Mus. le même
jour, Bayram Tekin, neveu de Salih Tekin,
représentant du journal pro-kurde Özgür
Ülke, est abattu dans le village d'Aktepe
lors d'une attaque des protecteurs de vil-
lage.

- 4 juillet, Hasan Topbik et lhsan
Karabulut sont abattus à Batman par des
tueurs non-identifiés.

- 5 juillet, Recep Yasar, Behset Yasar et
Fikret Kaya sont retrouvés morts sur
l'autoroute Yüksekova-Semdinli.

- 6 juillet, Cemil Baga est tué à Kiziltepe

par des tueurs non-identifiés. Vedat Baga
est blessé.

- 8 juillet, Abdülkadir Yücel est tué par
des tueurs non-identifié à Diyarbakir.

- 9 juillet, Halil Basma, enlevé par des in-
connus, est retrouvé mort sous un pont à
Batman. Semsettin Kaplan est tué lors
d'une attaque de l'armée dans une mai-
son de Nüsaybin.

- Il juillet, les tueurs non-identifiés abat-
tent Mehmet Emin Algin à Nüsaybin et
détruisent sa maison.

- 13 juillet, l'armée incendie deux maisons
dans le village de Veskan à Yükesekova et
tue Faysal AsIan.

- 14 juillet, le journal Özgür Ülke rapporte
que les forces de l'ordre ont dépeuplé 24
villages dans le district de Çukurca (pro-
vince de Hakkari) et contraint les 12.000
villageois à s'exiler dans le nord de \'Irak.

- 15 juillet, l'imam Süleyman Turgut, en-
levé par des inconnus à Cizre le 13, est
retrouvé mort.

- 16 juillet, Ibrahim Çekin a été tué par
des inconnus à Nusaybin.

lES CHOIX DE LOCCIDENT. par Kendal
Nezan. - lA DIVERSITÉ DES COU-
lEURS ET DES PARFUMS>tpar O. Dagan,
député kurde de Sirnak - GUERRE AU
KURDISTAN, POUSSÉE ISLAMISTE ET
CRISE ÉCONOMIQUE: dangereuses dé-
rives en Turquie, par M. Verrier. (Le Monde
diplomatique,juin 1994), pp. 1-6.

TURQUIE: JUSTE lA PORTE DE LA
FORTERESSE EUROPÉENNE, UNE
CENTAINE DE RÉFUGIES D'ORIGINE
AFRICAINE ONT ÉTÉ ARRÊTÉS ET INS-
TALLÉSDANS UN CAMP DE RÉFUGIÉS.
(Exile out ofSight, nO78,juin 1994), p. 7.

- 18 juillet, l'armée lance une opération
dans un district de Diyarbakir, brûlant et
détruisant 100 maisons et magasins. Haci
Tahir Kozat (70) est mort par asphyxie,
deux jeunes trouvent également la mort
lors de cette opération.

- 19 juillet, Muzaffer Yildirim, blessé à
Nüsaybin le 29 juin, est décédé à hôpital.

- 22 juillet, Süleyman Yaman est tué à
Nüsaybin par des tueurs non-identifiés.

- 23 juillet, trois fermiers, Fadil Topan,
Abdurrahman Arikan et Muhittin Tekin
sont retrouvés assassinés dans la sous-pré-
fecture de Besiri. le même jour, Perihan
Soylu est tué par les forces de sécurité dans
la sous-préfecture de Yüksekova.

- 24 juillet, le corps de Kerim Tek, mem-
bre du DEp, enlevé le 22 juillet, a été re-
trouvé à Yüksekova.

- 28 juillet, les tueurs non-identifiés atta-
quent une maison dans le village d'Aralik
à Bitlis et tuent un garçon de Il ans.

- 30 juillet, Ali Vural, Celai Budak et Tahir
Güven sont assassinés par des tueurs non-
identifiés respectivement à Diyarbakir, à
Nüsaybin et à Silvano

56 REBELLES KURDES ET 6 MILITAI-
RES TUÉS DEPUIS MARDI. (A.EP., 1er
juin 1994), p. 7.

ERBIL, ~CAPITAlE>t DU KURDISTAN,
DIVISÉE PAR lES AFFRONTEMENTS
INTER-KURDES. (AFP, 1er juin 1994), p.
8.

lES RÉSEAUX KURDES REFONT SUR-
FACE OUTRE-RHIN; Après les manifes-
tations et les attentats de 1993, les orga-
nisations proches du Parti des Travailleurs
du Kurdistan (PKK) ont été interdites.
Mais six mois de mise au ban n'ont pas
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TURQUIE UN: RESPONSABLE DU DEP ANKARA: CRI D'ALARME POUR
ASSASSINÉ. - États d'urgence prolongé. LaLÉODUC lRAKO-TURC MENACÉ DE
(Le Soir de Bruxelles, 3 juin 1994), p. 22. CORROSION. (AFP, 7 juin 1994), p. 32.

KURDISTAN: LES TRADITIONS ENTRE LE PDK ET LA LIK ONT PRIS À LUPK
ETAT KÉMALISTE ET FAMILLE. Ecole DEUX NOUVELLES LOCALITÉS DU

empêché les militants de renouer les con-
tacts, (Libération, 2 juin 1994), p, 9.

LETAT TURC «PRIS DE PANIQUE»
FACE À LA RÉBELLION KURDE, SELON
LE LEADER DU PKK. (Gamk, 1er juin
1994), p. 10.

TALABANI : NE CRAIGNEZ PAS LA
CONNEXION PKK. Les chefs du PDK et
d'UPK expriment leurs espoirs après les
rencontres de Silopi. - LE SYNDICA-
LISTE M. CEYLAN, ACCUSÉ DE «TER-
RORISME» IRA EN PRISON
AUJOURD'HUI. - Le SHP (Parti social
démocrate) arrive à un croisement de che-
min. 30 députés qui s'opposent à
l' «abandon des principes» publient une
charte. (Turkish Daily News, 1er juin
1994), pp. 10-12.

LES ÉLECTIONS EUROPÉENNES. CON-
TRE LE «CENTRALISME JACOBIN» ...
un Kurde parmi les candidats de la liste
Régions et peuples solidaires. (Le Monde,
2 juin 1994), p. 13.

LA GUERRE CONTRE LES KURDES -
Ankara sous la pression. - Le cessez-Ie-
feu fragile au Kurdistan d'Irak. (Basel
Zeitung, 2 juin 1994), p. 14-15.

26 REBELLES KURDES ET CINQ MILI-
TAIRES TUÉS DANS LE SUD-EST DE LA
TURQUIE. (AFP, 2juin 1994), p.1s.

IRAK: AMNESTY INTERNATIONAL AP-
PELLE LES DIRIGEANTS KURDES À
METTRE un terme aux exactions». (Am-
nesty International, 1er juin 1994), p. 16-
18.

YÉMEN: BAGDAD FUSTIGE LA «TRAÎ-
TRESSE» SAOUDIENNE» (AFP, 2 juin
1994), p. 18.

LE CONGRÈS AMÉRICAIN AVERTIT LE
PENTAGONE QUE LA TURQUIE POUR-
RAIT REFUSER DE SOUTENIR rOPÉ-
RATION «PROVIDE COMFORT». - Les
Nations-Unies se proposent d'installer un
nouveau monitoring d'export-import

pour l'Irak. - Ankara continuera ses ef-
forts pour appliquer les décisions du som-
met entre Talabani et Barzani. - LES DI-
RIGEANTS KURDES SALUENT rAC-
CORDDU CESSEZ-LE-FEU SIGNÉ À
SILOPI. - 56 MILITANTS ONT ÉTÉ
TUÉS. (Turkish Daily News, 2juin 1994),
pp. 19-21.

32 PERSONNES, DONT 25 REBELLES
KURDES, TUÉES DANS LE SUD-EST.
(AFP, 3 juin 1994), p. 21.

MAX SIMEONI : FRANCE-TURQUIE.
NE SOYONS PLUS COMPLICES. (Le
Monde, 3 juin 1994), p. 22.

ANKARA A ANNONCÉ QUE SESTROU-
PES AVAIENT PERDU 5 HOMMES ET
TUÉ 26 COMBATTANTS DU PKK. (LHu-
manité, 3 juin, Les Echos, 3 juin 1994), p.
22.

LA CONFÉRENCE DE WASHINGTON
DISCUTE DU RÔLE DE LA TURQUIE
AU MOYEN-ORIENT. Les conférenciers
soulignent l'importance de l'eau et du pro-
blème kurde comme les deux domaines
risqués» - «Talabani, dirigeant d'UPK a
regagné l'Irak du Nord via la Turquie. Il
est arrivé à Erbil à bord d'un hélicoptère
turc» - UNTERPOLACCEPTE QUE LE
PKK EST UNE ORGANISATION TERRO-
RISTE ET ILLÉGALE -Lex président
provincial du DEp, M. Melik a été tué à
Urfa. (Turkish Daily News, 3 juin 1994),
pp.23-25.

[ETAT A-T-IL LE DROIT DE CONTRÔ-
LER LA VIRGINITÉ D'UNE FEMME.-
rOrganisation Human Rights Watch exige
des USA d'arrêter tout entérinement des
policiers turcs tant que le contrôle de la
virginité est maintenu. (Turkish Daily
News, 4 juin 1994), p. 25.

officielle et identité culturelle. (Le Cour-
rier, 4-5 juin 1994), pp. 26-28.

ETATS-UNIS: LES CONFÉRENCIERS
ÉLABORENT UN PORTRAIT PAUVRE
DES OPTIONS DE LA TURQUIE AU
MOYEN-ORIENT. Robin. : «Même si la
Turquie voulait, elle ne pourrait tourner son
dos au Moyen-Orient, Abramowitz: Essayer
de vivre avec Saddam compliquera les rela-
tions turco-américaines». (Turkish Daily
News, 4 juin 1994), pp. 29-30.

ANKARA OBTIENT UNE RÉACTION
POSITIVE DES ETATS-UNIS SUR LE
VIDANGE DE LOLEDUC IRAKIEN.
(Turkish Daily News,S juin 1994), p. 30.

LES PESHMERGAS SE SONT DÉCHIRÉS
PENDANT CINQ SEMAINES. Retour au
calme au Kurdistan irakien. (Le Soir de
Bruxelles, 7 juin 1994), p. 31.

IRAK LE DIRIGEANT KURDE
MASSOUD BARZANI A PROPOSÉ HIER
D'INSTAURER UN PROTECTORAT DE
LaNU AU KURDISTAN D'IRAK. (Libé-
ration, 7 juin 1994), p. 32.

91 TERRORISTES AURAIENT ÉTÉ TUÉS
DANS LES AFFRONTEMENTS AU SUD-
EST. - Mentese, ministre turc de l'Inté-
rieur turc: «Le problème kurde à été créé
par les puissances extérieures». - Talabani
et Barzani se rencontrent à Erbil. - Le
Mouvement islamiste du Kurdistan parti-
cipera aux prochaines rencontres. (Turkish
Daily News, 7 juin 1994), pp. 33-34.

MASSOUD BARZANI, DIRIGEANT DE
ruN DES DEUX PARTIS QUI S'ENTRE-
DÉCHIRENT AU KURDISTAN AVOUE
SON DÉSESPOIR - Une blessure suffi-
samment triste pour que l'ONU intervient.
(The Guardian, 7 juin 1994), p. 34.
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NORD-EST DE JJRAK, SELON JJRNA.
- Un bateau transportant 48 Kurdes et
Bengalis intercepté au large de la Suède.
(AFP, 8 juin 1994), p. 35.

TERREUR D'ETAT DANS LE
KURDISTAN TURc... PREMIÈRE LISTE
DES VILLAGES DÉTRUITES PAR tAR-
MÉE TURQUE. (Le Monde, 8 juin 1994),
pp.36-37.

TERREUR D'ETAT AU KURDISTAN DE
TURQUIE. (International Herald Tribune,
9 juin 1994), p. 38.

LES RÉGIONS ET LES PEUPLES MANI-
FESTENT DEVANT LE QUAI D'ORSAY.
(Gamk, 8 juin 1994), p. 39.

LA GRÈCE REJETTE LES ACCUSA-
TIONS D'ENTRAIN ER LES MILITANTS
DU PKK. - ÇILLER: 107 TERRORISTES
ONT ÉTÉ TUÉS EN UNE SEMAINE. -
Yavuz Önen, président de la Fondation
turque des Droits de l'Homme parle à
Washington des violentions des droits de
l'Homme en Turquie. Il rencontrera le
Républicain Porter, tAmnesty Internatio-
nal et l'Ambassadeur Abramowitz. - Se-
lon le Premier ministre Çiller «les avanta-
ges de Provide Comfort sont plus importants
que ses inconvénients». - Demiral : «l'acte
d'accusation contre les députés du DEP sera
complété vers la mi-juin». (Turkish Daily
News, 8 juin 1994), pp. 39-41.

TURQUIE: LA MORT SUSPECTE DE
TROIS KURDES. TROIS HOMMES D'AF-
FAIRES ONT ÉTÉ RETROUVÉS ASSAS-
SINÉS. (La Croix, 9 juin 1994), p. 42.

WASHINGTON POST: LE RÉGIME DE
ÇILLER EST BRUTAL - Inönü partici-
pera à la séance de la CSCE sur les droits
de l'Homme en Turquie. - Yilmaz, diri-
geant d'ANAp, demande un rendez-vous
avec Al Gore. -rIRAK A CRITIQUÉ LA
TURQUIE DE PROLONGER LE MAN-
DAT DES FORCES ALLIÉES. - Débat
houleux sur la question kurde à l'Assem-
blée : le pays qui aura une approche hu-

maine et moderne à la question kurde et
au peuple kurde au Moyen-Orient gagnera
les Kurdes. - PRISONS REMPLIES
D'AUTEURS ET DE JOURNALISTES. -
Nouveaux combats entre les Kurdes ira-
kiens. I.:Iran est accusé. (Turkish Daily
News, 9 juin 1994), pp. 43-45.

DES ASSASSINATS MYSTÉRIEUX SUI-
VENT LA MENACE D'ERNK (branche
militaire du PKK). (Turkish Probe, 10 juin
1994), p. 46-47.

tAGENDA DES DROITS DE I.:HOMME.
(Turkish Probe, 10 juin 1994), p. 48.

LE DERNIER RAPPORT DE tASSOCIA-
nON TURQUE DES DROITS DE
mOMME ACCUSE LA TURQUIE. - Le
plan turc de l'oléoduc est bloqué par des
détails techniques. (Turkish Daily News,
11-12 juin 1994), p. 49.

AFFRONTEMENTS À LA FRONTIÈRE
IRANIENNE. LE CESSEZ-LE-FEU
VIOLÉ AU NORD DE rIRAK. (Neue
Zürcher Zeitung, 11-12 juin 1994), pp. 50-
51.

48 MAQUISARDS DU PKK TUÉS PEN-
DANT LE WEEK-END DANS LE SUD-
EST ANATOLIEN. (AFP, 12 juin 1994),
p.52.

SEPT TUÉS ET 47 BLESSÉS LORS DES
FUNÉRAILLES D'UN RESPONSABLE
KURDE. (AFP, 13 juin 1994), p. 52.

TURQUIE: LE RÉDACTEUR EN CHEF
DU QUOTIDIEN OZGÜR GÜNDEM DE-
VANT LA JUSTICE. (Basler Zeitung, 13
juin 1994), p. 53.

SITUÉS LORS DES FUNÉRAILLES D'UN
RESPONSABLE KURDE, SELON LE
PDK. (AFP, 14 juin 1994), p. 53.

IRAK: LES COMBATS ENTRE LES KUR-
DES RISQUENT DE REMETTRE EN
QUESTION tAIDE INTERNATIONALE.
(Le Monde, 14 juin 1994), p. 54.

LE MANDAT DE LA FORCE MULTINA-
TIONALE SERA PROLONGÉ PAR tAS-
SEMBLÉE. - Barzani et Talabani se sont
rencontrés à Silopi. (Turkish Daily News,
14 juin 1994), p. 55.

IRAK-KURDES: SEPT PERSONNES
ONT ÉTÉ TUÉES ET 47 BLESSÉES. (li-
bération, 14 juin 1994), p. 56.

I.:OFFENSIVE TURQUE CONTRE LES
KURDES. (Dagbladet, IS juin 1994),
p.56.

KURDISTAN: MASSACRES À
SULEYMANIYEH. (InfoMatin, IS juin
1994), p. 56.

TUERIE LORS DES FUNÉRAILLES D'UN
RESPONSABLE KURDE. (Les Echos, IS
juin 1994), p. 56.

TURQUIE: ANKARA RECONDUIT LE
MANDAT DE LA FORCE MULTINATIO-
NALE POUR LE KURDISTAN IRAKIEN
(Le Monde, 16 juin 1994), p. 56.

SELON LES KURDES D'IRAK DU NORD
SI PERSONNES ONT ÉTÉ TUÉES LORS
D'UNE ATTAQUE. SELON LES SOUR-
CES DE I.:ONU LE NOMBRE DES MORTS
S'ÉLÈVE À 14. La région de Suleymaniyeh
serait calme. - Nouveaux développe-
ments dans l'affaire de Serif Avsar. - Le
mandat de Provide Comfort a été prolongé.
- LES IRANIENS DONNENT DES AS-
SURANCES À LA TURQUIE DANS UF-
FAIRE DE TERRORISME. - I.:écrivain
Besikçi a été de nouveau condamné.
(Turkish Daily News, IS juin 1994), pp.
57-59.

LE PROCÈS CONTRE OZGÜR GÜNDEM,
LE JOURNAL PRO-KURDE DEVANT LE
TRIBUNAL D'ISTANBUL. (Neue Zürcher
Zeitung, 16 juin 1994), p. 59-60.

ANKARA JUGE TREIZE JOURNALISTES
ACCUSÉS D'ACTIVITÉS SÉPARATISTES.
- Ankara reconduit le mandat de la force
multinationale pour le Kurdistan irakien.
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(Libération; Le Monde, 16 juin 1994). p.60.

LA CONSPIRATION À WASHINGTON.
Ismet Imset qui a témoigné devant la Com-
mission de Helsinki Watch à Washington a
été accusé par l'Ambassade de Turquie et
par un quotidien turc pour des propos
qu'il n'a jamais tenus. (Turkish Daily News,
16 juin 1994), p. 61-62.

AU NORD DE I..:IRAK LES KURDES
SONT DÉSORMAIS EN GUERRE ENTRE
EUX. (Le Nouveau Quotidien, 16 juin
1994), pp. 63-64.

TURQUIE: GUERRE AUX KURDES. LES
MILITAIRES D'ANKARA ONT MOBILISÉ
PLUS DU TIERS DE LEURS TROUPES
POUR EN FINIR AVEC LES REBELLES
DU PKK. Un pari risqué qu'ils sont loin
d'avoir gagné. (LExpress, 16 juin 1994),
p.64.

LA TURQUIE MISE EN ACCUSATION.
ACTION À STRASBOURG EN FAVEUR
DES DÉPUTÉS KURDES APRÈS UN RAp.
PORT D'AMNESTY. (Le Nouveau Quoti~
dien, 23 juin 1994), p. 65.

LA PRODUCTION DE LA COMPAGNIE
TURQUE DU PÉTROLE EN DIMINU-
TION À LA SUITE DE LA RÉVOLTE
KURDE. - Les partis politiques échouent
de nouveau dans leur tentative de chan-
ger la Constitution. - Le tribunal turc
ouvre le procès contre les écrivains et les
rédacteurs en chef. - Le portait rose des
relations turco-iraniennes. La Turquie
s'oppose au renouvellement des élections
au nord de l'Irak. - LES DÉPUTÉS DU
DEP DÉMISSIONNENT DE LEUR PARTI
POUR ÉVITER LA PERTE DE LEUR STA-
TUT. (Turkish Daily News, 16 juin 1994),
p.65-67.

POUR ANKARA LA LOGIQUE MILI-
TAIRE RESTE LA SEULE RÉPONSE AU
PROBLÈME KURDE. (Le Monde, 17 juin
1994), p. 68.

LE KURDISTAN POURRAIT DEVENIR

UN BON VOISIN. (The European, 17 juin
1994),p. 68 ..

LE SÉNAT AMÉRICAIN AVANCE VERS
UNE RESTRICTION DE [USAGE DES
ARMES AMÉRICAINES VENDUES À LA
TURQUIE. - [alliance sacrée est de nou-
veau active. Plus de 70 députés de diffé-
rents partis agissent comme un seul
homme sur les questions religieuses . .....,
[Irak accuse la Turquie d'ingérence dans
ses affaires intérieures. (Turkish Daily
News, 17 juin 1994), p. 69-70.

LA FRANCE ENCOURAGE LES RES-
PONSABLES DES MOUVEMENTS KUR-
DES QUI SE LIVRENT UNE GUERRE
FRATRICIDE À NÉGOCIER AVEC BAG-
DAD. (Le Point, 18 juin 1994), p. 70.

TURQUIE: LES KURDES NATIONALIS-
TES ONT PERDU LEUR SEULE VOIX
D'EXPRESSION LÉGALE. (Le Monde, 18
juin 1994.

UN PARTI KURDE INTERDIT. (La Croix,
19-20 juin 1994), p. 71.

SIX DÉPUTÉS DU DEP ONT DÉCIDÉ DE
RESTER À BRUXELLES, où ils étaient en
visite. Le parti kurde de Turquie dissous.
(Le Soir de Bruxelles,t9 juin 1994), p. 71.

LES ECOUTES TÉLÉPHONIQUES FONT
PATIE DE LA MANIÈRE DE VIVRE EN
TURQUIE. (Turkish Daily News, 18 juin
1994), p. 72.

CINQ PERSONNES BLESSÉES DANS
UNE EXPLOSION À ISTANBUL. (AFP,19
juin 1994), p. 72.

IRAK: LA TURQUIE SERA PERDANTE
SI ELLE FIGURE DANS UNE COALI-
TION CONTRE BAGDAD. (Turkish Daily
News, 19 juin 1994), p. 73.

MANIFESTATIONS. JOURNÉE DES RÉ-
FUGIÉS EN SUISSE. LES KURDES DÉ.
FILENT À BERNE. (Le Journal de Genève,
20 juin 1994), p. 73.

DEUX DÉPUTÉS KURDES SE RETRAN-
CHENT AU PARLEMENT POUR NE PAS
ÊTRE ARRÊTÉS. (AFP, 20 juin 1994), p.
74.

LES RÉFUGIÉS KURDES SE BATTENT
POUR LA SURVIE AU NORD DE [IRAK.
- Le Président de l'Assemblée Cindoruk
s'oppose à Demiral, procureur d'État, sur
l'affaire du DEP. R,APPORT SPÉCIAL DE
TURKISH DAILY NEWS: Les entreprises
turques de lobbying à Washington.
(Turkish Daily News, 20 juin 1994), pp.
75-76.

VAGUE D'ATTENTATS À ISTANBUL.
(Gamk, 20-21 juin 1994), p. 77-78.

TURQUIE: AMNESTY DRESSE UN TA-
BLEAU APOCALYPTIQUE DES DROITS
DE [HOMME. La situation des droits de
l'homme empire d'heure en heure. - Cri
d'Alarme. (La Tribune; InfoMatin; Libéra-
tion, 22 juin 1994), p. 78.

TURQUIE: DÉPUTÉS KURDES RE-
TRANCHÉS AU PARLEMENT. - Sortie
de deux députés kurdes qui s'étaient re-
tranchés au parlement. - TURQUIE :
DEUX DÉPUTÉS PROKURDES RE-
TRANCHÉS DANS LE PARLEMENT.-
Les avocats du DEP à Paris, mercredi (Li-
bération; Le Soir du Bruxelles; AFP, 21 juin
1994), p. 79,80.

AKIN BIRDAL, PRÉSIDENT DE [ASSO-
CIATION TURQUE DES DROITS DE
[HOMME : «LA PAIX EST LA SEULE
SOLUTION». (Turkish Daily News), 21
juin 1994), p. 80.

AMNESTY INTERNATIONAL DRESSE UN
TABLEAU APOCALYPTIQUE DES
DROITS DE [HOMME EN TURQUIE.
(AFP, 21 juin 1994), p. 81.

KURDES: TANSU ÇILLER VEUT EN
FINIR. (Jeune Afrique, 23 juin 1993, p. 81.

PAYSAGES D'UNE RÉGION EN
FLAMME. - Les réfugiés kurdes conti-
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LE PREMIER QUI DIT LA VÉRITÉ (VER- LE TOURISME TURC SOUMIS À DE
SION TURQUE) ... ». (Révolution, 23-30 NOUVELLES ATTAQUES TERRORIS-
juin 1994), p. 85. TES. (AFP, 23 juin 1994), p. 92.

nuent leur grève de la faim; - I.:exode vers
l'Irak du Nord continue. (Turkish Daily
News, 21 juin 1994), p. 82-83.

DEUIL NATIONAL APRÈS LATTENTAT
MEURTRIER DE MECHHED: Offensive
de Téhéran contre la guérilla kurde. (Le
Figaro, 22juin 1994), p. 84.

LA DÉMOCRATIE TURQUE: UN PASDE
PLUS VERS I.:ABÎME, discours du séna-
teur Dennis DeConcini) Congressional
Record, Proceedings and Debates of the 103d
Congress, Second Session, 23 juin 1994),
pp.86-87.

IRAK: LE PDK DÉMENT UNE INGÉ-
RENCE DES PASDARANS AU
KURDISTAN. (Le Monde, 23 juin 1994),
p; 87.

DEUX ATTENTATS À LA BOMBE EN
TURQUIE. (Le Soir de Bruxelles, 23 juin
1994), p; 87.

DÉRlVE TURQUE, PARMARC KRAVETZ.
(Libération, 23 juin 1994), p. 88.

I.:AMNESTY INTERNATIONAL ESTIME
QUE LA SITUATION «S'AGGRAVE
D'HEURE EN HEURE» DANS LE SUD-
EST ANATOLIEN». (Le Monde, 23 juin
1994), p. 88.

LEMBARGO N'EMPÊCHE PAS LES
CONTACTS COMMERCIAUX. LES EN-
TREPRISES FRANÇAISES POINTENT
LE NEZ À BAGDAD. Une délégation du
CNPF se rend aujourd'hui en Irak pour
renouer des contacts commerciaux tom-
bés au plus bas. Le problème de l'embargo
et du gel des avoirs financiers reste un
handicap incontournable. (La Tribune
Desfossés, 23 juin 1994), p. 89.

TURQUIE: 45 REBELLES KURDES ET 6
SOLDATS TURCS TUÉS DANS DES
COMBATS. (AFP, 23 juin 1994), p. 90.

MANIFESTATION KURDE SAMEDI À
FRANCFORT: CONTRÔLES RENFOR-
CÉS AUX FRONTIÈRES. (AFP, 23 juin
1994), p. 90.

LE PKK REPREND SES ATTAQUES
CONTRE LE TOURISME TURC. (AFP, 23
juin 1994), p. 91.

LES DÉNÉGATIONS DU GOUVERNE-
MENT TURC À PROPOS DES VIOLA-
TIONS DE DROITS DE LHOMME per-
pétrées dans le pays ne correspond pas à
la réalité. (Amnesty International. Externe.
Informations hebdomadaires, 23 juin
1994), pp. 93-94.

LE FRONT DE LIBÉRATION NATIO-
NALE DU KURDISTAN (ERNK) A AP-
PELÉ LES DOUZE À DÉCRÉTER LA
CESSATION DES VENTES D'ARMES À
LA TURQUIE. (Le Soir de Bruxelles, 24
juin 1994), p. 94.

LA TURQUIE DEMANDE À LAMNESTY
INTERNATIONAL DE VOIR LE «VRAI
VISAGE DU PKK». - 14 JURISTES
FRANÇAIS, DONT DEUX ANCIENS MI-
NISTRES, DEMANDENT AU CONSEIL
DE LEUROPE DE SUSPENDRE LADHÉ-
SION DE LA TURQUIE. - Les avocats
du DEP déposent une plainte contre
Demiral, procureur de la république.
(Turkish Daily News, 23 juin 1994), p. 95.

LES TENDANCES TOTALITAIRES EN
TURQUIE DEVIENNENT DE PLUS EN
PLUS INQUIÉTANTES. (Aftenposten, 24
juin 1994), p. 97.

DEMIREL: «LE RÉGIME TURC
DEMEURERA LAÎQUE». Le président
turc explique aux journalistes bulgares
qu'il y a 10 millions de citoyens d'origine
kurde en Turquie. - En 12 ans l'agence
américaine du commerce et du dévelop-
pement a fourni une aide de 12 millions
de dollars. - Özden, président de la Cour

Constitutionnelle, met en garde contre la
modification de l'article 84 de la Consti-
tution mettant fin au mandat des députés
dont le parti est dissous). (Turkish Daily
News, 24 juin 1994), p. 98-99.

MANIFESTATION DE 15.000 KURDES À
FRANCFORT CONTRE LA POLITIQUE
DE LA TURQUIE. (AFP, 24 juin 1994), p.
99.

UNE NATION SANS ETAT.LES KURDES
À QUI ON A NIÉ LE DROIT D'AVOIR UN
PAYS,SONT OPPRIMÉS EN IRAK ET EN
IRAN. Ils doivent avoir au moins les droits
civiques en Turquie. (The Economist, 25
juin 1994), p. 100.

ANKARA REJETTE LE RAPPORT D'AM-
NESTY INTERNATIONAL. (Gamk, 24 juin
1994), p. 101.

ALLEMAGNE: PLUS DE 50.000 KUR-
DES MANIFESTENT CONTRE LA TUR-
QUIE À FRANCFORT. (AFP, 25 juin
1994), p. 102.

MILLE KURDES BLOQUÉS À LA
FRONTIÈRE SARROISE. Les Kurdes de
Paris voulaient se rendre à Francfort pour
une manifestation contre la politique tur-
que. Ils ont été bloqués à la frontière sar-
roise par les policiers allemands. (rEst
Républicain, 26 juin 1994), p. 103.

TURQUIE: HUIT MEMBRES DES FOR-
CES DE I.:ORDRE ONT ÉTÉ TUÉS PAR
ERREUR. (Libération, 26 juin 1994), p.
103.

DANEMARK: UN RÉFUGIÉ KURDE
IRANIEN, OSMAN MOHAMMAD
AMINI, 32 ANS, A ÉTÉ ASSASSINÉ. (Li-
bération, 28 juin 1994), p. 103.

TURQUIE: VIOLENTS COMBATS DANS
LE SUD-EST ANATOLIEN. (Le Journal de
Genève, 27 juin 1994), p; 103.

LE MINISTRE DES DROITS DE
LHOMME DÉMISSIONNE: «dans les con-
ditions actuelles, ma fonctionne n'a aucune
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MESSOUD BARZANI : «Talabani a recours
aux annes lorsque sa popularité diminue».
- Le retour aux méthodes légitimes reste
la seule issue. (Al Sharq al Awsat, 1er juin
1994), p. 131

RÉUNION EN TURQUIE ENTRE
TALABANI ET BARZAN!. (AI-Hayat, 14
juin 1994), p. 132.

rONU MENACE DE SE RETIRER DU
NORD DE rIRAK ET MET EN GARDE
CONTRE UNE SITUATION EXPLOSIVE.
(AI-Hayat, 25 juin 1994), p. 132.

ANKARA MET LES KURDES IRAKIENS
EN GARDE DE COLLABORER AVEC LE
PKK ET AVEC LES ISLAMISTES. (AI-
Hayat, 15 juin 1994), p. 133.

LA FORMATION DE BARZANI DÉMENT
D'ENGAGER DES NÉGOCIATIONS
AVEC BAGDAD. (AI-Hayat, 23 juin
1994), p. 133.

LES KURDES ET LEURS AMIS ÉTRAN-
GERS EXPRIMENT LEUR MÉCONTEN-
TEMENT À rÉ GARD DES DEUX GRAN-
DES FORMATIONS. BARZANI ET
TALABANI PROMETTENT LA PRO-
CHAINE RÉUNION DE !.:ASSEMBLÉE.
(Al-Hayat, 29 juin 1994), p. 134.

PREMIÈRES RENCONTRES ENTRE
BARZANI ET TALABANI DEPUIS LES
AFFRONTEMENTS. ILS DÉCIDENT LA
RÉCONCILIATION. (AI-Hayat" 6 juin
1994), p. 135.

DE VIOLENTS COMBATS AU NORD DE
URAK MENACENT LA POLITIQUE DE
RÉCONCILIATION. - ANKARA: LE
CONSEIL DE SÉCURITÉ NATIONALE
DEMANDE LA PROLONGATION DU
MANDAT DES FORCES ALLIÉES. (AI-
Hayat, 8 juin 1994), p. 136.

BARZANI ET TALABANI INSISTENT
SUR LA NÉCESSITÉ D'UNE SOLUTION
PACIFIQUE DANS LE CADRE D'UN
IRAK UNI ET DÉMOCRATIQUE. (AI-
Hayat, 10 juin 1994), p. 137.

SIX DÉPUTÉS KURDES SE RÉFUGIENT
EN EUROPE APRÈS LA DISSOLUTION
DE LEUR PARTI. (AI-Hayat, 16 juin
1994), p. 138.

LE PROCÈS DE 13 JOURNALISTES AC-
CUSÉS DE SYMPATHISER AVEC LE
MOUVEMENT SÉPARATISTE KURDE.
LA TURQUIE ET I.:IRAN INTERDISENT
DES ACTIVITÉS HOSTILES VISANT
!.:UNE DES PARTIES. (AI-Hayat, 16 juin
1994), p. 138.

JUILLET

!.:EXODE DES KURDES DE TURQUIE
VERS LE KURDISTAN IRAKIEN, (Gamk,
1er juillet 1994), p. 1.

ALLEMAGNE: UN JEUNE KURDE DE
15 ANS TUÉ PAR UN POLICIER ALORS
QU'IL COLLAIT DES AFFICHES. (AFP,
1er juillet 1994), p. 2.

LES SERVICES SECRETS TURCS FONT
PEAU NEUVE AVEC LAIDE DU
MOSSAD. (Gamk, 1er juillet 1994), p. 3.

LE SÉNAT AMÉRICAIN ADOUCIT LE
PROJET DE LOI SUR !.:AIDEÀ LA TUR-
QUIE. La nouvelle formulation de l'amen-
dement Leahy prévoit que les armes amé-
ricaines ne pourraient être utilisées «en
violation de la loi internationale», (Turkish
Daily News, 1er juillet 1994), p. 4.

ÇILLER SATISFAITE DE LA DÉCISION
DU SÉNATAMÉRICAIN - LA COUR DE
SÛRETÉ DE LÉTAT ALOURDIT LA
PEINE D'ISMAIL BESIKÇI - LA RÉSO-
LUTION DU CONSEIL DE !.:EUROPE NE
PRÉVOIT PASDE SANCTIONS CONTRE
LA TURQUIE. (Turkish Daily News, 1er

juillet 1994), p. 5.

LASSEMBLÉE DU CONSEIL DE
L'EUROPE EXAMINE DES SANCTIONS
CONTRE ANKARA. UN AVERTISSE-
MENT A LA TURQUIE POUR SA POLI-
TIQUE VIS-À-VIS DES KURDES. (Le
Monde, 2 juillet 1994), p. 6.

LE PANEL DU CENTRE POUR DES ÉTU-
DES STRATÉGIQUES ET INTERNATIO-
NALES DISCUTE DE LOPÉRATION
PROVIDE COMFORT. Le journaliste
Cengiz Çandar : En Turquie les civils man-
quent de politique sécuritaire, c'est la rai-
son pour laquelle ils suivent la ligne des
militaires. - Kathrine Wilkens (Comité
des Affaires Étrangères du Congrès) : le
Congrès américain est de plus en plus
sceptique concernant la justification de la
Turquie sur la lutte contre le terrorisme.
- H. CINDORUK (président de l'Assem-
blée turque) critique la décision du Con-
seil de l'Europe. - LES DÉPUTÉS DU
PARTI DE LA DÉMOCRATIE SE Li-
VRENT A LA POLICE. Sadak et Yurttas
ont été accompagnés par leurs avocats.
(Turkish Daily News, 2 juillet 1994), p. 7-
8.

2.090 REBELLES KURDES TUES EN SIX
MOIS, SELON UN HAUT RESPONSABLE
TURC, AFP, 3 juillet 1994), p. 8.

EN IRAK, LOPPOSITION ÉCHOUE
DANS SES TENTATIVES DE RENVER-
SER LE POUVOIR. (International Herald
Tribune, 4 juillet 1994), p. 10.

EN REPRÉSAILLES À LA MORT 0 'UN
MILITANT, LES KURDES ATTAQUENT
LES COMMISSARIATS DE POLICE EN
ALLEMAGNE. - SELON LE RAPPORT
DU MINISTRE TURC DE UNTÉRIEUR,
2090 REBELLES ONT ÉTÉ TUES. - LES
FIRMES OCCIDENTALES PRESSÉES
POUR FAIRE DES AFFAIRES AVEC BA-
GDAD. - LE SÉNATEUR PELL DÉ-
NONCE LES CONDITIONS DE TRAVAIL
DE LA PRESSE TURQUE. Il compare la
Turquie au Rwanda et à l'Indonésie et sug-
gère l'arrêt des crédits de la Banque mon-
diale. (Turkish Daily News, 4 juillet 1994),
p. Il.

MOYEN-ORIENT: UN PEUPLE KURDE
ÉCARTELÉ ENTRE QUATRE PAYS. -
LA SITUATION DES POPULATIONS
KURDES EMPIRE, (Le Journal de Genève,
4 juillet 1994), p; 13.
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LES EX-DÉPUTÉS SADAK ET YURTTAS TURQUIE: FORCING CONTRE LES
SERONT JUGES LE 16JUILLET. (Turkish KURDES. (Le Nouveau Quotidien, 12
Daily News, 9 juillet 1994), p. 26. juillet 1994), p. 37.

ATTENTATS KURDES EN ALLEMAGNE.
(Le Nouveau Quotidien, 4 juillet 1994), p.
14.

2090 REBELLES KURDES TUES DEPUIS
LE DÉBUT DE rANNÉE EN TURQUIE,
ALLEMAGNE: DES VÉHICULES ET DES
FENÊTRES DE COMMISSARIATS ONT
ÉTÉ BRISES. (Libération, 4 juillet 1994),
p.14.

SELON LES TURCS, 2090 REBELLES
ONT ÉTÉ TUES EN 1994. (International
Herald Tribune, 4 juillet 1994), p. 14.

ALLEMAGNE : GROSSE COLÈRE
KURDE. ATTAQUES DE COMMISSA-
RIATS APRÈS LA MORT D'UN JEUNE
MILITANT. (Basler Zeitung, 4 juillet
1994), p. 14.

REUTERS: LA TURQUIE PREND UNI-
TIATIVE DANS LA GUERRE CONTRE
LES KURDES. (Turkish Daily News, 5
juillet 1994), p. 15,

LA SALE GUERRE EN TURQUIE. (Inter-
national Herald Tribune, 5 juillet 1994), p.
16.

2090 REBELLES KURDES ONT ÉTÉ
TUES EN SIX MOIS SELON UN BILAN
OFFICIEL. (Le Monde, 5 juillet 1994), p.
16.

TURQUIE : LA SALE GUERRE D'AN-
KARA CONTRE LES KURDES. Linterdic-
tion du seul parti kurde et la guerre totale
contre le PKK dans le Sud-Est anatolien
n'ont pas réussi à venir à bout du problème
kurde. En dix ans, l'option militaire a
mené à l'impasse, mais elle reste le seul
choix d'Ankara. (Libération, 5 juillet
1994), p. 17.

rARMÉE TURQUE A LA RECONQUÊTE
DU SUD-EST ANATOLIEN. Les militai-
res sont parvenus à contenir la guérilla des
séparatistes kurdes. Mais s'il n'est pas pro-
longé par des ouvertures politiques, ce
succès sera de courte durée. (Le Monde, 6
juillet 1994), p. 18.

LE NEW YORK TIMES DÉNONCE
LES «CHAMPS D'ASSASSINATS DES
KURDES» EN TURQUIE. - LE PROCÈS
DE rASSASSINAT DE SERIF AVSAR A
DÉBUTE A DIYARBAKIR.- rALLEMA-
GNE EMPRISONNE LES KURDES QUI
AVAIENT OCCUPE LE CONSULAT
TURC. (Turkish Daily News, 7 juillet
1994), p. 19-20.

LE RAPPORT D'AMNESTY EST DUR
POUR LEUROPE, Le Vieux-Continent se
laisse fâcheusement aller. (24 Heures, 7
juillet 1994), p. 20.

RÉPRESSION ANTI-KURDE: Une di-
zaine de Kurdes ont été amenés, dans la
plus grande discrétion, par la police, le
mercredi 29 juin à Toulouse, (Rouge, 7
juillet 1994), p. 21.

LE PREMIER MINISTRE ÇILLER : ÉCO-
LES ET TÉLÉVISION EN KURDES SONT
POSSIBLES - LE PROCÈS DE rASSAS-
SINAT D'AVSAR SOULÈVE DES QUES-
TIONS EMBARRASSANTES. (Turkish
Daily News, 8juillet 1994), p. 22-23.

TURQUIE: 58 MORTS DANS LE SUD-
EST ANATOLIEN EN 48 HEURES. (AFP,
9 juillet 1994), p.23.

LE RAPPORT D'AMNESTY INTERNA-
TIONAL DÉNONCE LA TURQUIE. Le
résumé du rapport de 1993 insiste sur la
torture et les exécutions extra-judicacires ;
DEMIREL RENCONTRE LES EX-DÉPU-
TÉS DU DEP. - URAK INTERDIT LA
CONSOMMATION D'ALCOOL ET LA
DANSE EN PUBLIQUE. (Turkish Daily
News, 9 juillet 1994), p. 24.

IRAN: UN « IMPORTANT» RESPONSA-
BLE DU PARTI DÉMOCRATIQUE DU
KURDISTAN D'IRAN A ÉTÉ TUE par les
forces iraniennes dans la région de
Marivan. (Libération,8 juillet 1994), p. 25.

LEXODE DES KURDES DE TURQUIE
VERS URAK DU NORD. (Neue Zürcher
Zeitung, 9-10 juillet 1994), p. 27-28.

LA QUESTION KURDE EN TURQUIE.
(El Financiero, 9 juillet 1994), p. 28.

LA CSCE DEMANDE LENVOI DES MO-
NITEURS EN TURQUIE. - LA DÉCI-
SION A ÉTÉ VIOLEMMENT CONTES-
TÉE PARLES DÉPUTÉS TURCS. (Turkish
Daily News, 10 juillet 1994), p. 29.

TURQUIE-KURDES: 15 REBELLES
KURDES TUES DANS LE SUD-EST ANA-
TOLIEN. (AFP, 10 juillet 1994), p. 29.

LE CHEF DU PKK ÖCALAN: «LA RAI-
SON VOUDRAIT UNE SOLUTION PO-
LITIQUE. - LE GOUVERNEMENT
SERA AMENÉ A Y RÉFLÉCHIR. (Woz,
10 juillet 1994), p. 30-33.

LA PRESSION DES INSTANCES INTER-
NATIONALES S'ACCENTUE. - Hikmet
çetin, ministre des Affaires Étrangères
qualifie la décision de la CSCE d' «injuste
et erronée» ; LE G-7 S'OPPOSE A LA LE-
VÉE DES SANCTIONS CONTRE URAK.
- Ilknur ÇEVIK: «COMMENT NOUS
NOUS SABOTONS ... CE SONT NOS
PROPRES ACTIONS QUI ON INVITÉ LE
MONITORING DE LA CSCE ... (Turkish
Daily News, 11 juillet 1994), p. 34.

TURQUIE: 21 REBELLES KURDES
TUES LUNDI DANS LE SUD-EST ANA-
TOLIEN (A.fP. 11 juillet 1994), p. 34.

ANKARA EVALUE LA PRESSION MON-
TANTE DE [OCCIDENT. (Turkish Daily
News, 12 juillet 1994), p: 36.

TURQUIE: 73 MORTS DANS DE NOU-
VEAUX ACCROCHAGES DANS LE SUD-
EST ANATOLIEN. (Le Monde, 12 juillet
1994), p. 37.



TURQUIE: INCARCÉRATION DE DEUX
DÉPUTÉS D'ORIGINE KURDE POUR
«SÉPARATISMb. -KURDES - FRANCE
: MM. BARZANI ET TALABANI A PARIS
POUR UNE NOUVELLE RÉUNION DE
RÉCONCILIATION. (AFP, 12 juillet
1994), p. 37-38.

LES ETATS-UNIS DEMANDENT À LA
TURQUIE DE MEHRE FIN AUX VIO-
LATIONS DES DROITS DE tHOMME
DES KURDES. - Ilknur ÇEVIK :
«ALORS QUE NOUS EN TERMINONS
AVEC DES EXPLICATIONS» - SELON
LES RESPONSABLES OCCIDENTAUX,
LA TURQUIE RISQUE D'ÊTRE DAVAN-
TAGE ISOLÉE -LE TRIBUNAL DÉCIDE
tARRESTATION DES DEUX DÉPUTÉS
KURDES. (Turkish Daily News, 13 juillet
1994), p. 39-41.

TURQUIE: COMBATS EN ANATOLIE.
(La Croix, 13 juillet 1994), p. 41.

TURQUIE: LA COUR DE SÛRETÉ A
ORDONNE I..:INCARCERATION DE
DEUX EX-DÉPUTÉS KURDES. (Libéra-
tion, 13 juillet 1994), p; 41.

LA FORTUNE DES ÇILLER S'ÉLÈVE A
60 MILLIONS DE DOLLARS ... Selon Le
Britannica Yearbook, ils l'ont acquise par
des spéculations immobilières. (Turkish
Daily News, 14 juillet 1994), p. 42.

[AMBASSADE TURQUE PROTÉGÉE
PAR DES GARDES-
FORTIFICATIONS. Ces militaires feront
de piquets durant l'été pour décharger la
police municipale bernoise. (24 Heures, 15
juillet 1994), p. 43.

TURQUIE: UN ANCIEN DIRIGEANT
D'UN PARTI PRO-KURDE DISSOUS TUE
PAR DL'i SOLDATS. (AFP, 16 juillet
1994), p. 44.

PAS DE RÉPIT POUR SADDAM HUS-
SEIN. (International Herald Tribune, 18
juillet 1994), p. 44.

KURDES: EMBARQUEMENT POUR LA

TORTURE? Deux Kurdes de Turquie ont
refusé d'embarquer pour Ankara. Résul-
tat : ils sont déférés ce matin devant le
juge délégué. Si le préfet les expulse, c'est
une quasi condamnation à mort. (La Mar-
seillaise, 17 juillet 1994), p. 45.

LE SÉNAT ADOPTE LE PROJET DE LOI
SUR tAIDE EXTÉRIEURE. la Turquie
recevra une aide de 364.5 millions de dol-
lars. (Turkish Daily News, 18 juillet 1994),
p.46.

TURQUIE: 65 MORTS EN DEUXjOURS.
- ACCROCHAGES SANGLANTS. (Le
Figaro; France Soir; lliumanité, 16 juillet
1994), p. 46.

SUISSE: LA POLICE TURQUE EMPÊ-
CHE UNE TÉLÉVISION SUISSE D'EN-
QUÊTER SUR LE TERRORISME ANTI-
TOURISME. (AFP, 18 juillet 1994), p. 47.

INTERDICTION POUR UN CORRES-
PONDANT SUISSE EN TURQUIE. (Neue
Zürcher Zeitung, 18 juillet 1994), p. 47.

LES KURDES IRAKIENS SONT DE PLUS
EN PLUS NOMBREUX A VOULOIR
S'EXILER EN EUROPE. - TURQUIE: 37
REBELLES KURDES ET 7 SOLDATS
TURCS TUES DANS LE SUD-EST ANA-
TOLIEN. - MANIFESTATION JEUDI A
PARISCONTRE LAVISITE DU PREMIER
MINISTRE TURC. (AFP, 19 juillet 1994),
p.48-49.

ANKARA, LES KURDES ET LEUROPE.
(La Croix, 19 juillet 1994), p. 50.

SUISSES INTERPElLES EN TURQUIE.
(Le Nouveau Quotidien, 19 juillet 1994),
p.50.

LE MINISTRE DES AFFAIRES ÉTRAN-
GÈRES, ÇETIN TENTE D'AMÉLIORER
LIMAGE DE LA TURQUIE DANS LE
DOMAINE DES DROITS DE tHOMME ;
LE LEADER IRAKIEN SADDAM FAIT DE
GESTES DE PAIX DESTINES A SES EN-
NEMIS ARABES; Ilknur ÇEVIK : « DÉ-
FENDRE LA VIOLATION DE DROITS

DE LHOMME» Turkish Daily News, 19
juillet 1994), p. 50-52.

VIVES PROTESTATIONS APRÈS [AR-
RESTATION DE JOURNALISTES SUIS-
SES EN TURQUIE. (24 Heures, 20 juillet
1994), p. 53.

FRANCE: LES KURDES IRAKIENS PAR-
VIENNENT A UN «LARGE ACCORD>t
A PARIS. (AFP, 23 juillet 1994), p. 54.

LES KURDES D'IRAK S'ENTENDENT.
Diplomatie secrète près de Paris. - AC-
CORD A PARIS. (Le Nouveau Quotidien ;
Le Figaro, 25 juillet 1994), p. 55.

LE CHEF DU PKK âCALAN APPELE A
LA CRÉATION, AU NOM DE LISLAM,
D'UN FRONT CONTRE LA TURQUIE.
(Turkish Daily News, 20 juillet 1994), p.
55.

MME TANSU ÇILLER DEMANDE À
tUNION EUROPÉENNE DE RESPEC-
TER tACCORD D'UNION DOUANIÈRE.
(AFP, 21 juillet 1994), p. 57.

TANSU ÇILLER VIENT DE CHERCHER
LE SOUTIEN DE LA FRANCE. (La Tri-
bune, 21 juillet 1994), p. 57.

LE TOURISME TURC, UN SUJET TRÈS
SENSIBLE POUR LA PRESSE ÉTRAN-
GÈRE. (Gamk, 21 juillet 1994), p. 58.

LE PREMIER MINISTRE ÇILLER SE
REND EN FRANCE POUR DONNER
UNE NOUVELLE IMAGE DE MARQUE.
LES TURCS SEMBLENT SATISFAITS
Alors que l'étau juridique se resserre
autour du DEP mis hors la loi. (Turkish
Daily News, 21 juillet 1994), p. 58-59.

LES ORGANISATIONS FRANÇAISES
DES DROITS DE tHOMME SONT MO-
BILISÉES CONTRE LA VISITE DE
ÇILLER. - LIRAN EXPULSE DEUX DI-
PLOMATES IRAKIENS ; ENTRETIEN
AVEC RAFSANjANI. - [IRAN IRA
AUSSI LOIN DANS LA COOPÉRATION
SECU RITAlRE QUE LA TURQUIE SERA



• 18 • 13ullelill de [iiI/SOli el d'IIl/o/llwl /Oll Il 0111-112 • luill-IU/llei 1<)<)4

PRÈTE A ACCEPTER. (Turkish Daily TEMENTS. (LEst Républicain; La Libre
News, 22 juillet 1994), p. 60-62. Belgique, 23 juillet 1994), p. 72.

KURDISTAN: TYPHOÏDE ET AFFRON-

UN COllECTIF DE SOLIDARITÉ AVEC
lE PEUPLE KURDE. (Dernières Nouvel- TURQUIE: 51 REBEllES KURDES ET
les d'Alsace, 23 juillet 1994), p. 72. 11 SOLDATS TUES EN 48 HEURES. (AFP,

26 juillet 1994), p. 81.

FRANCE: M. JUPPÉ : PAS DE SOLU-
TION «UNIQUEMENT SECURITAIRE»
A PROPOS DU PROBLÈME DE LA GUÉ-
RILLA KURDE EN TURQUIE. - KUR-
DES: TYPHOÏDE ET DIARRHÉE CHEZ
LES ENFANTS DANS LE KURDISTAN
IRAKIEN. (AFP, 22 juillet 1994), p. 63-
64.

LE PREMIER MINISTRE TURC AU FI-
GARO: «ISOLER ANKARA C'EST FAIRE
LE LIT DES ISLAMISTES». (Le Figaro, 22
juillet 1994), p. 65-66.

BIOGRAPHIE: TANSU ÇILLER, PRE-
MIER MINISTRE TURC: «LE REJET DES
DOUZE ACCROÎT rINTÉGRISME EN
TURQUIE». (Le Nouvel Économiste, 22
juillet 1994),p. 67-68.

ÇILLER DEMANDE DE LAIDE FRAN-
ÇAISE POUR I..:ÉCONOMIE. lE SECRÉ-
TAIRE D'ÉTAT AMÉRICAIN A LA DÉ-
FÉNSE QUITTE LA TURQUIE. rocCI-
DENT S'INQUIÈTE DES RAPPORTS SUR
lES CAMPS D'INTERNEMENT DANS lE
SUD-EST. (Turkish Daily News, 23 juillet
1994), p. 69-70

KURDES ÉCRASES. IMPLACABLE, lE
POUVOIR TURC PIÉTINE SON
KURDISTAN A MORT. (La Liberté, 23
juillet 1994), p. 71.

DES ORGANISATIONS. HUMANITAIRES
FRANÇAISES DÉNONCENT lA RÉ-
PRESSION CONTRE lES KURDES. (Le
Monde, 23/07.1994), p. 71.

TURQUIE: CINQUANTE REBELLES
KURDES TUES. (Le Figaro, 23 juillet
1994), p. 71.

TANSU ÇlllER : LA «DAME DE FER»
N'A PLUS LA COTE. (Libération, 23 juillet
1994), p. 73-74.

TANSU ÇlllER EN VISITE OFFICIELLE
A PARIS. COOPÉRATION TURCO-
EUROPENNE A rORDRE DU JOUR. (Le
Figaro, 23 juillet 1994), p. 74.

lE PREMIER MINISTRE TURC A PARIS,
Mme ÇIllER CHERCHE LAPPUI DE LA
FRANCE A SA POLITIQUE ÉCONOMI-
QUE. (Le Monde, 23 juillet 1994), p. 75.

lES ISLAMISTES COMME FACTEUR DE
POUVOIR DANS lE NORD DE I.:IRAK.
(Neue Zürcher Zeitung, 23-24 juillet 1994),
p.76-77.

SELON UN ANCIEN DIPLOMATE
SAUDIEN RIYAD A AIDE LE PRO-
GRAMME NUCLÉAIRE IRAKIEN. (Inter-
national Herald Tribune, 25 juillet 1994),
p. 77.

20 PERSONNES TUÉES DANS DES
COMBATS INTER-KURDES DANS lE
KURDISTAN IRAKIEN. (AFP, 25 juillet
1994), p. 77.

UN PAYS DES ASSASSINATS MYSTÉ-
RIEUX. SANBERK RETOURNE EN IRAK
POUR UNE MISSION DIFFICILE.
(Turkish Probe, 24 juillet 1994), p. 78-79.

KARTAl ET YIGIT, DEPUTES DU DEP :
LA TURQUIE UTILISE lES ARMES CHI-
MIQUES CONTRE lES KURDES.
(Turkish Daily News, 25 juillet 1994), p.
80.

UNE NATION SANS ÉTAT. (The
Economist, 25 juillet 1994), p. 81.

ÇILLER EN FRANCE: SUCCÈS A
rÉTRANGER, CHAOS A nNTÉRIEUR.
- VISITE DE DEMIREL EN TURQUIE.
lES IRANIENS SONT MÉCONTENTS
DE LA VOLONTÉ D'ANKARA DE LIMI-
TER LA COOPÉRATION AU DOMAINE
DE LA SÉCURITÉ. - UNE HISTOIRE DE
DEUX HOMMES: MÜMTAZ SOYSAl
VERSUS HIKMET ÇETIN. - lES KUR-
DES IRAKIENS RIVAUX SIGNENT UN
ACCORD A PARIS. (Turkish Daily News,
25 juillet 1994), p. 82-86.

lES SANCTIONS ONUSIENNES POUS-
SENT nRAK VERS LABÏME. (Internatio-
nal Herald Tribune, 25 juillet 1994), p. 86.

LE RAPPORT SUR ŒNVIRONNEMENT
SOCIAL TURC A PARU. - AMNETSY
DÉNONCE LA TURQUIE POUR AVOIR
INSTAURE DES «ZONES D'INTERNE-
MENT» POUR lES KURDES. (Turkish
Daily News, 26 juillet 1994), p. 85-87.

IRAK: ACCORD ENTRE lES DEUX
PRINCIPALES FORMATIONS KURDES.
- TURQUIE: lA PROPOSITION DE
NOMMER MÜMTAZ SOYSAl MINISTRE
DES AFFAIRES ÉTRANGÈRES SUSCITE
UN TOllÉ. (Le Monde, 25 juillet 1994),
p.88.

TURQUIE: «RÉALISME» FRANÇAIS.
(La Croix, 26 juillet 1994), p. 89.

AUCUNE DIVERGENCE ENTRE PARIS
ET ANKARA SUR lA QUESTION
KURDE. (Le Monde, 26 juillet 1994), p.
89.

OPÉRATION DE LAVIATION TURQUE
CONTRE lE PKK EN IRAK DU NORD.
(AFP, 27 juillet 1994), p. 89.

PAUL lEWIS: lE MONITORING DE
I.:ONU ARRETE lES ARMES ATOMIQUE
IRAKIENNES, MAIS SADDAM SURVIT.
(International Herald Tribune, 27 juillet
1994), p. 90.

UN NOUVEAU MINISTRE TURC DES
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AFFAIRES ÉTRANGÈRES EST NOMMÉ. IVRCA, POUR COMBIEN DE TEMPS, ET SENTATION POPULAIRE ÉLUE. (Basler
- UN NATIONALISTE DE TENDANCE POURQUOI ? (Turkish Daily News, 28 Zeitung, 30 juillet 1994), p. 102.
ANTI-OCCIDENTALE. (Neue Zürcher juillet 1994), p. 93-98.
Zeitung, 26. juillet 1994), p. 91. NOUVEAU RAID AÉRIEN TURC DANS

TOLLE EN ALLEMAGNE AUTOUR LE KURDISTAN IRAKIEN, Gamk,
CAMPS D'INTERNEMENT DANS LE D'UN AVIS D'EXPULSION CONTRE UN 29.09.1994), p. 103.
SUD-EST DE LA TURQUIE? (Basler BÉBÉ. (Libération, 28 juillet 1994), p. 98.
Zeitung, 26 juillet 1994), p. 92. BARRE A GAUCHE A ANKARA, La Libre

I

- [IRAN ET LA TURQUIE S'ENTRAIDENT Belgique, 29 juillet 1994), p. 103.
I TURQUIE - KURDES. 51 MAQUISARDS POUR MATER LEURS OPPOSANTS (24

KURDES ET Il SOLDATS TURCS ONT Heures, 28 juillet 1994), p. 99. IRAK - CHRÉTIENS, DES CHRÉTIENS
ÉTÉ TUÉS. (Libération; La Tribune, 27 DU NORD DE LIRAK ACCUSENT LES
juillet 1994), p. 92. TURQUIE: LA COALITION GOUVER- KURDES D'OCCUPER LEURS VILLA-

NEMENTALE EST MENACÉE D'ÉCLA- GES. (AFP, 30 juillet 1994), p. 104.
TERREUR DANS LES CAMPS D'INTER- TEMENT. (Le Monde, 28 juillet 1994), p.
NEMENT EN TURQUIE. RÉCIT DE 99. LA RÉUNION DU DEP DEMANDE LEM-
MAUVAIS TRAITEMENTS ET DE TOR- BARGO SUR LES ARMES CONTRE LA
TURE. (Neue Zürcher Zeitung, 27 juillet LA RÉVOCATION DE ÇETIN : LA TUR- TURQUIE. - Lord Avebury dit que le
1994), p. 93. QUIE S'ÉLOIGNE DAVANTAGE DE PKK a raison de prendre des armes con-

mUEST. (Basler Zeitung, 28 juillet 1994), tre un État oppressif. - LA COMMIS-
LE FIASCO DE CHANGEMENTS MINIS- p.l00. SION EUROPÉENNE DES DROITS DE
TÉRIELS SE TERMINE PAR LA DÉMIS- LHOMME CHERCHE DES INFORMA-
SION DE HIKMET ÇETIN ET DE SEYFI KURDES: LE TRIBUNAL ADMINISTRA- TIONS SUR LES DÉPUTÉS PRO-KUR-
OKTAY.- [AVIATION FRAPPE LE PKK TIF DE STRASBOURG ANNULE UNE DES. - LA LUTTE DE ÇILLER POUR
DANS LE NORD DE IJRAK ; SELON MESURE DE RECONDUCTION A LA LA LIBÉRALISATION S'AVÈRE SANS
[AMNESTY, LES VILLAGEOIS ONT ÉTÉ FRONTIÈRE D'UNE FAMILLE KURDE. SUCCÈS. - CRISTOPHER SE PLAINT
TRANSFÉRÉS D'UN CAMP D'INTERNE- (AFP, 29 juillet 1994), p. 101. DE LA VIOLATION DES DROITS DE
MENT DE HAKKARI A UN AUTRE. - LHOMME EN TURQUIE. (Turkish Daily
ISMET G. IMSET : INTERNEMENT A LA RAISON D'ÉTAT CONTRE LA REPRÉ- News, 30 juillet 1994), p. 105-107.
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Les choix de l'Occident

D KENri:[
NEZAN*

!:PlOIEMENT sans précédent de troupes,
consensus des principaux partis autour de l'armée,
contrôle de l'information et des médias, neutralisa-
tion des voix contestataires, tous les facteurs inter-
nes du lancement de l'offensive finale turque
contre les Kurdes sont réunis. le coup d'envoi
pourrait être donné à tout moment, vraisemblable-
ment après la constitution d'un nouveau gouverne-
ment de coalition associant le Parti de la juste voie
(DYP) de MmeCiller et le Parti de la mère patrie
(ANAP) de M. Mesut Yilmaz. En cas de dérapage,
on parle de plus en plus fréquemment de "éventua-
lité d'un coup d'!:tat militaire pour donner à l'armée
tous les moyens d'écraser dans le silence .. la vingt-
neuvième insurrection kurde •.

Reste à savoir si les alliés traditionnels de la Tur-
quie, en particulier les Etats-Unis et l'Allemagne,
qui ont apporté un soutien multiforme à Ankara
dans sa guerre contre le «terrorisme Il avalise-
raient une telle action un moment où une fraction
importante de leur opinion s'émeut du sort de la
population kurde. Jusqu'à présent le gouverne-
ment turc était convaincu que, en raison de la
guerre de Bosnie, des conflits du Caucase, de leur
opposition à l'Iran et à l'Irak, les Occidentaux
avaient un besoin tellement pressant de l'alliance
avec la Turquie qu'ils devraient fermer les yeux sur
la guerre du Kurdistan. Mais la Turquie a, elle, un
besoin vital de sas relations avec l'Occident, qui lui
prouve, souvent à titre de dons, armes et fourni-
tures, crédits bancaires avantageux, des marchés
préférentiels pour ses exportations et d'impor-
tantes ressources touristiques en devises fortes.

l'économie est assurément le talon d'Achille. la
guerre coate cher à ce pays en voie de développe-
ment ayant, avec 67 milliards de dollars, l'une des
dettes extérieures les plus élevées du monde.
l'inflation à trois chiffres, une livre dépréciée de
semaine en semaine, un industrie touristique forte-
ment dépendante des aléas de la guerre et des
risques d'extension de celle-ci aux villes côtières,
les voyants rouges ne cessant de s'allumer sur le
tableau de bord de l'économie, poussent certains
milieux d'affaires à lancer des appels en faveur de
la paix et d'une solution négociée du problème
kurde.

l'heure de vérité approche pour la Turquie. Tirail-
lée entre le poids du passé et des traditions mili-
taro-nationalistes incarnées par l'armée et les exi-
gences de la nécessaire adaptation au monde
d'aujourd'hui, elle doit rapidement faire son choix.
l'ancien président, le moderniste Turgut Özal, avait
fait faire quelques pas en avant. Depuis un an,
Ankara semble retourner à ses vieux démons natio-
nalistes, s'embarquant dans une aventure militaire
dont l'issue ne peut être que la destruction d'une
grande partie du pays, le gaspillage de ses .res-
sources et surtout le creusement d'un abime entre
les deux communautés constitutives du pays.

le temps. est peut-être venu pour les alliés occi-
dentau)( de la Turquie d'assumer leurs responsabi-

Iités pour empêcher le .cQnflit de dégénérer en une
confrontation générale qui serait" une catastrophe
humaine et morale pour les Kurdes, pour les Turcs,
et pour la paix régionale. Sachant que les dirigeants
turcs considèrent le silence de leurs alliés comme
un soutien, leurs critiques comme de l'hostilité, ilS'
doivent agir de concert pour faire comprendre que
la politique aventuriste actuelle dessert les intérêts
bien compris des peuples kurde et turc et de leurs
alliés, qu'il n'y a pas de solution militaire à une
question politique comme la question kurde, que la
seule voie réaliste est celle du dialogue et d'une
solution politique négociée.

Il ne s'agit pas d'ailleurs de pures considérations
humanitaires. les postulats de base de la politique
occidentale dans la région sont de plus en plus fra-
giles. l'illusion d'une Turquie modèle d'un
It monde turcophone aI/ant de l'Adriatique à la
muraille de Chine Il s'est fanée en moins de deux
ans pour avoir péché par ignorance de l'Histoire et
des réalités culturelles. les populations parlant des
langues de la famille «turkiquell, vivant depuis
mille ans une histoire différente ne sont pas plus
proches des Turcs d'Anatolie que les Roumains des
Français. De même, le véritable rempart éventuel à
l'intégrisme chiite iranien ne pourrait être constitué
par les Turcs, mais par les Kurdes qui peuplent les
zones jouxtant les frontières de l'Iran et de l'Irak,
entre les mondes chiite perso-azéri et l'Anatolie
turque à majorité sunnite. Si, par désespoir, le Kur-
distan bascule dans l'intégrisme, toute la Turquie
finira par basculer aussi.

Conscient de cette réalité géo-stratégique, le vieil
Empire ottoman avait jugé sage d'octroyer aux
Kurdes une très large autonomie pour s'assurer
leur alliance face à la pression chiite et perse. Seul
pays de la région à disposer à la fois de ressources
hydrauliques et de gisements pétrolifères considé-
rables, le Kurdistan sera le facteur essentiel de la
paix et de la stabilité. Si les Occidentaux ne
prennent pas enfin toute la mesure de ce problème
hautement politique et stratégique, s'ils continuent
par leur silence et leur soutien multiforme à Ankara
à cautionner la persécution des Kurdes en Turquie,
s'ils laissent à son sort la jeune démocratie kurde en
Irak, les 30 millions de Kurdes de la région pour-
raient bien se laisser entrainer par d'autres sirènes
et basculer dans le camp des extrémistes.

Si ses alliés occidentaux avaient su empêcher le
chah d'Iran d'éliminer brutalement son opposition
démocratique, on n'aurait sans doute pas vu s'ins-
taller le régime des ayatollahs. Si en 1975 l'Ouest
avait soutenu la résistance démocratique kurde du
général Barzani, le président Saddam Hussein ne
serait pas devenu ce qu'il est et l'on aurait sans
doute évité au monde le très meurtrier conflit irako-
iranien, la guerre du Golfe et le martyre des Kurdes
irakiens. Il n'est pas encore trop tard pour qu'une
intervention ferme de ses alliés pousse Ankara à
trouver rapidement une solution négociée respec-
tueuse des frontières mais faisant également droit
aux revendications légitimes du peuple kurde.

• Président de J'Institut kurde de Paris.
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« La diversité des couleurs
et des parfums »

Le 2 mar, 1994, la Grande Auemblée nationale turque tenait une ,euion, avec
à ,on ordre du jour, la levée de l'immunité parlementaire de plwieur, député, du
Parti démocratique (DEP) accwé, de ,outenir le, «,éce"ionniste, .. kurde,. Au
cours de la ,euion, M. Orhan Dogon, député de Sirnak, a réfuté ce, accu,ationa,
,ana ,uccè,. A l'is,ue de la réunion, allec plwieurs de ,e, collègr,e" Ua été arrêté et
mole,té par la police, allant même la publication au Journal officiel de la décision
de la levée de ,on imnwnité parlementaire. Voici q"elque, eztrait, de l'inteT1lention
qu'U avait prononcée quelque, heure, allant d'être conduit en prison:

Monsieur le Président, Chers Collègues,
Je n'ai pas peur que l'on lève mon immunité et que l'on me juge, car je ne suispas

coupable de corruption, je ne suis pas coupable de trucage d'appel d'offres. Je n'ai
pas abusé des biens des orphelins. Je ne me suis pas livré à l'évasion fiscale. Je n'ai
pas trahi mon peuple. Je' n'ai pas dilapidé l'argent public dans des hôtels cinq étoiles.
Je n'ai pas pratiqué d'exportations fictives. Voilà pourquoi je n'ai pas peur (... ).

Mes opinions, ma conception du monde, ma pensée peuvent bien être très
contraignantes, extrêmes, voire insupportables; cependant, ce n'est pas en leur
passant des menottes, mais en discutant ici, que I on pourrait comprendre leur
justesse ou leur caractère erroné. Je ne suis pas obligé de penser comme vous, tout
comme vous n'êtes. pas non plus obligés de penser comme moi. Je n'ai pas le droit de
vous obliger Ii penser comme moi. Par conséquent, vous ne devriez pas vous juger en
droit de m'obliger Ii penser comme vous. Telle doit être la maturité que ce Parlement
devrait atteindre.

C'est avec une telle mentalité que depuis des années on a essayé de résoudre le
problème kurde par des méthodes monotones habituelles qui ont toujours pour
résultat du sang et des larmes. C'est parce que nos opinions concernant la solution du
problème kurde sont différentes que nous sommes sur le point d'être mis sur la
sellette. Au lieu de chercher des solutions à nos problèmes devant l'opinion publique
et avec la contribution de celle-ci, insister sur le recours aux menottes procède d'une
logique impossible à comprendre. De même qu'il ne peut y avoir un jardin avec une
seule fleur ou un orchestre avec un seul instrument, on ne doit pas s'attendre que tous
les citoyçns de Turquie réfléchissent de la même manière. De même que, dans un
jardin, des fleurs ayant des couleurs différentes peuvent, sous la surveillance d'un
jardinier expérimenté, vivre dans la diversité des couleurs et des parfums, les peuples
turc et kurde ont"des chances de cohabiter dans le respect de.leur identité et de leur
culture respectives. De même que, dans un orchestre, des dizaines de voix et
d'instruments peuvent,. sous la direction d'un chef compétent, s'associer, les peuples
turc et kurde ont le droit de mener une existence multicolore et polyphonique. Si les.
gens souhaitent l'usage de leur langue maternelle dans les écoles et les télévisions, il ne
faudrait pas en avoir peur, il faut considérer qu'il s'agit là des droits les plus naturels
des citoyens de cet Etat.

Si des citoyens veulent s'organiser pour exprimer leurs opinions, il ne faudrait pas
non plus avoir peur de leur organisation. Certains ne cessent de ressasser 1'« unité
indivisible» [du pays], nous y sommes au moins aussi attachés qu'eux. Cc n'cst pllll
nous qui sommes les véritahles séparatistes; les véritables séparatistes, ce sont ceux
qui proclamenttraîtr(!s des élus du pcuple avant même toute décision de jUlltice. (... )
Les véritables séparatistes sonl ceux qui soumettent une région de la Turquie à une
administration différente de celle des autres régions du pays (... ).
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~ MiNÉE par la guerre 8U Kunustau et par la ...... écuuomlque,::>
0 ~

la 1brquie, pays dont la laïcité semble menacée par une nouveUe pous-
sée électorale islamiste, traverse une phase très délicate. D'autant que le~

~ .- volcan régional n'est pas près de s'éteindre : l'Iran aide certains cou-= rants kordes dans le nord de l'Irak, où Washington continue de proté-
0 ger un mini-Etat des attaques de Bagdad. Dans ces conditions, une fois
Z

~

encore, se pose la question de la survie du régime civU d'Ankara.

0 Par notre envoyé spécial MICHEL VERRIER •
U '-,~

~

« Istanbul est la capitale du monde Cizre, ancien bastion du Parti des tra-

~
et Ankara la capitale de la République vailleurs du Kurdistan (PKK), « paci-
turque: notre succès dans les deux fié» cette année, assure qu'il ne voit

Cf) villes couronne notre victoire dans pas de contradiction entre la victoire
~ tout lepays. »M. Necmettin Erbakan, de son parti, d'un côté, et, de l'autre, la
~ dirigeant du Parti du bien-être (Refah Constitution laïque, l'esprit kémaliste

U
==

Partisi, islamiste), formulait, au lende- et l'adhésion de la Thrquie à l'Union
main des élections municipales du européenne.. . ...

~
27 mars 1994, ce percutant raccourci. Mais l'islli.mismeturc ä aUssi ses

~
Le drapeau du parti islamiste, crois- extrémistes. Certains invectivent le

~ sant de lune et épi de blé blanc sur
« traître Erbakan lO, d'autres vivent enfond rouge, flotte sur la capitale de bonne entente avec lui (2). A Sivas,

~
ri.) l'ancien Empire ottoman et sur les l'an dernier, trente-sept personnes péri-gratte-ciel d'Ankara, la ville du pla- rent br6lées dans leur hôtel. L'incendie

~
teau anatolien que Mustafa Kemal avait été allumé par des islamistesCf) avait choisie pour symboliser la Répu- manifestant contre un rassemblement~

~
blique laïque; il a même conquis les culturel tenu à l'initiative de l'écrivain

~
remparts noirs de Diyarbakir, la capi- Aziz Nesin, qui avait notamment rendutale kurde.

:s .... M. Erbakan n'est pas un nouveau
hommage aux Versets sataniques de
Salman Rushdie. Nombre des nou-'- venu dans le panorama politique turç veaux administrés redoutent une offen-

et il a déjà participé à plusieurs expé- sive de l'ordre moral. A l'université, lesCf) ,~ riences gouvernementales aux côtés jeunes filles en jeans et aux cheveux~ du Parti républicain populaire (PRP) flottant librement sur les épaules

~ 'C de M. Bulent Ecevit ou avec le Parti craignent la menace du voile et la fer-
de la juste voie (DYP) de M. Suley- meture progressive des portes du,~ man Demirel durant les années 70. Il monde du travail.

Cf) semblait à l'époque plus conservateur
Cf) ri.) qu'islamiste. Istanbul est aussi capitale touristique.

Fondé en juillet 1983, le Parti du Dans le quartier de Taksim, les bars et
~ ~

bien-être est lié aux Frères musul- restaurants du Cicek Pasaji, le passage

0 mans. Les ouvrages de Sayid Qutb, le où les noctambules, stambouliotes et
ri.) «guide» de l'organisation, pendu par touristes, viennent vider en cœur verres

~ Nasser en 1966, traduits en turc - dont de raki et pintes de bière, avaient déjà= Signes de pistes, son œuvre maîtresse perdu un cinquième de leur valeur mar-
" chande au lendemain des élections. Les

~

- figurent parmi les livres de chevet

~
des militants. L'historien Faruk Bilici, commerçants de l'Istiklal Cadesi, dont
professeur à l'université de Marmara les boutiques chics bordent l'artère sil-

'- (Istanbul) note que les Frères musul~ Ion née par un tramway antique,
mans ont été représentés à tous les redoutent de voir leurs affaires péricliter

Cf) congrès du parti de M. Erbakan. par tandis que, sur la grande place, débutera..,. ~
~

M. Sayf Allah EI-Banna - le fils de la construction de la mosquée que le
(J) . Q Hassan EI-Banna, le père fondateur et nouveau maire M. Erdogan a promise à
(J)

OIJ ses électeurs. Son collègue, M. Nusret....
~

martyr - qui déclarait en octobre
Z 1991 : «Les frères égyptiens Bayraklar, maire de l'arrondissement de
5

~ ==
n'oublient pas les services rendus à Beyoglu, dont dépend le quartier de.,
l'islam par la Turquie au cours de son Taksim, affirme vouloir respecter la

I histoire, quand elle a empêché les voCation touriStiqueoo site et laisser tra-
~ CC croisés occidentaux d'envahir les pays vailler les bars en ~aix (3). Les tenan-

~
~

musulmans. Vous remplissez une mis- ciers ont déjà averti qu'ils défendraient

~

sion historique et votre travail doit leurs licences en faisant appel, si besoin

~
constituer un exemple pour le monde est, au ministre du tourisme.

~
musulman de l'est à l'ouest (1). lO A quelques pas des rues fréquentées

~ M. Melih Gökcek, le nouveau par les visiteurs étrangers, dans les
èS ~ maire d'Ankara, se veut rassurant: ruelles aux façades ébréchées, loin des

~
~

« Toute panique à la suite de notre néons, la misère éclate. C'est ici que vit
succès est déplacée. Nous ne force- l'électorat du Refah, sensible à la pré-

~ rons jamais aucune femme à porter le sence, au dévouement de ses militants et
~ ~

voile. La Turquie n'est pas l'Algérie. indifférent aux malheurs des commer-
Nous devons reconnaître la démocra- çants de Taksim, qui rejoignent le soir

~ d tie et respecter les opinions de la leurs appartements dans les quartiers
population. lO Même ton à l'autre bout rés~dentie1s.
du pays, dans la région kurde.

• Journaliste.M. Kamil Atak le npuveau maire de

3
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Aux dépens de la gauche

4

TL 'ESSOR du parti islamiste s'est fait.
aux dépens de la gauche. Le Parti

social-démocrate (SHP) a connu une.
véritable débâcle, passant de 20 % à
13 % des suffrages et perdant ses places
fortes - Istanbul, Ankara, Izmir et
Adana -, et 22 postes de maire sur les
30 qu'il détenait. A l'automne 1991,
dirigé alors par M. EnlaI Inoiiti, il s'était
engagé dans une alliance avec le Parti
de la juste voie, une formation de droite
conduite par M. Demirel, pour effacer
l'héritàge du régime militaire issu du
coup d'Etat, le 11 septembre 1980, du
général Evren. Mais le bilan de cette
expérience est largement négatif: la
situation économique et sociale n'a
cessé de se détériorer et, après quelques
ouvertures sans lendemain, la guerre
s'est intensifiée au Kurdistan (4). Sous
le gouvernement de MmeTansu Ciller, le
SHP est devenu l'ombre du DYP.
«Notre chute est due à notre alliance
avec le parti de Mme Ciller ",
entendait-on dans les couloirs de la mai-
rie d'Istanbul au lendemain de la défaite
du maire social-démocrate, M. Nurettin
Sözen. «Mme Ciller nous a imposé une
politique que ne pouvait comprendre
notre électorat. Il faut retourner dans
l'opposition », affirme un conseiller de
l'ancien maire. «Il faudrait résoudre le
problème kurde. La guerre n'est pas
une solution, c'est vrai. Mais il faut tout
de même écraser le PKK. une organisa-
tion terroriste, dont beaucoup de qiri-
geants sont arméniens (sic) ou arabes
(re-sic). »

La tentative de Mustafa Kemal, en
1923, de constituer la Thrquie en nation
homogène est mise à mal. Soixante,dix
ans plus tard, la revendication kurde n'a
probablement jamais été ausSi organi-
sée, aussi radicale. La Thrquie - gauche
officielle en tête - est en guerre contre
une. partie de sa propre population, avec
plus de la moitié de son armée, un bud-
get militaire dévorant, et. une tendance
croissante à la désertion des jeunes
recrues - on estime à 250 000 le nombre
des insoumis (5).

Les dénis de démocratie sont perma-
nents. Le 23 mars, le Parlement a levé
l'immunité des principaux députés du
Parti démocratique prokurde, élus en
octobre 1991 (lire encadré, page 11).
Depuis, ils moisissent en prison et
risquent la peine de mort pour sépara-
tisme. Ces mesures s'appuient sur les
différents articles des lois antiterroristes
- qui sont censées permettre au gouver-
nement de lutter efficacement contre les
«séparatistes du PK/(» - et sur la
Constitution d'inspiration kémaliste.
« En Turquie, tout citoyen est turc, il n 'y
a donc pas de races différentes, pas
d'ethnies différentes, pas de croyances
différentes, pas de religions diffé-
rentes », résumait M. Coskun Cirka au
nom des membres de la c6IIimission
chargée de rapporter devant l'Assem-
blée nationale lors du jugement des
députés prokurdes. Toute référence à la
question kurde devient de la propagande
séparatiste et mène le député comme le
simple citoyen à la prison.

Pourtant, c'est au Parlement et non
dans la rue ou dans la clandestinité que
les Kurdes doivent pouvoir dire. s~ils

sont ou non pour la séparation de leur
pays, affirme llnur Cevik, éditorialiste
du quotidien Turkish Daily News,
ancien conseiller de M. Suleyman
Demirel. S'il critique «le manque de

. maturité des députés du DEP [Parti
démocratique], qui s'évertuent à provo-

. quer leurs .collègues au Parlement en
parlant kurde ou en refusant de se réfé-
rer à la Constitution parce qu'elle nie
l'existence de leur peuple », il n'en
affirme pas moins: «Leur arrestation
proUve bien que nous ne sommes pas
une démocratie. »

La mise en cause de la liberté de pen-
ser, d'écrire, de publier est quotidienne.
Plus de 80 intellectuels sont en prison
pour délit d'opinion. Le quotidien pro-
kurde Ozgur Gündem a été interdit
après deux ans d'existence (6). Neuf de
ses correspondants au Kurdistan - et
sept de ses vendeurs - ont été tués, sa
rédaction entière - 50 personnes - a
été arrêtée et interrogée. Plusieurs de ses
rédacteurs ont été torturés avant d'être
relâchés. Son directeur, M. Yasar Kaya,
condamné à une centaine d'années de
prison, a finalement dû s'exiler.

Mme Ayche Zarakolu, éditrice à
Istanbul, qui a publié 200 ouvrages ces
quinze dernières années, est menacée de
plusieurs années de prison à la sortie de
la publication, en décembre, de la tra-
duction du livre du chercheur français
,Yves Ternon sur le génocide arménien.
«A cette époque, la situation politique

:semblait moins tendue, note M. Ragip
~Zarakolu, et nous avons cru pQuvoir

enfin aborder ce tabou, puis le vent a
tourné.» MmeAyche Zarakolu est
inculpée d'« incitation à la haine entre
les peuples, de propagande raciste et
séparatiste ». Elle est déjà condamnée à
cinq mois de prison pour la publication
du dernier livre du sociologue turc
Ismal Besikci, spécialiste de la Question
kurde, le Parti républicain et la question
kurde en 1931. L'auteur, quant à lui, est
en prison pour deux ans, à la suite de
son soixante-dix-septième procès.

Il n'est donc .pas étonnant que
M. Necmetin Erbakan prophétise que,
après avoir doublé ses voix - de 9 % des
suffrages exprimés en 1991 à 18 % en
1994 -, il en fera autant lors des pro-
chaines législatives qui se dérouleront
au plus tard en 1996, pour atteindre les
40 %. Mais ce serait là un changement
d'échelle qui mettrait en cause les fon-
dements de l'Etat turc. Pour l'instant, la
conquête des municipalités par le Refah,
le 27 mars 1994, reste encore le produit
d'un système électoral aux effets per-
vers. Le scrutin uninominal à un tour a

. permis aux candidats islamistes de
s'emparer des mairies avec 30 % des
suffrages. Mais les candidats des partis
laïques totalisent près de 80 % des voix
dans l'ensemble du pays. On risque,
d'ailleurs, d'assister à de sérieuses
empoignades entre des maires isla-
mistes et des assemblées municipales
élues par listes, à la proportionnelle,
dont la majorité est hostile au Refab.

Le Parti du bien-être a égaiement pro-
fité de la division de la droite. Le parti
de Mme Tansu Ciller, le DYP, est allié
avec le SHP de M. Murat Karayalcin,
formation de gauche, tandis que L'oppo-



sition au gouvernement est conduite par
le Parti de la Mère patrie (ANAP) de
M. Mesut Yilmaz qui a repris le flam-
beau du défunt président Thrgut Ozal,
sans en avoir le charisme. L'opposition
entre le DYP, que l'on peut schéma-
tiquement présenter comme le parti des
camp~es, et l'ANAP qui se définit
comme le représentant des villes, relève
plus de contradictions entre cliques de
notables que d'incompatibilité de pro-
grammes politiques. Dès la proclama-
tion des résultats des municipales, le
premier ministre con~luait que la droite
devait s'unir. Uné alliance entre
l'ANAP et le DYP, qui totalisent plus de
40 % des voix, aurait inversé les résul-
tats. Mais n'est-il pas déjà trop tard ?

Car les incertitudes éc:Onomiquessont
nombreuses et il n'estpas s6,r que les
mesures prises le 5 avril, après les élec-
tions, parviendront à juguler. la crise
monétaire, la dégradatiQI1des finances
publiques et le ralentiSSement de la
croissance. La livre turque a perdu la
moitié de sa valeur en un an. Face à cette
inflation croissante (70 % en 1993,
100 % probablement ~. 1994), la
banque centrale ne cesse de faire fonc-
tionner la planche à billets: elle a
imprimé certains jours du mois de mars
pour une valeUfquotidienne ~e 85 mil-
liards de livres - environ 4 i millions de
dollars. Les taux bancaires}lu jour le
jour atteignent des pourcentages astro-
nomiques, de 500 % à 1 000,%. Des
entreprises fennent ou mette~t leurs
salariés en chômage technique. La livre,
dévaluée une première fois de 13,6 %
par rapport au dollar en janvi~, l'a été
de nouveau de 28 % en avril, Il'.~cours
officiel s'alignant ainsi sur celui du 'mar-
ché. Dans le même temps, les prix des
biens de consommation s'envolent. Les
produits pétroliers ont augmenté de
45 % à 90 %, le tabac et les spir,il}leux
de 77 % à 100 %, le sucre, le thé, de
50 % à 100 %, réduisant le niveau dè vie
des ménages populaires - qui devront
tout de même acquitter, cette année, un
impôt supplémentaire pour combler le
déficit public.

La guerre au Kurdistan mine l' écono-
mie et, tant qu'elle se prolonge, toute
stabilisation de la monnaie est illusoire.
Selon le ministre de l'intérieur,
M. Nahit Mentese, les opérations
contre le PKK ont coûté, en dix ans,
25 milliards de dollars, soit l'équivalent
de deux années d'exportations. Cette
année, la facture s'élèvera à 6 milliards
de d911ars.

Dans le même temps, les attentats du
PKK - ou ses menaces - dans les prin-
cipaux sites to~tiques turcs. at:t:ectent
sérieusement 1 une des pnnclpales
sources de devises : 4 milliards de dol-
lars en 1993. La courbe des visiteurs de
la Thrquie en été ~nnaît ainsi ';ID. retour-
nement spectacularre: 2..6. millions de
touristes en 1985, 5,6 millions en 1991,
7 5 millions en 1992, puis une chute
d:un peu plus de 1 million en 1993, de
3 millions à 4 millions sans doute cette
année.

La crise est d'autant plus mal accep-
tée par les m~agers turcs 9u:elle frappe
une.éconorme aux potentialités fortes:

le PNB s~t acl:ru de 7,3 % en 1993
(ddnt plus de 20 % dans la construction
mécanique,l1 % dans l'industrie métal-
lurgique et l'énergie) et de 6,4 % en
1992. Mais la plupart des experts
doutent que l'on atteigne 4,5 % en 1994.

Le monde des affaires a bien saisi les
racines de cette situation et ses diri-
geants sont de plus en plus nom-
breux - c'est là un véritable tournant-
à mettre en cause la politique de l'état-
major militaire et du gouvernement au
Kurdistan. Le président de la TUSIAD,
la Fédération des industriels et des
entrepreneurs, affirme qu'« une écono-
mie forte ne peut prospérer que sur un
terrain démocratique ». La Thrquie
devrait consacrer ses ressources à
construire son leadership économique et
industriel dans la région plutôt qu'à
entretenir une guerre civile cofiteuse,
estime pour sa part M. Cem Boyner,
ancien responsable de la TUSIAD, qui
vient de fonder un Mouvement pour une
nouvelle démocratie.

L'économie turque souffre encore
des conséquences de la guerre du
Golfe. Ses relations commerciales avec
l'Irak, son premier partenaire dans la
région, sont gelées depuis l'embargo
imposé par l'ONU. Le long de la route
qui conduit de Diyarbakir à la frontière
irakienne, les citernes des camions qui
faisaient quotidiennement le commerce
du pétrole avec Kirkouk gisent démon-
tées sur le bord de la route depuis
quatre ans. Ankara vient de signer un
contrat avec Bagdad, afin d'échanger le
pétrole stocké dans l'oléoduc reliant
l'Irak à la Thrquie contre des produits
de première nécessité, entamant ainsi
un bras de. fer avec Washington, qui
parle de rupture de l'embargo (7). La
Thrquie tolère de moins en moins la
politique américaine à l'égard de
l'Irak, la protection de la zone kurde au
nord qui légitime une sorte de mini-
Etat à ses frontières. Selon une source
diplomatique à Ankara, la Thrquie sou-
met les Etats-Unis à un chantage: soit
vous renversez le président Saddam
Hussein et vous constituez un gouver-
nement irakien qui assure l'intégrité
territoriale de ce pays, soit vous n'en
avez pas les moyens, et alors il faut
traiter avec Bagdad.

L'état-major, qui a pris l'engage-
ment d'écraser la rébellion, s'estime
bridé tant que les Kurdes d'Irak, bon
gré mal gré, accueillent les combattants
du PKK qui se réfugient dans leurs
montagnes. Et il est impossible de
construire, dans ces reliefs tourmentés,
un mur de barbelés identique à celui
qui longe la frontière syrienne et qui fut
longtemps censé interdire le passage
des rebelles repliés en Syrie ou dans
leur camp d'entraînement de la plaine
de la Bekaa au' Liban, fermé
aujourd'hui.

Selon l'état-major, le PKK a perdu
un millier de combattants au cours de
ces derniers mois; des cadres aussi,
tels Muslim Dursun ou le docteur
Baran, chef de la guérilla dans la région
de Thnceli, et un proche de M. Abdul-
lah Oçalan, le dirIgeant. du PKK. Mais,

selon M. Cemil Bayik, chef de
l'ERNK, bras militaire ~ l'organisa-
tion rebelle, l'année a subI' de lourdes
pertes en pourchassant les guérilleros à
l'intérieur du territoire irakien. Six cent
trente soldats auraient été tués, dont un
grand nombre de commandos hélipor-
tés qui cherchaient à réduire des
groupes mobiles rebelles parfaits
connaisseurs de leurs montagnes. Il
faut évidemment toujours pr~ndre
garde aux bilans des camps qui
s'opposent dans une guerre. Mais,
selon Ismet G. Imset, journaliste et
l'un des meilleurs spécialistes du mou-
vement kurde: «A l'inverse de ce que
disent les militaires, les rangs du PK/(
se sont considérablement renforcés ces
derniers mois. Il compterait environ
30 000 combattants actuellement. JO

A mesure que les années de guerre
passent, le paysage kurde se délabre.
Les ruines des villages détruits
s'accumulent le long de la route.
Le voyage est de moins en moins sûr.
A 18 heures, le bus qui va de Diyarba-
kir à Cizre s'arrate à Nuzaibin; pour
passer une nuit en sécurité. Le voya-
geur pressé doit poursuivre sa route en
taxi. De nuit, il se heurte aux contrôles
militaires, hommes en armes en posi-
tion derrière les sacs de sable, ou bien à
ceux de la guérilla. Les jeunes soldats
turcs qui retournent sans annes dans
leur caserne y laissent souvent leur
peau.

Cizre a perdu les trois quarts de ses
habitants. Soupçonnés de soutenir les
rebelles, ils ont été déplacés. Bâtiments
aux multiples traces d'impacts, vitrines
des magasins scotchées, hôtels dont les
étoiles se défraîchissent chaque année
un peu plus, à mesure que le trafic, les
échanges et le commerce avec le Kur-
distan d'Irak se raréfient: théorique-
ment pacifiée, la ville paraît toujours en
guerre. Les blindés parcourent la nuit
les rues désertes. Dans la journée, les
soldats ont l'arme pointée vers les pas-
sants. Ce sont pourtant des tribus
kurdes alliées à Ankara qui dominent
aujourd'hui la ville. Les « gardiens de
village », l'arme à la bretelle, déam-
bulent en ville. Dépendant de l'armée,
ils sont des ennemis jurés du PKK.

(1) Les uns et les autres font l' 4!logedu dernier
sultan ottoman, Abdul Hamid n, d4!feoscur du
monde musulman contre l'Occident avant la
" trahison » d'Atatürk et la suppression du califat.
Voir Faruk Bclici, «Islamistes de Turquie et
d'Egypte », in la Nouvelle Dynamique au Moyen-
Orient, L'Harmattan, Paris.

(2) C'est le cas du Hezbollah, qui s4!vitdans la
r4!gionkurde ; il a ex4!cu1l!des dizaines de respon-
sables du mouvement national, en bonne entente
avec les forces sp4!ciales d'Ankara

(3) Le nouveau maire de Sivas, islamiste, a fait
de mame.

(4) Lire Michel Verrier, "Carte blanche» à
l'arm4!e turque au Kurdistan », le Monde diploma-
tique, octobre 1993.

(5) Selon les porte-parole de l'Union des adver-
saires de la ~erre (fond4!e en d4!ccmbre 1992 à
Izmir), r4!fugJ4!s à B~me (Allemagne). et interdite
en novembre 1993.

(6) Un nouveau quotidien prokurde, Ozgur
Yülke, paraît depuis le d4!butdu mois de mai, mais
son r4!dacteur en cbef a 4!t4!rapidement arrall!.

(7) Internarlonal Herald Tribune, 30 avril
1994.
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WRENZO MATrOTI
(Dessin paru dans l'album d'Amnesty International, Au secours I)

Attentats et exécutions sommaires

Un pan riche, menacé d'implosion.

__ Oléoduc reliant
la Turquie 6 l'Irak, .'

..ru Zone de peuplement kurde

6

Principales ressources:
• IndustJ1es'
• Principaux sites touristiques

Cata touristique

M ,KAMIL ATAl{.le nouveau maire
. '•. islamiste, siège au milieu des
notables de sa tribu qui, tous, parlent
küf~;. Mais il évite d'évoquer la ques-
tiOli ;kurde: le sujet reste explosif,
m~iriè.lorsque l'on a fait allégeance aux
autOrités d'Ankara, et l'année déteste
autant le Refah que le PKK. En
l'absence de candidats présentés par le
mouvement kurde, le succès islamiste
dans la région n'est en rien un signe
d'apaisement. L'arrestation des dépu-
tés du Parti démocratique (DEP), les
attentats ,contre les locaux de ce parti et

, les exécutions sommaires
de nombre de ses respon-
sables ont dissuadé le
DEP de participer aux
élections, contribuant au
découragement de ceux
qui espèrent encore une
solution pacifique et inci-
tant certains électeurs à
soutenir le Refah. En
votant ainsi, un Kurde
vote aussi contre Ankara.
La religion musulmane
est un lien fédérateur
qu'il peut reconnaître, à
l'inverse de la citoyenneté
turque, qui nie sa propre
,identité. La promesse du
Refab de résouqre paci-
fiquement la question
kurde a aussi attiré 'ceux
qui rejettent les méthodes
violentes du PKK.

Les consignes d'abstention et de
boycottage des élections du parti de
M. Abdullah Oçalan et du DEP ont été
diversement suivies. Plus de 50 % à
Batman, 35 % à Diyarbakir, 30 % envi-
ron à Sirnak, Siirt, Hakkari, 20 % à
Mardin, Mus, mais seulement 18 % à
Bingoi et 12 % à Mamatya. Ces
chiffres permettent de me~urer
l'audience des « séparatistes» (8). A
fortiori lorsque l'on sait qu'en Thrquie
le vote est obligatoire et que les mili-
taires avaient prévenu: l'abstention et
le bulletin blanc serment deux raisons
suffisantes pour raser le village
coupable.

Incapable d'établir une réelle démo-
cratie et de résoudre pacifiquement la
question kurde, l'establishment poli-
tique d'Ankara renforce la vague du
refus islamiste et les ravages de la
guerre à l'est du pays. Il risque aussi de
s'abandonner une nouvelle fois à la
dérive militaire. La Thrquie perdrait
ainsi toute valeur d'exemple pour les
pays voisins et légitimerait au contraire
les pesanteurs militaires et autoritaires
qlJi minent le Proche-Orient.

MICHEL VERRIER.

'. (8) Dans une récente déclaration M. Abdullah
Oçafan, tout ên proposant un nouveau cessez:le-
feu, rtaffirme qu'il est .favorablo à une fédéral10n
avec Ankara, 'et non à.une,sép8l'8tion.
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OUT OF SIGHT
In Turkey, just outside the gates
of Fortress Europe. more than
100 people of African origin
have been picked up and rem-
oved to a remote refugee camp.

a he Africans are being detained
in Haj Camp in Silopi, in south
eastern Turkey, in the middle
of an area of full-scale fighting

between government forces and the
Kurdish separatist group, the PKK.They
have been rounded up as illegal immi-
grants on the streets of Turkey's big
cities, most of them in October/Novem-
ber 1993. Detained at fust in police cells
in allegedly very bad conditions, about
l SO were then transferred to Silopi.
Some have escaped, while more
detainees were transferred in early 1994
after further arrests in Turkish cities. The
camp is now said to hold III Africans.

Amnesty International points out that
none have been charged with any crimi-
nal offence, nor have they been given
any access to legal representation. It
adds: 'It appears that the principal con-
stant factor in these people's detention
was the colour of their skin'.

The camp had previously been occu-
pied entirely by Iraqi Kurds; most of
them have either returned to Iraqi Kur-
distan or are being resettled in third
countries, but 2,000 remain.

Severe disruption of life in eastern

Turkey caused by the war, and
widespread human rights abuses have
meant the Haj camp has received little
attention.

The Turkish government wants to
deport the. detainees but is not prepared
to pay to send them to their country of
origin. It claims that all the detainees are
reluctant to reveal their nationalities. It
appears that none so far have managed
to arrange their own returns. It is by no
means certain that all the detainees are
in Turkey illegally. Although not classi-
fied as asylum seekers, some apparently
come from conflict-tom countries such
as Sudan and Somalia and might be eli-
gible to apply for asylum.

Two attempts have been made to
'deport' the Africans. First, a group of
20 were taken to the border with Iraqi
Kurdistan, but Iraqi Kurdish officials
refused to accept them. They spent
almost a month camped on the border
in winter weather, being helped and fed
on a voluntary basis by international
agencies.

While there, the rest of the Africans
were brought up, and a second attempt
was made to 'deport' them, which was
again thwarted by Iraqi Kurdish officials.
All fmally returned to the Hij camp in
January.

Four Sri Lankans were reportedly sub-
jected to the same thwarted •deporta-
tion' in March, ending up in the Silopi
camp. Two of them are said to be
refugees registered with UNHCR.

The African detainees are stranded
with no idea what the future may bring.

Conditions are harsh and dangerous at
the camp, with sporadic outbreaks of
fighting. Rations provided by the Turk-
ish authorities are meagre and the
detainees need to make extra purchases.
They are not entitled to the more sub-
stantial rations which UNHCR provides
for the Iraqi refugees in the camp. Some
of the Africans had money when they
arrived in the camp, but are rapidly
using it up. Though some have said they
would be glad to work to earn some
money, no work is available.

Basic health care is provided in the
camp, but there have been difficulties
about keeping one seriously injured
African in hospitallong enough to con-
valesce, apparently because of the Turk-
ish authorities' reluctance to pay for his
care. He was crushed and seriously
injured by an armoured vehicle during a
clash between the detainees and Turkish
police after the Africans were returned
to Silopi from the Iraqi border.

As far as international agencies in
Turkeyare concerned, the Africans do
not fall into any clear category. UNHCR
and UNDP assistance has been ad hoc
only. The International Organisation for
Migration is in discussion with the
Turkish government on the matter, but
it has no mandate to assist states to
deport illegal immigrants. It would
however assist any of the group who
opted for voluntary repatriation.

A number of organisations have noW
voiced their concerns, and the UN has
agreed to conduct a case-by-case survey
of the Africans, as they have requested.

\. F.P. - \ê:I'IlIT Frdlll'" l'l"'"'' - \. F.I). -- b'IlI'!' Fr,IIII'" Pr!'"" \. F.I '. \ê:I'Il"!' l'rdlllT Prl'''I' - \. F.I). -

FRA0274 4 t 0117 TUR /AFP-EX44
Turquie-Kurdes

56 rebelles et 6 militaires tués depuis mardi

lutte
(PKK,

JUN 94

ANKARA, 1er juin (AFP) - 56 rebelles kurdes de Turquie et 6 membres des
forces de l'ordre turques ont été tués depuis mardi lors d'opérations et
combats dans différentes zones du sud-est anatolien à majorité kurde, a-t-on
annoncé mercredi de source officielle.

Les opérations et accrochages se sont déroulés dans les régions de
Hakkari, à la frontière avec l'Iran et l'Irak, et de Siirt et Sirnak, à la
frontière avec la Syrie et l'Irak, indique un communiqué de la
super-préfecture de Diyarbakir, chargée de la coordination de la
contre la rébellion armée du parti des travailleurs du Kurdistan
séparatiste).

CE/hc/jmc
AFP /J00245/011326
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FRA0137 4 I 0543 /AF~-DK64
Irak-Kurdistan

Erbil, "capitale" du Kli"rdistan,divisée par les affrontements
interkurdes

par Tollé ARAM
ERBIL (Irak), 1er JU1n (AFP) - Les affrontements qui ont éclaté début mai

entre mouvements kurdes rivaux ont fait d'Erbil, la "capitale" du Kurdistan
irakien, une ville divisée et ont paralysé les institutions autonomes
kurdes.

Erbil est le principal foyer de tension depuis le début des combats entre
l'Union patriotique du Kurdistan (UPK), de Jalal ~alabani, et le Parti
démocratique du Kurdistan (PDK), de Massoud Barzani, qui se partagent le
Kurdistan d'Irak, autonome de fait depuis la fin de la guerre du Golfe en
1991.

Ces combats ont fait plus de 100 morts, selon les responsables des deux
partis.

"Certains quartiers d'Erbil sont sous le contrôle de l'UPK, d'autres sont
tenus par le PDK", affirme Fellah Mohammed, un habitant. "Dans certains cas,
la division n'est pas nette, il y a des secteurs mixtes",ajoute-t-il.

Les habitants vivent dans la psychose que les affrontements, jusqu'à
présent limités et qui ont cessé ces derniers jours, ne s'étendent à toute
la ville. Peu de gens s'aventurent hors des quartiers où ils habitent.

Les combattants armés de l'UPK se sont postés sur les toits des maisons
inhabitees et des immeubles dès le début des combats, et les deux parties
ont renforcé leur arsenal dans leurs permanences.

"Quand les combats éclatent, je ferme la boutique", dit Mahmoud Buhan, un
vendeur de chaussures. Selon lui, un grand nombre de magasins gardent leur
rideau de fer baissé, leurs propriétaires ayant emporté chez eux leur
marchandise. . .

Pourtant, les deux partis rivaux ont mis sur pied un comité spécial à
Erbil pour tenter de résoudre la tension. "Quand des affrontements éclatent,
des voitures sont volées, des gens sont intimidés. Nous nous rendons sur
place pour résoudre les problèmes", dit Arif Taifour, représentant du PDK au
comité.

Les voisins d'Adnan Hamid, un conducteur de bus membre du PDK, sont tous
membres du parti rival, même l'épicier du coin. "Mais je continue à
m'approvisionner chez lui", dit Adnan. "J'~i toujours des amis à l'UPK".

Le bâtiment du "parlement" kurde, non reconnu internationalement, et le
vieux château, perchés sur 'une,colline du centre-ville, ont été occupés par
des combattants de l'UPK dèpuis'début mai. Le siège du parlement a été pillé
par les combattants, comme l'attestent des photos. Depuis, les 105 députés
kurdes ne se réunissent plus. .

Cependant, certaines administrations continuent à tourner au ralenti. "La
plupart des +ministères+ fonctionnent sur le plan opérationnel, mais la
prise de décisions est suspendue", affirme Stafford Clarry, coordinateur de
la ,sécurité pour l'ONU dans la région.

Le "ministre" de l'Education, Nasih Ghafour, membre du PDK, se rend
toujours à son bureau proche du parlement, et également encerclé par l'UPK.

Comme les autres ministres, M. Ghafour a toujours accès aux fonds de son
ministère dans la "banque gouvernementale", et ~rrive à verser leurs
salaires aux enseignants et aux fonctionnaires.

Mais les exemples de coopération entre les deux partis qui se partagent
la plupart des sièges du parlement et du gouvernement du Kurdistan
deviennent plus rares de jour en jour.

ta/at/jmc
AFP /J0024S/010911 JUN.94
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Libération -1.J l 1\ Il)1) I
ALLEMAGNE

Les réseaux kurdes refont surface outre-Rhin

rien à voir avec ces violences, avons dé-
sormais le plus grand mal à alerter
l'opinion allemande sur les exactions
dont les Kurdes sont victimes en Tur-
quie. Rien que louer une salle de ré-
union est devenu une gageure depuis
que tous les Kurdes passent pour des
vandales, si ce n'est des terroristes.»
Fins connaisseurs des «méthodes» du
PKK en Allemagne, les dirigeants du
Komkar évoquent aussi l'hypothèse
que ses dirigeants auraient délibéré-
ment provoqué son interdiction (par ses
attentats du printemps et de l'automne
1993) pour se J'Oser en martyrs et re-
présentants exclusifs du peuple kurde.
Pour les Staatschützer, agents de l'Of-

fice de protection de la Constitution
chargés d' «observer», entre autres, le
PKK, le bilan de six mois de mise au
ban est très mitigé. L'interdit a brisé la
loi du silence et encouragé certains
commerçants kurdes rackettés par le
PKK à porter plainte. Enfoncé dans la
clandestinité, le PKK s'est radicalisé et
est devenu «encore plus difficile à
contl(Ôler », objectent d'autres. Tous, du
refugié au Staatschützer, se réconci-
lient sur un constat d'impuissance: la
clé du pi'Oblème ne réside pas en Alle-
magne mais en Turquie.

Lorraine MILLOT

les téléphones et un fax flambant neufs
ont repris leur place.
Officiellement, le KIB n .entretient

«aucune relation» avec le PKK. Sa
mission, «informer la presse et l'opi-
nion allemandes sur le combat kurde»
'est la réplique pourtant exacte de l'an~
cien Comité Kurdistan. Et son porte-pa-
role, Adem Ullin, un ancien du Comité
Kurdistan, s'enflamme 'pour le «com-
bat de libération» du PKK. En mettant
le PKK hors la loi, s'époumonne-t-il,
l'Allemagne «Iégitimise la répression
en Turquie» et «terrorise» les Kurdes
vivant en Allemagne.
«L 'Allemagne fait de nous des crimi-

nels» : le. même reproche s'entend
parmi les organisations kurdes dites
modérées. A quelques mètres du KIB,
Hansaring n° 28, le siège du Komkar
(Fédération des associations du Kur-
distan) a échappé aux descentes de po-
lice: proche du Parti socialiste du Kur-
distan, il passe pour «critique» du
PKK. «La violence nuit plus qu'elle ne
sert la cause kurde, raisonne son secré-
taire général, Mustafa Kisabacak. Les
scènes de casse de ces derniers mois en-
tretiennent en Allemagne les préjugés
contre les étrangers, ressentis comme
menaçants. Nous-mêmes. qui n'm'ons

Après les manifestations et les attentats de 1993, les organisations proches du Parti des travailleurs du Kurdistan
(PKK)ont été interdites. Mais six mois de mise au ban n'ont pas empêché les militants de renouer les contacts.

Cologne, envoyée spéciale
n viendra vous chercher.»
Où et quand le rendez-vous
promis avec un dirigeant du
PKK (Parti des travailleurs
du Kurdistan) en Alle-
magne aura-t-il lieu? Ce
journaliste kurde, débordé

de coups de téléphone, ne «peut» le
dire. Depuis novembre dernier, le PKK
et 34 organisations soupçonnées de lui
servir de couverture sont interdits en
Allemagne. Ses 45 ()()()sympathisants
(chiffre fourni par les services alle-
mands de renseignement) sont toujours
là, parmi les quelque 450 000 immigrés
(et demandeurs d'asile) kurdes en Alle-
magne, mais doivent envelopper leurs
activités d'un voile de secret plus épais
encore que d'ordinaire. Après deux
bonnes heures de suspense, un «chauf-
feur» apparaît pour aller, toujours sans
une explication, vers une banlieue
HLM de Cologne. Dans un petit appar-
tement, un grand-père, une jeune
femme et son garçonnet en pyjama fi-
nissent de dîner en regardant le journal "1::

de la télévision turque. «Quelqu'un doit ~
venin>, lance la. mère, éludant toute ~
autre .question par un vag~e: ,:On a '-'Hambourg le 21 mars. Des sympathisants du PKK défilent contre la répression en Turquie.l'habitude de ne pas savOIr qUI nous '
rend visite.»
Vers 22 heures survient enfin l'invité

mystère: Mustafa Karasu, 42 ans, an-
cien leader du PKK dans le chef-lieu
kurde de Diyarbakir, emprisonné en
Turquie de 1979 à 1992 et réfugié en d'enfant,1v1ustafa Kàrasu démontre la
Allemagne depuis 1993. L'entretien se tière riposte du PKK à son interdiction:
déroule dans la chambre du petit, porte «Le gOlll'ernemellf allemalld flellt tOI/-
fermée, sur un ton particulièrement mo- jO;lllr,\1101/.1 hallIli r et l'amer 1/0.1 ('l'llfres
déré. «L'Allemagne n'est pas notre en- {le rél/llioll, POl/r le' PKK, .chal/lle afl-
nemie », déclare d'emblée Mustafa IJarteli/ellf kllrde est désomwi,l lII/e as-
Karasu. Après le déchaînement de soôatioll et lII/ ('l'lllre de réllllioll.» Si
violences de l'automne, les blocus l'entretien doit se dérouler de façon si
d'autoroutes, les bagarres rangées' «conspirative»etsi Mustafa Karasudit
contre la police et les sacrifices de mi- ne jamais passer deux nuits de suite
litants s'immolant par le feu, la préci- .dans le même appartement, c'est moins
sion n'est pas inutile. A la violence ,par crainte de la police allemande que
kurde, le gouvernement allemand a ré- dès commandos punitifs de l'Etat turc,
pondu parde nouvelles interdictions de 'précise-l-iltoutefois. Après les perqui-
manifester, des menaces d'expulsion ,sitions de novembre, la police alle-
des fauteurs de troubles et un discou~ ,mande a arrêté peu de militants, et le
va-t-en guerre du héraut de <da loi é\' bannissement «n'est pas si sévère », re-
l'ordre»,le ministre de l'Intérieur Man-' ,connaît-il.
fred Kanther: «Ùl démocratie est ca- Parmi les satellites du PKK interdits en
pable de .le défendre. elle ne permettra novembre, la plupart ont aujourd'hui
pas l/u~ l'Allemagne devienne le ressuscité, sous d'autres appellations et
théâtre de batailles de rue d'extré- ,souvent grâce à des prête-noms alle-
mistes étrangers,» «ù/ violent'/' vient mands. Au numéro 66 de l 'Hansaring à
de l'interdit», répond calmement le di- 'Cologne, ancien siège du Comité Kur-
rigeant du PKK qui peut, à juste titre, distan, le bureau de propagande du
rappeler que «jamais auparavant les PKK, de minuscules initiales sur la son-
/1/anifest.atioll.\' kurdes ell' Al/l'mage nettè désignent son successeur:' KIB
n:m:aient été si violentes »,les attentats (B'iJreau d'information du Kurdistan).
duPKK en Europe s'étant il concentrés Tout nus, les murs portent encore les
jusque-là contre les intérêts lUrcs. traces des razzias policières, mais déjà

Par sa présence dans cette chambre une télévision sur son socle en carton,
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1er JUIN 1994,
L'Etat turc
"pris de

panique" face
à la rébellion
kurde, selon

le leader
du PKK

Leleader du PKK, Abdullah Oca-
lan, dit "Apo", n'est pas d'accord

, avec les récents communiqués
, de personnalités militaires el'
politiques turques pronostiquant la fin'
imminente de son organisation. Et
inutile de dire que son an?lyse est dia-
métralement opposée: l'Etat turc a été
"pris de panique" dans sa lutte contre
le PKK, aurait-il ainsi déclaré derniè-
rement, selon le journal pro-kurde
"Ozgur Ulke" qui le citait dans son édi-
tion de lundi. '

turkish daily news

Talabani:
'Don'tfear
PKKlink'
KDP and PUK express
hopeafter Silopi talks

TDN with wire dispatches
ANKARA- JaIaI Talabani, the leader of

the Patriotic Union of Kurdistan (PUK),
one of the key Kurdish groups in Northern
Iraq, has extended an "olive branch" to
Turkey by complementing Ankara on its
efforts to end the current fighting between
his group and the rival Kurdistan
Democratic Party (KDP) led by Massoud
Barzani. "

Talking to Reuters in Damascus, where
he has been since the fighting in Northern
Iraq began on May 1, and clearly wishing

10

"L.:Étatturc est paniqué face
au PK,K. Les dernières opérations de
l'armée en sont des signes" aurait-il
'affirmé dans sa déclaration à l'agence
ge presse kurde KURD-HA, basée en
Allemagne. "Nous allons intensifier
nos activités sur le plan militaire, polio,
tique et diplomatique", ajoute le leader
du PKK, qui entend ainsi apporter Uri
démenti aux communiqués triompha-
,listes de l'armée turque, selon laquelle
I~ PKK ne serait plus en mesure de
s'opposer aux opérations des forces
armées turques et se verrait contraint
de renoncer à la lutte armée au profit
de l'action diplomatique.

L.:état de "panique" prêté à
Il'armée turque se traduit en tout cas
depuis mars par un renforcement de
ses opérations militaires dans le sud-
est anatolien, frontalier avec la Syrie,
l'Irak, et l'Iran, tuant selon les autori-
lés, plus de 1 500 maquisards kurdes
'depuis le début de l'année. Dans le
même temps, le PKK a ralenti le ryth-
me de se~ attaques.

to curry favout with the Syrian leadership
as well, Talabani said both Syria and
Turkey "were good mediators who wanted
to put ~ end to the fighting.",

He saJd he understood Turkish sensitivi-
ties about Kurdish relations with the
Kur~stan Workers' Party (PKK), which is
fightmg a deadly war for a separate state in
eastern Turkey, but said Ankara should not
fear these ties.

Officials i~ Turk~y have often felt
that Talabam s pOSItIOnon the PKK,
which in Turkey is considered a terror-
ist organization and is outlawed, has
!reen ambivalent and that there' was,
some evidence to suggestthatthe PUK
llnd the PKK could easily shift to a
,"~ooperation mode" given the right
circumstances.

The fear in Ankara has been that the
~Iashes between the KDP, which has
.Iillle love for the PKK, and the PUK
may provide just the necessary circum-
stances for such cooperation.

"It is natural that our Turkish friends
are sensitive about any relationship
between the PKK and any Iraqi move-
ment. We understand this but since the '
PKK is not interfering in the internal
affairs there should be no Turkish
fear," Talabani said in a clear attempt
to allay Turkish doubts. '

Mais pour "Apo", les déclara-,
, tions du chef d'état major général de;

l'armée turque Dagan Gures, ne sont
,que fanfaronnades et trahissent le'
malaise de l'armée: elles constituent
une "grande menace" et "montrent
'également que l'État turc est coincé"
dans une mauvaise situation, a pour-
suivi le leader du PKK. A la mi-mai, le
général Gures avait lancé un "dernier

'avertissement" aux rebelles du PKK
pour qu'ils "se rençjent à la justice", Ii
a~ait affirmé que l'Etat n'avait pas utili-
se toutes ses capacités" et, si néces- '
saire, qu'il les "mobiliserait". "Vous
serez anéantis au bout de trois ou
quatre mois, venez vous rendre, sinon
se sera dommage pour vous", avait
c?nclu le chef d'état-major, dont il faut
Signaler que le départ à la retraite
coïncide avec ces "trois ou quatre
mois" de survie qu'il accorde au PKK,

Ce genre de propos ont été
repris par de nombreuses personnali-
tés turques qui affirment depuis la mi-
mai être sur le point d'en finir sur le;
terrain avec la rébellion kurde et de,
permettre ainsi au Premier ministre
Mme Tansu Ciller, de respecter so~
engagement d"'éradiquer le PKK".

Wednesday, June 1,1994/

But Talabani went on to accuse 'Iran
o,f "interfering to support the revolu-
tlOna,ry Hezbollah party and the
IslamICmovement in Iraqi Kurdistan". ,

1'he PUK and the "Kurdish '
Hezbollah" were involved in fierce,
clashes earlierin the year with some
accounts pUlling the death toll as high

, :ISseveral thousand. '
The Islamic groups were subse- ,

quently defeatedand had to withdraw
to bordering Iran from where they
have been trying to continue resisting
thePUK.

Referring to an agreement reached
, on Tuesday in Turkey between PUK
and KDP representatives, Talabani
said this accord aimed "not only to put
an end to fighting but to return things
to normal."

"The meeting was very successful. '
We reached agreement for.a perma-
nent cease-fire and agreed to solve all
problems in a peaceful way and
through negotiatIOns" Talabani told
Reuters after the Monday talks.

Talabani said that talks were held
between PUK representative Kamal
Fou'ad and Nechirwan Barzani
nephew of the KDP leader, in th~
Turkish border town of Silopi.

He said that all thq~e .wbo ,took part

"\
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'Terrorist' union leader to go tojail todayin the meeting went to Salahuddine in
Northern Iraq, where they were
"warmly welcomed by the KDP leader
Mr. Massoud Barzani."

"I am planning to return to Iraqi
Kurdistan within the next few days
and I will certainly meet Mr. Massoud
Banani there. EffOlts are being made
to hold a meeting in Turkey arid I am
ready for this," he said. .

A spokesman for Bmani's KOP,
meanwhile, was quoted by Reuten as
saying the agreement sipd by PUl
and KDP leaders in Silopi was hold.
ing. "We hope that all differences will
be solved throu~ dialogue," he said.

Several prevIous cease-fire agree-
ments have failed to halt fighting
which has claimed several huadred
lives in parts of Nortbem Inq.

A U.N. official in BI2hdàd said on
Monday that fighting 'ad spread to
Irbil, the regional capitallnd the
seat of the Kurdisb Parliament, fOr
the fIlSt time since the clashes began
on May 1.

Talabani said he was returnin& to
Northern Iraq through Turkey wiÜ1in
the next two days and that he would
meet with Banani "to reinforce tbe
agreement" .

The PUK leader told Reutas he bad
been unable to go back to Northern
Iraq earlier because security was not
guaranteed. ''The situation now is dif-
ferent," he added. Talabani said tbe
Kurdish regional government should
remain in power but hinted some min-
isters should be changed and portfolios
given to Arabs. I

"A serious reconsideration of the
whole working programme in the area
should be conducted by the PUl., the
KDP and the Iraqi National Congress
in order to adopt a new policy tbat
would reinforce stability and democra-
cy," he added.

Talabani said there was no need to
rush for new elections u polls would
be held in July, 1995. The comin.
months will be "a test for all to see
how they are reacting to the new situa.
tion," he said.

By Sinan Yllmaz
Turldsh DIllr New.

ANKARA. The decision by- the U.S. House of
Representatives to link one-fourtb of Turkey's
foreign aid to human rights and the Çyprus issue
is currently one of the most widely de6àted topics
in the country.

"Turkey does not have a buman rights ~lem'
what it does have is a serious tenorism J?foblem,;:
has been the official reply to these cillms from
several political parties as well as the govern-
ment. In reality, the issue of human rights bas
never been absent from Turkey,'s political agenda
and it appears as though it WIll remain a salient
domestic concern for some time. The most recent
incident to affect Turkey's human rights record
will take place today wIth the imprisonment of
Münir Ceylan, former chainnan of the Petroleum
Workers Union (Petrol-I~), in tbe Saray prison
located in Tekirda' where he will serve out bis
20-month sentence.

Ceylan has been tried under Article 312 of the
Turkish Penal Code following the ~blication.of a
controversial article he wrote for the Yeni Ülke
newspaper during his tenure as Petrol-I, chair-
man.

The former chairman was accused of fueling
separatism in his article, although his link to a ter-
ror organization was never ~roven by the court.
Ceylan is not the tirst example of a human rights
violation in Turkey and certainly will not be the
last... Ismail Be~ikci, known for his numerous
books on the Kurdish problem, has s~t a total
of 13 years in jail and is waiting for the day he
will be released.

However, new cases regarding his writings are
still being processed by the National Security
Court (NSC) making an early rel~ase appear
unlikely since he is expected to receive an addi-
tional 70 years or so.

The author is also one of the few - if not the
only - prisoners of conscience to have been sen-
tenced twice for the same book. Assistant
Professor Fikret Ba~kaya also belongs to tbe
newly formed group of prisoners of conscience
branded as "terrorist professor assis1lDts" .by the
government who bave been tried at the NSC and
sentenced to prison under that title. Bqkaya, who
used to lecture at the Abant Izzet Ba~sal
University, was sentenced to 20 months in pnson
and was fined TL 41 million after publisbiDg his
book entitled

"The Failure of the Paradigm." The assistant
professor continues to serve his sentence at the
Haymana Prison. .

The above listed individuals are those who are
publicly known, but there are also the unknown
names of people wbo have ~n tried and sen-
tenced, along with the 75 journalists and writers
still serving m various state prisons.

All these victims were convicted under the
anti-terrorism law. These days, Assistant
Professor Haluk Gerger and Human Rights
Association (HRA) Secretary-General HdsnU

ÖndUl, both convicted because of their political
views, are preparing to . serve their sen.
tences.

Professor Gerger was sentenced to 20 months
in prison due to a message he bad sent to a meet-
ing held in commemoration of Deniz Gezmi~,
woo was hanged for his alleged involvement in
terrorism ÏD the 19701.

HUsnUOndül was sentenced to a 6-month jail
tenn after Ismail ~~ikçi's artiçle wu published
in the HRA bullehn, of which Öndül was the edi-
tor.

Besides infringing upon the freedom of expres-
sion, the state is also committing other human
rights violations, such as torture, extrajudicial
executions and even murder.

Most of the time, serious investigations and tri-
als are not conducted since the ~overnment secu-
rity forces involved in such incJ(ients are protect-
ed by the law. In cases where these incidents are
pursued, the consent of the Provincial
Administration Board must first be obtained in
order to try government security forces according
to the law governing the prosecution of civil ser-
vants. In most cases, the administrative board
denies the requests to prosecute. And evea if the
cases do make it to court and the defendants are
found guilty, the punishments tend to be ineffec-
tive. .

For example, the punishment for a death result-
ing from torture is a 5-year prison term, whicb is
usually reduced so that the prisoner rarely has to
serve out his entire tenno

Even if the government claims that the country
bas a "terrorism problem and not a human rights
problem," it has yet to convince the public oftOat.

Human rights violations are now ~n1y com-
mitted and cannot be pusbed under the clJ'P.Ct
an~ by ~ps whO prefer to deny the exis-
tence of sucb Incidents.

One question must be asked: "Do all these
journalists, writers, union members and others
who have been accused of separatism and terror-
ism by the government even bow how to fire a
guIl?

The government's "democratization package"
bas bein announced but an effective proposal
designed to rectify human rights abuses bas not
been included in die pI'OpC!SIl.

The Social Democrat People's Partts (SHP)
lack of respc>nseto the OmiSSIOllof the crimes of
conscience" clause from tbe democratization
package bas been criticized harshlf althoup the
p-arty bas repeatedly stated its position in favor of
ihe clause.

UnfOl1unately these critics have not mentioned
the SHP' s efforts to transfer prisor.en of con-
science convicted under the anti-terrorism law
from "E-~" .Prisons - maximum security pris.
ons desiped for the deteo1ion of terrorists - to
normal. , with the bel of the SHP .ustic:e
minister~ liP. of tbet!'IdJ, it iselk that
1'wtey must CODl1nueto wort on its human rights
problem.
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SlIP arrivesat the
political crossroads
Thirty SHP deputies who oppose 'abandonment
of principles' move to chart theirown course

12

By Kemal Bale.
. Turkish Daily News

ANKARA- The Social Democrat
People's Party (SHP), the junior
partner in the ruling coalition part-
ner, has arrived at a crossroads as the
first an~iversary. of Murat
Karayalçm s leadership passes..

Around 30 deputies, who oppose
not only Karayafçm's leadership but
also the maintenance of the coalition
and the fact that the SHP appears to
have abandoned all its principles,
have made a move to chart their own
course.

S~P Parliamentary Group
Chairman Aydm Güven Gürkan's
resignation from his post has put
~arayalçln in a difficult position,
smce Gürkan is set on ,the leadership
of the dissidents.
. Sinée. Karayalçln i~ not in
Parliament; his influence on the SHP

.parliamentary group has been limited
sirice the outset. He failed to make a
timely ministerial reshuffle to avoid
problems from within the party and
.has been unable to persuade Gurkan
to reconsider his reSignation.Now he
faces th,epossibili.!y~f ~~ opponents
becomIng a majority ID the SHP

.group..
The group consists of 55 deputies.

NearlY,half o~ ~hese.deputies have .
executive .poSltIons 10 the govern-
ment or um the party, But the fact
that no cha'n'!es nave
r.een madë an.1:'1l! thf>
SHP IDinisters for two
a?d a half years,. ever
smce the' SHP became
coalition partner, has. ..
caused the unrest within the party to
reacha peak.

Under the current circumstances, it
does not seem possible for the dissi-
dents to reconcile their differ~nces
with the party administration, even if
some of them are given posts in the
Cabinet.

Aydll~Güven Gürkan

The crisis in the SHP has come
about for the following reasons:

• No definite schedule'has been
set for the democratization pack~e. .

• It has been the DYP (the lrue
Path Party) that has scored the politi-
cal points at every critical juncture. .
Karayalçm's silencein the face of
this has caused.a great deal of ten-
sion in his party. For example:
Karayalçln did not act when
Ankara's Security Director kept his
job even after the beating of SHP' s

. Salman Kaya by police. Next: the
True path collaborated with the
opposition to eliminate the provi-

. slons regarding religious education
from the Authorization Law.
Karayalçm only registered a weak .

.protest and accepted Çiller' s apolo-
gy. SHP deputies can feelno confi.
dence in their chairman in such ciro
cumstances.

• The SHP has started to act as if
it is no longer a social democrat
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party. The fact
that legal issues
such as the granti-
ng of union rights
to ci vil servants
or removIng

undemocratic articles from the
Constitution nave not been given a
firm time schedule have led to the
belief that the democféltization pack-
age will not in fact become law.

What will happen fromnow on?
At this point, with the party at a

crossroads, the alternatives for the
near future are as follows:

• A widespread chan~e in the
party adminIstration either in
September or through an emergency.
convention in November al the latest.
However, there are serious difficul-
ties involved in getting the agree-

• ment of provincial and district organizations;'
• Concentrating on SHP's unification with the

Republican People' sPart y (CHP) or the
Democratic Left Party (DSP) by taking the neces-

. sary initiatives for the SHP' s withdrawal from the
government.

However this does not seem possible due to the
attitude of DSP Chairman Bülent Ecevit and CHP
Leader Deniz Baykal;

• The last alternative is th at SHP dissidents
should leave the SHP and attach themselves to

. another party. possibly ~e CHF.
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LES ÉLECTIONS EUROPÉENNES

(UPA): Flitz Desde: Maria
Hébrard-Epaim (EA): Pierre Bois-
sière, m. Lacaussade (PO): Fran-
çoise MicheU(UPC): 30. Joël Gué-
goan (UDB); Jean Gauby (ERC):
Bernard Vaton (PO): Claude
Dufour (MRS); Evelyne Millour
(UDD): Fl'llIIÇOlSGrin1aIdi (UPC)f'
Claude MoUnier (PO): Martin Hel
(UPA): Pierre Verdaguer (ERC):
Patrick Pellen (UDB): 40. Yves
Lavalade (PO) : Marie-Andrée
Arbelbide (EB): Jean Mannarini
(UPC)' Eric MagIoire (PFF): Jean
Vllote (PO): Anniig Le Gars: Mar-
cel Chamberod (MRS): Antoine
Wessbecher, m. Witzenbach
(UPA): François Pontalier (PO):
Antoine Casalta (UPC): 50. Yan-
nick Hemeury (UDD): LOuisUbou-
try (ERC): Gérard uynaud (PO):
Dominique Peillen (EA): Alam
Favre (MRS)' Lena Louarn: Jean-
François St~fani, c. terr. Corse
(UPC): Jean Souchon (PO): René
trunk (UPA): Yves Rauzier (PO):
60. Michel Mayol (ERC): Jean-
Flore Chiarasinil.~' Tavera (UPC):
Edouard Pascal Mousselard (MRS):
Mireille Bras (PO)' Yves Rémond
m. Saint-Hernin (UDB): Ptatxi
Noblla (EB): Pierre Loubère (EP):
Jean Franceschetti (UPq: Nicole
Desul)' (UDB): FrançOIS Waag

~
UPA': 70. Jean-Pierre Giraud
PO): Marceline Palola (EA):
ierre- Yves Le Floc'h (UDB):

Michel Angell (UPC): Georges
Escartin (PO): Catherine Jotz
(UPA): Jean-Paul Martin (PO):
Jean-Yves Drillet (UDB): Robert
Arrambide (EB): Marie-Thérèse
Hermann (MRS): 80. Jean-Fran-
~is_ Blanco i B!!noit Muracciole:
Christian LaDOnle;Père Jean Car-
donnel: Gilles Perrault; Jacques
Higelin; Renaud Séchan (dit
Renaud); Guy Cambot.

Abréviations: m. : maire; adj.
.m. : adjoint au maire; c. terr. :
conseiller territorial; d e. s. : député
européen sortant.

UPC: Union du peJlple corse;
UPA: Union du peuple alsacien;
UDH: Union démocratique bre-
tonne; FH: Frankiz Hreizh; PFF:
Parti fédéraliste flamand; PO : Par-
tit occitan; EP: Entau Pai's; ERC:
Esquerra républicana de Catalunya;
EA : EuskO Alkartasuna [Pays bas:-
que]; EH: Euska/ Batasuna [Pays
l)asque); MRS : Mouvement region
Savoie; SDL : Social-démocratie de
Lorraine.

Son engagement aux cOtés
de M. Simeoni n'implique pas,
insiste-t-i1, une adhésion incon-
ditionnelle aux thilses du diri-
geant de l'Union du peuple
corse (UPC), encore moins à
«ses alliances. insulaires. Cer-
tains membres de son entou-
rage n'en ont pas été moins
troublés par son entrée en lice
aux cOtés de ces Corses, Bre-
tons, Alsaciens et Basques qui
n'ont jamais spécialement chéri
l'héritage impérial français.

Lui refuse pourtant de voir
une contradicti")n entre ses
nouvelles amitiés et la tradition
familiale. S'il s'est résolu à
franchir le pas. c'est parce que
l'Etat jacobin, selon lui, «a
commis ,.erreur de ne pas se
renouveller •. Il l'a expliqué, la
semaine dernillre, à la mission
bretonne de Paris, aux cOtés
du chanteur rock Jacques Hige-
lin, autre rallié à M. Simeoni.

F. B.

Contre le «centralisme jacobin»

Le prince Charles Napoléon s'engage
aux côtés des régionalistes

Dans son combat contre le
«jacobinisme», la liste régiona-
liste conduite par Max Simeoni
vient de recevoir un soutien
inattendu en la personne ... du
prince Charles Napoléon, héri-
tier de la lignée fondée pAr le
frllre de l'Empereur, JérOme
Bonaparte, qui fut roi de Wes-
thpalie. Economiste trentenaire
à l'allure de cadre supérieur,
l'homme est plutOt discret et
s'il «assume •. son impériale
ascendance, il «ne la revendi-
que pas.. Observateur pas-
sionné des «soci~t~s com-
plexes. - il a travaillé sur le
c développement social des
quartiers. et effectué des mis-
sions dans le tiers-monde - il
n'en est que plus sensible à la
thématique de 1'«enracine-
ment. qu'il veut coupler avec
la quête de la modernité.
Certes, il ne réside pas sur l'De
de Beauté et n'en parle pas la
langue mais ses racines corses,
dit-il, Irf~sonnent. en lui.

Les candidats de la liste
Régions et peuples solidaires

La liste Régions et peuples soli- sents aux dernières places de la
daires est conduite par l'autono- liste.
miste corse Max Simeoni, député l. Max Simeoni, d. e. s. (UPC):
européen sortant, élu en 1989 sur Gustave Allrol m. Saint-Hostien
le contingent des Verts. Se définis- (Pq) i Henri Gourmelen (UDB);
sant comme «régionaliste» et Anore Ohresser (UPA): Jordi Vera
«fédéraliste », cette liste entend lut- CERC): Akil Ma~moudê' Mi~hel
ter contre le «centralisme jacobin ». Dure! (MRS): Pierre harraton
Les étiquettes correspondent aux CEA), Jean-Marc Toranian

ê
' 10.

. . François Alfonsi c. terr. orse
douze mouvements réglonahstes (UPC): Jakes Abeberry, adj. m.
(Alsace, Pays basque, Bretagne, Biarritz (EB); Jean Guegueniat,adj.
Catalogne, Corse, Flandres, Lor- m. Brest (Fb): Pierre ZouIOlllIIiaD:
raine, Occitanie et Savoie)auxquels Josiane ~-Dauni~ adj. m. Puy-
sont affiliés 1«:1'::andidats; certains laurens (PO): Alain l'enet LEtienne
de ceux~i, toutefois, peuvent figu- Foos (SOL); Jacques !'"ermaut
rer sur les contingents réservés aux irFF): Thérese Bouvier (MRS):
différents mouvements sans en être ernard Wittmann (UP A): 20.
m . II b L'é" DavidBertrana (ERC): Parfait Janso .ICte ement mem res. cnvaan (MRS)' Gérard Romiti (UPC):

GIlles Perrault, les chanteurs Jac- hervé Guerrera (PO)' Françoise Lé
ques Higelin et Renaud sont pré- Scour (UDB): Ma~cel Schmitt
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'Basler Zeitung Donnerstag,2. Junl1994
Nr.126

Telll Ausland.

"Der Krieg gegen die Kurden- Ankara unter Druck
Westliche Länder, allen voran die Vereinigten Staaten, fordern nach einem «Teilsieg» der türkischen Armee gegen die kurdischen
Separatisten von Ankara ein klares Bekenntnis, das Minderheitenproblem im Südosten Anatoliens nun politisch zu lösen. Die türkische
Ministerpräsidentin Tansu Ciller reagierte auf diese Forderungen trotzig. Sie erklärte, sie wolle auf US-Hilfe verzichten.

Verhält sich in der jüngsten Zeit defensiv: Abdullah Öcalan (rechts), zusammen mit dem irakischen
, Kurdenführer Jalal Talabani (links). Foto Reuter

Was in den US-Medien als Randnotiz
erschien, lieferte in der Türkei selbst
während der Feiertage des islamischen
Opferfestes dicke Schlagzeilen: «Die
amerikanischen Abgeordneten wollen
die Militärhilfe für Ankara wegen der
andauernden Menschenrechtsverlet-
zungen gegenüber seinen Minderhei-
'ten um ein Viertel kürzen.»

Von Martin Peter, Istanbul

Nicht blass die Presse- und TV-
Kolumnisten ereiferten sich über den
schulmeisterlichen Ton aus der Neuen
Welt. Der türkische Staatspräsident
Süleyman Demirel sprach von «unge-
rechtfertigten Anschuldigungen an die
Adresse eines Staates, der selbst Opfer '
terroristischer Attacken» sei. Trotzig

14

gar reagierte Regierungschefin Tansu
Ciller auf die Rückstufung der morali-
schen Glaubwürdigkeit der Türkei. Sie'
drohte' dem amerikanischen Präsiden-
ten Bill Clinton, auf seine Hilfe ganz zu

:verzichten. '

Ohne Hilfe verloren
Das harsche Auftreten der Pre-'

mierministerin erstaunte, zumindest zu
Hause, niemanden; «Diplomatie war
nie Frau Cillers Stärke», kommentier-
ten die Medien., Die liberale' «Daily
News» stellte schlicht fest: «Ohne ame-
rikanische und deutsche Waffen sind
wir der Kurden-Guerilla hilflos ausge-
liefert.» Dass Washingtons militärische
Kredite in der Höhe von rund 350 Mil-
lionen Dollar für 1995 im Kampf der
ti)r~ischen Armee g~gen die aufstänpi-

sehen Kurden cfringendst benötigt wer-'
den, war aus dem verstohlenen Unbe-
hagen des Generalstabs über Cillers
«provokatives» Verhalten gegenüber
Bill Clinton unschwer herauszuhören.'
Selbst wenn abgestritten wird, dass'
deutsche Panzer oder amerikanische
Artilleriewaffen gegen die Guerilleros
in den Bergen des türkischen Süd~,
ostens eingesetzt werden, ist die militä-

'rische', «Befriedung» der Kurdenre-
gion, wie es Experten vor Ort netinen,
nicht ohne ausländische finanzspritze
zu bewerkstelligen. '

Rundtausend Dörfer zersÎört
Über200000 Eliteeinheiten und

Bodentruppen führen östlich der Li-
'nie Trabzon am Schwarzen Meer und
der Mittelmeerstadt Adana Krieg ge.
gen Zehntausende kurdischer <<Terro-,

.;.
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,.....------------- ................,...------+-------
Brüchige W8tfenruhe
im .Iraklsehen Kurdistan

auf' dem Nato-Aussenministertreffen
in Istanbul im Zentrum der Diskussion'
stehen.

Innenpolitisch aber bietet die be-
vorstehende Pensionierung des türki-
schen Generalstabschefs Dogan Güres,'
als politischer Falke berühmt-berüch-
tigt, Ankara eine Chance, mit den ab-
trünnigen Kurden in einen Dialog zu
treten. Kreise, die der PKK nahestehen
wollen, wissen, dass sich Guerilla-Chef
Abdullah Öcalan derzeit bewusst de-
fensiv verhält, um den türkischen
Staat, ohne dass dieser sein Image ver-

'liert, zu Konzessionen zu bewegen.

risten». Seit 1992 haben die Militärs
an die tausend Dörfer und Klein-
städte auf der Suche nach Guerilla-
Verstecken ganz oder teilweise 'dem
Erdboden gleichgemacht. Die Bewoh-.
ner, die nicht gewillt waren, als be-
waffnete «Dorfwächter» Antiterror-
Einsätze zu leisten, mussten fliehen -
während der Wintermonate in die na-
heliegenden Grossstädte Diyarbakir,
Mersin und Adana, weiter in die
Westtürkei nach 'Istanbul oder
schliesslich über die Grenze nach Eu-
ropa. Nachdem aber seit Ende April
die südlichen Gebirgspfade wieder
schneefrei sind, flüchten Tausende
von kurdischen Zivilisten in den
Nordirak, wo ihre benachbarten Stam-
mesbrüder nach dem Golfkrieg einen
autonomen Staat errichtet haben.
Diese Migrationswelleaus dem türki-
schen Südosten hat iQ. den vergange-
nen Wochen tatsächlich zu einer Be-
ruhigung im Siedlungsgebiet von ur-
~prünglich rund 15 Millionen Kurden
geführt. Reporter der rechtskonserva~
tiven türkischen Tageszeitung «Sa-
bah» fühlten sich dank der Armeeprä-
senz auchin den entlegensten Wei-
lern «in Sicherheit». Ohne das Wort
explizit zu verwenden, kommen aber
auch sie nicht darum herum, von ei-
ner Grabesruhe zu sprechen. Journali-
sten der liberalen «Daily News» hin-
gegen liegen Inform~tionen vor, wo~
nach angesichts des Ubergewichts deI
Armee nebst. den Kampftruppen det,
verbotenen Kurdischen Arbeiterpartei
(PKK) auch deren politischer Flügel,
die 300 000 Aktivisten der Nationalen
Befreiungsfront (ERNK), mit Waffen,
eingedeckt werden soll.

PKK ccbewusstdefensl"..
Noch bevor dieses Gleichgewicht

der Stärke im Krieg um ein autopomes

Kurdistan erreicht ist; wird derin- und
ausländische Druck auf die Regierung
in Ankara, der Minderheitenbevölke-
rung im Südosten soziale, wirtschaftli-
'che und kulturelle Zugeständnisse zu
machen, immer deutlicher spürbar.
Die militärische Option zur «Lösung
der Kurden~Frage» kostet den türki~
schen. Staat jährlich acht Milliarden
Dollar und treibt ihn zusehends in den
Ruin. Weder die einheimische Wirt-
schaft noch fremde Geldgeber sind
länger bereit, diese Last mitzutragen.
Die Suche nach einer Alternativ-Lö~

-sung dürfte in der zweiten Juni-Woche

Isl8nbul. M.P. Die Flucht Tausen-
der, wenn nicht Zehntausender türki-
scher Kurden in den irakischen Nor-
den beunruhigt die türkischen Behör-
den zunehmend. Die wachsende Kon-
zentration ihrer Minderheitenbevölke-
rung im südlichen Kurdistan, wie die
Kurden-Autonomisten den Nordirak
nennen, gibt der autonomen Region,
von westlichen Alliierten vor Saddam
Hussein geschützt, täglich mehr politi-
sches Gewicht. Doch der kurdische
Teilstaat bleibt ein Trugbild. Zur wirt-
schaftlichen Isolation kommt ein im-
merwährender Streit zwischen den
beiden politischen Führern Jalal Tala-
bani und Masud Barzani. Streitobjekt
der beiden Koalitionspartner im nord-
irakischen Parlament ist die Bezie-
hung zu Bagdad. Talabanis Patrioti-

.sche Union (PUK) befürwortet eine
hausgemachte Autonomie. Barzanis
Demokraten (KDP) setzen auf eine

Föderation mit dem «Mutterstaat»
Irak. Anfang Mai begannen in Ira~
kisch-Kurdistan nach einem Disp~t
um ein unbedeutendes Stück Land,
einmal mehr blutige Flügelkämpfe.
Ein Waffenstillstandsabkommen Mitt,è
Mai blieb erfolglos. Zu Beginn d~r'
Woche sollen sich laut in Istanbul vot'-
liegenden Berichten Stammesälteste
der beiden Rivalen bei einem Treffen
in der türkischen Grenzstadt Silopi auf
eine neuerliche Waffenruhe geeinigt
haben. Ob sie zum Tragen kommt und
den drei Millionen Bewohnern der öl-
reichen Nordregion des Euphrat
(vorübergehend) Ruhe beschert, dürf-
ten wohl erst die Ergebnisse einer per-
sönlichen Aussprache zwischen dem
ehrgeizigen Talabani und seinem ge-
mässigteren Gegenpart Barzani zei-
gen. Sie bestimmen massgeblich über
Frieden oder Krieg im Kurdengebiet
des Nordirak.

\. F. P. - \~t'Ill't' Fnllll'l' Pn''',' - \. F.I). - \~l'Ill't' l 'ralll'l' Pn'",' - \. F.I). - b'Il'T Fralll't' Pn''',' - \. F.I). -

FRA0229 4 l 0172 TUR /AFP-LJ37
Turquie-Kurdes

26 rebelles kurdes et cinq militaires tués dans le sud-est de la Turquie

ANKARA, 2 juin (AFP) - 26 rebelles kurdes de Turquie et cinq membres des
forces de sécurité turques ont été tués jeudi lors de combats dans le
sud-est anatolien, portant à 82 le nombre de maquisards kurdes et à 11 les
membres des forces de l'ordre tués depuis mardi, a-t-on appris
officiellement à Ankara.

Ces combats se sont déroulés lors d'opérations militaires habituelles
contre les militants armés du Parti des Travailleurs du Kurdistan (PKK,
séparatiste), en rébellion contre Ankara.

Ils ont eu lieu dans les régions de Hakkari, à la frontière avec l'Iran
et l'Irak, de Siirt, de Diyarbakir, chef-lieu du sud-est à majorité kurde,
et de Sirnak, à la frontière avec la Syrie et l'Irak, indique un communiqué
de la super-préfecture de Diyarbakir.

Le communiqué indique par ailleurs que les corps de six autres rebelles
du PKK, tués dans de précédents combats, ont été retrouvés dans la région de
Kulp (Diyarbakir).

CE/HC/mo/jmc
AFP /J00245/021305 JUN 94
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EXTERNE
Informations hebdomadaires

IRAK
Amnesty International appelle les dirigeants kurdes à mettre

un terme aux exactions

Amnesty International appelle aujourd'hui (mercredi 1er juin) les dirigeants de partis

politiques kurdes de la région à mettre un terme aux homicides délibérés et aux

mutilations de prisonniers ainsi qu'aux enlèvements, aux homicides et aux tortures

infligées aux civils en raison de leur affiliation politique.

L'Organisation déclare: oe Il est scandaleux que les Kurdes qui ont pendant si

longtemps été victimes de violations flagrantes de leurs droits perpétrées par les forces

gouvernementales irakiennes, aient à nouveau à subir de telles exactions infligées par

leurs propres dirigeants politiques It.

Depuis le 1er mai, date à laquelle des combats ont éclaté à cause d'un litige roncier à

Oala Diza (province de Sulaymaniyah), Amnesty International a reçu des dizaines de

plaintes à propos d'exactions imputables essentiellement à des membres du Parti

démocratique du Kurdistan (POK) et de l'Union patriotique du Kurdistan (UPK). Bien qu'il

soit actuellement difficile de" vérifier de manière indépendante bon nombre de ces

informations, l'Organisation affirme que des faits de même nature se sont déjà produits

dans la région depuis que celle-ci est passée sous contrôle kurde il y a près de trois ans.

Amnesty International poursuit: oe Les exactions signalées sont similaires à celles

perpétrées en décembre 1993 lorsque des combats acharnés avaient opposé les forces

de l'UPK et celles du Mouvement islamique du Kurdistan irakien (MIKI) It.

Le mois dernier, plusieurl~centaines de combattants et de cadres des partis impliqués

dans le conflit ont été capturés par les deux camps. Un très grand nombre d'entre eux ont

été libérés à la faveur d'échanges de prisonniers mais le POK et l'UPK auraient

délibérément tué des personnes qu'ils détenaient. L'Organisation a reçu une ~iste de

noms et des informations à propos de 51 membres du PDK qui auraient été exécutés par

l'UPK après leu~ arrestation survenue entre le 2 et le 23 mai à Oala Oiza, Rania, Kifri,

Halabja, Koi Sanjaq, Sulaymaniyah, Derbendikhan et Chwarquma.
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Amnesty International a également recueilli les noms de 49 membres de l'UPK qui

auraient été exécutés par le PDK après leur arrestation entre le 4 et le 28 mai à Khormal,

Salahuddin, Aqra, Haj Omran et dans la région de Bardarash. Certains des homicides

signalés à Khormal auraient été perpétrés par des membres du MIKI agissant de concert

avec les forces du PDK.

Le PDK et l'UPK ont nié-avoir tué des prisonniers en affirmant que ceux-ci avaient

trouvé la mort dans les combats. Certaines des victimes auraient été torturées avant d'être

exécutées ou bien leurs corps auraient été mutilés. Amnesty International enquête sur

les circonstances de l'arrestation des victimes ainsi que sur les homicides et les tortures

qui leur auraient été infligées en raison de leur affiliation politique.

Le litige qui dure depuis un mois a rapidement dégénéré en affrontements militaires

de grande ampleur entre les deux partis dans les provinces de Sulaymaniyah, de Kirkouk,

d'Arbil et de Dahuk. Selon l'UPK, les forces du MIKI et du Hezbollah révolutionnaire

kurde, un mouvement moins important, ainsi que des Gardiens de la révolution iraniens

combattraient aux côtés du PDK. Ces assertions ont été réfutées par le PDK et par le

MIKI.

Ces derniers jours, les combats au cours desquels l'artillerie lourde et des lance-

roquettes sont utilisés, se sont étendus à la ville d'Arbil, centre administratif de la région

considérée jusqu'à présent comme un «territoire neutre '".

L'administration kurde est paralysée par le conflit de même que l'Assemblée nationale

du Kurdistan (Parlement) depuis l'occupation des locaux de celle-ci par les forces de

l'UPK le 3 mai. D'autres bâtiments publics d'Arbil ont également été investis, entre autres

l'hôpital Rizgari où des forces du PDK sont déployées. La médiation du Congrès national

irakien a débouché sur la signature dau moins deux accords entre le PDK et l'UPK mais ils

n'ont pas été respectés. Les dirigeants kurdes n'ont pas tenu compte des manifestations

de civils réclamant un arrêt des combats.

Après les élections législatives de mai 1992 et la désignation d'un conseil des

ministres du Kurdistan, un certain nombre d'initiatives avaient été prises en vue

d'améliorer la situation des droits de l'homme. L'aggravation de la crise politique au

Kurdistan irakien résultant en grande partie de désaccords entre le PDK et l'UPK à propos

du partage du pouvoir, a entraîné une dégradation progressive de la situation des droits

de l'homme. Les homicides à motivation politique imputables aux partis politiques kurdes

et notamment au PDK, à l'UPK et au MIKI, sont devenus plus fréquents. La

recrudescence a été particulièrement marquée en 1993 dans la région de Bahdinan où

des membres du PDK ont tué des militants Politiques appartenant à de petits groupes

marxistes.
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À l'issue d'une' mission d'enquête au Kurdistan irakien en février. 1994, Amnesty

International a conclu que les forces du PDK et du MIKI avaient délibérément tué des

prisonniers en décembre 1993. Des photographies et des éléments médicaux ont

également démontré que les deux camps avaient torturé des prisonniers et mutilé

certains de ceux qu'ils avaient tués. Les responsables des deux partis se rejettent

mutuellement la responsabilité de ces agissements. À la connaissance de l'Organisation,

aucun des partis n'a mené d'enquête sur les accusations formulées contre ses membres

et les coupables n'ont pas été traduits en justice à ce jour.

A. F. P. - A!!t'IIl't. Fnlllt'" Pl't'~~t'-;\. F.I). - -\!!,t'III'"Fl'lIIlI'!' PI't'~~t'-A. F. P. - ,b'lIl'l' Fl'lIlIn' PI't'~~I'-A. F. P. -

FRA0143 4 I 0290 CHY /AFP-KG46
Yémen-ONU-Irak

Yémen : Bagdad fustige la "traîtrise" saoudienne
NICOSIE, 2 j1,lin.(AFP) ..,..La presse irakienne officielle a violemment

attaqué jeudi les dirigeants saoudiens dont elle a fustigé "le rôle traître"
dans l'adoption d'une résolution sur le Yémen par le Conseil cie sécurité de
l'ONU, selon l'agence irakienne officielle INA reçue à Nicosie.

Le Conseil de sécurité, saisi d'un projet d'inspiration saoudienne, a
demandé mercredi un "cessez-le-feu immédiat" au Yémen, la reprise du
dialogue entre nordistes et sudistes, l'arrêt immédiat de fourniture d'armes
et l'envoi d'une mission d'enquête dans la région.

Pour al~Qadissiyah, organe du ministère irakien de la Défense,
"l'attitude traîtresse" de la famille royale saoudienne fait suite à son
"rôle suspect semant la perversion et la division". Ryad "s'évertue à
combattre l'unité du Yémen, comme il le fait pour le maintien de l'embargo
international contre l'Irak", poursuit le journal selon lequel le régime
saoudien "est versé dans le complot visant à démembrer les Etats arabes en
entités fragiles et rivales, selon les intérêts américains et sionistes".

AI-Saoura, organe du parti 'Baas au pouvoir, critique le rôle joué par ;
l'ambassadeur saoudien ~ Washington qui a., selon lui ~ mené "une nouvelle
conspiration contre l'unité du Yémen, en justifiant l'ingérence de l'ONU
dans les affaires" de ce pays, favorisant ainsi "la bande sécessionniste" du
sud.

Enfin, le quotidien kurde loyaliste al-Irak estime que Ryad qui est
"hostile à tout projet unioniste", a ajouté "une nouvelle trahison des
intérêts arabes à son registre, en attirant des troupes étrangères au Yémen,
comme il l'a fait en Arabie" après l'invasion irakienne du Koweit en 1990.

ea/jhd/jmc
AFP /J00245/021007 JUN 94
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Thursday, June 2,1994 turkish daily news

lncirlik and the need
for a contingency plan
The House Armed Services

Committee warned the government
about the repercussions of Turkey's
denialto extend the operation and
asked for contingency' plans to be
~~veloped. '1'h~Inc!rlik Air B~e is
VItal to the continuation of Operation
Provide Comfort ..

The United States and its coalition
partners, however, have no contin-
~ency' plans for continuing the opera-
tion if access is denied.

While it is in the best interests of
Turker, the United States and the
coalitIon partners to continue
Operation Provide Comfort from
mcirlik, it is prudent to have a con-
tingency plan in the eventthat the
base is closed to U.S. forces.

Therefore, the committee directs
the secretary of defense to begin
developing such plans."

Tool of 'nation bulldin~'
The House Armed ServIces committee registered its

1iscomfort\Vi!h.thef~that Operation Provide Comfort
~ad become. a (001. of 'Dation building" innorthern Iraq.
'The C01DDlltteedirects the secretary of defense, in con-
sultation with the secretary of state .
an.d the direc.tor of the Agency for
fu.~.eQlational~velop-~ent (AID),"
tIie report stated, "to reassess the
program in northern Iraq with a view
to providing basic relief assistance
without fostering 'nation building.'

The committee further directs the
secretary to change the department's
procedures for purchasing fuelto
ensure that the revenue from the sale
does not go to the Iraqi govern-
ment"

Congress warns Pentagon about Turkey's
possible refusal on Provide Comfort
GAO voices doubts on Provide Comfort and Pentagon's expertise

By Ultur Akmel
Turkish Daily N~s

WASHINGTON- The General Accounting Office
(GAO), a U.S. government agency, has raised serious
questions on the nature and feasIbility of Operation
Provide Comfort in a review it submitted to the U.S.
Congress.

GAO has pointed out the following problem areas
regarding the operation:

1) The open-ended commitment and the high cost of
the operatIons, which is being borne by tiie United
States.

2) The changing nature of the humanitarian aid ele-
ment of the operation """':'"from "emergency relief' to a
"development assistance program."

3) The Defense Department's lack of expertise in
administering a humamtarian assistance program.

4) The use of U.S. funds to purchase fuel, which is
then s~pplied to the Kurds in northern Iraq, from Iraqi
refinenes.

S) Uncertainties as to whether the Turkish $overn-
ment will continue to support the use of the lnclI'lik Air
base tocarry out to the operation.

CaD for sharing costs
GAO's review was discussed this month at the House

Armed Services Committee and inc01'P.0ratedinto the
National Defense Authorization Act (H.R. 4301) for
Fiscal Year 1995. The Pentagon has so far spent a totar
of $2.1 billion on the 0lX:ration. In its report, the com-
mittee expressed the belief that "the secretary of defense
s.hould.work 'YÎth the secretary of state to ac:quire addi.
tional mternational pledges to the Defense Cooperation
Account for use in supporting U.S. efforts in northern
Iraq."

In the press briefing he held today in Washington
with foreIgn journalists, Assistant Secretary of State
Steph~n Oxm~ (he~d of the bureau of Euro~an and
Canadian Affarrs) SaId that Operation Provide Comfort
~as "very important': for ~e United States. So~es pre-
dIct that the operatIon WIll be one of the tOpICSthat
Qxman and Turkish Foreign Ministry Undersecretary
Ozdem Sanberk will discuss during the latter's visitto
Washington this week.
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.. /i~/ Iraqi affairs
" '~, .. .

UilitedNatfô1zs plans to set up new
export-impQrt monitoringfor Iraq

Reuters
UNn:ED NATIONS- U.N. dis-

annament offIciaIs said they were
setting up a complicated export-
import plan to make sure ~ does
not rebuild its waf machine once
trade sanctions are lifted.

Rolf Ekeus, director of the U.N..
Special Commission in charge of
dIsmantling Iraq' s weapons of
mass destruction, told reporters
that thescbeme would eventually
require aU U.N. members.tolist
items bought or sold to Iraq that
could be used to rebuild its mili-
tary industry. .• •.•.

Because some of the tools,
chemicals or other devices can be
used for industrial purposes. also,

. Ekeus said his cömmission would
want a list of anything sold to Iraq
so inspectors could monitor them.

Although Iraq has been under
sanctions since August 1990,
Ekeus has been setting up long-
term monitoring plans in tI:ie event
sanctions are eventually lifted.
Without the plans, the Security
Council will not consider easing
the embargo. The plan was the
main topic of diSCUSSIOnlast week:-
end between Ekeus and ~offi-

. dais wh() 11let in the Jordaniancap-
ita! of Amman. .<

Ekeus told Reuters that the com-
missiol);)Vould also seek the ability
to moni.IDr goods at borders, sùch
as tp.e/one between Iraq and

Jordan, or airports if there was a
special reason to do so.

''But Idon't expect that we will
be systematically sitting at border
or entry posts, "he said.

Iraq s reaction was cool, diplo-
mats said. Ekeus said Baghdad
"had a number of concerns but
understands what and why we are
doing it"Under al991 Gulf War
cease-fÏre.resolution. exports from
Iraq. such as oil, can be lifted once
Ekel1sjssatisfied weapons have
beelldestroyed and the long-term
monitoring prosram is put in place.

The momtonng plan is the last
major disarmament project before
the Security Council can consider
l.iftipg oil sanctions against Iraq.

Ankara to continue efforts for summit
between Talabani and Barzani in Turkey

community to pressure it to stop. The
PUK leader sald the Kurdish regional
govel!lment should remain in power
but hinted that some ministers should
be changed and portfolios given to
Arat c.

"A serious reconsideration of the
whole working program in the areaKurdish leaders welcome cease.fire agreement made in Silopi should be conducted by the PUK, the
KDP and the Iraqi National Congress

TDN with Wire Dispatches. to adopt a new policy that would rein-
ANKARA- As Iraqi Kurdish leaders on Tuesday wel- sald, and confmned that the Kurdish leader would fly to force stability and democracy,"

corned an agreement they say will end a bloody con- Irbil in a Turkish helicopter when the date was set. Talabani said there ',\'as no need to
frontation between rival Kurds in northern Iraq, Ankara A spokesman for the Kurdist,an Democratic Party push fo~ new elections as polls would
declared that it was going to continue efforts for a new (!illP), led by Massoud Barzam, said the agreement be held m.1uly, ] 9~5,
summit. SIgned by .PU~ and KDP leaders ID the Turkish border ,He praIsed Syna and Turkey and

"A meetin~ between northern Iraqi Kurdish leaders town of. Sllopl was holding, "We hop,e that aH differ- saId they "were good mediators who
Ialal Talabaru and Massoud Barzani can be realized in ences wlll be solved through dialogue, 'he added. wanted to put an end to ti£htin£" hut
Turkey if both sides agree," Foreign Ministry I7evious tru~e agreements have failed to halt fighting he accused Iran of "interfering to sup-
spokesman Ferhat Ataman said, He added that Ankara whIch has claImed several hundred lives in parts of port the revolu~onary Hizbollab party
was in favor of such a summit and advised both sides to nortllern Iraq. A U.N, ottlclal III and the IslamIC movement in Iraqi

f h lk I h h d h Baghdad said on Monday that fighting Kurdistan."
come together or t e ta s, a t oug no ate as yet had spread to Irbil, the regional capital A PUK statement later said that Iran
been set for the meeting, d f th K d' h P I' I hIdTalabani, the leader of the Patriotic Union of an seat 0, e. ur IS ar lament, for a so e pe the KDP, "Iran provided

the first tune smce the clashes began bad:up troops and artillery observers,
Kurdistan (PUK), described the agreement reached in on May 1. Nort,hern Iraq has be,en ~rtlllery shellings, rocket launchers,
Turkey on Monday as one "not only to put an end to u,nder the protection of Western allies lIght weapons, ammunition, military
fighting but to return things to normal," SInce the Gulf War and the PUK and experts and food supplies," it added,

Talabani said he was returning to northern Iraq within KDP have shared control of the area It urged the international communi-
the next two days through Turkey and that he would since Iraq's defeat in 1991. Tur~~h- ty "to 'put pressure on .the Islamic
meet with Barzani "to reinforce the areement." based planes of the U,S,-led coalitIon Republic of Ir,an to stop Interfering in

Talabani, who has been in Syria SInce the latest flare patrol northern Iraq to deter attacks by the domestIc affaIrS of Iraqi
up, told Reuters he had been unable to go back earlier as the Baghdad government. Kurclistan,"
his security was not guaranteed, "The situation now is Talabani's PUK accused neighbor- He said he understood Turkish sen-
clifferen~," he said, Ataman co~mned that efforts were i~g,Iran of fuelling the conflict by pro- sitivities toward Kurdish relations
contmumg to enable Talabam to reach Irbll through Vldmg weapons and support to nval WIth the outlawed Kurdistan Workers'
Turkey, "We have agreed to his request in principle," he factions and urged the international Party (PKK),
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56 PKK militants killed
"It is natural that our Turkish

friends are sensitive about any rela-
tionship between the PKK and any
Iraqi movement," he said. ''We under-
stand this but since the 'PKK is not
interfering in the internal affairs there
should be no Turkish fear." ''We told
thë Kurdish leaders in SiJopi that the
instability in the region will only ben-
efit the PKK," Ataman said at his
weekly press conference. ''We want a
stop to the fratricidal bloodshed in the
regIon. We are not siding with any of
the parties, but are urging an end to
the fil'hting which seems to benefit the
PKK~

He added that Turkey's role was not
in "mediation" but in advising each
side to end the bloodshed and in facili-
tating the dialogue between the two
groups.

Ataman also denied any knowledge
of Iran sending troops to Halabja. ''We
have no information to confrrm that.
Our contacts in the region do not con-
frrm this," h~ said.

In a related development, some
4,000 ,People have been reportedly
killed ID a month of clashes between
Kurdish factions in northern Iraq,
Iran's official Islamic Republic News
Agency (lRNA) said Tuesâay.

IRNA quoted the leader of the
Kurdistan Hezbollah group, a Tehran-
backed Muslim fundamentalist fac-
tion, as saying that the rival PUK was
committing atrocities in northern Iraq.
Adham Barzani said "a mass grave of
at least 200 wornen and children" had
been discovered 22 miles (35 kilome-
ters) southeast of Irbil, the capital of
the enclave that has been seen as the
nucleus of an independent Kurdish
state.

The claims could not be indepen-
dently confirmed.

PUK spokesman Barham ~a!eh
denied the reputed death toll as wild-
ly exaggerated" and said the massacre
report was a "complete fabrication."

(Reuters, Anatolia)

Turkish Daily News
A~KARA- A total of 56 militants of the outlawed

Kurdi~tan Wor~ers' Party (P~) have been killed during
operations carned out by' secunly forces in the southeast
provinces of Hakkari, Sûrt and Sirnak, an announcement
from the office of the emergency rule governor said on
Wednesday.

It reported that .s~ security troops ~ been killed in the
clashes. Of the militants, 38 were saId to have been killed
in the locali~ of Alanduzu in Hakkari, 12 in the town of
Baykan in Snrt and 16 in the border region of Ovaköy in
the town of Silopi in Sirnak. It said arms, rocket launchers
and hand grenaoes had also been seized by the security
forces during the operations.

Meanwhire, Emergency Rule Governor Ünal Erkan said
1,168 terrorists had been killed within the past two months
and that 172 of them had turned themselves in to the securi-
ty forces. .
. He als,<>added th~t security forces had uncovered covert
informatIon concemmg the separatist PKK and fundamen-
talist Hezbollah organizations.

Erkan claimed tliat the PKKhad caused the recent migra-
tion of Turkish citizens to northern Iraq so as to prace
~urkey in a difficult position vis-a-vis the foreign commu-
IDly.

Noting that most of those who migrated had relatives in
northern Iraq, Erkan said that the PKK bad led 8 000 citi-
zens oyer th~ border an~ provided each family with $1,500
as an lDcentlve. He SaId that the PKK hoped to achieve
three goals with these migrations: spreadi1Ïg anti-Turkish
propaganda abroad; securing political authonty in northern
~ and hindering the security forces' cross-oorder opera-
tions.

Also in the Southeast, security forces discovered the bod-
ies of 20 of the 25 PKK militants who had been killed in a
clash with security forces on Tuesday after having blocked
the Erzurum-ErziDcan highway and raided villages nearby.

\. F. P. - \!1I'llrl'Fr"lwl' l'n'"" - \.1".1). - b'II!"" Fr"IIl'" l'n'"" - \. F.I). - b'llrl' Fr"lwl' l'n'"., - \.1".1). -
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Turquie-Kurdes

32 personnes, dont 25 rebelles kurdes, tuées dans le sud-est
ANKARA, 3 juin (AFP) - 32 personnes, dont 25 maquisards kurdes, ont été

tuées au cours des dernières 24 heures dans des opérations et combats dans
le sud-est anatolien à majorité kurde, a-t-on appris vendredi à Ankara.

21 rebelles du Parti des travailleurs du Kurdistan (PKK, séparatiste) et
3 soldats turcs ont été tués lors de combats ou opérations militaires dans
les régions de Hakkari et de Sirnak, à la frontière avec la Syrie, l'Irak et
l'Iràn, et de Diyarbakir, chef-lieu du sud-est anatolien, indique vendredi
un communiqué de la super-préfecture de Diyarbakir.

Par ailleurs, 4 maquisards kurdes et 4 civils ont été tués lors d'une
attaque rebelle nocturne contre le village de Gurece, dans la région de
Bitlis, a rapporté l'agence turque Anatolie.

Un groupe de militants armés du PKK a attaqué le village jeudi soir tuant
quatre des villageois et blessant huit autres. Quatre rebelles ont été tués
lorsque des habitants du village ont riposté, selon la même source.

Les forces de l'ordre turques ont lancé une opération dans la région.
ce/hc/mfm

AFP /J00245/031340 JON 94
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Pour avoir plaidé pacifiquement en faveur de la démocratie et du
respect des droits du peuple kurde en Thrquie, noiamment lors de deux .
auditions publiques devant le Parlement européen en octobre et décem- .: .
bre 1992, Mehdi Zana, dirigeant du mouvement démocratique kurde, a
été condamné à 4 ans de prison par les tribunaux d'exception de Thrquie.
Cette condamnation fait suite à l'emprisonnement de six députés kurdes,
dont l'épouse de Mehdi ~a, Leyla.

Je me sens responsable de ce qui arrive à Mehdi Zana car je l'ai
personnellement encouragé à s'exprimer en toute liberté devant mes col-
lègues parlementaires européens. Cette affaire est une atteinte grave à no-
tre démocratie européenne puisqu'elle met en cause la liberté d'expres-
sion au sein même d'une Assemblée europeenne à laquelle la Thrquie
entend accéder. A ce titre je me suis adressé à M.AlainJuppé, ministre des

..Affaires Etrangères, dans une lettre datée du 19 mai, pour lui demander
d'exprimer, au nom du gouvernement français, sa totale condamnation du
gouvernement turc. Ma démarche est restée sans réponse à ce jour.

Faut-il s'en étonner? Lors d'un récent voyage officiel à Ankara,
M. Juppé a déclaré que la France et la Thrquie avaient la même conception
de la démocratie ...

J~ n'accepte pas la complicité qui lie les autorités françaises au ré-
gime turc. Ce régime qui ne reconnaît toujours pas le génocide d'un mil-
lion et demi d'Arméniens en 1915-1916 et impose un blocus total, depuis
cinq ans, à la petite Arménie. Ce régime qui occupe Chwre depuis vingt ans.

Pour briser le tabou des relations franco-turques et obtenir la libé-
ration des prisonniers d'opinion en Thrquie, les personnalités dont le nom
suit et moi-même appelons tous les démocrates de France à joindre nos
efforts pour mettre fin à une complicité qui nous déshonore.

MaxSlMEONI
Soutiennent cette démarche: Guy BEDOS, BEN,jacques BURKO,

~ jean CARDONNEL,Yann CHOUCQ,Per ÙENEZ, Henri KORN,jacques HIGEUN,
Christian LABORDE, Richard MARIENSTRAS,jean-Pierre MIGNARD,

Daniclie MITI'ERRAND, Gilles PERRAULT,RENAUD,Ségolène ROYAL;Alfred SPIRA.
«France-Thrqule: Ne soyons plus complices». Tél.: (I) 42 24 42 11 : Fax: 42 24 1732

L'Humanité - 3 juin 1994

.KUlDISTAN TÜRt.
Ailkara Il IUIitollcé IUer
qiie ses troupes avaientperdti
~ hommes et tué. .
.26 combattants du PKK lors .
d'affrontements qui ~ Sont.
déroulés notamment autour de
Diyarbakir. Des escadrons de la
mort turcs ont assassiné, hier
matin, le président du Parti de
la démocratie, dans le sud-est
du Kurdistan.
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f LE SOIR DE BRUXELLES -3 juin 19941

. TURQUIE
Responsable

du .DEP assassiné
Deux personnes, dont le prési-
dent local du Parti pro.l1!.!rdede.
la démocratie (DEP),MunsinMe-
lik, ont été tuées jeudi dans un
attentat à Sanliurfa, ville du sud-
est de la Turquie proche de la
frontière avec la Syrie, selon
l'agence turque Anatolie. Le
DEP est poursuivi par. la Cour.
constitutionnelle pour séparatis-
me, accusé par l'armée et les
milieux conservateurs d'être le
porte-parole au parlement du
Parti des travailleurs du Kurdis-

.tan (PKK, séparatiste), en rébel-
lion armée depuis 1984 contre
Ankara dans le Sud-Est anate-

.lien. (AFP,)

État d'urgence
prolongé

Le gouvernement turc a décidé
hier de demander au parlement
la prolongation pour quatre
mois supplémentaires, à partf(
du 19 juillet, de l'état d'urgence
dans les dix provinces du Sud-
Est anatolien à majorité kurde.
C.ette mesure d'exception avait
eté mise en vigueur en juillet
1987 dans treize provinces de
la région pour lutter contre ,113.
rébelli,onarmée du PKK. Le por-
te-parole du gouvernement turc
a justifié cette demande par la
détermination du gouvernement
à casser le~rei(1s du PKKen
1994. Selon le. gouvernement;
1,734 rebelles kurdes ont été.
tués depuis le debut de l'année.
(AFP') .. ..

. Les Echos - 3 juin 1994

TURQUIE: Kurdes
Vingt-six rebelles kurdes de Tur-
Quie et 5 membres des Forces
de sécurité turques ont été tués,
hier, lors de combats dans le
Sud-Est anatolien, portant à
82 le nombre de maquisards
kurdes et à 11 les membres des.
forces de l'ordre tués depuis
mardi, selon Ankara
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By Uitur Akmel
, Turkish Daily News
WASHINGTON- American, Turkish, Israeli,

Egyptian, Iranian and Kurdish scholars and journalists
f.OèuSed on Turkey's role in the Middle East at a two-day
conference that started today. The conference, "A
Reluctant Neighbor: Analyzing Turkey' Role in the
Middle East," attended by an audience of over 350 regis-
tered g1!ests,is'organized by the United States Institute of
Peace. TON editor Ismet Imset was among the panelists
that discussed the Kurdish issue.

If there was a single overall result that most of the
speakers and commentators agreed on, it was the fact that
none of the compe6ng and contending nation states in the
Middle East, Turkey meluded, had anything to gain from
a change of the borders of its neighbors. A second and
related consensus evolved around the thesis that Turkey
,and its nei2hbors had more reasons and issues to cooper-
ate for in tIte future than to fight for. Despite the senous
risks such explosive issues as water and the Kurdish
problem poscil for all the countries involved, the pan-
elists agreed that forces of regional cooperation had a
good chance of winning out in the end.

In the first panel, "The History and Geopolitics of the
Region," SelIm Deringil of Bogaziçi University and
Henri Barkey of Lehigh University portrayed the general
historical frameworK within which Turkey's role has
changed in the region. Paul Wolfowitz, dean of the' Paul
H. Nitze School of Advanced International Studies of
John Hopkins University (and a former undersecretary of
defence), in his opening remarks listed the new argu-
ments for increased strategic importance of Turkey as
follows: 1) The volatile Balkans 2) New conflicts along
the Black Sea and Ukraine. "Some say Crimea is the
location of the next world war. I hope that's not a good
prediction," he added. 3) Its role as bridge to Central
Asia. 4) New strategic relations developed m the Middle
East. Wolfowitz pointed out that Turkey had changed
quite a bit from the days of the inner-oriented policies of
Ataturk. who "refused to take Salonika back, althou~ he
could have, because he said it was not a Turkish city. '

The mode~tor. Al~in Rubenstein, of the .University of
Pennsylvama highlIghted Amencans' Ignorance of
Turkey despite its growing importance in the region.
"Due to the American national Alzheimer' s, interest in
Turkey declined," he lamented. He emphasized that, sur-
rounded by seven neighbors none of whom was friendly
fA 'f]r~ey, ~ll!i~ rt:Jl}ained a real an4 top ag~ndaitelll
for Tudœy. Selim Denngil ~inted out that history and
the legacy of the Ottoman Empire was still alive for
Turks and continued to shape the nature of many argu-
ments on Turkey's emerging role in the Middle East. He
recalled-President Demirel's recent comment that "histo-
ry is tugging at our sleeves" as an apt characterization.
Referring to Eric Hobsbawn's concept of the "twili2ht
zone of historical consciousness" that shaped the era tftat
came after it, Deringil defined the period between 1880
and the 1900s as the "twilight zone" of the present day
Middle East He went on to comment that the Palestinian
as well as the Kurdish issues were still conditioned in
sorne ways by Abdülhamid D's policies. The parallels he
drew between Abdülhamid' s Hamidiye regiments and the
present day village guards in the Southeast drew ener-
gized questions from the audience. The shadow of the
Ottoman regime continues today through the Welfare
Party's refeiral to an "Ottoman style" municipal 'system
as well as Cengiz çandar's referrals to the Ottoman times
in his comments on the possible deployment of Turkish
troops to Bosnia. Even Jhirinovski and government

turkish daily news
spokesman YI1dmm Aktuna use Ottoman imagery to
analyze situations. Aktuna explained the malaise of the
Turkish civil society by claiming that the Kemalist
regime dismantled the Empire so fast that "the people did
not ~ave the pro~r ti.me to. mourn the pas.smg of the
Empire. Thus certam CITelesm Turkeyare still nostalgic
for the Ottoman' Empire." Henri Barkey reviewed
Turkey's ne~ regional. role in relation to four dynamics:
1) The Kurdish rebellIon, 2) Water problems with Iraq
and Syria, 3) The new geopolitical balance that emerged
after the Israeli-Arab ~ce agreement, and 4) Some Gulf
War countries' belief ID Turkey as a new force of stabili-
ty in the region to balance Iran and Irag.

Barkey saw the Kurdish and water Issues as the major
sources of risk for Turkey in the region. After the sigrnng
of the Sept. 13, 1993 JX:3ceaccord between Israel and the
Palestinians, Syria might withdraw its Il divisions from
the Israeli, border and redeploy them in the north, giving
Damascus a stronger leverage vis-a-vis Turkey on the
water issue. Barkey said that although from an economic
point of view, Turkey's main commitment is to Europe,
the K~dish and.water issues will conti.nue to pull Turkey
back mto the Middle East and occupy Its resources in the
foreseeable future.

Commentator Heath Lowry of Princeton University
said that '1'urkey has lost the ability to see itself with the
eyes of her neighbors." He said miscommunication, as
well as lack of communication, was the source of com-
mon misconce~tions between Turks and Arabs. "For
example," he Said, "although they have shared a common
history of 400 years, Arabs focus on the Young Turk
period and their linguistic Turkification project that last-
ed only five years. On the basis of that short period Arabs
e1aim that Turks tried to destroy their language. Turks, in
turn, believe that Arabs stabbed them in the back during
World War I when they needed the Arabs most against
colonial powers." Another commentator, Ahmed Abdel
Halim of the National Center for Middle East Studies of
Cairo, Egypt, emphasized that Egypt was' willing to
cooperate with Turkey for increased stability in the
region. HaIim, in contrast to Barkey, proposed that a new
alliance for regional peace in the Middle East should
include, not only sud} major players as Turkey, Israel,
and Egypt, but Iran, Iraq, Saudi Arabia, and Syria as well
for lastmg peace and stability. He added that Turkey can
play an important role in arms control issues and help
establish a nuclear-free zone in the Middle East.

In the afternoon session' on the KUrdish issue, TON' s
Ismet Imset said that although Turkish authorities did not
accept the existence of a "Kurdish problem," Kurds in
TurKey have now started to say that they are living a
'1'urkish problem" in Turkey. Giving a nutshell history
of the PKK, Imset said that the reason the PKK grew
from 3,000 fighters in 1990 to a force of 10,000 men in
1992 was the decision of Turkey to solve' theproblem
through force. Referring to an imagery used by President
Demirel, he said: "The boot is now stepping on the ser-
pent. But how long will it be able to press it down? It is
costing Turkey$? billion a year."

After citing the number of politicians and writers who
went to jail for voicing pro-Kurdish opinions, Imset said,
"The main reason for the fighting and bloodshed is not
the PKK but Ankara's indexing of everything to the
PKK.," which he characterized as a ruthless terror organi-
zation like Sendero Luminoso of Peru. 'The hard-liners
in Turkey use the. PKK. as an excuse to legitimize the
blocking of all moves that lead to further democratiza-
tion," he.said.
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PUK leader Talabani travels to Northern Iraq over Turkey
'Patriotic Union of Kurdistan leader provided with Turkish helicopter to travel t~,Irbil

roH with Wire Dispatches
ANKARA- Jaiai Talabani, the leader of one

of the main Iraqi Kurdish_groups, the Patriotic ,
Union of KurdIstan (PUK), who has been in
Syria since rival Kurdish groupsengaged in
fiJd1ting in his homeland at the beginmng of
May, arrived in northern Iraq on Thursday.
, Talabani entered Nusaybin, a Turkish town
on the Syrian border, from Syria and a Turkish
helicopter flew him into IrbiI in northern Iraq.

He was scheduled to meet with Massoud
Barzani, the leader of the rival group, the
Kurdish Democratic Party (KDP), later ID the
day, Shazad Saib, the PUK representative in
Ankara was quoted by the Associated Press as
saying. Turkey arranged for Talabani's return

•to his homeland after the PUK requested help.
He has been away from northern Iraq since
AprillO. Fighting broke .out between the PUK
and forces of the Kurdistan Democratic Party
(KDP) in early May.

Turkey is concerned over the political
uncertainty in northern Iraq. ..

The Turkish government says IllS only to
the benefit of Turkey's Kurdish guerrillas,
which hold bases in northern Iraq, as part of
their fight for autonomy in, south,eastern
Turkey. Iraqi Kurds have had a de façto state

in northern Iraq since the ena of the Gulf War.
Saib said Talabani accepted a Turkish offer

to hold a joint meeting with Barzani and
Turkish authorities in Arikara next week. The
KDP' s response was not immediately known,
A similar meeting, without Talabani and
Barzani, took place in another Turkish border
town, Silopi, on Monday.

The Turkish authorines have been pushing
the PUK and the KDP to reach a lasting polin-
cal solution. A cease-fire has been holding in
the area in northern Iraq since Monday, Saib
said. "I hope there will be no more skirmishes
with the return of Mr. Talabani," he said.

Meanwhile officials have reported that the
fighting between Kurdish groups eased on
Wednesday as a cease-fire took hold after
Monday's meeting in Silopi.

"It's quiet everywhere today," PUK
spokesman Barham Saleh was quoted by the
Associated Press as saying on Wednesday. A
spokesman for the rival KDP, Ahmed, Aziz,
for his part was quoted as saying: "disengage-
ment of forces is also taking place." ,

Both Washington-based officials were con.
'tacted by telephone. Heavy fighting had
threatened to destroy the quasi-independent
Kurdish enclave where tlie Iraqi National

Coùncil, à colllition öf movements seeking-to'
topple Saddam Hussein, is headquartered.

The PUK and representatives of western aid ,
organizations in the region reporte,d that "
Iranian Revolutionary Guar~s, along wIth two
Tehran-backed Islamtc Kurdish groups, fought
on the side of the KDP, led by Massouti
,Barzani.

The KDP denied any Iranian involvement.
The enclave was set up by the U.S.-led allies
after the 1991 Gulf War to protect the Kurds,
,from Baghdad's wrath following an ill-fated,
uprising. It is protected by U,S., British and
French warplanes based in Turkey.

There have beenno accurate casualty
reports since the fighting started May lover a
land dispute. Saleh and other Kurdish officials
last week estimated there were between 100
and 250 dead. But Iran's officiallslamic
Republic News Agency said Tuesday that
some 4,000 people had been killed and hun-
dreds more wounded.The PUK and the KDP,

, which can each muster about 10,000 hard-core
guerrillas, are traditional rivals who have
clashed repeatedly in the past. They buried
their differences and agreed to share power
after.emerging. roughly equal in parliamentary
electlO~ heidin the enclave last year.

Turkish Daily News ,."
ANKARA- Muhsin Çelik, former Urfa rrovmclal charr-

,man of the pro-Kurdish Democracy Party (UEP) and one of
thë founding members of the People's Democracy' Party

,(HADEP), and his driver died after an armed attack ID Urfa
on Thursday; .
" DEP Deputy Chainn~n Kem~l Bilget clalI~ed that before
Melik was operated on m hOSpItal,~e told hiS,brothe~s that

, he had been shot by' plainclothes poltcemen. Bdget satd that
the killing of Mehk was another example of the unsolved
murders m the region. Tight security measures wer~ tak~n
in the city followmg the mcident. Urfa Govern~r Ziaeddin
Bulut saiâ bullets which were fired from two pIstols were
found at scene of the crime. He added ~at since the gun-
men were masked, they could not,be.ldentl.fied. Before

, Sept. 12, 1980, Melik served ~~J?rovmclal chamnan for the
, Republican People's Party (CHf). After 1980, he served as
provincial chairman for the SOÇlalDemocrat People's Party

, (SHP), the People's Labor P~ (~P) and the DEP. '
Meanwhile Mehmet Nun Denuralp, one of the teachers

at Diyarbalois Atatürk H~ghSchool, ~as s~riously wound-
, ed in an,armed attack carned out by urndenl1fied people.
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Interpol accepts PKKas illegal terrorist organization
,Turkish Daily News

,ANTAL YA- The two-day meeting of an Interpol working ,
group on "terrorism in Europe and drugs" ended in Antalya , Dormer DID Dp1i~vz'ncza'1on Thursday. At a press conference, Turkish Police Director r I ne V
Mehmet Agar said that the 19 parti~ipating I?ember coun- la' , UTfi
tries had reached a consensus on the PKK bemg an mlerna. haz'rman s z'nzn a

' tionalterrorist or~anization i~volved in the killings ~f i~no- C ' , ,
,.cent pe~p.le, raisl~g money Illeg.!lll~ fo~.the orgamza,l1on,

blackmading andJllegai drug traffiçkipg. ." ,,', ,., ,

't~~~~~~ss~ri:eg~~~e;~~e6~;~~~~~~:~s ~i~3:'.
s.mcethe 1970s.."The Turkish Polic~ Department has esta~-
lished an effecnve tearn to deal WIth these groups and IS
technicallyvery experiencèd," he said. 'o. " ,

The working ~oup a~ to establish new bureaus ID 10
European,counlnes to oeal m~re effecti~e1ywith the terror~
ist organization. Furthermore, It was decided to set up a ne:-v
working group to stop terrorist activities by the PKK ID .
touristic regions. ' . .

Re~resentatives from: Germany, ,Belgium, Austna,
Bosma, Italy, Denmark, France, Holland, Englan,d" '
Azerbaijan, Swit~erla. n~, Spai~,Sweden, !"1ace(loma,

',Norway; ':P9rtugal;:Sloverna, ~lU.Qe',and 63' ~ferenl dele-,;
gati~ns fr0!D.Turkey along W!th rep~esental1ves from the
ForeIgn MiniStry and the anl1-terronsm squad agreed on
harsher measures to tackle international drug trafficking. ,
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~ action taken was the temporary suspen-
~ ~ Turkish Dailv News U.S. government "to cease traimng pro- sion of a school director. He was

~
0\ ANKARA- Turkish diplomats boast that grams for the Turkish police as long as returned to his ~st after three months.

~

- it was through their efforts that the action evidence establishes the involvement of The tragedy ies in the fact that many
~

~ program of the International Conference of Turkish police in torture and cruel and officials believe that there is an argu-u Population and Development urged govern- inhuman treatment, including virginity ment for the va~nal controls, says thec:
~ ments to prohibit involuntary virginity con- control exams." report. Mehmet ahraman, the nunister

trois. However, the findings of a U.S.-based "The Clinton administration is sup- for human rights, first denied the inci-~- human rights group indicate that Turkey ~rtive of Turk8's first female Prime dents to the HRW.team, but later
I - 'nister Tansu iller but should exam- -argued that "in certain cases, virginity
!

~
was not "urged strongly enough."

Human Rights Watch (HRW) has recent- ine her stated support for women' s exams might serve a protective function
~ ly published a report on virginity controls in human rights for evidence of steps to luId tlius would be legitimate."-a abolish forced virginity control exams," 'The government's denial of reports~ Turkey which it calls "a matter of power." it says. of nen-consentual virginity control is-Q :a The report claims that the social and legal inconsistent with the testimonies of the

~
framework in Turkey makes a woman' s Under what conditions are abused," the report sars.

~ honor .- and consequently her virginity - virginity tests conducted? The HRW mission s interviews with-5= ~
a social matter rather than her own personal The report cites the conditions under doctors aré more grave. Mantndoctors,matter; which VIrginity tests are conducted. both state and private, do not ow that

ri.) .f::i The report focuses on the role of t~e Virginity tests are held if a woman files they can themselves refuse to perform..... ~
Turkish government in committing or toler- a criminal complaint alleging a sexual virginity examinations or that they must

â ...... ating forcible virginity control examina- 'crime. But the instruction for this obtain a woman's consent before per-.~ tions. It attempts to document the direct should come from a court or a prosecu- formini such a test. "I practiced as a
JO: imposition of such examinations by police tor, rather than from the police. doctor or many years without knowing

~

.~ on woman in their custody and by govern- Secondly, women detainees are that women have a right to say no to
ment employees on women in state institu- forced to undergo virginity tests, some- virginity control. Some doctors tell.~ tions. "At the root of the pervasive imposi- times twice. The police admit that they women that they have a right to say no,

~ tion of virginity control exams in Turkey, do this. The report has quoted Mete and some do not," an unnamed doctor
~ whether at the hands of the state or private Altan, the head of the security depart- toldHRW.

~ ~
individuals, is the assumption that female ment in Adana, as defending the prac- But would a woman sat no to the
virginity is a legitimate interest of the fami- tice of testing female ßolitical examination? A l5-year-o d tri may- think refusing the test is an a mission'0

..t: Iy, the community and ultimately, the state. detainees, saying that the po ice were:::: As a result, forcible exams to verify female just "protecting themselves" against that she is not a virgin. A political~ virginity are not only deemed justifiable, possible future accusations of police detainee mah also consent, to be able tob ~

.e:.,) but also are seen as legitimately overriding abuse duri~ interrogation. .use the resu t as evidence should police...:::: the individual rights of women to bodily The HR report points out that the abuse occur. But; the important thmg is,Q
~ inte~rity, privacy and equality before the recentlü adopted legal reform, known the choice is often not given.0 ~ law,' the re:rt says. as CM K, requires physical examina- The dilemma

~
~

It conclu es thatthe state's "use offorce" tions of detainees prior to and following Talking to Turkish authorities about
in conducting such examinations is unjus ti- interrogation so that doctors may exam- the report, one can easil6' see their0 r...;;

ine detainees and report signs of tor-
~

lied, that the emphasis on virginity is itself dilemma. After all, Turkis diplomats~ inherently discriminatory and that, in any ture. The police are ~uick to note that have worked fervently on puttmg in a
~ ~ case, virginity is irrelevant as evidence of women checked for t eir virginity will clause condemning "involuntary virgin-

iÏJ ~
sexual abuse. The report calls on the be protected a~ainst sexual assault in ity tests" in an action program of the
Turkish~overnment to c:r out the neces- the same way t ey are protected against International Conference on Population...... sU)' lega reform which wi amend articles .other forms of torture or cruel treatment and Development..C .5 of the criminal code referring to virginity. by a general physical examination. "What can I say? I am shocked and.g ne reference there is to the classification The report says this reasonin~ is sad to see that the report blames Turkey

(JJ :::::: that refers to rape - or sexual abuse or unacceptable. Not only do the po ice for "involuntary virginity tests" where-

.;1 ~ abduction of a woman - as a felony act fromthe wrong assum~tion that "no as our team campaIgned energetically
~ against public decency and family order, abuse can be proved if t e woman is for a clause that says '~overnments are
~

rather than as a fel0'!l a~ainst the individ- not a vir~n," but they overstep their urged to prohibit invo untary virginity

j ual,It calls on the ur ish legislator to authority y instructin~ doctors to per- control,'" says a Turkish female diplo-e:.,)
examine the content and application of form such an examination. Thirdly, vir- mat. In the report, the Turkish delega-S criminal, prostitution and police duty p'inity tests are initiated by family or tion lobbied to include "involuntary vir-

~
laws and institute reforms to ensure that 'guardians." This issue caught the ginity controls" along with other mhu-
women are protected against both arbi- attention of the public when two female man practices, such as female genital~ trary violations of their physical integri- high school students killed themselves mutilation and the abhorrent abortion of

(JJ ~ ty and discriminatory treatment. after school authorities ordered them to female fetuses following sex-determi-

S .... The report recommends that the undergo virginitr control examinations. nation tests..~
Turkish government denounce the There are stil other virfinity exami- Participants at the conference said~ nations where the role 0 the state is

~
f~rced im~sition of virginity examina-

greater. According to unconfirmed the TurkIsh delegation, dominated by
ri.) tIons un er ant circumstances as a women, came up with the "very wise
(JJ ~ grave and into erable human rights press rep?rts, women who applied for a and progressive proposals" particularly

~
abuse and as a violation of domestic ~b WIth the State Cartography forwomen..:-1 and internationallaw. The government epartment, a division of Defense But the frustration of female diplo-.~ should direct all-state employed doctors Ministry, were required to undergo a mats reflects the dilemma facing

ri.) l:< not to perform examinations on adult vir,tinity examination. Turkish diplomatic circles: It is easier
(JJ :::: women or minor ~irls for the purpose Ithough Türkan Aklol, the state to bring suggestions on human rithts to

~
of determinin~ theIr virginity, it says. minister responsible or women' s a conference of sophisticated dir ornats0 Recalling t at Turkey is one of the affairs, denounced virginity control and abroad than to ask for respect 0 human

~ ::Ë largest recipients of American aid, the promised punishment of officials and women's ri~hts from police offi-human rights group recommends to the responsible for such abuse, the only cials or others at orne.
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Kurdistan: les traditions entre Etat kemaliste et

Ecole officielle et iden
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Face aux pressions qu'ils
subissent, notamment
quant à l'affirmation de
leur identité culturelle, les
Kurdes ne réagissent pas
tous de la même manière. '
Jacq ueline Sammali exa-
mine ici les diverses ré-
ponses, au sein de la corn"::
munauté familiale par '
exemple, adoptées par la
population kurde face à
ces pressions. Mme Sam-
mali est éditrice responsa-'
ble de «L'Appel du Kur-
distan», le bulletin de
l'Association Suisse-Kur-
distan, qui se veut indé,;.
pendant de tout groupe-
ment politique et reli-
gieux. (Réd)

L
'identité menacée et dévalori-
sée provoque une souffrance
immédiate et incite à des stra-
tégies qui permettent de l'.évi-
ter ou de la diminuer». C'est

ce qu'affirme Malewska-Peyre1 qui
avec d'autres chercheurs a étudié les
conduites de groupes d'immigrés qui
subissent une discrimination.

Les Kurdes, dont l'identité est déva-
lorisée jusqu'à la négation, adoptent
des conduites du même type pour évi-
,ter ou atténuer la souffrance psycholo-
gique qui enrésùIte.' .

Certains refoulent les expériences.
douloureuses, ils suppriment incons-
ciemment l'objet de l'angoisse. Du-
rant les années de scolarité, l'enfant
kurde n'entend que des propos mépri-.
sants sur son identité et s'entend répé-
'ter qu'il doit être fier d'être turc. Tout
cela peut amener à un refoulement
profond de l'identité hont~use. Ma-.

lewska-Peyre, dans' 'ses "recherches, a
constaté que de jeunes'Arabes disent,
face à des expériences racistes: <d'en
parle pas à la maison»: De 'même, cer-
tains enfants kurdes éliminent l'expé- .
,rience angoissante et les.prop0s humi-
liants et eux non plus '«n:\:ijparlent
pas à la maison». Le ref()ü\cînent du
souvenir des violences subk,:\;erbales .
ou physiques, a probablè>:\ent aidé
beaucoup d'entre eux à s;"'p~<-;égerde
l'angoisse. .... ".

STRATÉGIE
Sans en arriver au réf6lifement,

, beaucoup ont intériorisé les iihiibuts .
dévalorisants qu'on leur a, 'imposés.

. Cette stratégie se met en plaçe s'urtout

. à l'école: tout signe distin<;tifcl\racté- .
risant l'identité kurde est devalorisé.
Les enfants kurdes en arrivetlt <'l.avoir
honte de leur mère vêtue à'.1~mode
kurde.

. . ,~Moi, vers l'âge de Il ans #iJ~'iron,
:j'aècompagnais ma mère et Il'ùi.s-oeur
au )narché. Mais je détestais te Jaire: •
elle'Savaient leur habit kurde, èOinme
toutes les femmes et j'avais Pt:~UfQue
mes camarades me voient avéc elles.
( ... )>> • ' ,

Des Kurdes, surtout dans la :régi:on
mixte où Turcs et Kurdes se côtoient,

. dans les métropoles, dévaloriserlLlèur
langue, qu'ils' considèrent com;ne
«primitive» ainsi qu'on le leur a en~ei-
gné.

«Quand ils discutent entre, eux,'
beaucoup de Kurdes pensent que'c'est
mieux de parler turc, ou bien ils I~.font
automatiquement, tellement ils. ont

. vécu l'interdit. Ils se sentent comme
obligés, Parfois, quand un Kurdé ne,
sait pas le turc, c'est un peu comme s'il.
était inférieur. C'est comme automati-
que, cela vient de la Turquie ..,»

L'Appel a déjà publié les propos du :
sociologue Besikci qui a décrit cdong'
processus tendant à faire intérioriser'
aux Kurdes le fait qu'ils sont des gens
sans droits, que le pouvoir turc peut
traiter comme bon lui semble.

Cette conduite est proche de celle
des peuples colonisés. Albert Memmi3
écrit, dans son «Portrait du colonisé»
(1957): «Confronté en éonstance a'vec
cette image de lui-même, proposée,
impOSée dans. les institution.~.:comme':

ddr;,. ~0tit'can'tact '~ium'ain, comment
6';y'réagirait-il? (..:W:Ouhaité, répandu
,p!jr le colonisateur, 'ce portrait mythi-
'que et dégradant finit, dans une cer-
taine mesure, par être accepté et vécu
par le colonisé». (p. 108)

CULTURE DÉVALORISÉE
Mais c'est aussi tout le bagage cultu-

rel qui est dévalorisé. On n'a plus cons-
cience de sa valeur. Un Kurde, Serdar,
nous disait au sujet de ses sentiments
durant ses études:

«Mon frère, c'est quelqu'un qui ra-,
conte des épopées, il chantait des
chansons kurdes ... une accumulation.
de culture familiale était là, les épo-
pées kurdes ... mais moi, je n'avais pas .
conscience que ce sont les épopées

,kurdes, comme je le pense au-
jourd'hui, que cela fait notre riches-
se...»

Parfois, la répression, le regard dé- .
valorisant porté sur eux sont tels. que
certains Kurdes en viennent à cacher'
.leur identité. C'est la stratégie du déni"
autre action mise en place pour éviter
la souffrance, pour fuir la répression:
l'individu refuse l'identité qui le fait
souffrir. Il sait bien. au fond de lui,
qu'il est kurde, mais il le nie et s'af-
firme turc. Cette s.tratégie se rencontre
surtout 'dans les régions mixtes du
.Kurdistan, dans les métropoles. Ce
sont aussi ces parents qui se taisent sur
leur origine pour éviter des souffran~'

.:ces à leurs enfants à l'école. Alors que
, j'étais en visite chez une famille kurde
, récemment arrivée en Suisse, au cours

de la discussion une des filles a dit tout
à coup:

«Moi, des fois je me dis: nous som-
mes kurdes, mais en fait, je ne sais pas
ce que cela veut dire.»

Et sa mère d'expliquer:
«Quand les enfants vont à l'école"

s'ils parlent en kurde à la maison, ils.
. risquent d'avoir un accent. Alors on
'les méprise et ils ont honte. Nous ne
leur avons rien dit sur la vie des Kur-'

. des. C'était mieux qu'ils ne sachent
: rien, il fallait cacher qu'on est kurdes,
parce que, sinon, ..on' a tellement de
problèmes. Mais 6'n ne se demandait

. pas vraiment pourquoi ils nous trai-
taient de cette man~ère. C'était comme
ca.»

I

" I
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famille.

tité culturelle

CONFUSION
Quand les milieux ollinels turcs at~

firment que «tous ont les mémes
droits». et que des Kurdes Ol'lUpent
des postes importants dans l'adminis-
tration. il s'agit de personnes qui onl
opté pour le déni. qui n'aflirment plu(
lem identité ou que ks parents ont
élevés dans cette ignorance. «L,
condition premiere pour r('ussir ~ocia-
lenlent en TurqUie en tan! ljue Kur-
dn>. nous a dit Besikei. «c'est Je renier
ses racines ethniques». Ln [urop,'. il
an i,c qu'on re[1Cilntr,",;c, Kurdes
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avec lesquels à lieu mi diälogile de ce .
type:

. - es kurde?
- «Non, je suis turc» ..
- Mais on m'a dit que vous êtes:

kurdes, ta famille... .
- «Oui, mes parents parlaient en

kurde;mais pas nous: On est turcs. El
tu sais, kurde, turc, c'est la même cho- .
se».. .

On voit qu'il y a confusion entre
parler kurde. et être kurde.

ASSIMILATION
En lien avec les préGédentes, la stra-

tégie de l'assimilation est bien conriue
non seulement des peuples colonisés,
mais des milieux immigrés: les per-
sonnes concernées tentent de ressem-
bler le plus possible aux nationaux, .
aux Turcs pour ce qui [nous concerne.
ici. On change la façori' de se vêtir, on
tente de parler le turc sans accent. On .
cherche à pénétrer «dans le groupe
dominant», c'est à dire dans les mi-
lieux turcs. Mais il ne faut pas oublier
que la Turquie a pour but l'assiQ1ila-
tion systématique des Kurdes et le fait
de renoncer aux signes extérieurs de
l'identité kurde (1evêtem~nt par
exemple) n'est pas toujours signe d'as-
similation. On ne peut guère parler de
choix de la part des individus, dans la
mesure où une répression est exercée

. systématiquement sur ceux qui refu-
sent l'assimilation. Beaucoup de pa-
rents nous ont dit avoir enseigné le
turc et même.avoir caché à leurs en- .
fants leur identité, pour leur éviter le .

. mépris à l'école, comme la mère. de la
. fillette citée ci-dessus.

IMAGE DE soi POSITIVE
La frontière est floue entre ces diffé-

rentes stratégies qui souvent se recou- .
pent. Elles correspondent à une déva-
lorisation de l'identité culturelle et
ethnique, à une image de soi négative.
Si elles sont une réalité, surtout dans la

. région du Kurdistan où Kurdes et
Turcs se côtoient, et dans les métropo-
les de l'ouest, il serait faux de croire
qu'il s'agit d'un comportement géné-
rai chez les Kurdes. Beaucoup ont une
réaction différente, qui correspond à
.une image de soi positive. De façOlt
générale, les Kurdes valorisent leUl::
identité culturelle. On en a maints

. exemples lorsqu'on séjourne dans des
hameaux et villages du Kurdistan ..
Beaucoup de voyageurs ont relevé.
cette fierté naturelle des Kurdes qui
ont préservé .le.lIf culture, constiW~e
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. dès légêi1d'ès,des cOntes et des pröver-
bes, mais aussi de pratiques, telles.la
façon de se comporter avec l'étranger,
le sens de l'honneur, le respect de la
nature, la façon de se marier, de vivre
et de. mourir et bien d'autres choses
encore.

RETOURNEMENT SÉMANTIQUE
Quand les attribut~, les traits cultu-

rels dévalorisés par le groupe domi-
nant deviennent objet de valorisation,
on est face à une stratégie où les traits

. stigmatisés font l'objet d'un retourne- .

. ment sémantique qui transforme la
négahvltéen poslt!VIte. c.esCie vel~-
ment, le patrimoine culturel, la langue
qui sont valorisés à chaque occasion.
C'est Berivan qui, à Cizre, nous di-
sait:

«Partout dans le monde, on aime-
rait pouvoir parler en kurde (...) J'ai
toujours envie de parler kurde, même
si je vais en Europe, c'est notre hérita-
ge ... »

Et au sujet de l'identité kurde, une
autre ajoutait: .

«Je suis fière d'être kurde, je n'ai
pas honte d'être kurde. Je veux être
.kurde jusqu'à ma mort.»

Le pays des Kurdes, décrit à l'école
comme arriéré, non civilisé, devient
aus£,i objet de valorisation, comme le
montrent ces propos d'un adolescent
dans la région de Mardin:

«Ici, tu comprends, c'est à nous,
c'est notre terre (...) Tu as vu hier soir,

:nous sommes bien entre nous (c'était
une réunion avec des chants et des
rires). C'est beau ici, la nature ... on se
sent libre. Rien n'est turc, ici, c'est
notre pays. On ne leur demande
nen.»

PRISE DE CONSCIENCE
Selon Taboada-Leonetti2 ce proces- .

sus de retournement des valeurs appa-
.rait souvent comme le premier signe
.de prise de conscience du fait que la
dévalorisation de l'identité indivi-
duelle - et collective - est la conse-
quence d'une situation sociale de dis-
crimination et de domination.(p,69)

Elle débouche alors, nous dit cette
auteur, sur l'action collective. Cette.
«action collective» s'est développée

.surtout ces dix dernières années au
Kurdistan et s'est exprimée, d'une.
part à travers la revalorisation de
l'identité, et d'autre .part au travers du .
soutien à la lutte de libération. Ce phé-

. nomèn~. encore une fois. nec<?nceq~e

pas qüé lès Kurdés;11 est propre aù'i
peuples colonisés.

«Le PKK, c'est ce qui est né de nous .
souffrances» disait un étudiant de la
région de Hakkari, en1987.

«Maintenant, on sait qu'on existe,
on est autre chose que des humiliés», .
disent des Kurdes, lorsqu'on leur de-
:mande leur avis à ce sujet. Dans le
contexte historique et social du Kur-
;distan, il apparaît donc clairement que
la lutte armée représente autre chose
:que la violence gratuite et a un rôle
évident de revalorisation collective. Il .
y a ce sentiment de compter enfin dans
l'histoire de l'humanité .

PRÉSERVATION
Une stratégie très claire du peuple

kurde a donc été d'affirmer, de diffé-
rentes façons, son existence à travers la
préservation de sa culture. La femme

joue à ce titre un rôle essentiel et nous
avons déjà développé ce thème ici.
Depuis des temps très anciens, elle a
toujours eu «son mot à dire» et sou-
vent des femmes étaient cheffes de tri-
bus.

De nombreux auteurs kurdes mon-
trent que malgré les effets négatifs.
d'une scolarisation de type colonial,
malgré les humiliations, la stratégie
d'intériorisation d'une image de soi

. dévalorisée a fait place à un mouve-
ment de revalorisation qui se mani-
feste aussi par l'attachement à la lan-
gue, à la culture, dont la pratique est:
revendiquée publiquement dans les
villes kurdes. Les Kurdes puisent es-:.
sentiellement leur force dans une iden~.
tité issue de pratiques ancestrales:-
concrétisée dans un système de va(
leurs où la fierté, l'honneur, l'hospita-
lité, le respect des anciens, ont une
place privilégiée. Et l'administration
turque n'a pas prise sur ces valeurs

. transmises au sein des communautés
familiales. C'est d'ailleurs aussi dans

, le but de détruire ce tissu social, en.
plus de l'extermination physique, que
des populations entières sont actuelle-
ment déportées de force de leurs ré~
gions vers les métropoles.

JACQUELINE' SAMMALl.

Paru dans l'Appel du Kurdistan d'avril .
1994.

l~t 2 H. Malewska-Peyre et I. Taboada-Leo ...
nelli, Stratégies identitaires. ouvrage collec~

. tif. Paris, PUF, 1990 .
3 Albert Memmi, Portrait du Colonisé, Paris,
1957, 1985.

.. Le titre et les intertitres sont de la .rédac-
. tion.
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turkish daily news Saturday, June 4, 1994

Robins: Turkey
cannot turn its

backonthe
Middle East even

if it wanted to

Abramowitz: Trying
to live with
Saddam will

complicate US-
Turkey relations

US panelists portray a
modest picture of Turkish
options in Middle East

ignore the Middle East for the following rea-
sons:

1) She has to counter the ideological chal-
lenje of Iran and Saudi Arabia.

2) Kurdish insurgency, arising ultimately
from domestic causes, inevitably pulls Turkey
to the Middle East.

3) Turkey still has a vital economic link to
Middle East through oil imports.

4) Rapid armament in the region represents

a serious'security ~hreat for Turkey. In an era
when Iraq's Abbas missile can lüt every sin-
gle city WithinTurkey, Turkey can not turn its
back on the Middle East anymore.

5) Lastly, even if Turkey wanted to'do so,
Middle Eastern countries themselves - e.g.
Gulf states- will not let Turkey neglect the
Middle East since it forms a credible alterna-
tive to such counlries as Iran and Iraq.

Robins drew lhe following policy implica-
tions from the above factors:

1) There is a need 10 develop indigenous
expertise on the region.

2) lt is in Turkey's intere,stto develop rela-
Saudi Arabia was actually sending money to tions with all the powers in the region bulla
Islamic groups within Turkey." insist on some sort of formal "regional

5) Russian unprediclability was another alliance" with countries like Iran, Iraq and
factor limiting Turkey's initiatives in the Syria mighl not lield any useful results.
Middle East. Caucasus and the Armenian- There are a lot 0 Turks who still think of
A . w over NTéorno KarabAt..LemerlJed . , Arabs as those "who stabbed the Turks in thezen ar - i1kIl Q b k" d I f beas a crucial issue. e introduction of RUSSIan ac , an a at 0 Arabs who lieve that
troops in Serbia and Bosnia also irked the Turkey is the "agent of America" in the
TurKs.And the straits issue was also revived region. Age old mutual suspicions are hard to

. 1 he herase.due to RUSSIanpressure to pass 01 t oug 3) However, Turkey has an important role
the straits. According to Robms, despite such t,oplay in multi-track kace process in terms, limiting factors, Turkey can not afford to c;>femerging as an aut ority on arms control,

------------ \Ilonitonng missile proliferation and regional
~conomic development. Increasing economic
interdependency between the Middle East
countries wiU only benefit Turkey. Lastly,
Robins outlines the domestic reasons why
Turkey should pay more attention to the
Middle East:

1) Turkey must gettough with those in the
Middle East who are trymg to meddle with
Turkey's internal affairs, like Iran's and Saudi
Arabia' s financing of Islamic opposition
groups in Turkey. Turkey can not afford them
to allow them to contmue to interfere in
domestic issues.

2) The power vacuum in Northern Iraq
must be eliminated.

3) Turkey has direct borders with Syria,
Iran and Iraq and has major problems with
each of them.

Ambassador Morton Abramowitz, presi-

dent of Carnegie extent and type of
Endowment for Turkey's involvement
International Peace in the Middle Esat," he
and a U.S. said. According to
Ambassador to Abramowitz, although
Turkey, commented on the-Middle East eon-
Robins' points and $ists of many coun-
said that what is really tries, Turkey's realistic
important concerning involvement boils
Turkey's polic)' vis-a- down to her relations
vis Middle East is with three countries:
what's h~pening Iran, Iraq and Syria.
internally. "The inter- "Turkey's focus will
nal developments in be on these three
Turkey will always because such problems
define and limit the like the Kurdish issue,

water, missiles, etc.,

By Ugur Akmel
Turkish Daily News

WASHINGTON- In a second day of pre-
sentations and discussions, panelIsts who
gathered in Washington for "Turkey: A
Reluctant Neighbor" seminar organized by
the United States Institute of Peace portrayed
a much more modest and limited 'picture of
Turkey' s options and capabilitIes in the
Middle East.

In his seminal and well organized presenta-
tion, Philip Robins of the Royal Institute for
International Affairs of London, specified
five areas that hinder Turkey's aoility to
become mor; active in
the Middle East:

1) The existence of
different political cul-
tures in Turkey and the
Middle East. "In Turkey
there are formal politics.
You can, for example,
learn what the official
policy is on a certain
Issue. Whereas in the
Middle East that's not
always possible. Again,
politlcallife is subject to
rules and traditions in
Turkey but not necessar-
ily so in the Arab coun-
Ines."

2) Turkey has been
marginalized in the
region. Just a few years
ago Turkey saw itself as
dIrect agent to do busi-
ness in a region extend-
ing from the Near East
to Central Asia. From
high hopes, Turkey
dnfted to marginaliza-
tion. For example, she
now has to $0 through
other counlnes to reach
the Turkic republics of.
Central Asia.

3) BQsnia emerged as a very important
competitive agenda that pulled Turkey' s
attention away from the MicfdleEast.

4) Policy contradictions limit deep involve-
ment in the Middle East. "For example,
Turkey helped to sustain the Kurdish safe
havens in northern Iraq only to find that the
same safe havens helped Kurdish insurgency
get out of hand. Or again, Turkey favored
closer ties with Saudi Arabia only to fmd that
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are likely to exist for some time come," he
said. . b'

Touching on a sensitive issue, A ramowltz
said that there does exist a divergence
between the way Turkey sees Sadd~ ~d ~e
way the United States sees the sltuahon m
Iraq. He stated t~at th~enfo~ce~ent .of the
sanctions was shll ,a hIgh pnonty wIth the
United States "Trying to hve with. Sad~am
will complicate U .S.- Turkey relatIOns, he
concluded. Graham Fuller of the Rand corpo-
ration portrayed four hypothetical sce,nanos
concerning Turkey's involvement JO the

. Middle East: ' ,

. 1) Slraight line projection, i.e. more of the
same and continuation of today's role as
"bridge between West and East." ,

2) The nationalistic course with emphasis
on Pan- Turkism. The rise of MHP and
Alparslan Türke~ c~n be e.xplained with this
scenario, Turks mIght shift to s~ch a Pan-
Turkic mentality without necessanly any ter-
ritorial expansion takingflace.

3) The development 0 Islamic identity and
reemergence of the Neo-9ttomanist spiri,t.

, Reformulation of seculansm as an orgamc
outgrowth of the .indige~ous ,Ottoman tradi-
tion, instead of bemg a dIrect Import from the
west. '.

4) A Greater Middle Eastern Democratic
Federation that incorporates Egypt, Iran and
Iraq into a new regional structure.,Iran moves
to the center and a moderate regIOnal struc-

ture is developed in contrastto undemocratic
Arabic social formations. ,

Memèt Ali Birand of the Turkish daily
Sabah was also available as a panelist to com-
ment on the points raised above, Birand said
that only Fuller' s first scenario seemed realis-
tic. He outlined the water issue and the
Kurdish issues as the most crucial challenges
awaiting Turkey in the Middle East today. In
relation to the Kurdish issue, Birand said that
this problem can not be solved by military

. policies alone. "Something must be done as
soon as possible to win back the hearts in the
southeast," he said. "Social, economic, educa-
tional and other measures must be adopted
very rapidly". Answering a question on the

, PKK (outlawed Kurdistan Workers' Party),
Birand also emphasized that the organiza-
tion's bloody terror tactics makes it very hard

, for liberal Turkish journalists like himself to
advocate a "political solution" and oppose
military escalation. "The tremendous pressure
of public opinion to crush the PKK makes it
hard to adopt any political alternatives," he
said. Birand also emphasized the central role
of secularism in Turkey. "Turkey's role as the
flagship of secularism is probably the most
important role Turkey will play in the
regIOn," he said and concluded that the victo-
ry of Shariat in Turkeywould be the end of
the. struggle for a new role for Turkey in the
region.

LE FIGARO
4-5 JUIN 1994

TVRQUIE
Zone militaire
au Kurdistan
o Le gouvernement turc s'ap~
prête à déclarer" zone militaire
:interdite " les monts Ararat et
Tendurek, dans l'Est du pays, a,
annoncé hier le ministre de la:
Défense, Mehmet Golhan,
'Cette mesure, qui vise à arrêter
l'infiltration des militants armés
'du Parti des travailleurs du Kur-
distan (PKK, séparatiste), sera
e.ffective à l'automne prochain,

A.F.P. - A!!t't)('(' FnllH'p Pn'sst' -A. F. P. - A!!.'I)('t' FralH'p Prt'sst' -A. F. P. - \gt'IH't' Fnlll('p Pn'sst' -A.F.P. -

FRAo177 4 I 0243 TUR /AFP-DG55
Turquie-Kurdes

40 rebelles ,kurdes et 9 militaires turcs tués durant le week-end
ANKARA, 5 juin (AFP) - Quarante rebelles kurdès de Turquie et 9

militaires turcs ont été tués durant le week-end lors d'opérations
militaires et de combats dans le sud-est anatolien à majorité kurde, a
annoncé dimanche la super-préfecture de Diyarbakir.

Ces opérations et combats se sont déroulés dans les provinces de Mardin,
Batman, Siirt, Sirnak, Bitlis et Hakkari, situées dans le sud-est anatolien
frontalier de la Syrie, l'Irak et l'Iran, ind~que, un communiqué de cettesuper-préfecture.

Celle-ci est chargée de la coordination de la lutte militaire contre la
rébellion déclenchée en août 1984 par le Parti des Travailleurs du Kurdistan
(PKK, séparatiste) contre le pouvoir central d'Ankara.

Ce bilan porte à au moins 81 -65 maquisards kurdes, 12 membres des forces
de sécurité et 4 civils- le nombre de tués dans la région depuis vendred~.

Les opérations de l'armée contre les maquisards kurdes ont été
renforcées, notamment depuis la mi-mars, po~r "en, finir avec le terrorisme
du PKK" qui, selon les autorités, est entré dans un processus de
"dissolution" sur le terrain.

Au total, 1.917 rebelles du PKK ont été abattus par l'armée depuis le
début de l'année, selon une compilation de l'AFP effectuée à partir de bilan
fournis par les autorités. La rébellion et les opérations de représailles de
l'armée ont fait plus de 12.800 morts en dix ans.

CE/php/mfo
AFP /J00245/051445 JUN 94
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Ankara gets positive reaction from the
United States on Iraq pipeline flushing

Tile Associated Press
WASHINGTON- The United States has given a

positive response to Turkey's request that it be allowed
to flush oil from an Iraqi pipeline and use the oil for its
own purposes, a Turkish official said.

Ozdem Sanberk, undersecretary of the Turkish
Foreign Ministry, said he would spend two more days
next week trying to work out the project with the U. N.
Security Council which is enforcing sanctions includ-
ing an oil embargo against Iraq.

The pipeline which carried oil from Iraqi deposits
across Turkey to the ~editerranean, w~s.c1osedby the
embargo. But it contams about 12 ffillhon barrels of
~. .

Turkey has been trying to gain an exemp\1on from
the embargo to flush the oil out of the pipeline and
refill it twice in what Sanberk called a "rescue opera-
tion" to keep the line in operating condition.

Turks also argue that the move would give them some
deserved finanCIalrelief from the oil transit revenues lost
as a result of-the embargo.

"Turkey should not be penalized as a result of the
embargo,' Sanberk said. "The embargo is on Iraq, not
Turkey."

The United States, while praising Turkey's coopera-
tion with the Gulf War allies and acknowledging its eco-
nomic sacrifice, has been resisting releasin~ oil from the

pipeline on the grounds that it would weaken the embar-
go. Sanberk was asked whether he got a positive reaction
m two days of talks with U.S. officials on the pipeline
request. "Yes, definitely," he said. .

U.S. State Department officials, asked about the talks,
did not return a phone call.

Sanberk said complicated problems remain to be
worked out with the Security Council including the ques-
tion of payment for the 24 million barrels of oil which
would be worth about $4()() million on the open mart..l:l.
More than two-thirds of the oil belongs to Iraq, the rest to
Turkey.

Sanberk said that the oil would not be sold on the
international market but would be used by Turkey. He
said that after the pipeline was flushed and refilled twice
it would be closed again. Sanberk said the Turkish gov-
ernment does not link the oil release with Turkey's per-
mission for the allies to use Turkish facilities to maintain
a protective air umbrella over Kurds exercising autono-
my from Saddam Hussein in Northern Iraq in Operation
Provide Comfort.

But he said there are members of the Turkish parlia-
ment, which must a~prove extensions of the permIssion,
who make the link. 'We think we are entitled to request
it," he said. "We have committed ourselves to protecting
the Iraqi Kurds. But this should not mean damage to our
own country. We have made great sacrifices."

Les peshmergas se sont déchirés pendant cinq semaines

Retour au calme au Kurdistan irakien

:

A près un bon mois de com-
bats fratricides entre fac-

tions kurdes irakiennes, un éniè-
me cessez-le-feu semble à pré-
sent respecté, depuis Que les
chefs des deux camps en pré-
sence se sont rencontrés di-
manche à Erbil, c capitale • du
Kurdistan. MassoLatBarzani, du
PDK, et Jalal Talàbani, de l'UPK,
se sont donc enfin parlé ...-;-au
cours d'une réunion décrite par
l'envoyé du britannique c Inde-
pendent. comme tendue à sou-
hait -, alors Qu'aumoins Quel-
Que Quatre cents Peshmer~as
(combattants kurdes) auraient
déjà été tués dans des combats
QUI ont divisé en deux cette
partie de l'Irak échappant au
contrOle de Saddam Hussein
depuis 1991 et l'instauration
d'une zone de protection aérien-
ne assurée par les avions alliés
stationnés en Turquie. En outre,
les protagonistes s'accusent
mutuellement d'avoir procédé à
des exécutions sommaires de
prisonniers.

L'origine des heurts serait une
banale Querelle de nature fon-

cière entre propriétaires des
clans rivaux. Mais la. rapidité
avec laquelle les combats se
sont étendus dans le Kurdistan
irakien, et la férocité de ceux-<:i
en disent long sur l'ampleur des
indestructibles ressentiments
ancestraux d'ordre tribal, sur-
tout Quand ceux-<:i nourrissent
d'inavouables rêves de domina-
tion politique.
Les pày:> occidentaux, les Na-
tions unies et les organisations
non gouvernementales ne ca-
chent pas leur stupéfaction et
leur exaspération devant ces
développements de la part de
Kurdes irakiens entrés dans un
processus d'autodestruction
d'autant plus inattendu Que ces
Kurdes avaient tout fait pour
sortir de l'emprise de Saddam
Hussein. Tout, y compris, en
automne 92, s'allier avec les
Turcs contre leurs frères kurdes
turcs du PKKpourchassés dans
les montagnes irakiennes.
Un responsable de l'ONU sur
place avait prévenu les parties
dès le 17 mai à Salaheddine de
la possibilité de voir l'aide inter-
nationale s'interrompre tandis

Quesa mise en œuvre était déjà
sévèrement affectée par les
combats.
A Bagdad, où la proclamation
d'une autorité kurde autonome
en 91 n'a évidemment jamais
été reconnue, on doit se réjouir
de la tournure prise par les évé-
nements. Mais on y aura sans
doute noté avec méfiance le
rM!!Iin de prestige.c;tu Congrès
national irakien (CNI), le princi-
pal mouvement d'opposition à
Saddam Hussein, Qui regroupe,
outre les factions kurdes, des
groupes chiites et sunnites ira-
kiens. Car le chef effectif du
CNI, Ahmed Chalabani, est celui
Qui a réussi à réunir Barzani et
Talabani ce dimanche à Erbil.
Une rencontre dont beaucoup
de chancelleries étudieront les
fruits avec soin.
Hier, en tout cas, le chef du PDK
a reconnu l'échec de l'expérien-
ce kurde de parta~e du pouvoir
entre les deux factions. Désabu-
sé, Barzani a prOné l'établisse-
ment d'un c protectorat démili-
tarisé de l'ONU •.

B. L.
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Ankara: cri d'alarme pour l'oléoduc irako-turc menacé de corrosion

l'embargo se
lui.
champs

JUN 94

ANKARA, 7 juin (AFP) - Un haut responsable turc a poussé mercredi un cri
d'alarme pour l'avenir de l'oléoduc irako-turc fermé depuis 1990 et menacé
de corrosion, et appelé le Conseil de sécurité de l'ONU à prendre une
décision "le pius tôt possible" pour la vidange de cet ouvrage.

"La corrosion a atteint un niveau dangereux. Nous demandons que le
Conseil de Sécurité de l'ONU prenne une décision le plus tôt possible",. a
déclaré M. Hayrettin Uzun, directeur général de la firme publique BOTAS
(Transports du pétrole et du gaz par oléoducs et gazoducs), lors d'une
conférence de presse.

La vidange est une "opération technique" destinée à "la sauvegarde de
l'oléoduc" et "elle n'a rien à voir avec l'embargo" imposé par l'ONU à
l'Irak, a réaffirméM. Uzun. Elle "ne contribuera pas à l'économie
irakienne", a-t-il ajouté.

La perte subie par BOTAS concernant l'oléoduc en raison de
chiffre actuellement à près de 1,5 milliard de dollars, selon

Le double oléoduc, de 986 et 890 km de longueur, relie les
pétrolifères de Kirkouk (Irak) au terminal pétrolier turc de
Ceyhan-Yumurtalik sur la Méditerranée~ Il est fermé depuis le 7 août 1990 en
application de l'embargo.

L'opération de nettoyage consiste à la récupération du brut bloqué à
l'époque dans l'oléoduc --plus de 12 millions de barils, dont 3,8 millions
de barils appartiennent à la Turquie-- et au pompage de la même quantité de
pétrole du côté irakien dans les conduites pour les empêcher de se
détériorer. Ankara souhaite effectuer cette opération au moins à deux
reprises pour maintenir l'ouvrage en état opérationnel et Bagdad a promis sa
coopération~ selon M. Uzun.

BOTAS a déjà commencé la réparation en territoire turc de l'oléoduc
--saboté ~ plusieurs reprises par la rébellion. kurde de Turquie-- et assumé
la réparation du, côté irakien, a-t-il indiqué. "

Cet ouvrage, un investissement de 2,2 milliards de dollars, a été mis en
service en 1977, et dispose d'une capacité de 70 millions de tonnes par an.

Le numéro deux de la diplomatie turque, M. Ozdem Sanberk, actuellement à
New York, avait fait état samedi d'une "réponse positive" de Washington à la
demande d'Ankara de vidanger l'oléoduc. L'administration américaine oeuvrera
pour une décision "d'exemption technique" du Conseil de Sécurité de l'ONU,
avait indiqué M. Sanberk, cité par la presse turque.

CE/pj
AFP /J0024S/071202
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IRAK. Le dirigeant kurde Mas-
saud Barzani a propöse hier
d'instaurer un protectorat de
I;ONU au Kurdistan d'Irak, recon-
ilaissant.que I"expérience d'autono-
mie dans cette région était un:
it echec». Pour le chetdu Parti démo-
cratique du Kurdistan. les combats:

'fratricides inter-kurdes depuis un
'm:ois nécessitent d'inventer de «nou-,
velles solutions ».
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turkish daily news Tuesday, June 7, 1994.

91 terrorists reported killed in clashes in the Southeast
Turkish Daily News

ANKARN A total of 91 KurdistaJ\ Worker's
Party (PKK) terrorists have been killed over the
past six days during the operations co~ducted in
the Emergency Rule areas, accord mg to an
announcement from the office of the Emergency
Rule governor on Monday.

Six terrorists were killed in an attempted raid
of Hakkari:s Umurlu and Yolgeldi settlements in
the Derecik district, carried out by a 30-man sep-
aratist group.

More than 20terrorists were killed during the
raid, according to the Anatolia news agency.
Twelve teams of the Hakkari Mountain
Commando Brigade were sent to the area
after the attack was reported to the security
forces. During the clash, one specialteam mem-
ber and three temporary village guards were shot
dead.

Operations in the area continue, and Cobra
helicopters and Turkish Air Force jets are also
being used.

On the other hand, the operations conducted by
the Turkish Armed Forces (TAF) in the Alanduzu

region came to a successfulend when 73 terror-
ists were killed.

The Alanduzu operation started on May 30,
after intelligence sources informed the security
forces that a group of 100-150 terrorists had pre-
par~d an attack on the Semdinli and Yuksekova
regIOns.

More terrorists in the Emergency Rule areas
were killed and four separatists surrendered to the
security forces. During the clashes, a total of 19
sep.aratists were killed, five in ~Irnak's Fmdlk
regIOn, .

four in Hakkari's Alanduzu region, four in
Tunceli's Ovacik district, four in Elazig's
Karakoçan and Dryarbaklr' s Kulp district, and
two in Bitlis and ~Imak's Balveren area. Three
security officials were also killed during these
operations.

Four collaborators of the terrorist PKK organi-
zation were also captured in Elazlg, and legal
procedures have been initiated.

In the meantime, the operations of the Anti-
Terrorism team in Istanbul continued on Monday,
resulting in the arrest of the leader and three

members of the outlawed radicalleftist groups
THKP-ClMLSPB.

The suspects, involved in numerous bombings
armed assaults and illegal fundraising were
arrested as a result of the information received by
the special forces.

The militaristic flank of the organization
THKP.C, which is Marxist-Leninist character,
had been in the process of rebuilding. Members
of the illegal organization, which had been active
before the military intervention of September 12,
1980, including their leader Hasan Sensoy (code~
name Ramazan Klhç), Necef Kulu Alpacay,
Nevzat SaYlr and Erol Çelikten were taken into
custody.

In the searches conducted by the security
members four semi-automatic and automatic
guns of various calibers, ammunition and two
silencers, as well as propaganda material, were
confiscated.

The suspects have been accused of several
bombings 1ß various banks in Istanbul in 1990-
94. Dunng 1993-94 they were involved in the
training of new members.

Ment~e: 'Kurdish problem' created byforeign centers of power
Turkish Daily News

ANKARA- In the opening speech of the
Emergency State Coordination Council meeting
held in Ankara at the Gendarmerie's social com-
plex on Monday, Interior Minister Nahit Mente~e
said, "Turkey is being manipulated by foreign
centers of power." Mente~e stressed that all eth-
nic groups living in Turkey have equal rights.
"People who talk of a Kurdish entity or equal
political rights are playing with words. Whose
Identity or political nghts are we talking about?"

Criticizing the outlawed Kurdistan Workers'
Organization (PKK), he said, 'The PKK terror
organization has diverted the issue and has been
operating behind a false claim, mainly that the
fighting is being conducted for the sake of the
Kurdish identity and the freedom of the Kurdish

ole."
pe~e interior minister blamed the creation of a
"Kurdish problem" on certain centers of power,
which he said have intentionally projected this
image to the public based on unfounded and
groundless claims.

Mente~e emphasized the tolerant atmosphere taken to upgrade the living standards in the
in the country Dy claiming that "there is no differ- region."
entiation between Kurdish, Turkish, Circassian, -The interior minister assured the audience that
Bosnian, and Albanian citizens of Turkey. necessary socioeconomic measures have already
Everybody is free to choose his or her profession been taken to encourage the development of the
freely and the same is true for our Kurdish citi- region and attract investors.
zens." He concluded that, "Therefore, these accu- - A$ the purpose of the gathering was to seek
sations result from games played by foreign cen- ways of establishing an environment of peace and
ters of power." . . security in the Southeast, many government offi-

During the speech, Mente~ also said that poo-. ciaIs from a variety of ministnes attended the
pIe who murder babies, women, children and the - meeting. Attendees included the undersecretaries
elderly without any hesitation, hiding behind the from the ministries of Foreign Affairs, National
cover of "fighting for the salvation of the Kurdish Security, Justice, Finance, Education,
people," cannot be tolerated and accepted. Agriculture, Forestry, Public Works and

Referring to the harsh living conditions in the Housing, Labor and Social Security and
Southeast, Mente~esaid: "The current situation in Transportation. The undersecretary of the
the Southeast cannot be interpreted as a 'Kurdish National Intelligence Organization (MlT) also
problem.' The problem is the geographic nature participated in the ~yent as did the Higher
and position of the region. Due to this, neither the Education Council (YOK) president, the general
government nor the private sector has been able director of the Youth and Sports Ministry, the
to make investments to reverse the existing eco- undersecretary of the Emergency State
nomic conditions or to assist in the creation of Coordination Council and a representatIve from
jobs in the region. Necessary measures will be the general staff of the Turkish Armed Forces.
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Talabani, ;Barzanimeet in Erbil
Islamic Movement of Kurdistan to participate in new round of talks

,Turkish Daily News
ANKARA- The leaders of the

Patriotic Union of Kurdistan (PUK)
and Kurdistan Democratic Party
(KDP) came together over the week-
end to "strengthen"the one-week old
cease fire between the rival Kurdish
groups. ' .

The "summit" between PUK's Jalal
Talabani and KDP!s Massoud Barzani
took place in Erbil, despite earlier
plans to hold it in Turkey.'

It follows a meeting in Silopi last'
week between delegates of the two
rival groups. .'

The twoleaders, who held a private

THE GUARDIAN
Tuesday JWle 7 1994

meetin~ after.the inter-delegationtalks
which mcluded representatives from
the Kurdistan front and Iraqi National
Congress, have agreed to ,form a,spe-
cial Operational Room for the border
areas of Suleymaniyah province, a
release from KDP liaison öffice in
London said. " '

The release also said that the
Operational Room would "include
representatives of the Iraqi National
Congress, Kurdish Front and Islamic
Movement of Kurdistan." ,

The Operation Room was foniled
on May 21 to supervise the cease-fIre
and the disengagement of forces and

normalize the situation.
The meeting follows a call b

Talabani to put an end to all sme~
campaigns against other KUrdish
groups.

He said over the weekend that PUle
will unconditionally and unilaterally
cease hostilities and implement all
cease-fire agreements. It will disen~
gage all its forces from the city of
Erbil and reassign them to their nor-
mal duties.

It will withdraw all its forces that
have bee~ brought from the

, Suleymaniyah province, returning
them to their prior locations.

MassQud Barzani, leader of one of two factions tearing Kurdistan apart,
confesses hisdespairto Jonathan Rugman in Salahuddin, north Iraq

. . , .

Sad pleà for UNto step in
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ONE of northern Iraq's
'main Kurdish leaders
pro,posed Y,esterday
that the United

Nations should turn Iraqi Kur-
distan into a protectorate
statTed by international peace-
keepers, in the wake of fighting
between riv.a.l Kurdish parties
in the area.

"When someone has faUed,
he should dare to confess it/'
said a gloomy Massoud Barzani
of the' Kurdistan Democratic
Party (KDP).

, For the past month the Kurd.
ish leader has been too embar-
rassed to talk to Western Jour-
nalists about what he calls the
"catastrophe" ,

But yesterday he spoke for
the fIrst time of the depression
Kurdistan's collapse has caused
hint, after 32 years spent fight-
ing in the mountains for Kurd-
ish self-determination.

Up to 600 people have been
killed in factional fighting, shat-
tering the attempts of more
than 3 mUlton Kurds at demo-
cratic self-rule, and dismaying
the Western alltance protecting
the region against the ravages
of Saddam Hussein.

Mr Barzani said that Iraq's
Kurds had high hopes after the
"holy experience" of historic
elections two years ago. But, he
said, it was obvious that Kurdi-
stan was comparable to Sorna-
lia and Afghanistan, and its
society "stut needed time to be-
come c1vUian",

He said a UN peacekeeplilg
force should stay until Iraq's
problems were solved,

The KDP leader called for
local elections next May to end
the paralysis created by rivalry
between the KDP and Jalal Ta-
iabani's Patriotic Union of Kur-
distan (PUK),

Mr Barzani believes that Mr
Talabani started last month's
fighting to stave olT elections
which the PUK leader feared he
would lose.

The situation now appears
calm after mediation by the
anti-Saddam coalition, the Iraqi
National Congress (INC). INC
soldiers are planning to super-
vise the separation of forces
near the Iranian border, where
PUK fighters have been pitched
against' pro-Iranian Islamic
guerrillas in alliance with the
KDP.

But untU strong central au-
thority can' be made to work,
Iraqi Kurdistan is in danger of
breaking down into a collection
of emirates, with the KDP
strong in the west, the PUK in
the east, and some sort of com-
promise in the central province
oflrbll.

Mr Barzanl is clearly shat-

tered by the experience, con-
scious of the propaganda vic-
tory It has given Saddam Hus.
sein, and desperate enough to
suggest that international inter-
ventton wUl have the best
chance of keeping Kurdistan
together.
, The Kurdish leader stressed
that his own mllttary com-
manders had frequently been
angry with him for refusing to
give the order to attack. "I
didn't want my name to be in-
volved in fratricide and sui-
cide," Mr Barzanisaid.

Western governments have
made clear their displeasure at
recent events. .

The United Statesstate de-
partment said that the violence
had "weakened the democratic
opposition to the Baghdad
regime" and Jeopardtsed inter-
national reItef efforts in the
Kurdish north.
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FRAOl15 4 I 0219 IRA /AFP-SI65
Iran-Irak-kurdes

Le PDK et la LIK ont pris à l'UPK deux nouvelles localités du nord-est
de l'Irak, selon IRNA

Diza,
aux mains
islamique

JON 94

TEHERAN, 8 juin (AFP) - Les deux localités de Panjwin et Qalaat
dans le nord-est de l'Irak sous contrôle kurde, sont tombées mardi
des forces du parti démocratique du Kurdistan (PDK) et de la Ligue
du Kurdistan (LIK), a annoncé l'agence officielle iranienne IRNA.

citant un responsable de la LIK, IRNA a ajouté qu'un "grand nombre de
combattants de l'Union patriotique du Kurdistan (UPK)" qui défendaient ces
deux villes proches de la frontière iranienne "ont été tués ou blessés
durant les combats".

IRNA a encore affirmé que les dirigeants du PDK, de la LIK et de l'UPK
devaient se rencontrer mercredi Erbil, la "capitale" du Kurdistan irakien
sous contrôle kurde, pour tenter de mettre fin aux combats.

Les chefs de l'UPK Jalal Talabani et du PDK Massoud Barzani se sont déjà
rencontrés dimanche pour tenter de mettre en oeuvre un cessez-le~feu,
apparement sans résultat.

Les combats qui opposent depuis plus d'un mois les forces de l'UPK à
celles du PDK appuyées par la LIK ont fait plus de 600 morts selon le
Congrès national irakien, coalition d'opposition au régime du président
Saddam Hussein qui rassemble notamment tous les partis kurdes.

lma/jhd/jmc
AFP /J00245/080839

FRA0164 4 I 0201 SUE /AFP-SW73
Suède-réfugiés

Un bateau transportant 48 Kurdes et Bengalis intercepté au large de la
Suède

STOCKHOLM, 8 JUln (AFP) - Des gardes-côtes suédois ont intercepté dans la
nuit de mardi à mercredi en mer Baltique un bateau de pêche transportant 48
réfugiés kurdes et bengalis, a-t-on annoncé de source officielle.

Le chalùtier letton, naviguant sous pavillon estonien, a été arraisoné au
large de l'île de Faeroe, puis a été escorté jusqu'à Faeroesund, sur l'île
de Gotland, a ajouté la police suédoise.

Trois des passagers ont été conduits à l'hôpital de Visby, principale
ville de Gotland, a ajouté la police sans donner de précisions sur leur état
de santé. Les autres passagers clandestins, dont une vingtaine d'enfants,
ont été conduits sur l'île voisine de Faeroe pour y être hébergés
provisoirement.

Les membres d'équipage du bateau de pêche ont été arrêtés pour infraction
à la loi sur l'immigration. Leur nombre et leur nationalité n'ont pas été
précisées.

L'un des réfugiés, un instituteur kurde irakien fuyant le régime de
Saddam Hussein, a indiqué à Radio-Gotland que le voyage depuis l'Irak lui
avait coûté au total 8.500 dollars pour lui, sa femme et ses deux enfants.

ajb/bm/jmc
AFP /J00245/081031 JON 94
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Au moment où nous célébrons le 50ème anniversaire du débarquement et honorons les victimes des barba-
ries passées, tout près de nous, dans un pays allié, armé et financé par nos démocraties, une population déjà si
malmenée par l'histoire subit, dans l'indifférence générale, la destruction systématique de ses villages, le dépeuple-
ment forcé de ses villes et la décimation de ses élites politiques et intellectuelles.

Chaque mois une trentaine de villages kurdes sont rayés de la carte, des forêts sont brûlées, plusieurs Oradour
sont perpétrés sous le couvert de la «lutte contre le terrorisme., dans le silence de la communauté internationale.

Face à l'intense campagne de désinformation d'Ankara, tendant à réduire le problème des aspirations légiti-
mes et démocratiques des 15 millions de Kurdes de Turquie à celui du «terrorisme du PKK",les organisations non
gouvernementales soussignées, solidaires du peuple kurde et opposées à toute forme de violence, tiennent à porter .
à la connaissance de l'opinion publique les faits suivants:

PREMIÈRE LISn DES VIllAGES KURDES DÉTRUITS PAR L'ARMÉETURQUE:
District de Batman: Sebane; B~bab: Bersikera, Bilbesi, Birman, Bordikel, Çemê P'trê, Dara Hinê, Gebe, Gelikan, Girê Gabelya, Gi\ijokê, Govek,
Govike, Gundikê Siparkiyan, Gurga\ik, Hacelya, Henke, Hevsebe, Hewsa Berê, Hmolons, Holukar, Hoz, Kacete, Kelehok, Kevzanke, Komir, Kutni5, ~ehri,
Meli.xa,~irkitke, Newalê Genima, Pertavine, pirdoda, Pirrana, Selbeke, Setkar, Sexbubukir, Sirke, Surge, Suxurpasa, Torane, Xenzorik, Xintorek, Xira Beldas,
Xuzirut, Zoravan; Bingöl: Riz, Vartük, yazkonak, Yolaçu; Bismi1: Kazancl, KürthaCl; Bitlis: Gömsek, Herde, Heveke, Hevene, Holekan, Ingol, Miryanes,
Odu Mezrasi, Peremate, Sinabedo, Suwe, Westin; Çatak : Bezanis, Cenefe, Ciean, Destan, Enines, Ezdinan, Ferxines, Gavax Hedlan, Haceros, Hacibey,
Kelehe, Kete, Kömür, Konarga, Koranan, Kürk, Martenis, ~ela Keles, Orik, Salat, Sul, Turanis, Turbeset, Xumar, Xwarg, Zeferan; Ciue: Sax (Çaglayan),
Xisar; Dargeçit: Çêlika Aliyê Remo (Çelik), Ze\ika (Çavuslu); Dêrik: Demurlu, Erbelus, Girik, Girxank, Kubuk, Masmask (Incesu), Melevi, Sisan, Meskina
(Bozok), Mixat (I<ayaClk), Sadan (Cat), Serê Mergê (Bowk), Sêva Jorin, Sevteng (Gülçiçek), Sexamed, Sicana (Karabayrr), Usubê Pirê (Vusuf Pire), Xirbê
Aryê, Xirbê Azin; Diele: Alebengi, Bawodin, Degirmenci, Derik, Gelincik, Gendale Hole, Gazel (Bogazköy), Gündikê Haci Ibrahim, Heliliye, Karamus,
Kelkom (Kelekçi), Kiraçtepe (~ezirke), Pi!eka, Pirhasan (Özbek), Pirijina (Kursunlu), Xacek (Tasagt); Diyarbak1r: Mezrik, Xacek, Zingir; E1azlg: Okçular
(Alan); Elbistan: Çelikli, Serbet; Ergani: Cumat, Hindis, Kavurma Kupu; Eroh: Eykent; Genç: Argat, Botian, Kancuvare, Kansan, Merg, Nezra Maho,
Vertug, Zellek; GefCÜs : Acibe, Bakoline, Beheve, Çalan, Derete, Gündikê Kalan, Malmihe, Xina, Zivirga Abirbinya, Ziviya Sor j Gûçlûkonak: Kerxwar
(Demirbogaz), Zivanga Sikaka; Hakkari: Baghca, Benekli, Berus Kilisesi, Beyurd, Binevsiyan, Çanakh, Çeltepe, Çeltik, Cemtog, Çiçekli, Çimeli, Comme,
Degirmen, Dergezil, Doganh, Geçimli, Gelew, Gelinli, Geliyê Suxê, Genis Dere, Giri Dina, Göksu, Gülüce, Gümüslü, Hari, Herge, Igdeli, Kandi!, Karasu,
Kinlk, Kitina, Kona Xanê, Kost, Küçük Köy, Lata, Manefan, Melota, Merkez, Nergiz, Nivaner, Ördekli, Orta Derecik, pinarli, Rezok, Sarp, Selmana, Sergeli,
Serriya, Su, Sulak, Sumanan, SU\'3r, Suwarê Xelo, Tahi, TasbaSI, Tasl1k, Türbeli, Ünlüce, Yayla Deresi, ¥uce, Yukan Pirinçeken, Zerekli; Hani: Bateyt (Cagtl),
Combalaj, Commanas, Derkan, Goma Bekira, Huri, Kaledibi Köyü, Koçeran, Kuyular (Nerib), Seklat, Serde, Zara; Hazro: Beskel, Cumat, Geman (Çökeski),
Halhai, Hendez, Kani, Ucoke, Mermani, Sageldi, Selima, Simsin, Xodik, Xondol, Zenge; Bilan: A\iyan, Axkis, Cinda, Giradifin, Giyazirayet, Hacian, Os, Pista
Resan, Simban, Sirek, Tasu, Us; Kars: Sorgulu, Seban (Bostankale); Kasuri : Betkar, Sifrezan, Zavite; ~gaç: Geliyê Aliyan, Kurt Meydan, Laçika,
Senköy, Sexela, Weli, Zengök; Kocaköy: Tepecik, Saklat; Kozluk: Maniskot, Permas, Sengalik, Tanze, Timo, Xani, Xargidik, Xerbeluk; Ku1p: Adrok,
Gomak, Araska (Uçköy), Asaglelma, Badika Hawrê (Vark), Bavcanka (Savas), BaYlr (Mala Dinare), Belin, Besist, çaglayan (Zlrakti), Çiçek, Dehlezere, Delit,
Dilet Köyleri, Dimilya (Baloglu), Dinli, Duderya), Eskere (Vayla), Gawgas (Akduruk), Geliya pinsê, Geliyê Amanka, Geliyê Gomak, Geliyê Hunê, Geliyê
Mussur, Gerendes, Godemê, Gömlekci, Hedaknê, Hêlina, Herta, Hinzi, Hiskabut, Kamika (Akbulak), Kevrixan, Kocka, Köprübasl, Kupuka), Kuye (Islamköy),
Mala Calè, Medera (Alaca), Mediat, ~inska, Nedera (Alaca), Nedera (Hiskubut), Nercik (Girindes), Nevre, Norsin, Oijike, Panax, Qayser (Aygün), Qeytera,
Resika (Basköy), Safumuta Hizne, Safumuta Mêrga Bota, Safumuta Ömer, Safumuta Tiraka, Saiten, Serefka, Simsor Elmah (Deyaz), Simas (Güngeçti),
Taxoke, Tiya.'<S(Narlica), Üçkuyu, Xacuga, Xwjart, Yacuga, Yakut, Yukan Poladl, Yukanelma, Zavnor, Zikte; KurtaIan: Beytil, Cemkürik, Comaniye (Atabag),
Favlike, Gozik, Hüseyni, Kasirke, Kendala, Lefe; lice: Agdi\'3n,.Akron, Bamitnê, Baras, Bawerda (Üçdamar), Besist, Celik, Cemar, Cerne Alike, Darakol, Darh,
Derxust, Dibek (Derxus), Dumk, Gavnor, Gözerik, Henvit, Henyak, Herak, Hesedere, Hesrit, Hevre, Hirboc, Hüzeynik, Kafirunkalesi, KayaClk (Hezan),
Kele, Ucok, Mala Mihê Biro, Malagir, Neban, Pecar (Gü!diken), Pirik, Pirinsk, piroz, Resan, Resane, Sav'3t, Serdeni, Seren, Sexmus, Sise, Xiraba, Xosor,
Xurmek, Zenegasor, Zenge, Zengile, Zikte; Mardin: Ahmetli (Kaynak), Kaniyesex, Ahmetli, Xirbê Res (Karaburun), Yardere; MaZldag: Durakh, Geryayi,

. Golagule (Arisu), Golika Gerya}1 (Vahnagaç), Hesena (Ulutas, centre), Hesena, Kebabç1, !.olan (Cayonu), !.olan Hira, !.olan Xirbe Azim, Melebi (Meseli),
Mendep (Ikisu), Orunlu (Korea), Sebajor(I<aniyê Alyê), Sebajor, Semika (Karatas), Sulot, Ta\usi (Derecik), Xarok (Atalar); Midyat: Kohere, Meina, Nuwele,
Semte; Mukus : Gi}'3nis, Gundê lilan, Kanixumar, Malesuwar, Memooe, Perz, Telefan, Zora\'3n; Mu~: Kirlakll (Gölagh); Norduz : Bergane, Difne,
Gerègir, Lafena; Ömerli: Duygulu, Flsukh, Harmankaya, Kayabah, Kayagözü, Kayagözü, Kocakuyu, Kömürlü, Ovabasl, Sivritepe, Sulakdere, Tasgedik, Tasrica;
Pervari : Axer, Axi}'3n, BaghCa, Besa, Beta, Ceman, Hestan, Hoje, Hol, Hot, Inceler, Kai, Keleh, Kesrik, Kevzin, Kocins, Kundes, Medrese, Meseh, Mexes,
Nejec, Omyanus, San yaprak, Xirbikê Bestan, X\V<lreSero, Zoravan ; Sasoo: Cacese, çay, Gerok, Hardaye (Günesli), Helis, Herende, Heribe, Mala Demira,
Mala Heciya, Mala ~ele, Malamer, Pemisa, Sebane (Karamese), Sexhamza, Sexika, Tenze, Teras (Ömürlü); Siirt : Bana, Biloris, Bingof, Bingöl, Bizenka,
Çemê Ge\ir (Narlidere, BlCtnh), Cerne, Daran, Dergalip, Dodars, Elaziz, Emte, Findikh, Gansan, Gebir, Geli, Geliyê Osman, Geravis, Gere, Gevat, Girdava,
Göründoruk, Habrant, Heraresk (Özbenoglu), Kalender, Kaniya Bxiye, Mehina (Kaylldl), Mehke, Milan, Miwele (Keleki), Nenguv, Newiyan, Ni\ila (Çizmeli),
Qesra Cello, Qesrik, Sehveli (Erenkaya), Semse (Günesli), Serkari, Sexturk, Sikefta, Sisil, Tarham, Tathk, Yamlmaz, Yusufhan, Zeve ; Silopi: Besere, Beseri
(Koyunören), Bespin (Görümlü), Bezgin, Dene Sor, Deredevs, Dêresor (Derecik), Dradev (Selçuk), Girabiya, Gîte (Çahskan), Hesena (KÖSrall, \illage
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Assyrien), Selçuk, Süp (Darnhea)j Silvan: Femen<! (Kayadere), Kurbeyt; $lI'IIak: Amuryan, At!abü, A~'ha, Aviyan (Dereier), Avk2 Meziya (Toptepe), Av..,
Bacrit, Bakartah, Bane Mihenda (Koçbeyi), Bani Cindiya, Baska, Basrete (lnce\er), Basrit, Bejen, Bekirine, Benabya, Bere Mired (Gülerli), Berezan, Berkesir,
Besuke, Bezokê (Kocagili), Bicizi, Bina Butiyan (Güneyte), Binderuk, Biryan, Biyasan (Gümec), Biya~, BuluzeCaniver, Cala, Çemê Mezin, Cinete (BalpIßar),
Dastel, Dehrebun, Dèrik, Destik, Dihde, Dira, Dicyan, Divin, Dostdela1a (K1rkkuyu), Dumilya, Firisan (Athasl), Gardila, Geliya Kazri, Gerne, Gezerok, Güindor
(Kemerli), Girê Colya, Gire, Girispi, Gohina, Grok, Gundik (BaIveren), Gundikê Osu, Gundikê Remo (ArnlmIS), Gündikemitrip (Tekçlßar), Güneyçam,
Guvere (ICuskonak), Hema, Kani Ferske, Kami (Gönedönmüs), Kendali (Çadll'h), Kerxor, Kikor, Kola, Kopanh, Kurta Xanê, Kurum (Ar:1köy), L1bmeydin,
Mafiyan (Güneyçam), Masya, Mavyan, Mehujki, Mendik, Mendikeyan (Basagaç), Mergeh, Mindikern, Mistaxê, Kanif, tiere:<, Kerey (Dagkonak), timv (Kirazh),
Ramurnn, Rerenis, Ripin (Yesilyu~), Robozik, Rusur, Sara, Sarbiteme, Sehrnon, Semka, Serefi, Serel\i (ICarabuyun), Sikeftiya, Siliyan (Çalarsägüt), Sorgoza,
Spindarok (Boyunkara), Spivyan (Karngeçit), TaIika, Tengi, Türkiz, Üstüveskur (Sandalli), Xaribizu, Xribalisa, Xudan, Ze~iya Kern, Ze~tunik, Zilka, Zihe,
liruin, livigök, Ziyaret; Tamn: Axkus, Corcin, çorsen (Düzcealan), Engesol' Inzan, &gasor, Hirekeo.ir, Histüs, Inzan, Kinzorik, Kiman, (Çanlslar), Kutinstus.
Oranis, Pertevküt, Pihde, Pihok, Sancak, Seras, Telever; Uludcre: Büeh, Delokan (Ka1emli), Hüal, Kadun (Baghca), Kalis, Mijin (Akdaman), Kerweh (Asdelen),
Sexan, Siris (Sapaca), Siwet, Uludere (centre), Zeviyen (TarlabasI), Zira~ik (lnceler).

Les villes kurdes de Sirnak, Kulp, Lice, Çukurca, en grande partie détruites, sont devenues des cités fantô-
mes. D'autres villes comme Cwe, Silvan, Idil, Midyat, Nusaybin ont perdu plus de la moitié de leurs habitants à la
suite de la poUtique de terreur et d'assassinat menée par les forces spéciales turques. Celles-ci ont en 2 ans assassiné
1638 intellectuels, hommes poUtiques, syndicaUstes, enseignants démocrates kurdes dont le poète kurde Musa
Anter, 74 ans, le député de Mardin Mehmet Sinear, et 72 autres dirigeants de son parti, 34 joumaUstes et distribu-
teurs de journaux. Plusieurs milliers de militants kurdes sont en prison pour déUt d'opinion. Parmi eux: les députés
Leyla lana, Mahmut Ahoak, Hatip Dicle, Orhan Dogan, Sam Salak et Ahmei Törk, en détention préventive depuis le
4 mars et menacés de la peine de mort pour leurs opinions; Mehdi lana, ancien maire de Diyarbakir qui a déjà passé
15 ans en prison pour déUt d'opinion condamné à 4 ans de prison pour son témoignage devant le Parlement
européen; le sociologue turc I.Besikçi, qui a déjà passé 13 ans en prison pour ses écrits sur les Kurdes, condamné
à 5 ans pOur deux de ses Uvres; 64 journaUstes, de nombreux universitaires et avocats. Depuis janvier 1994, déjà au
moins 5899 personnes ont été gardés à vue et torturées, 164 d'entre elles sont décédées ou «disparues- pendant
cette garde à vue de 15 jours, reconductibles. Ala suite de ce terrorisme d'Etat mené depuis 1980 dans les provinces
kurdes, celles-ci ont perdu la moitié de leur population. Il apparaît clairement que l'objectif des autorités turques
est de dépeupler le Kurdistan, de déterritoriaUser la question kurde et d'éparpiller le peuple kurde afm de mieux
«l'assimiler» dans le cadre du traditionnel projet turc de «recomposition ethnique du pays.. qui a commencée par le
génocide des Arméniens, poursuivi par l'expulsion d'AnatoUe de 1.200.000 Grecs dans les années 1920 et qui doit
s'achever par l'éparpillement des Kurdes, dernière communauté indigène non turque du pays.

Ces faits sont pour l'essentiel connus de nos gouvernements qui savent aussi que la guerre du Kurdistan a
déjà fait plus de 15.000 morts et coûté 25 milUards de dollars au budget turc. Nous sommes d'autant plus indignés
par leur inaction que la Turquie est un pays que nous continuons d'accueillir dans nos institutions occidentales
comme le Conseil de l'Europe et l'OTAN, en lui donnant ainsi indûment un certificat de bonne conduite.

Les organisations soussignées considèrent que dans la situation actuelle tout Etat vendant des armes à la
Turquie ou lui fournissant une aide économique, qui sera déviée vers la guerre, se rend compUce de l'actuelle
campagne turque de destruction et de dépeuplement du Kurdistan de Turquie.

Elles demandent aux démocraties occidentales d'agir avec diligence, soit pour amener leur allié turc à
mettre un terme à la persécution du peuple kurde en engageant un processus de recherche d'une solution politique
à la question kurde sous l'égide de la CSCE, de l'Union européenne ou de l'ONU, soit, si Ankara persiste dans sa
politique actuelle, lui retirer tout soutien poUtique, fmander et militaire et l'exclure de nos institutions occidenta-
les où sa présence ne pourrait que nous discréditer et nous déshonorer.
Agir ensemble pour les droits de l'homme, Agir ici, CGT, ClMADE, Comité national de solidarité au peuple kurde, CRIDE V,
Fédération Internationale des Ligues des Droits de l'Homme, Fédération Internationale des SOS-Racisme, Fondation France-
Libertés, FSU, LICRA, Maison du Monde, Médecins du Monde, MRAp, Nouveaux Droits de l'Homme, Peuples Solidaires,
SNES, SNESup, SOS-Racisme, Terre des Hommes-France, Comité de Défense des Libertés et des Droits de l'Homme,

Laprésente campagne d'information et de solidarité estfinancée par les organisations signataires.
Vos contributions permettraient de lapoursuivre et de la développer.

Adresser t'OS chèques, avec mention «Kurdes» à AGIR ICI, 14, passage Dubai!, 75010 PARIS
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At the same time as we are celebratipg Ibe 50lbanniversary of the Noi1nandy
landings and honouring Ibe victims of past barbarities, close at hand, in an allied
country armed and financed by our democratic regimes, in an atmosphere of general
indifference, a people long ill.treated by histolj' is suffering systematic destruction
of its villages, the forced depopulation if its towns and the decimation of its
intellegensia.

Evelj' month about thirty Kurdish villages are wiped off the map, forests are
burned, several Oradours' are perpetrated under cover of «lbe fight against
terrorism-. Public opinion and Ibe international community remain silent

In the face of an intense disinformation campaign from Ankara, which tends
to reduce the problems and aspirations of Ibe 15 million Kurds in Thrkey to «PKK
terrorism-, the undersigned non-governmental organisations, which support the
Kurdish civilian population but oppose ail forms of violence, wish to bring the
following facts to Ibe attention of the public:

PROVISIONAL UST OF KURDISH VILlAGES DESTROYED BY THE TURKISH ARMY :
Batman District : Sebane; ~bab: Bersikera, Bilbesi, Birman, Bordikel, Çemê Pirê, Dara
Hinê, Gebe, Gelikan, Girê Gabelya, Givijokê, Govek, Govike, Gundikê Siparkiyan, Gurgavik, Hacclya,
Henke, Hevsebe, Hewsa Berê, Hmoloris, Holukar, Hoz, Kaeete, Kelehok, Kevzanke, Komir, Kutnis,
Mehri, Melixa, Mirl<itke, Newalê Genima, Penavine, Pirdoda. Pirrana, Selbeke, Setkar, Sexbubukir,
Sirl<e, Surge, Suxurpasa, Torane, Xenzorik, Ximorek, Xira Beldas, Xuzirut, äJrav:m; Dingäl: Ril, Vanük,
Yazkonak, YoIaÇl'; Blsmil: Kazano, Kürthao; DllIis: Gömsek, Herde, Heveke, Hevene, Holekan,
Ingol, Miryanes, Otlu Mezrasi, Peremate, Sinabedo, Suwe, Westin; Çatak: Bezanis, Cende, Ciean,
Destan, Enines, Ezdinan, Ferxines, Govax Hedlan, Haeems, Hadbey, Kelehe, Kete, Kömür, Konarga, '
Koranan, Kürl<, Manenis, Mela Keles, Orik, Salat, Sul, Turanis, Turbeset, Xumar, X~~rg, Zereran;
Clue: Sax (Çaglayan), Xisar; Dargeçit Çêlika Aliyê Remo (Çelik), Zevika (Çavuslu); Dêrik: Dcmurlu,
Erbelus, Girik, Girxank, Kubuk, Masmask (Incesu), Melevi, Sisan, Meskina (Bozok), Mixat (KayaClk),
Sacbn (Cat), Serê Mergê (Dozok), SêvaJorin, Sevteng (Gülçiçek), Sexamed, Sicana (Karabayrr), Usubê
Pirê (Yusur Pire), Xirbê Aryê, Xirbê Azin; Dlcle: Alebengi, Bawodin, Degirmênd, Derik, Gelincik,
Gendale Hole, Gozel (Bogazköy), Gündikê Had Ibrahim, Heliliye, Karamus, Kelkom (Kelekçi),
KJraÇlepe (Mezirke), Pileka, Pirllasan (Özbek), Piripna (Kursunlu),Xaeek (TasagJ); i>lyarbaIur: Mezrik,
Xacek, Zingir; E1azig: Okçular (Alan); E1blstan: Çelikli, Serbet;Erganl: Cumal, Hindis, Kavurma
Kupu; £ruh: Eykem; Genç: Algal, Bolian, Kancuvare, Kansan, Merg, Nezra Maho, Venug, Zellck;
Gettüs : Adbe, Bakoline, Beheve, Çalan, Derete, Gündikê Kalan, M:ilmihe, Xina, Zivirga Abirbinya,
Ziviya Sor ; Güç!ükonak: Kerxwar (Demirbogaz), Zivanga Sikaka; Hakkarl: Baghea, Benekli, Berus
Kilisesi, Beyurd, Binevsiyan, Çanakl., Çellêpe, Çeltik, Cemlog, çiçekli, Çimeli, Comme, Dcgirmen,
Dergezil, Doganh, Geçimli, Gelezo, Gelinli, Geliyê Suxê, Genis Dere, Giri Dina, Göksu, Gülüee,
Gümü~ü, Hari, Herge, Igdeli, Kandil, Karasu, KJßlk, Kitina, Kana Xanê, Kost, Küçük Köy, I3ta, Maneran,
Melota, Merkez, Nergiz, Nivaner, Ördekli, cina Deredk, Pinarii, Rezok, Sarp, Selmana, Sergeli, Seniya,
Su, Sulak, Sumanan, Suvarj Suwarê Xelo, Tahi, Tasbas., Tash~, Türbeli, Üniüee, Yayla Deresi, YLiee,
Yukan Pirinçeken, Zerekli; Hani: Bateyt (Cagli), Combalaj, Com;nanas, Derkan, Gama Bekira, Huri,
Kaledibi Köyü, Koçeran, Kuyular (Nerib), Seklal, Serdê, 13ra; Hwo: Beskel, Cumat, Geman (Çökeski),
HaIhaI, Hendez, Kani, Licoke, Mermani, Sageldi, Selima, Simsin, Xodik,Xondol, 7.enge; Haan: Aviyan, _
Axkis, Cinda, GiradifLß, Giyazirayel, Haclan, Os, Pisla Resan, Simhan, Sirek, Tasu, Us; Kars: 5orgulu,
SelJan (Bostankale); Kasurl: Betkar, SirreZln, 13vile; KlZIlagaç:Geli)'ê Aliyan, Kun Meycbn, l3çika,
Senköy, Sexela, Weli, Zengök; Kocaköy: Tepedk, Saklat; Korluk: Maniskot, Permas, Sengalik, Tanze,
TLßlO, Xani, Xargidik, Xerbeluk; KuIp: Adrok, Gomak, Araska (Uçköy), AsagJelma, Badika Hawrê .
(Ya}'lk), Baveanka (SaY.lS), Bay.r (Mala Dinare), Belin, Besisl, Çaglayan (Zlrakli), Çiçek, Dehlezere,
Delit, Dilet Köy1eri, Dimilya (Baloglu), Dinli, Duderya), Eskere (Yayla), Gawgas (Akduruk), Geliya
Pirisê, Geliyê Amanka, Geliyê Gomak, Geliyê Hunê, Geliyê Mussur, Gerendes, Godernê, Gömlekci,
Hecbknê, Hêlina, Herta, Hinzi, Hiskabut, Kamika (Akbulak), Kevrixan, Koch, Köprübasl, Kupuka),
Kuye (Islamköy), Mala Calê, Medera (Alaea), Mediat, Miriska, Nedera (AJaea), Nedera (Hiskubut),
Nercik (Girindes), Nevre, Norsin, Oijike, Panax, Qayser (Aygün), Qeytera, Resika (Basköy), Safumuta
Hizne, Safumuta Mêrga Bola, Safumuta Ömer, Safumuta 1iraka, Saiten, Serelka, Simoor Elmah (Deyaz),
Simas (Güngeçti), Taxoke, 1iyaxs (Narhea), Üçkuyu, Xacuga, Xwjait; Yacuga, Yakul, Yukan Polalh,
Yukanelma, 13vnor, Zikte; KurtaIan: Beytil, Cemkürik, Comaniye (Alabag), Favlike, Golik, Hüseyni,
Kasirke, Kencbla, !.ere; Uce: Agdiv:m,Akron, Bamitnê, Baras, Bawerda (Üçcbmar), Besist, Celik, Cemar,
Cerne Alike, Darakol, Dari., Derxusl, Dibek (Derxus), Durak, Gavnor, Gözerik, Henvit, Henyak, Herak,
Hesedere, Hesrit, Hevre, Hirboc, Hüzeynik, Kafirunkalesi, Kayaok (HeZln), Kele, Licok, Mala Mihê
Biro, Malagir, NelJan, Pecar (Güldiken), Piriik, Pirinsk; Piroz, Resan, Resane, Savat, Semeni, Seren,
Sexmus, Sise, Xiraba, Xosor, Xurmek, Zencgasor, 7..enge, Zengile, Zikte; Mardin: Ahmetli (Kaynak),
Kaniyesex, Ahmetli, Xirbê Res (Karaburun), Yardere; Mazldag: Durakh, Geryayi, Golagule (Arisu),
Golika Geryayi (YaILßagaç), Hesena (Ulutas, centre), Hesena, KebabçJ, Lolan (Cayonu); Lolan Dira,
Lolan JGrbe Azim, Melebi (Meseli), Mendep (Ikisu), Orunlu (Korea), Sebajor (Kaniyê Alyê), Sebajor,
Semika (Karatas), Sulot, Tavusi (Derecik), Xarok (Atalar); Midyal: Kohere, Mcina, Nuwele, Senlle;
Mukus: Giyanis, Guridê Zilan, Kanixumar, Malcsuwar, Memode, PelZ, Teleran, äJravan; Mus: KJrIakI.
(Gölagh); NOrdU1 : Bergane, Dune, Geregir, Wena; Ömerll: Duygulu, FL~lIkh, Hann:lßkaya, Kal~bah,
Kayagözü, Kayagözü, Kocakuyu, Kömüriü, OvabaSI, Sivritepe, Sulakdere, Tasgedik, Tasriea; Pervarl :
Axer, Axiyan, Bagllea, Besa, Beta, Ceman, Hestan, Hoje, Hol, Hot, Ineeler, Kai, Kelch, Kcsrik, KCV7jn,
Kocins, Kundes, Medrese, Mesch, Mexes, Nejce, Omyanus, San yaprak, Xilbikê &Stan, X~~rc Sero,
äJravan ; Sason: Cacese, Çay, Gerok, Harcbye (Günesli), Helis, Hcrende, Heribe, Mala Dcmira,
Mala Heciya, Mala Mele, Malamer, Pemisa, Sebane (Karamese), Sexhamza, Sexih, Tenze, Teras
(Ömüriü); Siirt: Bana, Biloris, Bingof, Bingöl, Bizenka; Çemé Gevir (Narhdere, B.onh), Cerne, Daran,
Dergalip, DodaYIS, Elam, £mIe, Findikh, Gal'lSan, Gebir, Geli, Geliyê Osman, Geravis, Gere, GMI,
Girdava, Göründoruk, Habranl, Heraresk (Özbenoglu), Kalender, Kaniya Bxiye, Mehina (Kay,k1,),
Mehke, Milan, Miwele (Keleki), Nenguv, Newiyan, Nivila (Çizmeli), Qesra Cello, Qesrik, Sehveli
(Erenhya), Semse (Güne~i), Serkari, Sexturk, Sikefia, Sisil, Tamam, Tathk, Yaßllmaz, Yusulhan, 7~ ;
SiJopl: Besere, Beseri (Koyunören), Bespin (Görümlü), Bezgin, Dene Sor, Deredevs, Dêresor
(Derecik), Dradev (Selçuk), Girabiya, Gile (Çahskan), Hesena (Kösrah, village Assyrien), Selçuk, Silp

, A village, ill Frallce, wiped ouI by Ihe SSilll944,
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(Damh~); SlIvan: Ferhend (Kayadere), Kurbeyt; Sunak: Amuryan,AtIaIiil, Avha,Aviyan (Dcreler),
Avka Meziya (Toptepe), Av., Bacrit, Bakartah ..Bane Mihencb (Koçbeyi), Bani Cindiya, Baska, Basrete
(Inœler), Basril, Bejen, Bekirine, Benabya, Here Mired (Gülerii), Berezan, Berl<esir, Besuke, Bezokê
(Kocagili), Bicizi, Bina Butiyan (Güneyce), Binderuk, BiIyan, Biyasan (Gümce),Iliyava, Buluze Caniver,
Cala, Çemê Mezin, Cinete (Balpmar), Dasle!, Dehrebun, Dêrik, Destik, Dihde, Dira, Diryan, Divin,
Dostdelala (Ku'kkuyu), Dumilya, Firisan (Atbas'), Gardm, Geliya Kazri, Gerne, Gezerok, Gilindor
(Kemern), Girê Colya, Gire, Girispi, Gohina, Grok, Gundik (BaIveren), Gundikê Osu, Gundikê Remo
(ArulmlS), Gündikcmilrip (Tekçmar), Güneyçam, Guvere (Kuskonak), Hema, Kani Ferske, Kami
(Gönedönmüs), Kencbli (Çad.riJ), KelXor, Kikor, Kola, Kapanh, Kurta Xanê, Kurum (Araköy),
Labmeydin, Mar.yan (Güneyçam), Masya, Mavyan, Mehujki, Mendik, Mendikeyan (Basagaç), Mergeh,
Mindikera, Mistaxê, Nanir, Nerex, Nerey (Dagkonak), Ne~v (\Grazh), Ramuran, Rerenis, Ripin
(yesilyuva), Robozik, Rusur, Sara, Sarbiteme, Sehraon, Semka, Serer., &reßi (Karabuyun), Sikeftiya,
Siliyan (Çalursägüt), 501'8012, Spincbrok (Boyunkara), Spivyan (Karageçil), Talika, Tengi, Türkiz,
ÜSlüveskur (Sancblh), Xaribizu, Xribalisa, Xucbn, Zeviya Kera, Zeytunik, Zilka, Zihe, Ziruin, Zivigök,
Ziyarel; Tatvan: Axkus, Cortin, Çorsen (Düzcealan), Engesor lozan, Ergasor, Hirckevir, HislüS, Inzan,
Kinwrik, Kinvan, (Çavuslar), Kutinslus, Oranis, Penevküt, Pihde, Pihok, Saneak, Seras, Telever;
Uludere:Bileh, Delokan (KaIemIi), Hilal, Kadun (Bagl.ea), Kalis, MiPfi (Akcbman), Nerweh (Asde1en),
Sexan, Siris (Sapaea), Siwel, Uludere (centre), Zeviyen (TarIaIJas,), Ziravik (Ineeler).

The Kurdish towns of Sirnak, Kulp, Lice and Çukurca, have been physically
destroyed to a great extent and become ghost towns. Half the population of olbers,
like Cizre, Silvan, !dil, Midyat and Nusaybin have fled as a result of a policy of terror
and assassination carried out by Thrkish security forees. In the last two years they
have assassinated 1638 Kurdish intellectuals, political Personalities, Trade Unicinists
and teachers, including the Kurdish poet Musa Anter, 74 years of age, Member of
Parliament Mardin Mehmet Sinear and 72 other cadres of his Democracy Party and
34 journalists and newsagents.

Many thousands of Kurdish political activists are in prison, solely because of
their opinions. Amongst these are M.P.s Leyla Zana, Mahmut Almak, Hatip Dicle,
Orhan Dogan, Sirri Sakik and Ahmet Thrk, who have been in preventive detention
since March 4th and risk death sentenees for their opinions; Mehdi Zana, former
Mayor of Diyarbakir, who had already spent 15 years in prison and is now serving a
4 years sentence for his testimony before the European Parliament; Thrkish
sociologist, Ismail Besikçi, who has already spent12 years in jail for his writings on
the Kurdish question andis back in prison for another 5 years; 64 journalists and
many university lecturers and lawyers.

Since January 1,1994, 5899 people have been taken into custody and
tortured; 164 have died or «disappeared- while held incommunicado (officially 15
days, renewable). As a result of this syslematic policy of State Terrorism since 1980
half the population of the Kurdish provinees has been driven out. It is clearly the
Thrkish anthorities' aim to depopulate Kurdistan, destroy the territorial bas,is of the
Kurdish question and scatter the Kurdish people so as to insure assimilation. This is
in the spirit of the traditional Thrkish policy of .ethnic recomposition of the country».
This began with the genocide of the Armenians was followed by the expulsion of
1,200,000 Greeks from Anatolia in the 1920s and now is to becompleted by the
scâttering of the Kurds, the last indigenous non. Thrkish coinmunity in the country.

All these facts are well known to our governments who also know that thè
. war in Kurdistan has already caused more than 15,000 deaths and cost the Thrkish

Government over $ 25 billion.
We are thus all the more indignant at their refusalto punish Thrkey, which

they continue to accept in our Western institutions, such as the Council of Europe
and NATO, thus giving it a completely undeserved certificate of good conduct.

The undersigned organisations consider that, in the present situation, any
state selling arms to Thrkey or providing it with economic aid, which is being diveried
for this war, is an accomplice ofThrkey's campaign of destruction and depopulation
in Thrkish Kurdistan.

They urge Western Democracies to act decisively to persuade their Thrkish
ally to stop persecuting the Kurdish people and to initiate a political solution for the
Kurdish question under the aegis of the ŒCF, the European Union or UN. IfAnkara
persists in its present policy, they should withdraw all political, economic, financial
or military support and exclude Thrkey from Western institutions where its presence
can only discredit and dishonour the West.

Agirel/Semble pour lesDroits de l'Homme, Agir ici, CGT, CL'JADE,Comité national
de solidarité au peuple kurde, CRlDEV.Fédération Internationale des ligues des
Droits dè l'Homme, Fédération InternationaledesSOS-,Racisme, Fondation France-
Libertés,FSU,IlCRA,Maison du Monde, MédecinsduMonde, MRAP,Nouveaux Droits
de l'Homme, Peuples Solidaires, SNES,SNESup, SOS-Racisme, Terre des Hommes.
France, Comité de Défense des Libertés et des Droits de l'Homme.

This campaign isfunded by Ihe signatories. Ifyou want to support it,
plaease send your cheques marked tor tbe Kurds" to :

AGIR ICI, 14, passage Dubail, 75010 PARIS
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Les Régions et
les peuples
manifestent

devant
le Quai d'Orsay

LaUste"Régions et Peuples"
qui se présente sous les
couleurs du régionalisme
et de la défense des minori-

tés aux élections européennes du 12

turkish daily news

MERCREDI,

juin est aussi atypique que celui qui
la conduit, Max Siméoni, compagnon
de route de la cause corse. Alors que
les électeurs sont appelés à déléguer
leurs représentants dans cette Euro-
pe de Maastricht, celle de l'intégra-
tion, Max Siméoni rappelle le droit à
la différence et se situe au~delà (ou
en-deçà) du débat pour ou contre
Maastricht. On retrouve pêle-mêle
dans sa liste les chantres régionaux
d'une identité française pluri-cultu-
relie, mais aussi des représentants de
communautés qui auront quelque
difficulté à se retrouver sur la carte
des régions françaises, n'était l'atta-
chement et la sympathie de Max
Siméoni pour certaines causes, com-

8 JUIN 1994lamk
me la cause arménienne et la cause
kurde. C'est ainsi que des Kurdes et
deux Arméniens (Ara Toranian et
M.Zouioumian) figurent entre autres
"peuples" sur la liste "Régions et
Peuples".

Et pour bien affirmer sa dir-
férencé et faire entendre une voix
trop faible pour être répercutée par
les médias, la liste de M.Siméoni,
après une annonce dans le "Monde"
(qui mentÏ(mnait notamment la
reconnaissance du Génocide de
1915), appelle les ''peuples'' à mani-
fester aujourd'hui devant le ministè-
re des Affaires étrangères (Quai
d'Orsay) à 16heures ...

Wednesday, June 8,1994

The Associated Press
ATH ENS- Greece on Tuesday described as

"ridiculous" the Turkish charges that terrorists
from the outlawed Kurdistan Worker's Party
(PKK) were being trained here.

"I think all of these (charges) are ridiculous,"
Foreign Minister Carolos Papou lias told
reporters.

His statement came a few days after Turkish
President Suleyman Demirel sent a letter with
regard to the PKK to Greek President
Constantine Karamanlis.

Although the contents of the letter have not
been made public, government sources say it
includes previous Turkish charges that the PKK
was operating an office and training its members

Greece denies charges of training PKK
'Greece condemns all forms of terrorism and violence and we refuse to become a victim of
propaganda spread by some Turkish officials trying to export their domestic problems'

on Greek soil, in order to carry out attacks in adding that there was no way of hiding a Kurdish
neighboring Turkey. "Greece condemns all fonns training base on Greek territory "as it is com-
of terrorism and violence and we refuse to pletely open to inspection." Demirel's letter and
become a victim of propaganda spread by some the Greek response were the most recent devel-
Turkish officials trymg to export their domestic opments in a round of accusations by Turkey that
problems," government spokesman Evangelos Greece isaiding the PKK.
Venizelos told reporters. Turkey has apparently based some of the

Greek officials have accused Turkey of trying charges on the alleged confessions of PKK
to create a climate of tension between the two guerillas who said they were trained in Greece.
NATO allies in an attempt to distract Turkish Venizelos said Monday that the PKK confes-
public opinion from the country's economic sions were apparently the result of coercion by
problems and its ongoing war with Kurdish sepa- Turkish security forces. He went on to say, "Onè
ratists. Venizelos called on Turkey to stop mak- of these Kurds, in a written and signed statement,
ing what he called "slanderous and unsubstantiat- describes the violent treatment he received, say-
ed charges." ing that he was forced to make this suppose4

He denied that the PKK had offices in Greece, comession in front of television cameras."

Çiller says '107 terrorists killed in one week'
Turldsh Daily News

ANKARA- At the weekly meeting of her par-
liamentary group on Tuesday, Prime Minister
Çiller, who is also the ch~rson of the ruling
True Path Party (DYP), saId that the govern-
ment's anti-terrorism policy is being pursued
with great determination.

Conèerning the battle against the outlawed

Kurdistan Workers' Party in the Southeast, Çiller
said, "107 members of tfJe PKK have been killed
and 165 have been arrested." She added that
emergency rule in the region had to be extended
an additional four months.

Çiller also mentioned that the number of ter-
ronsts caught in the past five months was equiva-
lent to 43 percent of those captured during the

last 10 years.
"The latest events demonstrate our determina-

tion on the issue," she stated.
The prime minister assured the DYP parlia-

mentary group that necessary measures for the
protectIon of the citizens in the Southeast were
also being taken and that the people in the region
were demonstrating their oppositIon to the PKK.
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turkish daily news Wednesday, June 8,1994/

Fürty percent o.f the 2,530 Co.urtcases filed
against the media in Istanbul invülved the
me))tÎünüf the "Kurdish issue," he said.

Onen, giving an' example üf the difficult
cünditiüns under which his o.rganizatiünwas '
üperating, mentiüned the fact that six execu-
tIves üf the Turkish Human Rights
Associatiün (HRA) had been killed. In addi.
tiün, HRA üffices had been ransacked, and
14 HRA branch bureaus in the emergency
regiün had been clüsed düwn. HRA
Secretary-General tsmail Be~ikçi was sen-
tenced to. two.years in prisün and was fined
TL 100 millio.n. Anüther HRA üfficial,
Hüsnü Öndül, was also. sentenced to. six,
münths in jail and was fined TI. 50 milliün
für defending Kurdish rights. '

"Weare nüt hülding ünly Turkey respon-
sible für lack üf demücratic rights in the
cüuntry. Europe and the Uni~ed States are
equally respünsible as weH," Onen said.

Answenng questiüns früm the TDN ün
the U.S. Cüngress' recent propüsal to.cut 25
percent üf Turkey's rnilitl!!'Yaid if human
rights viülatiüns cüntinue, Onen said the cut
was "tüü little to.ülate."

LabelingTurkey, Israel alld Egypt as the
'~,thr.ieüppressive regimes üf the regiün,"
Onen SaId that in his talks with üffiCIalSin
Washingtün he wüuld advücate defending
human nghts in the Middle East by ending
assistance to. the aggressive regimes (i.e.
Turkey, Israel and Egypt) in the regio.n.
"Turkey is, nüt an aircraft carrier. The U.S.
shüuld cease to. think üf Turkey as thüugh it
was nüthing but a big carrier," he said.
, Ret,uming to a theme r.iiÏsed~y many in
Washingt~' these, days; Onen ~Iterated the
tièëd' fdra' "'pblitfèa1'~?lirtiün"~<! the futili~,
ty üf pursuIng a "mMary sülutIün." When
asked to. elabürate, Onen said that the fül-
lüwing measures shüuld he adüpted as soon
as püssible by way üf a "political sülution":
I) The state üf emergency should be lifted in
süutheastern Turkey. "The regiün looks like
a war züne. We must put an end to. üutmi-
gratiün," he said. 2) The use üf village
guards must be abülished. "They are using
Kurds to. massacre Kurds (Kürdü kürde
kudmyürlar)." 3) Lücal administratiüns
must be.,given müre authürity in their
regio.ns. Onen will spend two.müre days in
Washingtün. Amnesty Internatiünal' s

, Washingtün representative Mariam Elahi,
Rep. Jühn Pürter, and President üf the
Carnegie Endüwment Ambassadür Mürtün
Abramüwitz are amüng the peüple he"will
be meeting with in the days ahead. Onen
willleave Washingtün für New Yürk ün
Thursday. after attending the Internatiünal
Human Rights Law Group's annual dinner
ün Wednesday evening.

..
Onen in Washington decriesTurkish human rights violations
Turkish hUl1um rights chief to meet with Rep. Porter, Amnesty International and Amb. Abramowitz

By ugur Akmel and the 1992 victüry üf True Path Party
Turkish Daily Nç,ws (DYP) and Social Democrat Peüple's Party

WASHINGTON- Yavuz Onen, president (SHP) cüalitiün under the leadership üf then
üf the Turkish Human Rights Fü.undaüün prime minister (~nd nüw president)
(HRF), has presented a bleak pIcture üf Süleyman Demirel. Onen said the 1980 cüup
Turkish human rights viülatiüns to. a grüup had led to.a ban ün the activities üf all traoe

, üf lawyers and jüurnalists ün his visit to. uniüns and demücratic ürganizatiüns and
Washingtün, ' cünstituted a seriüus setback für the democ- '

Talking at a briefing spünsüred by the ratizatiün process in Turkey. This era also
Intelnatiül).al Human Rights Law Grüup witnessed the escalatiün üf human rights
(IHRLG), Onen presented a fact-filled pre- viülatiüns, In 1992, two.parties - the DYP
sentatiün ün the viülatiüns.He also. broke and SHP - who. üpposed the 1980 regime
the bad news that three Kurdish business- came to.power with prümises üf a transpar-
men were füund murdered yesterday - a ent güvernment and rapid democratizatIün.

, cünfrrmatiün, he implied, üf his cüntentiün They pledged to. remüve anti-demücratic
that extrajudicial murders are still cüntinu- laws and even included such prümises in
ing in Turkey. Turkish Daily News editür their cüalitiün prügram. "That's why peüple

, tsmet G. tmset was..alsü present at the meet- vüted für them. Yet, once in püwer, they
irig, translating Onen s cümments into. cüuld nüt get any suppürt früm the Turkish
English für the American jüurnalists and Parliament and the demücratizatiün program
hUJIlanrights advocates. was cüntinuüusly püstpüned." ..

Onen's Washingtün prügram isbeing A big reasün für such delays, Onen sug-
cüspünsüred by IHRLG and the Center für gested, is the Kurdish prüblem. Armed
Victims üf Türture, a human rights advocacy clashes and viülence escalated despite a uni-
ür$anizatiün with headquarters in lateral cease-fire annüunced in 1993, he
MInneapülis, Minnesüta. When a grüup üf " said. "The Kurdish media indexed all
IHRLG-IDember lawyers visited Turkey last demo.cratizatiün requests to. the PKK (üut-
münth, Onen's HRF hüsted them and facili- lawed Kurdistan Würkers' Party) and criti-
tated their cüntacts in Turkey. Onen shared cized any such attempts. The Turkish
with the participants hüw he and bis associ- Natiünal Security Cüuncil similarly lüüked
ates started the Human Rights Assüciatiün at demo.cratic refürm attempts with suspi-
(üf Turkey) back in 1986 with 93 füunding ciün. Demirel gave lip service to. tbe
members. "In 1989 we fürmed the HRF to. 'Kurdish reality' but cüuld never e~lain
rehabilitate the türture victims. Since we what it was." Prime Minister Tansu ~ilIef,
brüught up the tüpic üf türture, üur establish- previo.uslya state minister within the cüali" '
ment was d~)ayed by Turkish üfficials für tiün güvernment when it was headed by
üne year," Onen saId. "In 1990 we were D~mIrel, even mentiüned the Spanish
allüwed to. establish the HRF after we took, ' ,"Basque Müder' .as' an üptio.n to sülve the
üut the würd 'türture' from üur bylaws." The KuidIshprüblem. She talkedabüut giving
füundatiün is invülved in two.main types üf the Kurds their cultural and linguistic rights
würk: dücumentatiün and repürting üf including the right to. establish KurdishTV
human rightsviülatiüns; and the rehabilita- statiüns. But tbe chief üf staff and the
tiün üf türture victims. Für the fürmer pur- Natiünal Security Çüuncil reacted negatively
püse the HRF publishes a daily bulletin and and warned her abüut the repercussiüns üf ,
an annual repürt, büth in English and her aRpro.ach. So. nüthing ..came üut üf
Turkish. In additiün,' the ürganizatiün alSo. çil).er s üriginal suggestiüns, Onen said. ,
releases interim repürts evaluating the güv- ,Onen mentiüned that the "barracks
ernment's perfürmance. As für helping the regime" üf 1980 is still in effect in Turkey.
türture victims, Onen said that 923 peüple "Kurds had to. evacuate üver 800 Kurdish
had been treated so.far. The ürganizatIün has villages and hamlets accürding to. üfficial
an annual budget that allüws für the rehabili- figures. There's an üutmigratiün to.the West.
tatiün üf 488 türture victims in centers lücat- Lately, they started to. flee to. nürthern Iraq
ed in Istanbul, Ankara and tzmir. In the as well." , "
Süutheast, the HRF develüped a "five city The HRF president srecifically fücused
project" arüund Diyarbalar to. provide simI- ün the negative effectS 0. Articles 8 and 6 üf
lar services to. thüse who. need it. Hüwever, the anti-terro.rismlaw, which "in additiün to.
Önen said that Diyarbalar proved to. be too the arrest üf six DEP (prü-Kurdish
dangerü.us a lücatIün to. establish a service De!ßocracy Party~ deputies! alSo.sent m,any
center directly. 'wnters, aCademICIanSand Intellectuals Into.

Önen summarized the recent histüry üf jail für raising the .Kurdi~his.~ue."He added
Turkey since 1980 by underlining the impor- that the pro.-KurdIsh daIly Ozgür Gündem
tance üf two. main events: the 1980 cüup; had üver 100 Co.urtcases filed against it.
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PM Tansu Çiller says Provide Comfort's
advantages outweigh its disadvantages

The ultimate decision on whether to permit the
75 U.S., British and French aircraft to remain at a
Turkish base will be made by Parliament before
the end of this month.

Çil1ertold the DYP deputies on Tuesday that the
establishment of peace and stability in northern
Iraq was of the utmost importance for Turkey.

She added, however, that it was important to
preserve Iraq's territorial integrity in doing this.

Indicating that Turkey had always been prepared
to shoulder its international obligations, <,:i11er
added that diplomatic contacts were continuing
with regional countries to find a solution to the
problem of Iraq by means of dialogue. After citing.
these factors and indicating that Turkish military

KDP leader ßarzani says
experiment in autonomy for
Kurds a 'failure' and calls for
UN supervision for region

Turkish Daily News
ANKARA- Prime Minister TansuÇiller has said

that the operation known as "Provide Comfort,"
which is deployed in southeast Turkey to protect
the Kurds and other minorities in northern Iraq
against the wrath of the Iraqi army, is of more use
than harm as far as Turkish mterests are concerned.
"It has been seen that the harm which will accrue
from ending this operation will be much greater,"
Çi11er said when addressin8- the parliamentary
group of herTrue Path Party (DYP) on Tuesday.

Meanwhile, the leader of one of the main
Kurdish factions in northern Iraq, Massoud
Barzani of the Kurdistan Democratic Party (KOP),
has said that the Kurdish experiment in autonomy
has been a failure and has called on the United
Nations to supervise the region. .

Çiller was sp'eaking a day after the National
Security CouncIl met on Monday in an extraordi.
nary session to debate whether the mandate of
Provide Comfort, due to expire at the end of June,
should be extended. The mandate is usually
extended for six months..

It was decided at the end of the meeting, chaired
by President Süleyman Demirel and attended by
Prime Minister Çiller, the Chief of the General
Staff Gen. Dogan Güre~, and other Cabinet minis-
ters, high-ranking military and civilian officials, to
advise the government to extend the mandate.

"The council decided that there had been no
developments concerning the general situation in
northern Iraq to warrant ending the Provide
Comfort operation," a statement issued after the
meeting Said.

Prime Minister Tansu Çiller

personnel were engaged in every aspect of Provide
Comfort, Çiller said her government, acting on the

recommendation of the National Security
Council, would hold a -cabinet meeting on the sub-
ject.

The prime minister added that she expected the
Cabinet would vote in favor of recOlnmending an
extension of Provide Comf",f('" mandate by
Parliament. Çi11er also referred to the clashes
between the !Womajor Kurdish groups in northern
Iraq, the Kurdistan Democratic Party (KOP) of

- Massoud Barzani, and the Patriotic Union of
Kurdistan (PUK) of Jalal Talabani.

She said that these clashes had been halted due
to the intervention of Turkey, which had brought
the sides together in the town of Silopi in south-
eastern Anatolia.

Çil1er indicated' that the clashes between these
groups had resulted from a power struggle and had
led to an authority vacuum in the region which
served the interests of the outlawed Kurdistan
Workers' Party (PKK), which is fighting a sepa-
ratist war in southeast Anatolia.

Meanwhile, KOP leader Massoud Barzani has
called on the international community to place
northern Iraq under U.N. supervision, saying he
did not want observers but soldiers for the region.

In an interview with Agence France Presse on
Monday, Barzani said this was his own personal
proposal and added that he was not speaking for
his party. Declaring the experiment in autonomy in
northern Iraq by the Kurds in the region as "unsuc-
cessful," Barzani said that the power sharing that
this autonomy entailed did not satisfy either his
KDP or the PUK. Accusing the PUK of having
started the clashes, Barzani claimed that Talabani's
organization had realized that it would lose the
next elections. Barzani also said that the partition
of northern Iraq among rival factions was com-
pletely unacceptable and added: "Northern Iraq
belongs to us al1."

Demiral: Indictment of DEP MPs
will be completed by mid June

Turkish Daily News
ANKARA. Nus~et DemiraI, !he chief prosecutor of the

Ankara ~tate .Secunty Court, saId Tuesday that the indict-
ment ~hich ~s office had prepared against the six arrested
depul1es, flve of whom are from the pro-Kurdish
Democracy Party (DEP), would be completed by June) 5 at
the latest.

In a statement to the Anatolia news agency, Demiral said

that research concerning the indictment of the deputies
whose legislative immuruties had been removed earlier by
Parliament, ~as continuing.

In an earlier statement, DerniraI said that the indictment
that was being prepared was a document worthy of a place
in world literature.

The office of the prosecutor is demanding capital punish-
ment for the deputies detained in Ankara pnson.

They are Democracy Party Chairman and DiyarbakIr
Deputy Hatip Dicle, Diyarbakir deputies Leyla Zana and
Ahmet Türk, Mu~ Deputy Sim Sak1k,~Irnak Deputy Orhan
Dogan and Mahmut Ahnak, an independent deputy from
~Irnak.
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Washington Post.' Çiller's regime is brutal
Turkish Daily News

WASHINGTON- The Washington Post,
one of America' s most influential newspapers,
today ran an editorial column by Colman
McCarthy that delivered heavy blows on
Turkey' s human rights record in the Southeast.
The column, "Monitoring the Monitors in
Turkey," recapped the experiences that
kathym Porter - wife of Rep. John Porter -
shared two weeks ago at a Congressional meet-
ing of International Human Rights Law Group
[Porter visited Turkey in May to talk to the
arrested DEP deputies and she also paid a visit
to Diyarbalor.] But the tone of the article went
beyond Mrs. Porter's scary encounters and
ridiculed the Turkish embassy's and govern-
ment's attitude that all reports were lies and

that Mrs. Porter is "fabricating these stories."
McCarthy's essay made references to the "gov-
ernmental ruthlessness in Southeastern Turkey"
and said: '1'he brutal regime of Prime Minister
Tansu Çiller received more than $400 million
in military aid in 1993, the same year the State
Department reported that 'torture and excessive
use of force by security personnel persisted'
and 'violence In Southeast Turkey ... reached
unprecedented levels.",

The Washington Post piece concluded with
biting sarcasm: "So, it seems, are Amnesty
International, Helsinki Watch, Human Rights
Watch and members of the Human Rights
Association of Turkey, whose members have
been assassinated, tortured and jailed.
Everyone has it wrong: Turkey's government is

really a champion of peace and justice. But if
you are a Kurd and disagree, watch your back.
If you are an American in Diyarbakrr, cover the
ventilator above the shower." Mrs. Porter
reported at the mentioned Congressional meet-
ing that somebody watched her through a ven-
tilation slit while she was taking a shower in
her hotel room in DiyarbakIr.

The Turkish embassy in Washinston claims
Mrs. Porter is making up these stones because
she has,an obsession against Turkey and
together with her husband, Rep. Porter they
have dedicated themselves to tarnish Turkey's
image in the West. Mrs. Porter is well-known
for her previous participation in Greek-Cypriot
protest marches against the Turkish army's
presence in Cyprus.

Turkish Daily News
WASHINGTON- According to a reliable

source, Erdallnönü, former chairman of the
Socialist Democrat People's Party (SHP), will
visit the U.S. Senate in Washington on June IS to
attend a meeting on the human rights situation in
Turkey organized by the Commission on Security
and Cooperation in Europe (CSCE). Inönü will
be accompanied by Turkish parliamentarians
Cemil Erhan of Agri (the True Path Party), Edip

inönü to attend CSCE hearing on human rights in Turkey
Motherland Party -leader Y,lmaz asks to meet with US Vice President Al Gore

Faydah of Bitlis (the Motherland Party), and Institute of Paris.
Kandemir Gene of Tunceli (SHP). CSCE Co- ANAP and main opposition leader Mesut
Chairman Sen. DeConcini and Rep. Hoyer are Yllmaz is also expectea to arrive in the United
expected to be present at the meeting. Among the States on June 13 to attend the meetings of a
participants will be Ambassador Morton 'think-thank in Colorado. TON sources could not
Abramowitz of the Carnegie Endowment for verify if Yilmaz was invited to the CSCE hearing
International Peace, Professor Henri Barkey of on June 15, but TON did learn that Yilmaz asked
Lehigh University, TON Editor Ismet G. Imset, for a meeting with U.S. Vice President Al Gore.
Dr. Najmaddin Karim of the Kurdish Congress of At the time of this report it could not be verified
North America, and Kendal Nizan öf the Kurdish if Al Gore agreed to meet with Yllmaz.

Iraq slams Turkey for
renewing allied mandate

Reuters
BAGHDAD- Iraq denounced on Wednesday, a recom-

mendation by Turkey's national security council torenew
permission for allie<fplanes to use Turkish bases to patrol
northern Iraq. "Unfortunately (this) means that the forei~I!
will in Turkey is stronger than the 'rurkish national will,' a
spokesman said. British, French and U.S. planes based in
southern Turkey have been enforcing a no-fly zone over
northern Iraq since 1991, shielding tile Kurdish-controlled
region from attack by the forces of President Saddam
Hussein.

The Iraqi spokesman, who declined to be identified, told
Reuters, "The Turkish government recognizes fairly well

thatthe p'resence of allièd forces in Tui'key created a state
of instabIlity, threatening Iraq's and Turkey's national secu-
rity." Rival Kurdish groups in northern Iraq have been bat-
tling each other for more than a month.

The spokesman said Turkish statements of a rapproche-
ment wiih Iraq despite the U.N. sanctions will now have no
meaning. "Recent Turkish statements ... on (Ankara's)
keenness to lift the sanctions on Iraq and (preserve) the
unity of its territory ... no longer have meaning or credibili-
ty, both in terms of politics and economy," tile spokesman
said.

Turkey's National Security Council on Monday advised
the government to renew permission for allied planes to use
Turkish bases to patrol northern Iraq. The current term
expires on June 30 and the mandate is usually extended for
six months. '

The council, whose recommendations are normally
adopted by the government, is headed by President
Süleyman Demirel and is composed of senior Cabinet min-
isters and mili~ commanders.
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Heated parliamentary debate on Kurdish question
'Whichever country approaches the Kurdish question and the Kurdish people
in the Middle East humanely and in a contemporary way will win the Kurds.'

TDN Parliume/ll BI/real/
ANKARA- Pro-Kurdish Democracy

Party (DEP) Adlyaman Deputy
Mahmut Klllnç surprised his colleagues
by making interesting allegations dur-
ing Tuesday's session of Parliament,
when the state of emergency was
extended for the21st time for another
four months in ID provinces in
Turkey's Eastern and Southeastern
regions.

All efforts to stop Kllu1Ç's speech
were fruitless. He claimed that 28 peo-
ple who had been killed in Adlyaman
had been dragged by their feet and put
in garbage trucks and buried in a mass
grave and that no religious ceremony
had been performed. KJlmç said: "At
this time, the village of Levrek in
Beytulsebap town in Hakkari and two
hamlets are being burned. If you do not .
believe it, telephone now." He gave the .
phone number of that village.

Significant parts of the discussion of
the "Kurdish issue" which is registered
in the parliamentary minutes follow:
Mahmut KJlmç (DEP-Adlyaman): How
will you describe the situation in Iraq
or Iran if this is not a Kurdish question?
What will you say of the disturbance in
Syria? If the situation in Turkey is not a
Kurdish question, if you do not accept
the situation in Iraq as a Kurdish maUer
and see it as maUer of terrorism, then
why do you establish contact between
Barzani and Talabani?

Whichever country approaches the
Kurdish question and the Kurâish peo-
ple in the Middle East humanely and in
a contemporary way will win the
Kurds. You are wrong if you think
killing 5 or 10 thousand PKK (out-
lawed Kurdistan Workers' Party) mili-
tants will solve this issue. Suppose you.
have eliminated the PKK, how will you
prevent anot~er PKK from coming on
the scene? Ulkü Güney (Molherland
Party [ANAP]-Bayburt): We will elim-

inate that as well. were killed in Adlyaman. Between
Mahmut Kllmç: Life itself is a sei- Adlyaman and Malatya lies Mount

ence. If you do not act in accordance Bezar, which is also close to my vil~
with life, life w~1Ireject you. lage. The mountain is bare; there is no

Mehmet Budak (ANAP-Ankara): tree, stone or cave there. Twenty-eight
Big fish swallow small fish. Mahmut people gather in the mountain. They are
KdJnç: You have to decide whether to kept there because of the previous
act in opposition or in line with life .. day's clash. Cobras (helicopters) are
You are obliged to do that. I( you think called in. These people are killed with
that you have fmished this malter by bombs which create a lot of flame and

. killing people in the mountains, you are smoke. Nine of them surrender. I am a
mistaken. Here is the defeat which our forestry engineer. A citizen using a
political parties have suffered in the theodolite witness~d the nine perso~s
region. who surrendered belOgexecuted. Is lhls

Right now I am going to say some- compassion?
thing interesting which may be a sub- Mehmet Cemal Öztaylan (DYP-
ject of interest for the honorable minis- . Bahkesir): You are lying.
ters and deputies. Mr. Selim Sadak . Mahmut K1hnç: No, 1am telling the
(DEP-$Irnak) came a liule while ago truth. One who lies is dishonorable.
and told me that the village of Levrek Now we are ready to prove il. Nineteen
in Beytül~ebab and two hamlets. are of the 28 people died of asphyxiation in
being burned right now. The relatives the fire. Nine of them were executed.
of the villagers are waiting in a house Belts were used to drag the bodies of
in Beytül~ebab. The telephone number those people by the feet down the side
is 3.11 22 61. The area code is 488. Mc. of the mountain all the way to the road.
Cevheri (state minister) is the minister They were put into a garbage truck sup-
of the region. He can verify this on the plied by the Adlyaman municipality
phone... First of all, the political parties and dumped into the stream near the
must deeide whether these people are commando battalion. Well, we under-
guilty citizens or whether they are ene- stand Ihey had beenkilled, but what
mies? Make thai decision here. about the religious obligations?

Cengiz Bulut (ANAP-Izmir): The Ismail Köse (DYP-Erzurum): They
PKK is an enemy. have no religion.

Mahmut Klhnç: Enemy? Mr. deputy 'Mahmut Klllnç: They have no reli-
says "enemy." gion? Is it only you who have religion?

Cengiz Bulu!: No, the PKJ< is an I doubt that a person who says that has
enemy. any religion. Those people were true

Mahmut Kllmç: One minute, even if Muslims. Their names were
it is the PKK, Mr. President says, Mohammed, Ahmet, Mustafa. No one
'They are also the children of this can claim that they had no religion.
country.' You go to Adlyaman and investigate.

Kadir Güçlü (True Path Party Ayvaz Gökdemir (DYP-Gaziantep):
[DYP]-Bursa) They should surrender. They are traitors... Mahmut Klhnç:

Mahmut K1l1nç:One moment. I will Being a trailor is a separate issue. A
investigate that as well. I will give an corpse cannot be labeled as being a
example. Go and do some research. . traitor or being good. A corpse is a

They will surrender. I am the corpse. A Muslim has to fulfil the reli-
Adlyaman deputy. Twenty-eight people gious requirements for a corpse. When

faults become apparent, he is called a
trailor. Then we kidnap a traitor, take
him to Istanbul and execute him and
thus finish the malter. Look at what Ihe
prime minister said during the press
conference on Nov. 4, 1993 at lhe
Istanbul Holiday Inn hotel, 'We know
the names of the businessmen and
artists from whom the PKK exacts
money and we will ask for an account-
ing.' Look at what happened later.
Behçet Cantürk was abducted on Jan.
15, 1994 and killed. Fevzi Aslanand
his nephew Salih AsIan were kid-
nap~ and killed on.March 28; 1994.
Hahl Alrsoy was taken into custody in
Istanbu on May 17. He was found
dead on May 24 near Kmkkale. Behçet
Cantürk's attorney, Yusuf Ziya Akmcl,
was killed. Sava~ Buldan, Hacl Karay
and Adnan Ylldmm.were killed.

Do the policemen, do those who
have radios and weapons in their hands
have the right to take those people and

, kill them? If a prime mimster says,
'There are 1250 names,' then she can
disclose them and the police force and
prosecutor can take the necessary
action. A prime minister cannot ask for
anaccounting, but the prosecutor does.
It is the judiciary who asks for an
accounting. Either the judiciary asks
for an accounting or the prime minister
sits in her place and asks the jurists to
solve the matter..

Muhtar M;thramll (DYP-Tekirdag):
You utter everything that comes to
yourmind.

Mahmut K1hnç:If you have a prob-
lem, let's talk about it outside together.

Interior Minister Nahit Mente~e took
the rostrum and accused Kll1nç of
speaking as if he were a PKK represen-.
tative. During the voting after the dis-
cussions, the parliamentary general
assembly extended the slate of emer-
gency for another four months as of
July.19, 1994.
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Prisons full of writers and publishers
OkçuogIu, sentenced to five months and fined TL 43 million,
had postponed his sentence to June 7 by paying TL Il million bail

Turkish Daily News
ANKARA- Apart from writers,

more and more publishers are now
being sent to prison. The writer Fikret
Ba~kaya is currently in prison for his
book entitled "The ColIapse of the
Paradigm." Ba~kaya's publisher has
now suffered the same fate. The owner
of the Doz publishin~ company that
brought out Baskaya s book, lawyer
M. Selim Okçuoglu, is now serving a
five-month sentence in Gemlik Prison.

Ok~uoglu, sentencèd to five months
and fmed TL 43 million, had post-
poned his sentence to June 7 by paying
TL Il million bail. He will serve his
sentence at the same prison as his
brother, Ahmet Zeki Okçuoglu, who
has been imprisoned for one of his

articles.
Ismail Be~ikçi is currently serving a

sentence in Ankara Central Prison.
The case against him was heard at the
Istanbul Second State Security Court
(SSC).

Charged under the Anti-Terrorism
Law, Be~ikçi was found guilty of
preaching separatism and was sen-
tenced to two years in prison and a
fine of TL 250 million for one of his
articles in the monthly magazine Yeni
Insan, entitled "Turkey is not indepen-
dent anyway." The own~ ~~4~ditor
of the magazine was also sentenced to
six months and fined TL 50 million.

There are other cases of punish-
ments being imposed on socialist
newspapers and magazines. Murat

Ye~ihrmak, the owner and editor of
the newspaper Media Güne~i, was
arrested by the Istanbul SSC and
accused of preaching separatism in
certain articfes which appeared in the
May 16-31 edition of his newspaper.

The 118th edition of another social-
ist newspaper, Emegin Bayragl, was
seized because of two of its articles,
entitled "Emergency Rule that has
come to be a habit" and "Foul scenes
of war," which were claimed to have
preached separatism. The owner of the
BeIge. publIshing company, Ay~enur
Zarakolu, the owner of the Zagros
publishing house, Nabi Barut and the
owner of the Soron publishing house,
Zeki Okçuoglu had previously been
imprisoned.

Fighting flares anew among
Iraqi Kords, Iran accused

-.

Associated Press
NICOSIA- FiJiliting between the two

main Kurdish factions in Iraq flared
again Tuesday in northern Iraq, and
nei~hboring Iran was accused of stepping
up It~ involvement ~n the conflict. The
KurdIstan Democratie Party (KDP) and
the Patriotic Union of Kurdistan (PUK)
blamed each other for starting the fight-
ing which shattered a weekend cease-frre
agreement.

Spokesmen for the groups said the
clashes centered around Qala Oiza, 60
miles (100 kilometers) east of Irbil, seat
of the government of the quasi-indepen-
dent enclave established by the U.S.-led
alliance after the 1991 Gulf War.

PUK officials accused the Iranian
Revolutionary Guards.of supporting the
KOP and two pro-Iranian Islamic
Kurdish groups allied with it. The KOP
denies this, although the PUK allegation
is supported by Western relief agencies
in the re~ion. Mohammed Tofiq, human-
itarian aId minister in the enclave's ~ov-
ernment, ap{lCaledto the United Nations
and international relief agencies to help
nearly 30,000 Kurds displaced by the
fighting.

Tofiq, aPUK member, also called for
international pressure on Iran to with.

draw from the area. He said Iranian
Revolutionary Guards had crossed the
border and seized four villa~es in the
Penjwin region, 30 miles (50 kilometers)
east of Suleimaniah, the enclave's main
city.

He said that the efforts by the two
Kurdish ~rou s to end the bloodshed
would be s ed up if "outside interfer-
ence ceas .." The enclave was set up to
protect Kurds from attack by Saddam
Hussein after an ill-fated uprising at the
end of the Gulf war. The enclave is pro-
tected by U.S., British and French war-
planes based in neighboring Turkey.

The fighting threatens to wreck the
attempt by Iraq's 3.5 million Kurds to
establIsh the autonomous homeland they
have struggled to set up for decades.

The PUK and KOP, which can each
muster 10,000 har:d-core guerrillas, are
traditional rivals who have clashed
repeatedly in the past. They agreed to
share pdwer in the enclave after emerg-
ing roughly equal in parliamentary elec.
tions last year. But in recent months they
have split over power-sharing and on
how to deal with Baghdad, as ~':ell as
Iran and Turkey, whIch are~î'applin$
with their own separatist Kir.üh ID1non-
ties.
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Mystery Murders Prompt.
EBNKWarning

Sinan y,lmaz
-;

Adnan Ylldlrlm

Haci Karay .

The mystery murders started with the kid-
napping of Mecit Baskin, responsible for
citizens' affairs in Ankara's Altlnda~ town-
ship.

The second case concerned pro-Kurd-
ish underground figure Behçet Cantürk
and his driver Recep Kuzucu who were
found murdered near the Sapanca section
of the Istanbul-Ankara highway, Cantürk
was also from Lice township.

Later the body of Cantürk's lawyer Yu-
suf liya Ekinci was found near Ankara's
Gölba~1 district in February. He had been
killed by seven bullets.

In March another prominent figure from
Lice, contractor Fevzi Arslan, and his
brother $ahin were kidnapped at gun point
in their Aksaray office in Istanbul and their
bodies were .later found on the lstanbul-
Ankara highway.

In May, Namlk Erdogan, then deputy
éhairman of the investigation committee at
the Health Ministry, was similarly kid-
napped and murdered by unknown killers.
Namlk Erdo~an was originally from Hakka-
ri.

Buldan was previously taken into custo-
dy in 1992 when police raided his house in
Istanbul and discovered he was hosting
DEP Diyarbakir Deputy Leyla lana, her
husband Megdi lana' and seven other
people who were allegedly linked to the
outlawed Kurdistan Workers' Party (PKK).
There were claims that Buldan had provid-
ed PKK with guns and financial aid. He
was later released. Conservative Turkish

papers claimed Buldan may have been killed by the
mafia because of drug traffic~ing.

Pro-Kurdish daily Ozgür Ulke, however, pointed
the finger at Prime Minister Tansu Çiller and said
the prime minister had warned on November 4,
1993 that the government has information about
businessmen and other personalities who give ex-
tortion money to the PKK and had threatened to
"make them pay." The paper claimed Çiller was now
making the businessmen'''pay,'' Özgür Ülke quoted

taken into custody by a group of policemen outside
Istanbul's Çlnar Hotel. .

The persons who apprehended them reportedly
showed their police identification cards and then
took them away in unmarked cars, according to the
personnel of the Çlnar Hotel who witnessed the inci-
dent.

The death of Buldan was the latest in a chain of
murders committed against persons who allegedly

have links with Kurdish separatist militants.

Namlk ErdoQan

E RNK, the European based political wing of
theoutlawed Kurdistan Workers' Party
(PKK), openly announced on June 6 that

parliamentarians, businessmen, police force mem-
bers, military perso['lnel aM their relatives would be
targeted by ERNK special assassination squads.

"Until now the PKK has not made use of assassi-
nation squads although we had all the necessary
means. But now we are forced to take action since
we cannot bear to witness the killings of in-
nocent Kùrdish partisans. The government
is involved in systematic killings, therefore
we will retaliate in the same way in the big
metropolitan cities," the ERNK announce-
ment declared. The ERNK announcement
followed a series of mystery murders in the
past week which prompted allegations that
some State forces in.Turkey are linked to a
systematic campaign to ;intimidate pro-
Kurdish businessmen and politiCians.

On June 4 a group' of fishermen discov-
ered the bodies of pro-Kurdish business-
man Savas Buldan andtwo of his col-
leagues, Haci Koray and Adnan Ylldlrlm
near the Melen -river in the YI~llca town-
ship of Bolu province. The three had been
shot in the back of the head. Police sourc-
es said the three had also been tortured
and were without identification papers
when found. . .

Buldan was a wealthy Istanbul business-
man who is in the hotel and restaurant ..'
business. He comes from the township of
Yüksekova in the southeastern province of
Hakkan. His colleagues Koray wasalso
from Yuksekova while Ylldlrlm came from
the township of Lice in Diyarbakir prov-
ince.

Buldan's elder 'brother Necdet Buldan is
the former mayor of Yüksekova and be-
longs to the pro-Kurdish Dem.ocracy Party
(DEP). '.

The murders follow the killing of Muhsin
Melik and his driver iri the southeastern
provincial center of Urfa by four or five uni-
dentified persons. Melik is th.e founder of
the People's Democrat Party (HADEP), a
new pro-Kurdish party set up to eventually replace
DEP. Melik was the former provincial chairman of.
DEP.

Before his death Me.lik reportedly told his brother
that he had been shot by plainclothes policemen
just outside his office. Melik allegedly shot and
wounded one of hisassailants. The governor of Ur-
fa said two persons were in custody related to the
murder.

Buldan and his two companions were allegedly
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former National Intelligence Or-
ganization (MIT) member Profes-
sor Mahir Kaynak as saying "the
murders were planned by those
who had provided the list of pro-
Kurdish businessmen to the
prime minister: Kaynak also said
the murders were being planned
and carried out by those in the •
State cadres who do not want a
political solution to the Kurdish
problem. The Turkish Probe was
informed that at first police had
confirmed Buldan and his friends
had been taken into custody but
later denied this. The Buldan fam-
ily members reportedly had some
sources inside the police and
they alleged that they were told
"do not follow up your com-
plaints."

Necdet Buldan told the Turkish
Probe: "I know the murderers of
my brother very well. The people
doing this get great pleasure out
of it and I openly declare that
these murders are not mystery
murders but that the suspects are
known." He added, "Certain pow-
ers have tried to make it look like
an act of vengeance carried out
by the mafia."

The elder Buldan also claimed
that Deputy Prime Minister Murat
Karayalçln had identified his
brother as a "very dangerous per-
son" and had said that the murder Sav~ Buldan
was a mafia execution.
Karayalçm's statement could be aimed at diverting
the public's attention away from the government.
Buldan continued, "Karayalçm should appear on a
program with me and answer my questions for 15
minutes."

The former mayor also claimed that his brother
had escaped a previous murder attempt on his life
when he was at his house in Istanbul together with
Deputy Leyla Zana, whose parliamentary immunity
has now been lifted, and her husband.

In response to a question on whether the "govern-
ment had a role in the recent executions, which
have been interpreted as a mafia vendetta," Bul-
dan's answer was striking: "The cover for the state
committed crimes is set up beforehand and is there-
fore very sophisticated. Most of the time, incidents
are portrayed as a power struggle within the mafia."

Meanwhile, in Ankara DEP officials charged also
that Muhsin Melik was killed by police in Urfa. DEP
Acting Chairman Remzi Kartal said the police were
at the scene of the incident only two minutes after
Melik was shot. Melik was then wounded and re-
fused to get into the police car saying "you are the
people who shot me."

Kartal claimed "those who oppose state policies
are either silenced or eliminated."

There are claims that the mystery killings are be-
ing carried out by a shadow organization. Some
sources identify the group as a professional contra-
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guerrilla force and some say that the force has links
with a highly professional fighting group. The exis-
tence of a shadow organization with a professional
structure is clear despite its good disguise.

In the Buldan case, the police announcement
stated that the victims had been arrested by the
"narcotics department" but then this was changed to
"police anti-terrorist teams" and later both these
facts were denied. According to the newspapers "a
red Mercedes, which had been sighted by the police
and had false license plates, had been followed by
highway patrols but had later managed to pass
through police barricades."

The truth is still unknown and no concrete evi-
dence exists of government involvement in the mys-
tery murders. However, the government is under
suspicion of playing an indirect part. Just as in every
other incident, the high-level government officials
are determined not to intervene. While trying to fin-
ish off the PKK, it is obvious the government has
not drawn a line between the terrorists and other
Kurds who may be activists with no terrorist links.

Officials with political responsibility, such as the
prime minister and the interior minister, are not par-
ticularly helpful. This automatically brings one ques-
tion to people's minds: "Do the politicians consider
these deaths normal or were they informed before-
hand of the deaths and the identity of the murder-
ers?" _
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Human Bights Diary
Turkey jails five intellectuals for Kurd

writings- A Turkish court has sentenced five
intellectuals to two years in prison and fined

them TL 100 million ($2,940) for articles they wrote
about the Kurdish minority, a human rights campaign-

er reported on June 3. The Istanbul state security court
ruled on June 2 that the five, whose articles were published

two years ago, were guilty of propaganda aimed at destroying
the unity of the Turkish republic, Mahmut Öngören, Secretary

General of the Human Rights Foundation of Turkey, told Reuters.
The military is locked in an intense conflict with Kurdish separatist

guerrillas in the southeast.The charge of "separatist propaganda," as it is
called, is otten applied to journalists and others who raise questions about
government policies towards the Kurds In 1993, 49 writers were charged in
connection with their writings and an estimated 75 are now serving prison

sentences, Öngören said. Most of the cases involved the propaganda charge.
"Based on figures we have compiled for 1994, it looks like the situation has not

improved this year," Öngören said.
"Crimes of expression are still being punished in Turkey and this, of course, is a very

anti-democratic procedure. No matter ~ow distasteful a government finds an idea it should allow
free discussion," Öngören said. Among those in prison are Münir Ceylan, the former chairman o.f
the Petroleum Workers Union, who this week started serving a 20-month jail term for an article he

published on the Kurds in 1991. Others recently found guilty of separatist
propaganda stemming from articles published include former academic Ismail Be1iikçi, Secretary General of

the Human Rights Association of Turkey Hüsnü Öndül, and academic Haluk Gerger. (Reuters, June 3)

19

Greece to give ethnic Turks' land to Pontic Greeks- Greece has announced that three thousand acres of
farming land in western Thrace, inhabited by ethnic Turks, would be given to the Pontic Greeks who came to

Greece from the former Soviet Union. A statement by Greece's Reconstruction Agency said that land near
the villages of IIhanli, Beykoy, and Bekova will be allocated to the new immigrants.

According to the announcement, 30 to 50 acres of land will be issued to each Pontic Greek family and a
housing compound with 80 new buildings will be constructed. The immigrant families will be temporarily

accommodated in hotels and rented houses in the Iskece area.
The Turkish community in the area are upset since they claim that the three thousand acres were given to

them at the time of the Ottoman Empire. The Greek Government had declared the Ilhanll, Beykoy and
Bekova land to be "pasture" areas in 1982 and had ordered its expropriation. This process was stopped atter

the Turks filed a court case. (Turkish Daily News, June 5)

The Government denounced for virginity tests- An international human rights organization condemned
the Turkish government for ignoring the common but illegal practice of virginity tests for unmarried women

in police custody, applying for government jobs and other situations.
Virginity tests are most commonly conducted on women in police custody, the New York-based
Human Rights Watch said in a report released June 4. Such exams have also been forced on
hospital patients, students living in dormitories and applicants for government jobs, the report

said. The report noted that female virginity is identified in Turkey with family or male
honor, and that a woman's right of controlover her own body is secondary.Human

Rights Watch urged Turkish medical workers to help stop
virginity testing, and called on the Turkish government to denounce the

practice. Two high school students committed suicide in 1992 atter school
authorities ordered them to submit to virginity control exams, the report

said. If a female student is found to be no longer a
virgin, she is expelled from school. The report also said women

in police custody have been raped, stripped and otherwise
sexually abused. It said police arbitrarily harass unmar-

ried women, accusing them of
prostitution, and raid hotel rooms where

unmarried couples are registered.
(The Associated Press, June 4)
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Latest human rights report
looks no better for Turkey

Turkish Daily News
ANKARA- According to the latest

monthly Human Rights report prepared by
the human rights association IHD, Turkey
again had nothing to boast about in tenns of
its human.rights' record. A total of 643 peo-
ple were reported to have lost their lives as
a result of clashes between the outlawed
Kurdistan Workers' Party (PKK) militants
and the government security forces. In a
press conference to announce the May
report, the chairman of the IHD, Akin
Birdal, said: "Turkey is condemned to live
with the malfunction of its legal system.
The ignorance in Turkey of extra-judicial
executions, tortures, crimes of conscience
and the ban on a free press and publications
presents a very thought-provoking picture
that ~ets a lot of attention in Western coun-
tries. ' He went on to say that political par-
ties now look favorably on constitutional
change but added that all changes must
comply with international law.

BlrdaJ said that the attempt to democra-
tize the Constitution of 1982 was a test of
the Turkish Parliament's commitment to
human rights, in particular as regards the
152 articles that currently restrict freedom
of expression in the country. Stressing that
all views have to be represented freery. he
went on to say:

"Therefore article 8 of the anti-terror law
has to be lifted immediately and urgently. If
all parties are encouraged to participate in
the democratization process, then thIS arti-
cle has to be eliminated." He pointed to the
98 journalists, writers and publishers
wesently in jail for the violation of the
'crimes of conscience" article and
explained the heavy tines they were forced
to payas follows: "Obviously the govern-

ment wants to pay its domestic and foreign
debts from the tines exacted from journal-
ists and writers."

According to the IHD report, Turkey's
human rights abuses for the month of
May included:

• Disappeared while in custody: 28
• Died as a result of torture while in cus-

tody or summarily executed: 31
• Unsolved murders: 19
• Journalists, writers, publishers, union

members, scientists, and deputies currently
in jail: 98 (with total possible sentences of
348 years)

• Banned publications: 50. Seven publi-
cations and democratic organizations were
raided by the police.

• Villages and settlements evacuated and
burned: 74.

• Claims of torture: 13.

A delegation of the IHD to North Iraq
On the Initiative of the IHD, trips by vari-

ous organizations to examine the situation
{lf the Kurds in Northern Iraq are being
planned. The pUl-pose of the trip planned for
June 13-16 is to mvestigate the people who
have emigrated there from Turkey. The
IHD chainnan said: "Whatever the causes
of the migration might be, the effects of
such a displacement of population are well-
known from its precedents." He said that
health, education, food, and shelter were all
problems for people forced to migrate, and
all of them needed to be examined on the
spot so that the necessary reports could be
made.

Apart from the IHD delegation, members
of many Turkish human nghts organiza-
tions, judicial associations and political par-
ties WIll take part in the proposed visit.
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Turks' Plan
For Iraqi
Oil Hinges
On Details

R.~ter1
ISTANBUL - Secretary of

State Warren M. Christopher said
Friday that Washington backed
Turkey's plan to cleanse an Iraqi
oil export pipeline running across
its territory, but technical details
were still being worked out.

"We have of course agreed in

principle that the pipeline should
be flushed," he said in Istanbul.

Talks on technical details of the
operation were proceeding with
Turkey and at the United Nations.

"The problem has not been com-
pletely resolved," Mr. Christopher
added.

Turkey wants the UN Security
Council to approve a technical res-
olution to let it empty, flush and
refill the 985 kilometer (610 mile)
pipeline, disused since Ankara
clOsed it in response to Iraq's inva-
si0.!l. of Kuwait in August 1990.

There are about 12 million bar-
rels of crude oil in the pipeline.
which runs from Iraq's Kirkuk oil
fields to a Turkish Mediterranean
terminal. Of this; Turkey sàys it
owns 3.8 million barrels.

Mr. Christopher said the Turkish

prime ministtr,'Tansu Ciller, had
stressed the importance of flushing
the pipeline when they met on
Thuisday on the sidelines of a
NATO foreign ministers' ':!lecting.

Ankara says its proposals do not
violate UN trade sanctions against
Baghdad because oil from the pipe-
line would be refined and sold in
Turkey, rather than sold on the
world market, and no money would
go to Iraq.

Most of the l'roceeds would go to
buying humamtarian goods for the
Iraqi people as approved by the
United Nations. Some would flow
to a UN compensation fund for
victims of the Gulf War.

"The proceeds of the flushing
would be handled in a way consis-
tent with the UN resolution," Mr.
Christopher said.
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iranische Truppen règelmässig das Gebiet entlang
der gemeinsamen Grenze und machen kein Hehl
daraus, dass sie die islamistisclien Kräfte unter
den Kurden logistisch unterstützen. Seit Beginn:
des jüngsten WatTengangs im Nordirak ging Tehe.:
ran auch politisch in die OtTensive. Der iranische
Aussenminister hat während des GipfeltretTens
der Blockfreien Anfang Juni erklärt, er werde im
Juli Bagdad besuchen. Zuvor wolle er aber in'
Damaskus mit seinem syrischen Amtskollegen die:
Frage des Nordiraks abklären.
; Auch die Türkei hat Angst vor den Entwicklun.

gen im Nordirak. Ankara ist seit zehn Jahren in
einen blutigen, kostspieligen und aussichtslosen
'Krieg gegen die Kurdische Arbeiterpartei (PKK)
.verstrickt und beflirchtet, dass sich jede Destabili-
sierung im Nordirak lediglich zugunsten der Kur-
den auswirken könnte. Ende Mai hat die türki.
sche Regierung Delegationen der zwei nordiraki.
schen Kurdenparteien in das südosttürkische
Grenzstädtchen Si/opi zitiert. Dort machte sieden
Kurden des Nordiraks klar, dasssieihre Konflikte
bisspätestens zum 10. Juni beizulegen hätten.
,Sonst werde die türkische Armee im Nordirak
einmarschieren. Danach hatein türkischer Mili.
tärhelikopter den Kurdenfûhrer Talabani in seine
Residenz in Erbil geflogen.

Grossgrundbesitzer gegen Kleinbauern
Von seinem vollzähligen Politbüro und den

wichtigsten Peshmerga-Kommandanten umge.
ben, wirkte Talabani im blauen Saal seiner Resi-
'denz besorgt. Den ganzen Monat Mai weilte,er in
Damaskus; laut seinen Angaben, weil seine Rück.
kehr auf dem Landweg mit grössten Sicherheits.
risiken verbunden war und weil weder die Alliier- '
ten noch die türkische Armee ihn früher nach

, Erbil fliegen wollten. Das Ausrnass des Krieges
habe ihn überrascht, sagte er traurig. Entgegen
seinen Gewohnheiten bemühte sich dieser wort-
gewandte Kurdenflihrer nicht, die Probleme sei-

,nes Volkesleichtfertig unter den Teppich zu
wischen.'

Der Krieg hatte am 2. Mai im Grerizgebiet in'
der Gegend des Orts Kala Dize angeblicb wegen
eines Streits uni ein Grundstück begonnen. Hef.
tig~'.~onfWcte um. Landbesitz ,erschütternseit; drei
Jahren den ganzen Nordirak ,und sind meist auf
die R~formen Saddam Husseinszurückzuflihren.
Im Rahmen dersozialistischen Reformen und um
die Macht der kurdischen StatÏtmesflihrer zu bre-
ciiêii: bâtie .Saddam 1975 deii'""Besiti ''der,'Gross~
grundbesitzer auf ein Viertel reduziert. Den Rest
verteilte er unter den' Kleinbauern des Nordiraks.
Nach der Bildung der kurdischen Regierung in

,Erbil 1991 erhoben immer mehr Grossgrund-
besitzer oder ihre Nachfolger Anspruch auf den
ehemaligen Besitz. Die Kleinbauern wehren siCh
dagegen, oft mit ihren WatTen. Der Konflikt um'
die ungeklärten Besitzverhältnisse trifft jährlich
mehrere hundert kurdische Familien. Dass in
Kala Dize der Grossgrundbesitzer ein höheres
KDP-Mitglied war und die Kleinbal,lern der PUK
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Umkämpfte Grenzregion zu Iran

Zerbrechlicher Waffenstillstand im Nordirak
Während eines Monats bekämpften sich die Kurden des Nordiraks erbittert. Anfang Juni

haben ihre Führer einen sofortigen WatTenstillstand vereinbart. Die bewatTneten Peshmerga
Wurden in ihre Kasernen zurückbeordert. Trotz diesem Abkommen bestehen aber wenig
Chancen auf Ruhe in der Region. Der ungeklärte Status der Kurden im Nordirak könnte
leicht zum nächsten grösseren WatTengang im Nahen Osten führen.

it. Erbil. Anfang Juni .

Das jüngste Friedensabkommen der irakischeQ
Kurden ist am S. Juni im Hotel Shiriin-Palace iri
Erbil von den zwei wichtigsten Kurdenflihrem
des Nordiraks besiegelt worden. Dieses beschei-
dene Hotel im Zentrum der wichtigsten kurdi.
schen Stadt im Nordirak war schon Stunden vor
dem TretTen vonbewatTneten Männern umstellt,
was davon zeugte, dass die Kurden erneut am'
Rande des Bürgerkriegs standen. Am TretTpunkt
erschien als erster Jalal Talahani, der Vorsitzende
der sozialdemokfatischen Patriotischen Union
Kurdistans (PUK). Nach einem unkontrollierten'
Schuss in die Luft drohte das TretTen zwischen
Talabani und seinem Rivalen, dem Führer der
konservativen Demokratischen Partei Kurdistans
,(KDP), Masud Barzani, zu platzen. Wenig später
gaben sich die Kurdenflihrer im niedrigen Hotel.
saal, wenn auch widerstrebend, Bruderküsse und

, sprachen von Frieden.

Abzug der; Bewaffneten
Dieses Friedensabkömmen, das siebte seit Be.

ginn der Kämpfe Anfang Mai, ist in drei Phasen
unterteilt. In einem' ersten Schritt sollten die Ge-
fechte in allen Fronten im Nordirak sofort einge-
stellt und die bewatTneten Kämpfer, die Pesh-
merga, aus Erbil sowie aus dem belagerten Städt-
chen Shaldawa zurUckgezogen werden. Die zweite
Stufe sieht vor, dass künftig in allen Friedensver-
handhingen die Führerder Islamischen Be-
wegung lrakisch-Kurdistans einbezogen werden
müssen. Der dritte Teil des Abkommens betritTt
die Checkpoints' auf den Hauptverkehrsachsen,
deren Kontrolle von den neutralen Truppen des
Irakischen Nationalkongresses (INCl übernom-
men werden sollen. Der INC, ein Sammelbecken
irakischer Oppositioneller, hat im Maizwischen
den verfeindeten kurdischen Gruppen vermittelt.

, Er wurde in dieser Aufgabe vom amerikanischen
Aussenministerium unterstützt. Dabei dürfte es
wohl dem Vorsitzenden des INC, einem cleveren

:Geschäftsmann namens Jelehi. zu verdanken sein,:
dass Erbil nicht zu einem blutigenKriegsschau~

'platz wurde. Am 8. Juni waren tatsächlich die
Truppen aus Erbil und Shaklawa zurUckgezogen
.und die Wege flir die Bevölkerung und den
:Warentransport wieder freigegeben 'worden. Von
Suleimaniye im SUden bis Dohuk im Norden

:wèbte bei den Checkpoints nur noeh die weisse
Fllhne mit den drei schwarzen, Kréisén. dés INC.nam:tt kè1itt~vorerst irrt .gr()sstérf"TèinfësNôr(t~
irak,s, Ruhe. ein.
" Jede politische Veränderung im Kurdengebiet
löst bei den Nachbarländern zumindest Unbe.
hagen aus., Der «kurdische Teilstaat in der Föde.
ration Irak», so die offizielle Sprachregelung in '
'Erbil, bildet die gemeinsame Grenzregion von
Arabern, Türken und Iranern. Hier tragen sie tra. ,
,ditionell ihre Interessenkonflikte aus. Teheran be.
,trachtet das Uno-Mandat Provide Comfort. wel-
ches seit 1991 den' Schutz der Kurden vor iraki-
~schen AngritTen garantieren soll, als eine Gefahr
rlir seine eigenen Interessen. OtTensichtlich aus
diesem Grund beschiessen seit über einem Jahr



REVUE DE PRESSE-PRESS REVIEW-BERHEVOKA ÇAPÊ-RWISTA STAMPA-DENTRO DE LA PRENSA-BASlN ÖZETi

stand, von keinem Land aber anerkannt wurde,
musste die Tatsache, dass der Grossteil der männ-
lichen Bevölkerung bewaffnet ist, unausweichlich
zu bewaffneten Auseinandersetzungen führen.
Der einmonatige Krieg hat laut Angaben auslän-
discher Organisationen bis zu 800 Personen das
Leben gekostet und weitere 25 000 aus ihren
Häusern vertrieben. Die meisten der Vertriebenen
stammen aus Panjwin, einem östlich von Sulei-
maniye gelegenen Grenzort.

angehörten, verlieh dem konkreten Fall einen
politischen Charakter. Der Krieg griff wie ein Hä-
chenbrand vom nordöstlichen Kala Oize auf
Suleimaniye, Erbil und Dohuk über.

Es heisst oft, dass die kurdische Gesellschaft
unflhig ist, ihre Konflikte anders als mit Waffen-
gewalt zu lösen. Tatsache ist, dass die kurdische.
Verwaltung im Nordirak die akuten Probleme die-
ses faktisch autonomen Gebildes nicht einmal an-
nähernd ~ lö.sen .imstande ist. Die beiden gros-
sen ParteIen sIDd Im Parlament und im Kabinett
je hälftig vertreten. Da weder Barzani noch Tala-
bani bereit waren, die Überlegenheit oder auch
einen Vor:schl~ d~ anderen zu akzeptieren,
lähmten sIe dIe Regterung. In Salaheddin, der
Hochburg der KDP, glaubte ein hoher Partei-
funktionär, dass der Krieg seit langem vorauszu-
sehen wa~. Neben der unfiihigen Regierung und
der ständIgen Ungewissheit über die Zukunft die-
ses Staatsgebildes, das vor bald drei Jahren ent-
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Wirtschaftlicher Niedergang
Panjwin ist eine hässliche, lediglich aus niedri-

gen Lehmhäusern bestehende Kleinstadt. In den
letzten drei Jahren wurde der Markt des Ortes im
ganzen Nordirak berühmt. Den Reichtum ver-
dankte die Stadt einem engen Pfad, der direkt
nach Iran führt und der bis Anfang Mai die
Hauptroute der Schmuggler war. Mit ihren Maul-
eseln brachten sie bis zum Kriegsausbruch Nah-
rungsmittel, Medizin, Baumaterial sowie Auto-
ersatzteile in den Nordirak.

Schmuggel bildet heute für den kurdischen
Nordirak die wichtigste Einkommensquelle. Das
Uno-Embargo gilt hier genauso wie für die übri-
gen irakischen Regionen. Hinzu kommt ein weite-
res - durc~ Saddam verhängtes - gegen die
Kur~en gencht~tes Handelsverbot. Die einzige
VerbIDdung Erbds zu den westlichen befreunde-
ten Ländern läuft über die Türkei ~nd ist vom
Wohlwollen der türkischen Regierung gegenüber
den Kurden abhängig. Wegen dieser geographi-
schen Isolation des Nordiraks verarmten dessen
Bewohner während der letzten drei Jahre zu-
sehe~ds. Bis zu 85 Prozent der Bevölkerung sind
arbeItslos. Der durchschnittliche Monatslohn für
Angestellte im öffentlichen Dienst liegt umge-
re~et bei 5 US-Dollar. Die katastrophale wirt-
schaftliche Lage könnte einen Teil der Bevölke-
rung ~u Verzweiflungstaten treiben, warnte schon
vo~ el~em Jahr der Chef der kurdischen Sicher-
heltsdle~ste. Es ~rstaunte ihn nicht, sollten die
Kurden Im NordIrak wegen materieller Not sich
auf d~n Schm~ggel von Waffen und Drogen kon-
zentneren. SeIt Anfang Mai liefern sich nun die
PUK .und die vereinten Kräfte der KDP und der
IslamIschen Bewegung erbitterte Kämpfe um die
~ontrolle d~r Schmuggelrouten nach Iran. Bis an-
hID hatte die PUK diese Route kontrolliert Am
8. Juni b~a~hen in der Umgebung von Kala 'Dize
.und PanJwID erneut heftige Gefechte aus. Immer
deutli.cher zeigt sich, dass die Kontrolle über den
Nordirak vom Beherrschen der Schmuggelrouten
abhängig ist.

Hoffnungsschimmer
In den Hauptquartieren der KDP und der

PUK besteht unter den Funktionären der beiden
Parteien noch die Hoffnung, dass es für den
d~mokratischen kurdischen Teilstaat im.Irak noch
:nlcht zu spät sei. Sie glauben, Neuwahlen könn-
!en. die Bildung einer kompetenten Einparteien-
r«:81erung er~auben und eine Lösung der Pro-
bleme herbeIführen. Auch der Grossteil der Be-
völke~ng will nicht akzeptieren, dass der Traum
yon eIDern u~abhängigen Kurdistan ausgeträumt
1St.Rund zweihundert Frauen hatten tagelang das
Parl~entsge~äude in ~rbil besetzt und gefordert,
dass die kurdische ~egIerung endlich wieder tage.
Das. Gespenst eIDes wc:iteren Bruderkrieges
scheIDt. aber allgegenwärtig zu sein. Masud
Barzanl hat vor wenigen Tagen den Uno-General-
sekretär schriftlich dazu aufgefordert, den kurdi-
schen Nordirak zu einem Uno-Protektorat zu
machen und die Tausende von Peshmerga zu ent-
waffnen.
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Turquie-Kurdes

48 maquisards du PKK tués pendant le week-end dans le sud-est anatolien
ANKARA, 12 juin (AFP) - Quarante-huit maquisards du Parti des

travailleurs du Kurdistan (PKK, séparatiste) ont été tués pendant le
week-end lors d'opérations militaires dans le sud-est anatolien à majorité
kurde, a-t~on appris de sources officielles.

Vingt-deux des 48 maquisards ont été abattus lors .d'une opération de
l'armée turque sur le mont Eylul, dans la région de Diyarbakir, selon un
communiqué de la préfecture de Diyarbakir qui coordonne la lutte de l'Etat
turc contre la rébellion armée du PKK.

Les autres. rebelles ont été tués lors d'opérations menées dans les
régions de Mardin, Hakkari, Siirt, Sirnak, Batman et de BingoI, a-t-on
ajouté. Neuf autres maquisar~s se sont rendus avec leurs armes aux forces de
l'ordre dans ces régions, selon les autorités. .

Ce bilan porte à au moins 291 --258 maquisards du PKK, 29 membres des
forces de l'ordre et 4 civils-- le nombre de morts depuis début juin dans la
région du ~ud-est anatolien à majorité kurde, principal théâtre de
l'insurrection du. PKK. Cette insurrection déclenchée en 1984 a fait au moins
12.950 morts selon une compilation de l'AFP à partir de chiffres officiels.

KG/jlb/sp
AFP /J00245/121402 JUN 94
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Irak-J{ut:~es

Sept tués et 47 blessés lors des funérailles d'un responsable kurde.
ERBIL (Irak), 13 juin (AFP) - sept personnes ont été tuées et 47 blessées

lundi par de tirs dirigés contre des milliers de manifestants qui
participaient aux funérailles d'un responsable kurde à Souleimanieh, dans le
Kurdistan irakien, a-t-on appris auprès de l'ONU.

Les victimes ont été "atteintes par des tirs dirigés contre des milliers
de manifestants rassemblés pour l'enterrement d'Osman Qadir Mounaouar", un
des dirigeants du Parti démocratique du Kurdistan (PDK, de Massoud Barzani),
a déclaré,sous le couvert de l'anonymat, un responsable de l'ONU à Erbil,
principale ville du Kurdistan.

Mounaouar a été tué il y a quelques jours près de la localité. de penjwin,
sur la frontière avec l'Iran, dans les combats qui opposent depuis début mai
les deux principales formations kurdes, le PDK de M~ Barzani et l'Union
patriotique du Kurdistan (UPK, de M. Jalal Talabani).

Des témoins ont accusé l'UPK d'avoir tiré sur les manifestants.
L'UPK avait pris le contrôle de Souleimanieh et occupé les bureaux duPDK. .
Un membre du bureau politique de l'UPK, M. ~aassoum Fouad, a affirmé à

l'AFP que des coups de feu avaient été tirés après qU'''une personne eût
lancé une grenade à main contre l'ancien quartier général du PDK, où s'est
installé l'UPK et qui est gardé par des combattants". "Quinze personnes ont
trouvé la mort et 27 autres.ont été blessées", selon lui.

ta-ag/tp/mfo
AFP /J00245/131845 JUN 94
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schlossen, erschien auch schon in den-
selben Redaktionsräumen und mit den-
selben Journ~.1isten die Nachfolgezei-
tung «Ozgür Uke», «Freier Staat», mit
einer Auflage von derzeit 15 000 Exem-
plaren. Auch ihr erster Dienstchef sitzt
inzwischen in Haft - auch er wegen
«separatistischer Propaganda». Den-
noch gelingt es der Zeitung weiterhin,
mit Hilfe ihrer Informanten im türki-
schen Südosten über das Geschehen vor
Ort zu berichten und auch die Armee-
operationen zu verfolgen. In den Re-
daktionsbüros der neuen Zeitung in der
Istanbuler Altstadt herrscht Zuversicht,
dass das Blatt weiterhin jene Nachrich-
ten drucken kann, «die von der Regie-
rung unterdrückt werden». Der Aus-
gang des Verfahrens gegen die frühere
Chefredaktorin Gurbetelli Ersöz dürfte
einen Hinweis darauf geben, ob die tür-
kische Regierung die totale Zensur über
das Kriegsgeschehen in der Kurdenre-
gion durchsetzen will, oder, im Fall ei-
ner Freilassung der Journalistin, einen
politischen Dialog zur Lösung der Kur-
denfrage signalisiert. Martin Peter

tung wurde fast täglich auf Anordnung
des Istanbuler Staatsanwalts beschlag-
nahmt, im kurdischen Südosten des
Landes schon frümorgens ohne behörd-
liche Verfügung. Die «Gündem»-Jour-
nalisten waren dauernden polizeilichen
Schikanen ausgesetzt, ihre Arbeits-
räume wurden durchsucht, viele von ih-
nen haben Gefängniserfahrung. 15 kur-
dische Redaktoren und Mitarbeiter der
Zeitung verschwanden, einige wurden
später ermordet aufgefunden.

Mitte April nun ist das prokurdi-
sche Blatt vom türkischen Gerichtshof
für Staatssicherheit in Istanbul ganz ver-
boten worden, nachdem es unter ande-
rem ein Interview mit dem PKK-Führer
Abdullah Ocalan publiziert hatte. Oca-
Ian hatte in dem Gespräch seine Auto-
nomieforderungen für die kurdische
Bevölkerung wiederholt, ohne jedoch
von einem unabhängigen Kurdistan zu
sprechen. Berei~~vor dem Schliessungs-
befehl gegen «Ozgür Gündem» liefen
Hunderte von Strafverfahren gegen die
Zeitung, zudem wurden Bussen bis zu
einer Million Franken ausgesprochen.

Doch kaum war die Zeitung ge-

Istanbul. Morgen Dienstag findet im
Istanbuler Staatssicherheitsgericht die
erste Hauptverhandlung gegen Gurbe-
telli Ersöz, die frühere Chefredaktorin
der prokurdischen türkischen Tageszei-
tung «Ozgür Gündem», statt. Sie ist seit
dreiviertel Jahren in Haft und eines der
vielen Opfer der systematischen Kam-
pagne der türkischen Behörden gegen
die Anliegen der 15 Millionen Kurden
im Südosten Anatoliens. Mit Gurbetelli
Ersöz sitzen gegenwärtig rund hundert
Journalisten und Schriftsteller wegen
«staatsfeindlicher Propaganda» in tür-
kischen Gefängnissen.

Schon unter Gurbetelli Ersöz war
«Ozgür Gündem» die einzige Tageszei-
tung, die über den Krieg zwischen der
türkischen Armee und den kurdischen
Separatisten der verbotenen Arbeiter-
partei Kurdistans (PKK) detailliert be-
richtete. Die übrigen nationalen Me-
dien lassen es bei den offiziellen Ver-
lautbarungen aus Ankara bewenden.
Dies erklärt auch, weshalb «Özgür Gün-
dem», was so viel heisst wie «freie Dis-
kussion», dem türkischen Regime seit
jeher ein Dorn im Auge war. Die Zei-

I Türkei: Chefredaktorin vor Gericht
~
~ Wer sich in der T~rkei zugunst.en~iner regionalen Autonomie der Kurdenbevälkerung im Südosten
~ des Landes aussprIcht, muss mIt einem Verfahren wegen «separatistischer Propaganda» rechnen.

f~
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Irak-Kurdes51 tués lors des funérailles d'un responsable kurde, selon le PDK

ANKARA, 14 juin (AFP) - 51 personnes ont été tuées et plus de 40 autres
blessées lundi par des tirs dirigés contre les participants aux funérailles
d'un responsable kurde à Souleimanieh, dans le Kurdistan irakien, a affirmé
le Parti démocratique du Kurdistan (PDK) d'Irak.

Dans un communiqué reçu mardi à Ankara, le PDK, dirigé par M. Massoud
Barzani, a tenu responsables de cette attaque les combattants de l'Union
patriotique du Kurdistan (UPK) de Jalal Talabani, qui ont tiré, selon le
document, sur les manifestants "sans aucun avertissement".

Un premier bilan publié lundi avait fait état de 7 morts et de 47
blessés.Des femmes et des enfants figurent parmi les victimes et l'UPK a arrêté
des centaines de personnes dont le sort reste inconnu, selon le PDK.

Plusieurs centaines de personnes s'étaient rassemblées pour"l'enterrement
d'Osman Qadir Mounaouar, l'un des dirigeants du PDK, tué il y a quelques
jours près de la localité de penjwin, sur l~ frontière avec l'Iran, dans les
combats qui opposent depuis début mai le PDK et l'UPK.

L'incident s'est produit le jour où MM. Barzani et Talabani se
rencontraient à Silopi (Turquie, à la frontière avec l'Irak) pour discuter
des moyens de mettre fin aux hostilités et d'élections que les Kurdes d'Irak
comptent organiser cet été.

CE/hc/PT/br
AFP /J00245/141301 JUN 94
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PROCHE-ORIENT

IRAK

Les combats entre Kurdes risquent
de remettre en. question l'aide internationale

Commencés au début du
mois de mal, des combats
entre les deux principales for-
mations politiques du Kurdistan .
Irakien ont fait plusieurs cen-
taines de morts. S'Ils se pour-
suivent, Ils risquent d'affecter
gravement l'aide Internationale
dans cette région qui échappe
au contrôle de Bagdad depuis
1991.

«Si encore il y avait un pouvoir
réel à partager! Le Kurdistan
n'est pas indépendant et notre
gouvernement local ne peut tenir
.que si nous sommes unis.» Moha-
mad Ismail,. représentant en
France du « göuvernement» du
Kurdistan d'Irak, est affligé de
voir lés Kurdes s'entretuer, ä la
grande satisfaction, admet-il, des
régimes irakien et iranien. Lui-
même membre de l'Union patrio-
tique du. Kurdistan (UPK),
M. Ismail affirme que le Parti
démocratique, du Kurdistan
(PDK)~ allié à la Ligue islamique
(UK), bénéficie de l'appui des
Iraniens.

Les combats ont paralysé le
«gouvernement» kurde, issu des
premières élections libres de mai
1992, et provoqué un nouvel
exode des populations. Pis: s'il
dure, ce, conflit meurtrier, qui
'entrave déjà sérieusement l'ac-
tion des organisations non gou-
vernenientales, risque de paraly-
ser l'aide aux habitants. Selon un
rapport du groupe de coordina-
tion des Nations unies pour le
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nord de l'Irak (dont le sigle
anglais est UNGCI), certains
incidents armés ont déjà «direc-
tement affecté» les organisations
humanitaires.

Deux véhicules appartenant à
des organisations non gouverne-
mentales ont ainsi été saisis par
des membres du PDK,' qui ont
refusé de les restituer même
après l'intervention de hauts res-
ponsables de leur parti. Des tirs
ont été dirigés contre une
patrouille du UNGCI qui reve-
nait à Souleimaniyé, dans la
région du lac Dokan. Certains
membres du personnel internatio-
nal ont été pris sous le feu croisé
des belligérants alors qu'ils circu-
laient dans la région.

Les personnels de l'ONU et
des ONG - qui en ont vu d'au-
tres, notamment les multiples
attentats dont ils ont été la cible
directe - ne parlent ~as, à ce
stade, d'un retrait. MaIs il n'est'
pas exclu que leur évacuation, au
moins partielle, soit envisagée si
les combats se poursuivent, met-
tant en péril leurs vies. Le princi-
pal problème, en ce qui les
concerne, est que, opérant dans
certaines régions désormais
contrôlées par l'une ou l'autre
forlnation kurde, ils pourraient
être considérés comme travaillant
pour le compte de « l'adver-
saire». ..

Le PDK de Massoud Barzani
et l'UPK de Jalal Talabani. se
renvoient la responsabilité de
l'aggravation de la situation,
déclenchée à propos d'un conflit
domanial dans la ville de Qalaat-
Diza, dans le nord-est de l'IrlJlc,_

près de la frontière iranienne. Les
choses se sont compliquées avec
l'entrée en jeu, aux côtés du
PDK, de la UK pro-iranienne.
Des querelles armées avaient déjà
opposé les islamistes à plusieurs

, reprises à des combattants de
l'UPK, selon laquelle des pasda-
rans (gardiens de la révolution
iraniens) se battent aujourd'hui
aux côtés du PDK.

Le rôle
de la Turquie

Des sources diplomatiques
occidentales confirment que les
Iraniens ont donné un coup de
pouce aux islamistes. et au PDK,

"niais seulement, selon elles, au
début des hostilités. Ce qui est
sfir, ,toutefois, c'est que la UK
bénéficie du soutien financier;
matériel et militaire de Téhéran.
En décembre dernier, à la suite
d'accrochages entre l'UPK et la
UK, des responsables kurdes
avaierit affirmé que quelque
400 combattants islamistes
étaient passés en Iran par divers
points de la frontière dans la
région de Rania et Halabja - ces
deux localités faisant partie du
théâtre des affrontements qui .ont
lieu actuellement au Kurdistan. '

Le régime irakien assiste, en
spect.ateu( san~ doute ravi, à c~s
déchirements anternes, même s al
accuse l'Iran de « s'immiscer»
dans les affaires kurdes. La Tur-
quie voisine a tenté de contribuer
à l'apaisement, après que plu-
sieurs accords de cessez-le-feu,
obtenus grâce notamment aux
bons offices du Congrès national
irakien - groupant plusieurs for.-

mations de l'opposition -, eurent
été violés.

A l'heure actuelle, le mandat
de la force multinationale basée à
Incirlik (Turquie) - pour faire
respecter par Bagdad la zone
d'exclusion aérienne imposée au
nord du 360 parallèle - n'est pas
remis en question. Malgré la ten-
sion, le Conseil national de sécu-
rité turc a .recommandé au gou-
vernement de reconduire ce
mandat qui vient à expiration le
30 juin. Mais au lieu de six mois,
le Conseil a recommandé un
renouvellement pour quatre
mois. Le Parlement turc, qui doit
donner son aval, a toujours été
divisé sur le sujet. Les querelles
intestines kurdes pourraient
apporter de l'eau au moulin des
opposants.

La coalition alliée, emmenée
par les Etats-Unis, bénéficie tou-
tefois d'un moyen de pression sur
Ankara: celle-ci demande en
effet depuis avril dernier l'autori-
sation de purger l'oléoduc Tur-
quie-Irak, fermé depuis aofit
1990, en y faisant passer du
pétrole irakien. Des négociations
ont encore eu lieu entre les Etats-
Unis et la Turquie à ce sujet à'la
fin de la semaine dernière. Jus-
qu'à présent, Washington. se dit
,opposé à toute mesure qUI pour-
rait enfreindre l'embargo pétro-
lier imposé par l'ONU à Bagdad.
Toutefois, même si le mandat de
la force multinationale était
reconduit, le « parapluie» allié ne
protégerait pas les Kurdes contre
eux-mêmes.

MOUNA NA1M
-.
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Barzani, Talabani
meet in Silopi

Turkish Daily News .
ANKARA- Northern Iraqi Kurdish leaders hel~ a

meeting in Silopi, a township in the so~theast~~ dIs-
trict of ~Irnak, on Monday. Foretgn mIßl~t~y
spokesman Ferhat Ataman announced that Patnotlc
Union of Kurdistan (PUK) leader, Jalal Talabani and
Kurdistan Democracr Party (KDP) leader, Mesut
Barzani met at Turkey s initiative.

Ataman said that stopping the fighting in northern
Iraq, which has been going for the past one-and-a-
half months, and the ele.ctionsp'lanne~for July wo~l~
be on the agenda. Turkish foreIgn mmlstry and ffilli-
tary offi'cialswere also pr~sent at the meetIng,. .

Barzani and Talabaru dIsagree on the election date,
with Barzani favoring July and Talabani holding out
for a postponement.

Turkey wants the fighting to end but is not acting
as a mediator at the meeting, although it is being held
at Turkey's initiative, said Ataman.

In other developments in the region, the planned
visit of foreign mission chiefs to southea~tern
Anatolia organized by the emer$ency rule regIOnal
govemm~nt and the ~oreign mimstry, is expect~ to
begin tomorrow. Dunng a three day tour th~ dIplo-
mats will be brought up-to-date on the local sItuation.

Tough vote
anticipated
for Provide
Comfort

Turkish Daily News
ANKARA- The Parliamentary vote

on the mandate of the allied o~rati~n
called Provide Comfort, which IS
designed to protect the Kurds a~d other
minorities in Northern Iraq agamst the
wrath of Baghdad, may not be a ':f?re-
gone conclusion" this time, political
analysts are indicating.

The voting, which is expec.ted.to ~ake
place this week, with strong mdlcatlo~s
that it may be held as early as today! IS
now expected to include stIff opposlt!on
to extending the mandate of PrOVIde
Comfort. ,

The operation has become increasmg-
ly controversial in Turkey, ~he~e so.me
politicians charge that It IS VIOlatIng
Turkish sovereignty, and others argue
that its main aim IS to "incubate" an
independent Kurdistan in Northern Iraq.

It is also hi~hly unpopular on the
grounds that It i~ perpetuating the
authority vacuum In Northern Iraq to
the advantage of the Kurdistan
Workers' Party (PKI\) whic~ is out-
lawed in Turkey for Its w~glng o~ a
bloody separatist war. ~eetm~ to d,IS-
cuss the Issue, the NatIOnal ~ecunty
Council, which convenes regularly to
advise the government on matters of
national security, decided last week to
recommend an extension of the mandate
of this operation,

The recommend<1tion was based on
the view that the situation in Northern
Iraq had not changed sufficiently to
warrant the termination of this allied
initiative. .

The mandate of the operatIOn has
been extended by Parliame~t at intet:Yals
of six months to date despIte !h,eWIde-
spread displeasure felt over it. .

While not happy themselves Wll~ a
foreion military presence on TurkIsh
soil, the Turkish armed forces have sup-
ported the operation on the grounds t~at
Turkey does not have the means to dIS-
charge the duties of Provi,deComfort. ,

The pro-Islamic welfare party has consIs-
tently voted against the extension of the
mandate,

turkish daily news

Deputies from the main opposition
Motherland Party (ANAP), on the other
hand, have, on the whole, supported the
extension of the mandate despite grumbling
that a six month extension is too long and
ought to be only two months, .

While deputies from the True Path Party
(DYP) and Social Democrat People's Party
(SHP), the coalition partners, have
inevitably voted for the extension, there
have been maverick elements who have
opposed the whole operation from the
beginning in bothfarties.

The outcome 0 the voting this time will
depend on how ANAP votes and on
whether the number of DYP and SHP mav-
ericks will increase sufficiently to tip the
balance.

In the previous two votes on Provide
Comfort, ANAP requested that the mandate
be' extended by only two months and, when
this was rejected, deputies from the party
either cast negative votes or abstained.

Tuesday, June /4, /994

DYP deputy for Afyon Ethem Kelekçi
told the TurkIsh Daily News on Monday
that if there was not a DYP parliamentary
group decision on. the subject a group of
deputies from the party would be voting
"no", together with ANAP deputies.

Kelekci said they believed that this opera-
tion eroded Turkey's independence; and put
the number of DYP deputies opposing it
todayat 17.

He added that they were still discussing
the matter with ANAP to arrive at a final
decision on the subject, adding that if they
arrive at a consensus then they would absent
themselves from Parliament when the vot-
ing takes place.

AlongsIde these DYP deputies, around 20
deputies from the SHP are also expected to
be absent during the voting, thus reducing
the number of affirmative votes.

The yeses need to win only by a siti~le
vote in order for the mandate of PrOVIde
Comfort to be extended.
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'Massacre
'.à Souleimanieh
Cinquante et une
,personnes ont été tuées
par des tirs dirigés contre
.lesparticipants aux funé-
railles d'un responsable
,kurde à Souleimanieh,
dans le Kurdistan irakien,
selon te Parti démocratique
du Kurdistan (PDK).

Les Echos-. 15juin 1994

tuerie lors des funérailles
d'un responsable~kurdll ,

'Lundi, lors des funérailles d'un responsable
kurde à Souleimanieh, dans lé Kurdistan .'
irakien,51 personnes ont été tuées et plus de
'40 autres blessées, selon le PDK de Massoud
'Barzani (Parti démocratique du'Kurdistan).
Celui-ci a accusé les combattants de l'Union
patriotique du Kurdistan (UPK) de M. Jalal ,
Talabani de ce massacre. Les combattants de
l'UPK ont ouvert le feu « sans aucun '
avertissement ". Le même jour, MM. Barzani et
Talabani se rencontraient à la frontière turco-

'irakienne pour discuter des moyens de mettre
,fin aux hostilités et pré,parer des élections.

Libération-14 juin 1994

, IRAK-KURDES. Septpersoones
'ont été tuées et 47 blessées,
'.lundi par 'des tirs dirigés contre des.
'milliers de manifestants du Parti dé-
•mocratique du Kurdistan (POK, de
Massoud Barzani) -lui participaient
aux funérailles d'un de leurs respon-
;sables à Souleimani~h, en.1rak. Des
:témoins ontaccusé le parti k!lr~e ri-
val de 1.'Unlonpatriotique:du Kurdis-
,t;ln (UPK, deJalalTalabani).d'llv9ir
tiréstirJe.s ffianife!:itants:
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TURQUIE
Ankara reconduit'
le mandat
de la force multinationale
'pour le Kurdistan irakien

A la demande du gouverne-
ment. le Parlement turc a décidé,
mardi 14 juin. de reconduire pour
six mois l'autorisation donnée Il
la présence en Turquie de la,
force multinationale pour la pro- .
taction des Kurdes d'Irak. Basée
Illncirlik. cette force. dont le
màndat vient Il expiration le
30 juin. a notamment pour rilis- '
sion dé faire .resp,ecter. par Ba9-

dad la iorië d'exclüsiöriaéi'ienne
qui lui a été imposée au nord du
36- parallèle. '

Cela n'a pas empêché les deux
principales formations kurdes de
continuer Il s'affronter. Ainsi,
,des tirs. dirigés lundi contre les
participants aux funérailles d'un
responsable kurde Il Souleima-
,!llyé. ont tué 61 personnes et
blessé 40 autres, a affirmé le
.Parti démocratique du Kurdistan
(PDK). le PDK a rejeté sur
:J'Union 'patriotique du Kurdistan
WPK) la responsabilité de ces
tirs. Des combats qui opposent
'lèS deux formations depuis .Ie
début du mois de 'mai ont fait
plusieurs 'centaines de morts
(le MQnde du 14 juin). - (AFP.)



REVUE DE PRESSE-PRESS REVIEW-BERHEVOKA ÇAPÊ-RIVISTA STAMPA-DENTRO DE lA PRENSA-BASIN ÖZETÎ

turkish daily news Wednesday, June 15,1994

Northern Iraqi Kurds say 51 killed in attack
UN sources put the death toll at just 14and say Suleimaniyah region quiet on Tuesday

New developments in the ~erif Av~ar case

normal. The KDP had been permitted to
hold the funeral as parI of agreements
which also called for the release of all KDP
prisoners and a halt 10 hostile media cam-
paigns.

"Things had been going smoothly in
Suleimamyah," Rashid said. "Suleimamyah
is a PUK stronghold, so the last thing the
PUK wanted was disturbances in the cily."

.Staf!ord Clary, U.N. relief chief in Irbil,
slUd !Ud~ork had n.ot been interrupted by
fightmg. 'The fightmg was localized," he
slUd.

The U.~. has 60 .guards in Suleimaniyah
to ~rotect ItSoperations and about 70 inler-
natIOnalaid workers there.

By Alistair Lyon
Reuter

ANKARA- An Iraqi Kurdish fac-
tion said on Tuesday that gunmen
from a rival group killed 51 people in
an attack on a funeral procession in
northern Iraq as leaders from the IWO
groups held peace lalks in Turkey.

But U.N. sources in Suleimamyah,
where lhe shooling look place on
Monday, pUl the death loll al jusl 14
and said lhe lown was quiel on
Tuesday.

A statement from the Kurdislan
Democratic Party (KDP) said fighl-
ers of the rival Patriotic Union of
Kurdistan (PUK) had fired from
rooftops at mourners in the centre of
Suleimaniyah. "As a result, 51 per-
sons were instantly killed and over
40 were injured," the statement,
issued in Washington, said. ''The vic-
tims included many women and
youngsters."

A London-based representalive of
the PUK, Latif Rashid, described the
KDP account as a "complete fabrica-
lion" and accused KDP fighlers of
killing 12 people and wounding 46.
KDP fighters escorting the proces-
sion had fired on PUK offices in
Suleimaniyah wilhout provocation,
causing the casualties, he said,
adding PUK guerrillas had not fired
back. "I hope this was an isolated
incident, not premeditaled. If it was
planned, the consequences would be
very bad," he added. A spokesman
for the U.N. guards' conlingenl, in
Suleimaniyah said: "Only 14 were
killed but around 42 were injured."
He had no clear delails on precisely'
what happened bul, speaking by tele-
phone from Suleimaniyah, he told
Reuters the lown was "back 10 nor-
mal" on Tuesday.

The KDP statemenl said the attack
occurred during the funeral for a
KDP commander, Osman Kader
Munawwer, killed in clashes with the
PUK in lhe Penjwin area a few days
ago. "The KDP and all those who

have been trying 10 conclude a settle-
ment and reconcilialion are shocked
allhis appalling massacre of inno-
cenl civilian mourners by the PUK,"
it said. PUK leader lalal Talabani
and KDP leader Massoud Barzani
held peace lalks in the Turkish bor-
der town of Silopi on Monday to try
to end a feud between their guerrilla
forces which has killed several hun-
dred people since it erupted on May
I. Rashid said that before the shoot-
ing a joint operations team grouping
the PUK, KDP and lhe opposition
Iraqi National Council (INC) had
been trying 10 return Suleimaniyah to

Turkish Dail}' News
ANKARA- Court cases have been filed

againsl the alleged kidnapper/murderers of Serif
Avsar who was abducted from his DiyarbakH
workplace on April 22 and found dead on May
7.

The supposed kidnappers include five village
guards, one government informer and a seventh
person whose identity has been kept secret.

A lawsuit has been opened against the five
villageguards and the informer on charges of
kidnappmg and killing ~erif Av~ar.

The relatives of Avsar claim that seven people
were involved in the incident and the identity of
the seventh person -claimed to be a government
official- is known but is being kept secret.
Family members have demanded that the sev-
enth kidnapper should also be brought to trial.

Attorney General Mustafa Atagün has
requested that Diyarbakir Çriminal Court impos-
es the death sentence on Ömer Güngör, one of
the five village guards, and twenly year jail sen-
tences for the other defendants. In his prosecu-
tiôn statemenl Attorney Atagun said ''The sus-
pects entered Mehmet ~erif Av~ar' s shop,
claimed they were government securily officials
and said that they had come to take ~erif Av~ar
to Gendarmerie headquarters." He continued

"Fevzi Gökçen went outside and told Mesut
Mahmetoglu that M.S, Av~ar had asked for offi-
cial identification.

AlthouO'h Av~ar resisted, after Mahmetoglu
went inside and presented himself as a govern-
ment officialthey took him at gunpoint...the sus-
pects stopped at a half demolished building close
to Lice.

There ~erif Av~ar was shot by Ömer Gungör
after an argument between them.....

Desfite the attorney general' s statement ~erif
Av~ar s family claim that they followed the kid-
nappers and saw the two vehicles enter the
Gendarmerie headquarters.

They added that they had been denied
entrance and were advised to go to the attorney
general' s office.

Ali Av~ar, brother of the murdered man, said,
"In their first statements, the six accused said
that there had been a seventh man but later
denied this" ... and added "according to us the
seventh person is very important and we believe
that this person is a government officia!."

However, the existence of the seventh man in
this affair has not been admitted in the attorney
general' s allegations. It is reported that the trial
of the village guards will begin in the coming
days.
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".

ArguIng that the situation is different today than
what It was at the time, Güner denied the assertion
that this operation was under Turkey' s control.

Güner said that the humanitarian aspect of
Provide Comfort had ended just as the U.N. opera-
tion in Somalia had ended and argued that the
allied force deployed in Turkey for this purpose'
must therefore go.

O~uzhan Asiltürk, who was speaking for the
Pro~rslamic Welfare Party (RP) said that it would
.not be possible to get rid of Provide Comfort with-
o~t getting rid of the current governmen~, Recalling
that both President Demirel, as head of the True
Path Party (DYP), and Izmir Deputy Erdal Inönü
as hend of the Social I?emocral1c People's Party
(SHP) ha,d opposed thiS operation, Asiltürk said
that ProvIde Comfort endangered Turkey's inde-
pendence.

~e also claimed that this operation provided
asslst.ance to the PKK which is waging a separatist
war In southeast Anatolia. Asiltürk ended his

"".l. · .......•.'....•.,'.•"..•.......... ' :....•...'rfi.:.'.'.' :..' ,i...• :: ':.'.:1'."":,•.':..,"•.•,•.:.l'•..:..'.!,.•:.:'.'..;;'....•.:..••..'......•...'..•....•..••."'.' .•..\ ..,ran:JJ:JU, ().Jjièm~as$U1:eS
....'furkey. on;t~"orîS1Jl.<

. . .. , .

Turkish Daily Nell's . stressing that the disintegration of Iraq
".:',ANKARA- IranianInterior Minister would pose a threat to the entire

.....:•....Â~~~~~~~gß~~M~~~iNi~~èô~:,.re~~~::.h~~t~:~rim~ ~inst~r' s.:•.•..••
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Provide
Comfort
mandate
renewed

Turkish Daily Nev.'s
ANKARA- The mandate for the allied

operation known as Operation Provide
Comfort, which is based in Tukrey in
order to protect the Kurds and other
minorities in Northern Iraq, was extended
by another six months by the Turkish
Parliament on Tuesday. While 193
deputies voted for the extension of the
mandate 147 voted against with two votes

.being discounted. .'
Analysts say that contrary to expecta-

'.tion the mandate was renewed with less
.difficulty than was originally- thought
given the controversy surrounding the
whole operation.

The new mandate will come into force
as of June 30. The operation has been con-
tinuing since the end of the GulfWar .

. Defending the goverilment's position,
Foreign Minister Hikmet Çetin told
Parliament before the yoté that terrorism
by the outlawed Kurdistan Workers Party
(PKK) would flourish :n northern Iraq if
the allied forces- in this operaiion left the
region.

He added that there was no concrete
evidence to support the allegations that
"Poised Hammer," the unofficial popular
name for Operation Provide Comfort, was
aiding the PKK.

"The presence of the force facilitates
Turkey's ami-terror operations in n"Onhem
lraq and provides infonnation for Turkish. .
officials. The problems in the Southeast
are not due to PC-II; they would st~ as
long as the embargo is maintained," ~etin
said in defense of tbe force.

He stressed that Iraqi territorial integrity was.
:important for Turkey and the whole region as this
country's disintegration would bring instabilityto
the whole Middle East. .

"All countriesthat participate in the allied force
have made statements supporting Iraqi territorial
integrity," Çetin explained. "It would be more
problematic If they chose another country to host
the force."

Speaking for the main opposition Motherland
Party (ANAP), Engin Güner said they opposed
Operation Proyid~ Comfort today although th!s
.force had been Invited to Turkey when they were In
power.
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Writer Be~ikçisentenced againspeech by calling for Ihe mandale of Operalion
Provide comfort not to be extended. .

Speaking for the SHP, Erdallnönü said t~ey ~ad
opposed the Gulf War but added Ihallhe SllmnlOn
had taken a differenl course after the war.

Inönü indicated Ihat there wa~ Ihe need f?r
implementing in~er:national. r~gulal1ons and ~ald
Ihal although retammg their ng~ts of sovere.lgn-
ty, .nalions could nol acl against Ihe UntIed
Nal1ons.

Recommending a conference on northern Iraq
which will handle the rights of the Kurds and the
Turcomans in the region! Inön~ ~alled on sUEp.?rt
for the government of Pnme MImster Tansu ylll.er
in order for Operation Provide Comf~rt. t~ reach .Its
aim and for a peace process to be mltlated With
Iraq.

Prozess gegen «(JzgQr GQndem»

Turkish Daily News
ANKARA- Turkish sociologist-writer

Ismail Be~ikci, who has spent years in
prison for his books,.was sentenced to a fur-
ther Iwo-years in prison on Tuesday.

Be~ikci was on trial for "disseminating
propaganda against the indivisibility of the
state and nation," a common charge heard
against Turkish writers and journalists over
the past two years.

The Ankara Stat,~ Security Court chief
judge, Muammer Unsoy, passed the sen-
tence on Tuesday, along with a 250 million
lira fine because of the second volume of
Be~ikçi's book, which discussed the auton-
omy of universities and the principles of a
democratic society. The prosecution had
initially demanded a four- to lO-year jail
term for the book.

At least 10 writers, journalists and pub-
lishers have been imprisoned in Turkey
over the past two months because of the
opinions they expressed in writing.

Turkey's special anti-terrorism law, num-
ber 3713, regulates crimes of expression

and foresees heavy prison terms and fines
for the written or spoken expression of
opinions against the indivisibility of the
state, which, human rights activists argue, is
a vague concept violating principle
rights.

Be~ikci is a Turkish scholar who devoted
his life to writing about the Kurdish issue.

The previous month, a Turkish economist
was jailed for writing an economic analysis
related to southeastern Turkey, and acade-
mician-lecturer Professor Haluk Gerger is
currently serving a prison sentence for writ-
ing on the Kurdish issue. Last month, a
two-year prison sentence was given 10
Diyarbakir's former mayor, Mehdi Zana,
because of a speech he made at the
European Parliament in 1992.

The Turkish judicial syslem is painfully
slow and trials could last for two to eight
years.

The six members of Turkish Parliament
who were arrested in March after their
immunity was lifted are still waiting in an
Ankara prison to be indicted.

00...
Prokurdische Zeitung vor Gericht in Istanbul

Am Dienstag hat im Istanbuler Staatssicherheits&~richt der Prozess gegen 13 Joumaiisten
und Angestellte der prokurdischen Tageszeitung «Ozgür Gündem» begonnen. Weit herum
wird angenommen, dass mit diesem Verfahren der Beginn einer ganzen Serie von Prozesse'n
gegen politisch missliebige kurdische Intellektuelle und Politiker markiert worden ist

it. Istanbul, 15. Juni

Am Dienstag hat in einem vollbesetzten Saal
des Gerichtshofs Sultan Ahmet Adliye in Istanbul
der Prozess gegen die prokurdische Tageszeitung
«Özg1lr Gündem» (Freie Tagesordnung) begon-
nen. Von den insgesamt 13 Angeklagten erschie-
nen nur 10 vor Gericht. Unter ihnen befanden
sich die ehemalige Chefredaktorin, Gurbetelli
ErslJz, der Verwaltungsdirektor Ali Riza Halis,
sieben Journalisten und der 17jährige Zeitungs-
verkäufer Mehmet Balayi. Sie werden alle der
Mitgliedschaft beziehungsweise des Beistandes
einer bewaffneten separatistischen Organisation
beschuldigt, was bedeutet, gegen die Artikel
168/2 oder 169 des türkischen Strafgesetzbuch~
verstossen zu haben. Verstösse gegenArtikel 168
können mit einer Strafe von bis zu IS Jahren Freî~
heitsentzug geahndet werden. Auf der Basis des
neuen Antiterrorgesetzes 3713/S kann eine Ge.
fAngnisstrafe neuerdings gar bis auf 22,S Jahre er-
höht werden.

Vorwtlrfe an die Untersuchungsbehönlen
Die Angeklagten haben wie erwartet die Be-

schuldi~Ben der Staatsanwaltschaft zurückge-
wiesen. «Ozg1lr Gündem» habe versucht, in der
leidigen Kurdenfrage alle Beteiligten zu Wort
kommen zu lassen, und habe deshalb sowohl die
Erklärungen der türkischen Armee wie die Stel-
lungnahme der illegalen Kurdischen Arbeiter-
partei (PKK) veröffentlicht, sagte die ehemalige
Chefredaktorin Ersöz. Das Verfahren gegen ihre
Zeitung betrachte sie daher als einen politischen

Prozess. Der Verwaltungsdirektor HaIis widerrief
seine in der Untersuchungshaft abgelegte Aus.
sage, die dem Gericht als Beweismaterial gilt.
Nach einer 14tägigen Periode der Folter in der
Untersuchungshaft sei ihm ein Papier zum Unter-
zeichnen gegeben worden. Er habe unterschrie-
ben, obwohl seine Augen verbunden gewesen
seien.

«Özg1lr Gündem» erschien am 30. Mai 1992
zum erstenmal. Die Redaktion hatte den An-
spruch, über die Lage im kurdischen Südost.
anatolien möglichst objektiv zu berichten. Tat.
sächlich berichtete sie in den ersten Monaten im
Vergleich zu der türkischen Presse recht prllzise
über bewaffnete Operationen und insbesondere
über massive Verletzungen der Menschenrechte
im umkämpften Gebiet. Die Polarisierung in der
türkischen Kurdenfrage spiegelte sicb allerdings
rasch auch in der Presse wider. Während sich die
türkischen Zeitungen allmählich darauf be-
schrankten, über Greueltaten der «Terronsten» zu
berichten, beklagte «ÖzgOr Gündem» lediglich
den «Staatsterror», beschrieb lobend die Opera.
tionen der «Guerilla» und des «Widerstandes))
und veröffentlichte regelmässig die Namen der
umgekommenen «Mllrtyreo). In Re~erungs- und
Armeekreisen wurde «Gündem)) 1Dlmer öfters
und immer offener als Sprachrohr der PKK be-
schimpft.

Das Ende der umstrittenen Tageszeitung wurde
am 10. Dezember 1993 eingeläutet, ausgerechnet
am Jahrestag der Menschenrechte. Damals stürm-
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. te die Polizei diefiauptbüros der Tageszeitung in
..Istanbul, verhaftete sämtliche der 110 Anwesen-
den von der Putzfrau bis zum Verwaitungsdirek-

. tor und beschlagnahmte das gesamte Archiv der
: Zeitung als Beweismaterial für die angeblich be-
triebene separatistische Propaganda. In den fol-
genden zwei Tagen führte die Polizei vergleich-
bare Aktionen gegen alle andern Büros der Zei-
tung in den der Türkei durch. Die Zahl der Inhaf-
tierten stieg auf 147. Am 13. April1994 wurde die

.Zeitung behördlich geschlossen. Nur wenig Tage
später erschien bereits ei~e neue .. prokurdische
Tageszeitung namens «OzgÜT Ulke» (Freies,
Land). In den neunziger Jahren ist wohl keine.
andere Zeitung vom Staat derart hart angegangen
worden. In der nur zw~.ijährigen Dauer ihrer Exi-.
stenz wurden gegen «Ozgür Gündem» 486 Pro-
zesse eröffnet und Bussen im Gesamtwert von
umgerechnet 800000 Franken verhängt. Insge-
'samt t6 Journalisten der Zeitung wurden ermor-
det und 2 weitere gelten seit ihrer Entführung als

.vermisst. Über ein Dutzend «Gündem»- Reporter
befinden sich noch immer in Haft.

Eine Serie politischer Prozesse?
Das Staatssicherheitsgericht in Istanbul be-

schloss am Dienstag, die seit dem tO. Dezember
inhaftierte Chefredaktorin Ersöz und den Verwal-
tungsdirektor Halis bis zur nächsten Ge~chtsver-
.handlung am t. September wi.eder au.f freien. Fuss
zu setzen. Von einer Euphone war Im Genchts-
saal dennoch nichts zu spüren. Die anwesenden
Anwälte zeigten sich davon überzeugt, ,dass das
Verfahren gegen «Gündem» den Start emer ga~-
zen Serie von politischen Prozessen gegen kur~l-
sche Intellektuelle und Politiker markierte, Bereits
am Dienstag hat das Staatssicherheitsgericht in.
Ankara den Soziologiedozenten Ismail Besikci
wegen «Propaganda gegen die Unteilbarkeit des
Staates und der Nation» zu einer zweijährigen
Gefängnisstrafe verurteilt. Der türkische Wissen-

,schafter beschäftigt sich seit Beginn der siebziger
. Jahre konsequent mit der Kurdenfrage in der Tür-
kei.

Vor einem Monat war ein anderer Intellektuel-
ler Haluk Gerger, zu einer Gefllngnisstrafe vernr-
teiit worden weil er eine wirtschaftliche Analyse
zum Konflikt im Südosteri veröffentlicht hatte.
Für nächste Woche ist der Prozess gegen die ein-
zige legale 'prokurdische Bewegung, die.pemo~
kratie-Partei (DEP), geplant. Laut dem Jungs~en
Bericht des türkischen Menschenrechtsverems
werden in der Türkei täglich fünf Personen wegen
staatsfeindlicher Gesinnung inhaftiert. Wie die
englischsprachige. Tageszeitung «Daily News»
kommentierte sei die Türkei auf dem besten Weg
sich zu einem' Polizeistaat nach dem Beispiel der
ehemaligen osteuropäischen Länder zu entwik-
keIn.

Ankara juge treize journalistes .
accusés d'activnés séparatistes
La justice turque les accuse d' «activités sépara-

tistes» et de complicité avec le PKK, le Parti
des travailleurs du Kurdistan qui mène la gué-

rilla depuis dix ans contre Ankara. Eux clament
n'avoir fait que leur travail «alors que les autres
journaux ne font que référer le point de vue de
l'Etat turc», Le procès contre treizejournalistes el
le responsable de publication du quotidien kurde
OzgurGundem s'est ouvert hier à Istanbul. Ils sanI
en prison depuis décembre après que la police eUI
fait irruption dans les locaux du quotidien, arrêtant
une centaine de personnes. Le. procureur de la.
Cour de sûreté de l'Etat demande la condamnation
à vingt-deux ans de prison pour cinq des inculpés.
accusés d'être membres du PKK, et quatre ans de
prison "pour complicité avec la guérilla» pour les
autres. Dès l'ouverture de l'audience, tous les ac-
cusés sont revenus sur leurs dépositions, affirmant
que celles-ci leur avaient été extorquées par des
pressions et des mauvais traitements. Selon eux, il
s'agil d'un procès politique, parce que ce journal,
dont le précédent éditeur était aussi un des diri-
geants du DEP (Parti prokurde dont six députés
sont sous enquête pour «séparatisme»), publiait
.de nombreux témoignages sur les atteintes aux
'droits de l'homme et les déplacements forcés de
populations dans les treize départements du sud-
'estde la Turquie peuplés en majorité de Kurdes et
~lacés sous le régime de l'état d'urgence depuis

.huit ans. . .. S,Etr.

TURQUIE
..Ankara reconduit..'e mandat
.de la. force multinationale
.pour le .Kurdistéll1irakien

A la demande du gouverne-
ment, le Parlement turc a décidé,
mardi 14 juin, de reconduire pour
six mois l'autorisation donnée à

.Ia présence en Turquie de la
force multinatiQnale pour la pro-

. tection des Kurdes d'Irak. Basée
à Incirlik, celté force, dont le

•mandat vient à expiration le
30 juin, a notamment pour mis-

.sion de faire respecter par Bag-
dad la zone d'exclusion aérienne
qui lui a été imposée au nord du
36. parallèle.

Cela n'a pas empêché les deux.
.principales. formations kurdes de
:continuer à s'affronter .. Ainsi.
des tirs, dirigés lundi contre les
participants aux funérailles d'un
responsable kurde à Souleima-
niyé, ont tué 51 personnes et
blessé 40 autres, a affirmé le
Parti démocratique du Kurdistan
(PDK), le PDK a rejeté sur
l'Union patriotique du Kurdistan

. (UPK) la responsabilité de ces

. tirs, Des combats qui opposent
les deux formations depuis le
début du mois de mai ont fait
plusieurs centaines de morts
(le Monde du 14 juin), - (AFP.)

~......
~......,
\0
~
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Thursday, June 16,1994

tSMET G. tMSET / BEING VOCAL

Strike One ..

The Washington Conspiracy
Editor's Note: lmset, who appeared before the He/sinki

Commission in Washington on May 4, was falsely accused by the
Turkish Embassy there and a Turkish newspaperfor statements which
he had never made.

T
here are many ways of harassment but perhaps
the worst is the harrassment by the state of its CIt-
izens. A fact I painfully found out while in the
United States. A fact that was put to me by a
lawyer friend. in, Washington, astonished ~t the
way I was bemg treated. A fact which, bemg a
Tiiik, I had never quite seen until then.

Taking for granted the threats, warning and "advice" we
often hear from one Turkish official or the other, we clearly
lose contact willi the more developed world of democracy an(J
our natural - in fact constitutionaf - rights.

We accept abuse as part of our lives, and start to act as if it is
normal to 6e abused - as long as oui abusers represent one or
other state agency.

Part of this is clearly owing to the way we are taught and the
way we grow ul'. Partly it is due to the system.

Is not mstitutionalized and systematic torture an "agreeable"
part of our social lives now, es~ially where political sus~ts
are concerned? Don't we secretlY."a~ee" witll the undignified
way we are treated on a daily l)asis"'?Did anyone, one single
person, care to stand up and ask why the Turkish ~lice depart-
ment recently removed all name-badges and senal numbers
from police uniforms? Do we care about the sudden upsurge In
extrajudicial killings, kidnappings and murder by torture?

Unfortunately not. The system is by now esta~lished and
something which no one dares - or even thinks to - openly
question or challenge. .

Abuse of authority and the abuse of individuals is but an inte-
gral part of this system.

And, it is all too sickening.

***
Those who, after the downfall of the Soviet "empire", sus-

pected writers like John Ie Carre or Robert Ludlum would go
bankrupt, were indeed wrong.
Another fact which I have been Wit-
ness to in the past six weeks.

Frequently m those books of fic-
tion, we read of the odd TASS
reporter working for the vicious
KGB, breathing down the neck of
Soviet nationals travelling abroad.

How many times have you
watched those cIoak-an'd-dagger
movies filled with hatred on the
Soviet part? That sinister Soviet
KGB op:rative in a trench coat tail-
ing a citizen of his own country ...
That ballet dancer who tries to
defect... That TASS reporter sl'ying
on his friends and colleagues, filing

back reports to his KGB operative
at the local embassy ... And so on.

But no, that era has not ended.
Some of us are doing everything to
mafe sure of that. ESl'Ccially with
some of the people we have abroad,
we are sure to survive this one tra-
dition for many years to come.

I,still fail to see why everyone I
met comelains of the incompetence of, for instance, the Turkish
embassy In Washington.

I cannot understand, for instance, why Armenian and Greek
lobbyists in Washington have that happy -and sinister- smile
on their face whenever one of our senior embassy officials there
speaks up supposedly defending Turkish policy. I fail to see the
joke when Turkey's main opponents say they need not do any-
thing against Turkey, for "tile Turks," in theIr Washington rep-
resentation, are basically doing everything to themselves.

And I tried to explain. To Fred Haynes, President of the
American Turkish Friendship Council, I was to say, "We love
to shoot ourselves in the foot. The only good thing is that the
Kurds these days are shooting themselves in the head, so we
always end up on the top."

But this time, during my visit to Washington, some of the
Turkish embassy personnel -and their devoted "source" in
Congress, a staff member of an influential Democrat congress-
man, blew it! '

This time, they've not only shot themselves in the foot but
created havoc, misguiding their own coun.try on important
issues, deliberately endangering the life and saJety of an indi-
vidual, and misinforming Ankara on a major meeting that could
- for TUrkey- have l>eena breakthrough.

If I were part of the Armenian or Greek lobby in Washington,
the first thing I would do is to reward ,some of those people at
the embassy. My, they've done so much tobrina Turkey into
disrepute that none of our opponents could have 30ne better in
many years. They have been extraordinarily successful.

I stIll ask why, among so many professional, cultivated and
esteemed staff, the Turkish Foreign Ministry which is doing a
great job at home and abroad, has ended up with such people as
those in Washington.

***
"What have you to hide from the Turkish nation?" asked one

of my colleagues in a shrilltone early last month at the door of
a Helsinki Commission briefing room. I feltlike asking whether
he had previously worked for TASS.

"We have to enter that meeting and hear what Imset says,"
one Turkish embassy official demanded to Congress earlier. I
felt like asking whetller he intended to send me later to Siberia.

"Since you had a closed meeting, you must have sold out
Turkey," was the comment of an associate. ,

Gentlemen, whether you like it or nöt, I know my individual
rights and can meet with whomever I wish to and say whatever
Iwanl.
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. Why don't you' all move to, let's say Iraq - or Albania ~
where you 'would feel more athome with the laWs. God, had
that Wall not collapsed, you.could have been so powerful and
happy lip in Derzinsky SquâJ~! . .

. No, you did not hear what I said and you had to make up a
story, something so powerful that you seriously believed this
was my "end." You had to spread unconfinned reports fromxour untrustworthy sources and you had to call your devoted
'allies" in the press, one by one; tellingthem what to write.

Absent-mindedly though, you also sent an "open cable" back
home, identifying your "source," in Congress. rdentifyi~&your
"Turkish embassy source" in "the Congress of the united
States." . ....

Iknow him by n~e and WIthhold that Inf0T,latlOn.But.was
it not clumsy to say In that cable that he was a congressIOnal
staffer of Turkish origin" only months after a Turkish paper
there boasted that there was only one "~ongr~ssional staffe~ of
Turkish origin?" And, someone who IS saId to be working
mainly against Anneni~ intere.sts. , "

How could you do this, I stIll don t understand. And, whe.n
you were filing those three "secret" reports on me, you sent this
one as an open cable? "
" And what about that parting comment saying that your "same

source" was not able to obtain further mformatlOn on my
whereabouts or plans in the United States?

Is there any intelligence in even implYÎ~gon the recor~ that a
m~mber of !he ~ongressional staff, working, for a co~~tJtue~cy
WIthAnneman Influence, could actually be Involved In actIVI-
ties beyorid his official capacity.'~ " . .

Just think of what trouble you have .now created. Think of
this Democrat congressman working towards the November
elections àgainst fiis Republican opponent. How cou,ld he
explain it? And, think of those Democrats who are now gOIngto
s~much trouble to cover up for this blunder - yours to be pre-
cIse. .

What good have you done to this "source?"
In fact~I don't iliink even his own Congressman would ever

believe hiin again if he knew also how his own staffe~ was
"making up" information regarding an off-the~record meeting.

We love shooting ourselves in the foot, don't we?

***
There are some creepy peoplearound who are missing those

"good-old Cold War days."13ut there's no lack of the same

m~dd~hat about those allies you have used within the press? "
If only we still had. that Cold War, and if. only you were III

Moscow, so much fictIOncould have been w!ltt~n. :
Just look at thein! One spends most of his time braggmg of

howhis father used to be doing i~tellige~c~ work, how ne liim-
.self went "through counter-guemlla trammg and ,~ow he .ha,~

" made sure that I WIn be dealt WIth
back in Turkey. A man with many
dark connections. Had he not been a.
citizen of US-ally, NATO-member
Turkey, he would have~n some<me
-to be placed on the ~t tJigbt ou~f~r
"activities beyond hIS Journahstlc,

. ."cap_aElty. .
What !ibQutth~ other one? A_.dedi-.

cated anti-semile, a Turk who has
such strong racist views that he advis-
es his own people not to let "those
Jews" insiae embassy compounds.
The very !ews, an integral p~rt of
Ottoman hIStOry,who are working so
hard on behalf of the Turkish lobby.
" Just two telephone calls and they
were moving as fast as the wind. Like

my Alsatian friend "Jessy" moves"
whenI whistle for her.

And look at those reports. Although
only Congressman Ben Gilman was
present at the closed briefing, I ended
up being accused of meeting with a
bunch of '.'Greek and Armenian
Congressmen." What is this hatred

anyway? " .
At least they are living in the 1990sand notin1915!
And, only a day after I tell the Commission that itwould be

suicidal for Turco-American relations 'to cut military aid t6 "
Turkey, I'm ~eing ~Iamed for ~ayingjl1;sttheopposite!

COmeon, If this ISthe best"mformatlOnyou can send back to
Ankara out of Washington, God knows what you 've been send-
ing back in the past, and may God help us in any policy deci-
sion based on wnat we receive from you...

***
It was not me, incidentally, who said Turkish troops had

evacuated 900 villages and hamlets, burning many of them
down. I was just quoting Deputy Prime Minister'Murat
Karayalçm who gave that figure on television. I only added that
we had given a senior Turkish official a list of 845 villages _

"by name - which we had identified as "destroyed." A list
" which we published in the TDN months ago.

Neither was it me who raised the issue of the Sikorsky and
Cobra helicopters but thro.u~h.the rep0!1swhich you put into the
press, you did much to hignlight the Issue and prooablymany
human rights associations around the world appreciate that
effort. "

***" "

. I am only glad to be back, ~ut feel I.too ha~e the rightto ~ub-
"hcly reply toall of those c1atms. A nght whIch I WIlluse m a
balanced way with minimum damage.
" I am truly happy that those who have created so many prob-
lems for me, though, are only, a minority in the whole of the
system' and an "isolated case' within our selected diplom.atic
corps abroad. . ,

All that I am sorry for, as a Türk, is that these people are a
laughing stock where they are, subject to constant complaints..
They seem to be doing more damage to Turkey than anything.
else. "

For some of those who want to know what I will be doing
".about all this, just two words: Nothing more. At least nothing
on this case, "

A fullaccount of my briefing to the U.S. CSCE commission
will be published in Turkish Probe this Thursday just to clear
up the confusion on all sides and to clarify how dangerous 'the
distortion emerging from Washington -'- and influencing
Turkish policy - could be. ". .

And, er, perhaps l'll start writing on something else. For
instance, how about a detailed insider account on the Helsinki
Commission briefing on May 15 which Turkey cancelled? How
about, for instance, an account which not only shows th~
amount of disinformation reaching Ankara from Washington
determining Turkish policy but also raises questions on what
we are r~ally do~ngto ourselves.in the United States?

I'll thmk about It. " .
Meanwhile; please no threats. I just can't stomach thesemost

popular "Eastern blocritethod~." No, I surely CéiJ1't. .. "

. "PS: Thefact is, in Turkey we're all bom guilty and spend our
whole lives trying to prove our innoCence ---;as In this incident.

",
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Au nord de l'Irak, les Kurdes
sont désormais en guerre entre eux

Les deux principaux partis kurdes, qui ont noué de périlleuses alliances, s'affrontent dans les vallées.
Et du côté turc, l'armée d'Ankara poursuit sa terrible offensive contre le PKK.

Témoignage d'un médecin vaudois qui vient de paser un mois sur lafrontière irako-turque.

Les Kurdes, une nation déchirée entre cinq Etats.

Le PDK, dans sa collabora-
tion avec Ankara, est allé jus-
qu'à prêter main-forte, militai-
rement, depuis plus d'un an. à
l'armée turque dans ses opéra-
li(,lls contre les bases du PKK
dans le nord de l'Irak.

L'UPK de Talabani, par
contre, accorde une certaine
protection au PKK, et il a per-
mis à ses combattants, pour-
chassés par les troupes tur-
'.Iues, de se replier dans la base
de Zele, près de Sulaimaniya.
Un médecin vaudois, le Dr Da-
niel Robert, de Sainte-Croix,
qui - parlant le kurde - vient
de passer un mois sur la fron-
tière irako-turque et à Zele, té-
moigne que cette coopération
entre le PKK et l'UPK est même
devenue très étroite. Le parti
d'Öcalan se bat pour Ja créa-
tion d'un Kurdistan indépen-
dant sur toutes les terres occu-
pées par les Kurdes. L'UPK de
Talaban, moins radical, a un
projet voisin, même s'il ne le
proclame pas.

ALAIN CAMP10m

Les Kurde,S .ont beaucoup
d'ennemis. Mais en ont-
ils de pire qu'eux-

mêmes? La partie nord de
l'Irak, qui vit depuis la fin de la
guerre du Golfe dans une ir-
réelle autonomie, hors du
contrôle de Bagdad, a basculé
dans une sorte de guerre civile
entre Kurdes. Les peshmergas
du PDK «traditionaliste» de
Massoud Barzani et. ceux de
l'UPK «progressiste» de Jalal
Talabani, qui vivaient en plus
ou moins bonne entente depuis
le terrible exode de 1991 de-
vant les troupes de Saddam
Hussein, s'affrontent à nou-
veau, -depuis six semaines, dans
les vijllées.

A Sulaimaniya, lundi, alors
que le PDK faisait des funé-
railles en ville à l'un de ses
chefs tombé dans de récents
combats sur la frontière ira-
nienne, une fusillade a tué plus
de cinquante personnes, affir-
ment les hommes de Barzani.
Chacun des deux partis armés
rejette sur l'autre la responsa-
bilité de cette tuerie, la plus
grave depuis que les accro-
chages ont commencé au début
du mois de mai.

Le PDKa prêté main-
forte, militairement,
depuis plus d'un an,

à l'armée turque dans
ses opérations contre

les bases du PK/(

Au même moment exacte-
ment, dans la vililt turque fron-

talière de SHopi, Massoud Bar-
zani et Jalal Talabani tentaient
de régler par la négociation
teur différend, en présence de
délégués d'Ankara. Ils ont
même envisagé d'organiser de
nouvelles é]pctions, deux ans
après celles qui avaient dési-
~né, au printemps de 1992, un
parlement dont était sorti une
sorte de gouvernement kurde
autonome, coalition du PDK'et
de l'UPK. Mais les Turcs décon-
seillent fermement la tenue de
cette nouvelle consultation; ils
prônent plutôt une tentative df,'

. rapprochement avec le régime
de Bagdad.

Mais pourquoi ces affronte- .
ments fratricides entre Kur-
des? La raison apparente du
déclenchement des hostilités,
cette fois, est une querelle sur
la terre. Des propriétaires ter-
riens (dont l'influence est pré-
pondérante dans le PDK) vou-
laient rentrer en possession dl'
leur bien occupé, à la faveur
des grands troubles de 1991.
par des hommes proches de
l'UPK. Mais plus profondément,
ces déchirements sont le fruit
de la situation d'extrême pré-
carité dans laquelle les Kurdes
vivent en permanence, et qui
les pousse à nouer, pour sur-
vivre, de très périlleuses al-
liances.

Ainsi le PDK et l'UPK, dans
une moindre mesure, pactisent
avec la Turquie, qui n'est pour-
tant pas particulièrement
tendre à l'égard de ses propres
Kurdes, soulevés depuis dix ans
sous la direction du Parti des
travailleurs du Kurdistan (PKKI
d'Abdullah Öcalan. Ils le font
parce que la frontière et le ter-
ritoire turcs sont pour les
Kurdes d'Irak, soumis au blo-
cus de Bagdad, l'unique porte
vers le monde extérieur et la
source de leur ravitaillement.

o
Ankara

...
Ii:
>-CI.... ARABIE

SAOUDITE

IRAN

Le PDK de Barzani, par
contre, vise une autonomie
dans les frontières de l'Irak.
Son projet rejoint le désir de
tous les voisins (Turquie, Iran,
Syrie) et des Occidentaux de
maintenir l'intégrité du terri-
toire irakien. Les peshmergas
de Masoud Barzani, par consé-
quent, bénéficient de l'appui
d'Ankara et de Téhéran, et
leurs adversaires de l'UPK ont
dû affronter égaleme~t, au dé-
but de cette année, les combat-
tants d'un mouvement islamis-
te soutenu par les Iraniens.

Guerre civile au sud
de la frontière turque,

terreur au nord

Cette foire d'empoigne fratri-
cide se déroule pour le moment
sous la protection des avions ne
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l'OTANqui, depuis 1991, inter-
disent à Bagrladde .rétablir son,
contrôle sur le pays ,kurde.
Mais cette couverture aérienne
ne sera pas éternelle, et le Dr
Robert a compris sur place que
les divisions des Kurdes {mal-
gré leur optimisme d'éternels
résistants} annoncent des ca-
tastrophes.

Guerre civile au sud de la.
frontière turque, terreur au
m:ird.. D.epuisle début de \'an~
né~, \'anùß8 d'Ankara a lance

, ,

une offensivè dans le Sud-J.;st
anatolien dont l'objectif est
d'anéantir le PKK«avant la rüi
de l'année». Daniel Robert a'pu
constater dans cette partie' du
pays kurde, où il s'est arr.êté
aussi, les effets de ces opéra-
tions militaires.

eizre, près de la frontière,
qui était un haut lieu de la ré-

, sis!ance kurde, est aujourd'hui
, une ville morte qui vit dans la
pr '.Ir:fusillades nocturnes,pra-

tiquées par l'armée, de purein-
,timidation, échoppes détruitp.s
ou désertées. Dans l'arrière-
pays, le médecin vaudois a pu.
entrer dans des villages entiè-
.rement calcinés. Furtivement,
•un vieillard l'a interpellé: «Sa-
vent-ils, en Europe, ce qui se
passe ici?» 0

[> Le Dr Daniel Robert participe
ce soir à une conférence-débat à
GENÈVE. Forum II. Ste-Clotilde.

",
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.es militaires d'Ankara ont mobilisé plus du tiers de leurs troupes pour en finir
3vec les rebelles du PKK. Un pari risqué qu'ils sont loin d'avoir gagné.

Guerre aux Kurdes
suprême, Abdullah Ocalan - dit
« Apo» - établi à Damas. Là se
trouve le défaut de la cuirasse, :
Ankara ne parvient pas à verrouiller
ses frontières. Celle du Kurdistan ira-
kien échappe à son contrôle. Bien
sûr, la Turquie frappe bases arrière et.
camps d'entraînement en Syrie, en
Iran ou dans le nord de l'Irak. Bien
sûr, elle sollicite la coopération des
pays de la région. Mais sans grand
succès.

Au-delà de l'anéantissement de la
guérilla, la stratégie turque vise à éli-
miner l'aile politique de la révolte.'
Inculpés de « séparatisme et
[d']atteinte à l'intégrité de l'Eta!"»,
six députés du Parti de la démocratie
(DEP), formation promise à l'inter-
diction, attendent leur procès. Le
mari de l'un d'eux, Mehdi Zana, ex-
maire de Diyarbakir, a été condamné
le 17 mai à quatre ans de prison.
Ankara brûle ainsi ses vaisseaux. Que
faire si la manière forte échoue ?
Obsédé par le spectre de la sécession,
le régime bannit toute concession,

fût-elle culturelle. Cou-
pable aveuglement.
D'autant que la plupart
des 12 millions de Kurdes
du pays n'ont d'autre vœu,
que de s'intégrer dans une
Turquie respectueuse de
leur identité. Et que les
divergences apparues
entre l'élite du DEP et les
ultras du PKK laissaient
entrevoir une voie diffé-
rente. « En septembre:
nous eil aurons fini ! »
clame le général GOres.
En septembre, soit, mais
de quelle année?

Vincent Hugeux •

des plaines, les militaires contrài-
gnent le PKK à se replier sur ses fiefs
en montagne. Pour autant, ce dernier
ne manque ni d'armement ni de
fonds - via le racket ou le trafic
d'opium - ni de chair à canon. On
enrôle au besoin garçons et filles dès
15 ans. Recrutement stimulé, il est
vrai, par la brutalité de la répression.
Même si l'idéologie du PKK, gardien
du dogme stalinien, et ses méthodes,
d'une violence extrême, n'ont rien
d'attrayant. Le vivier? 20 000 maqui-
sards. Les cadres? A l'abri à l'étran-
ger. A commencer par le chef

Après la main tendue, le poing
brandi. Résolu à « éradiquer »
la rébellion séparatiste du Parti

des travailleurs du Kurdistan (PKK),
l'Etat turc dérive vers la guerre

'totale. Balayé, le dialogue ébauché
'sous le défunt président Turgut Özal.
Oubliés, les propos conciliants hasar-
dés en début de mandat par le Pre-
mier ministre, Tansu Ciller. Emme-
J?éspar le général Dogan Güres, chef
~'état-major, les « faucons» galonnés
ont désormais la bride sur le cou.
Depuis la mi-mars, l'armée intensifie
,son offensive. Combinant ratissages
'terrestres et raids aériens sur
les sanctuaires du PKK à
J'extérieur des frontières, elle
a déployé dans le Sud-Est
'anatolien plus du tiers de ses
:effectifs, épaulés par les
milices locales. Au total,
300 000 hommes environ. On
dénombre, depuis 1984, date
'du déclenchement de la gué-
rilla, 12 500 morts. Bilan
pour la première quinzaine
de mai : 285 tués, dont
261 séparatistes. Et
48 maquisards tués durant le
seul week-end dernier.

Tactiquè efficace, en appa-
rence : maîtres des villes et
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La Turquie
mise en accusation

Action à Strasbourg enfaveur des députés kurdes
après un rapport d'Amnesty.

Quatorze avocats euro- en faveur de six députés kurdes
péens, dont les anciens de Turquie. Ils ont par ailIeurs
ministres socialistes demandé au Conseil de sus-
français Ségolène Royal pendre la Turquie en tant qu'un

et Roland Dumas, ont déposé à de ses 32 membres, considérant
Strasbourg une requête devant que sa politique vis-à-vis de la .
la Commission des droits de communauté kurde contrevient
l'Homme du Conseil de J'Europe aux principes Condame'ntaux de

la défiiocratie.
En mars dernier, l'Assemblée

nationale turque avait levé l'im-
munité de six députés d'origine
kurde, décision confirmée ulté-
rieurement par la Cour constitu-
tionnene.

Les six, dont cinq membres. du
DEP(accusé par le gouvern~~ent
d'être un paravent du PKK)et un
non-inscrit, sont détenus depuis
.lors et encourent la peine de
mort.

Mais Ankara ne se laisse paS
impressionner et a rejeté hier un
rapport d'Amnesty International
l'accusant de graves violations
des droits de l'homme, notam-
ment dans le sud-est anatolien à

majOrité kurde. Dans son rapport
publié mercredi à Londres, Am-
nesty affirmait notamment que la
situation des droits de l'homme
en Turquie «empirait d'heure en
heure» et appelait les pays euro-
péens à envoyer d'urgence sur
place une mission d'experts.

Deux bombes ont explosé hier
à Marmaris, station balnéaire
turque sur la mer Egée, faisant
cinq blessés, dont trois touristes
étrangers. L'un des étrangers
blessés est dans un état sérieux.
Mardi soir, dix personnes, dont
six touristes. étrangers, avaient
été blessées par l'explosion de
deux bombes à Fethiye, une autre
station balnéaire située dans la
même région. AFPIRE\IJBI

Turkey state oil output
affected by Kurdish revolt

By Suna Erdem
Reuters

ANKARA- Turkey's state-run oil compa-
ny expects crude output to show no increase
in 1994, mainly due to a Kurdish revolt in
the southeast, the main oil-producing area.

"We expect production in 1994 to be
about the same as last year at just under
three million tones - no fall but unfortu-
nately no rise," SakI Sancar, general man-
ager of Türk Petrolleri Anomm Ortakhgl
Snketi (TPAO), told Reuters. Most of
turkey's oil wells are in the southeast,
where Kurdistan Workers Party (PKK)
guerrillas have been fighting for an inde-
pendent slate for the past 10 years.

"It would be wrong to say it is entirely
due to the PKK," Sancar said of TPAO's
difficulty in raising production. "But they
are certainly a factor ...There have been a
couple of sabotage actions against our facil-
ities, but no direct attacks on staff. Now the
security forces have more control of the
area, conditions have returned to normal."

U,S. Mobil Corp suspended operations in
the southeast in September, citing PKK
attacks and extortion.

Sancar said TPAO planned extensive
exploration in the southeast, where it now
produces about 54,000 barrels per day
(bpd), and hoped to boost output in the sec-
ond half of 1994. Total output, including
that of foreign firms, was about 4.2 million
tones, meeting less than 20 percent of
domestic needs. "Im~rts are about 20 mil-
lion tones per year,' Sancar said. "Thanks
to increased consumption this rises annually
- it is a huge drain on the country's ~ur-
rency reserves."

Sancar said the treasury would make lim-
ited savings if Turkey were allowed to
pump trapped oil out of a disused Iraqi

export pipeline and flush it to prevent possi-
ble corrosion. The plan, yet to receive U.N.
approval, would provide Turkey with up to
36 million barrels of oil for its own use.
Ankara would recompense Iraq with
humanitarian aid allowed under the U.N.
embargo imposed after Baghdad's 1990
invasion of Kuwait. "In the long term it
would not make a noteworthy difference,
but the oil gained would obviously lighten
the load on the currency reserves on a one-
off basis," Sancar said.

He said TPAO was engaged in several
exploration and production projects in
Central Asia and Egypt.

TPAO signed a big oil contract with
Kazakhstan on May 31, extending a 1992
research agreement to include production
and marketing of oil by Turk-Kazakh
Munay Ltd, a joint company set up in 1992
to explore and produce crude In seven
blocks scattered over a wide area in
Kazakhstan. Turkey hopes to earn more
than $49 billion during the project' s 36-year
span. In Egypt, Sancar said production
would begin by October at the fIrst of three
fields for which TP AO has a licence and 50
percent production rights. The field, known
as West Karun, is expected to produce
about 400,000 bpd. TPAO holds a 2.5 per-
cent share in a consortium led by British
Petroleum Co in partnership with Norway's
Statoil and five other firms, which has been
negotiating for a contract with Azerbaijan to
develop two Caspian Sea oil fields.

Sancar said talks were continuing but
progress was slow. "A meeting of represen-
tatives, about the fourth, I thmk, began in
Istanbul today," he said. "There seems to be
a consensus on the economic terms of the
project, but it is not ready to be signed yet."
He gave no details.
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Pour Ankara la logique militaire reste la seule réponse
au problème kurde

mesurer, mais il est probable que
le PKK a subi des pertes considé-
mbles ces derniers mois, et la pré-
sence massive de troupes a forcé la
population kurde au silence. Le
nationalisme kurde n'a pas disparu
pour autant, et cette logique mili-
taire risque d'être difficile à main-
tenir, ne semit-ce qu'en mison des
difficultés économiques que tra-
verse le pays.

L'idée d'une. solution politique,
jusqu'à ces derniers mois. débattue
régulièrement, n'est plus mention-
née dans les cercles gouvernemen-
taux, qui ont laissé la gestion du
problème à l'armée. Les pays occi-
dentaux - y compris les Etats-
Unis, où la Chambre des représen-
tants a proposé récemment de
retenir 25 % de l'aide militaire à la
Turquie jusqu'à l'obtention de
preuves de progrès dans le
domaine des droits de l'homme -
demeurent persuadés que seules
des réformes politiques, satisfai-
sant les revendications de.la mino.
rité kurde, pourmient assurer une
stabilité dumble en Turquie. .

NICOLE POPE

Kurdistan would bë
a good neighbour
I TOURED eastern Turkey inJuhe 1990
and saw for myself the plight of the Kurd-
ish minority. It is unacceptable that a
nation of more than 25 million people is
kept divided and scattered throughout
five different countries (Turkey, Iran,

. Iraq, Syria and Russia). The Kurds are

. entitled. to have their own.,nation state.
Establishing an independent Kurdistan
could provide w~stern Europe with a .
friendly, non-Muslim neighbour.
Giovanna Bell85io
.Milan. ltalv

ces explicàtions, qUI contredisent
leurs propres déclarations selon
lesquelles l'influence du PKK
aumit été brisée par le succès des
récentes offensives gouvernemen-
tales, ne sont pas convaincantes.

Les meurtres « mystérieux », qui
ont fait des centaines de victimes
au cours des deux dernières
années, se poursuivent. Le 2 juin,
Muhsin Melik, ancien responsable
local du Parti de la démocratie
(DEP), a été abattu à Urfa. Avant
de décéder de ses blessures, il
aumit accusé la police d'avoir tiré
sur lui. Deux jours plus tard, les
cadavres de trois hommes d'af-
faires kurdes, proches des milieux
sympathisants du PKK, étaient
retrouvés portant des marques de
torture, un jour après leur enlève-
ment à Istanbul. Le gouvernement
turc affirme qu'il s'agit de règle-
ments de comptes au sein de la
mafia kurde, mais le doute sub-
siste, d'autant plus que le premier
ministre avait annoncé, il y a quel-
ques mois, détenir une liste des
hommes d'affaires qui soutiennent
le PKK.

L'étendue des succès militaires
effectivement remportés par les
autorités turques est difficile à

Des marques
de torture

qu'une image tronquée des com-
bats meurtriers qui s'y déroulent,
mais sont néanmoins éloquents:.
selon le premier ministre, 107
combattants du PKK ont récem-
ment été tués en l'espace d'une
semaine. Le quotidien pro-kurde
Ozgür Ulke. qui a pris la relève
d'Ozgür Gündem aujourd'hui
fermé, donne sa propre version,
affirmant que 14 villages ont été
b11lléspar les forces de sécurité en
trois jours.

Le coßt humain de cette guerre
est plus élevé que jamais. Les vil-
lageoiskurdes sont, comme d'habi-
tude, pris entre deux feux, alors
que la' pression contre le PKK
monte. Plus de 4 000 d'entre eux
ont, au cours des derniers mois,
suivant l'exemple de leurs cousins
kurdes d'Irak en 1991, emprunté,
en sens inverse, les sentiers monta-
gneux pour se réfugier en Irak du
Nord. Selon certaines organisa-
tions humanitaires, une vingtaine
de familles arrivent quotidienne-
ment en Irak du Nord, affirmant
avoir été délogées par les forces de
sécurité ou par les bombardements
de l'aviation turque. Le lorig de la
route principale qui mène de la
frontière imkienne à Diyarbakir ~
des villa~es vides témoignent
d'une politique d'évacuation for-
cée.

Les autorités turques réfutent 'o:::t'f
ces allégations, affirmant que. 0\
l'exode de ces paysans a été délibé. 0\
rément organisé par le PKK. Mais ~

les combats d'Anatolie ont
amené plus de 4 000 villageois
kurdes à fuir vers l'Irak ces der-
niers mois, et la répression
touche aussi, de plus en plus,
les intellectuels pro-kurdes du
pays.

ISTANBUL
de notre co"espondante

Le procès de treize journalistes
et rédacteurs du quotidien pro-
kurde OzgUr Gündem s'est ouvert
à Istanbul mardi 14 juin, jour qui
marquait la première année de
MmoTansu Ciller à la tête du gou-
vernement. Deux des inculpés,
Gurbetelli Ersoz et Ali Riza Halis,
détenus depuis décembre, ont été
relâchés à l'issue de la première
session du tribunal, mais les
charges qui pèsent sur eux, passi-
bles de peines de peines allant jus-
qu'à plus de vingt ans de prison,
ont été maintenues. Ainsi, la lutte
contre les militants du PKK ne se
limite pas aux combats armés et,
récemment, plusieurs autres intel-
lectuels ont été condamnés pour
des écrits jugés «séparatistes ».

Les troubles économiques ont
temporairement détourné l'atten-
tion du public de la question
kurde, problème prioritaire de la
Turquie, mais dans le Sud-Est ana-
tolien, les forces de sécurité pour-
suivent sans relâche lelir offensive
contre les combattants du PKK.
Les communiqués laconiques
publiés quotidiennement par la
préfecture de la région, soumise à
l'état d'urgence, ne donnent

68



RE\VE DE PRESSE-PRESS REVIEW-BERHEVOKA ÇAPÊ-RwISTA STAMPA-DENTRO DE LA PRENSA-BASIN ÖZETi

Senate moves to restrict use of US weapons sold to Turkey
Foreign Operations Subcommittee debates langllage of first draft and suggests banning use of weapons for internal security

Tllrkish Daily News
WASHINGTON/ANKARA- The United

States senate has moved to restrict the use
of American weapons to be supplied to
Turkey in 1995, owing.to the .alle~ed ~ete~-
oration in the human nghts sItuatIon 10 this
NATO-member countrY

Diplomatic sources said on Thursday that
the Senate Forei~n Operations
Subcommittee was working on a strong.ly-
worded draft criticising a~leged Turk.lsh
human rights abuses and asking US officIaIs
to outline whet~er Ame~can ~~~pons. were
-being used agamst Kurdish cIVIlians 10 the
Southeast.

The move comes after the House of
Representatives reduced military aid to
Turkey requested by the administration, cut-
tincr down 25 percent of the amount of
authorized aid contingent on progress on
Cyprus and improvement in human rights
with special emphasis on the Kurdish issue.

Diplomatic sources said, however, that
the language of the draft would possibly be
changed and that it's tone could also be
softened.

The draft, which recognizes the role
Turkey plays as a member of NATO and
ally of the United States "in a dangerous
region of the world," also stresses
Washington's appreciation of "Turkey's
ongoing support for the humanitarian relief
effort to aid the Iraqi Kurds."

"For this reason, the
(Appropriations) Committee recom-
mends substantial military and eco-
nomic assistance to Turkey," it says.

But the draft also notes that in past
years the Committee "has reiterated
Its concerns about pt;rsistent reports
of serious human nghts problems in
Turkey, particularly torture by
rurkish security forces and attacks
against Kurdish civilians." It says the
State Department and human rights
organizations describe a deteriorat-
ing human rights situation in Turkey
and recalls claims that U.S. military
equipment, including helicopters,
lJ.as been used in attacks against
civilians in southeastern Turkey. The
draft also points out that "abuses
against Kurdish civilians by Turkish

Armed Forces" are graphically
described in the State Department's
human rights report.

If lhis draft IS approved without
amendments, the Appropriations
eommittee may' be recommending
"~ubstantial military assistance to
Turkey for strategic reasons," bul
with an apral not to ignore "the sit-
uation 0 Kurdish civilians in
Turkey." .

Therefore, the Committee could
include ,a requirement in the bill that
any agreement for the sale or provi-
siôn of United States military equip-
ment to Turkey during fiscal year
1995 shall expressly state that it will.
not be used for internal security or
police purposes.

The Committee mayalso request
the Secretary of State, in consulta-
tion with the Secretary of Defense,
to report on allegations that
American-supplied equipment and
material to Turkey, eitner grant, sale,
or defense draw down, has been used
in "counterinsurgency operations
against civilians."

The 'holy alliance'
is active again
More than 70 deputies
from different parties act
as one on Islamic issues

TDN Parliament Bureau
ANKARA- Over 70 deputies who are m~mbers of

various parties act as one with the pro-Islalllic Welfare
Party (RP) regarding Islamic issues, giving the impre.s-
sian that a "holy alliance" has been set up In
Parliament.

The 39 RP deputies along with 39 deputies from the
ruling coalition partner True Path Party (DYP), 20
deputies from the main opposition Motherland Party
(ANAP), 13 deputies from the Nationalist Movement
Party (MHP) and 10 deputi~s from th~ other small par-
ties and independents constItute the bl~gest obstacle te
amending the Constitution by behavmg like a "holy
alliance:l' .

Some acthities of the 'holy alliance'
• Twenty deputies from the DYP, ANA? and the

RP submitted a draft of a proposed law wh.lch wou!d
ban Constitutional Court judges from makmg public

statements. This was done in reaction to Constitutional
Court Chief Judge Yekta Güngör Özden's pro- secular-
ism statements and speeches .

• Thirty-nine DYP deputies who favor Shariah
issued a jomt declaration stating that "Shariah aims to
~~alt human beings," The declaration also condemns
Ozden for his criticism of Shariah .

• Deputies from the DYP, ANAP and the RP elimi-
nated the provision regulating the basic education sys-
tem from the text of the authorization law. Thus pre-
venting the Education Ministry.'s closing down the
junior rugh school section of the tmam-Hatlp lycees by
raising compulsory basic education from five to eight
years .

• Members of the "holy alliance" tried to prevent
Education Minister Nevzat Ayaz from dismissing high-
level "pro-Shariah-sectarian" bureaucrats from hIS Illin-
istry. Despite intensive pressure, particularly by the
"holy alliance" deEuties within the DYP led by Kocaeli
Deputy tsmail Amasyall, Ayaz has not changed his
mind .

• DYP Isparta Deputl Ertekin Durutürk with sup-
port from "holy alliance' deputies is leading a drive to
convert Hagia Sophia Museum into a mosque, The nec-
essary majority was obtained to include debate on the
draft of the relevant law which has been sitting in the
parliamentary commission for one year on the parlia-
mentary agenda,

• DYP Çanakkale Deputy Süleyman Ayhan is lead-
ing the attempts to prepare joint motion regarding the
launching of a probe lOto the activities of .the Fener
Greek Orthodox Patriarchate.

Members of the 'holy alliance'
From lime to time the number of deputies from dif-

ferent parties who act like a separate party within
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Parliament and whose Jomt m~ssage.Is t9 de!end ISla!TI
increases to around 200. ThIS sohdarIty m IslamiC
issues PUiS the parties and their leaders into a difficult
position.. .. .

The party executIves, however, remain paSSive, giv-
ing "political interest" firs.t pr!ority. These parti~s
which. are backed by the rIghtISt ele~torate rema.ln
silent In the face of the deputIes who VIOlate party diS-
cipline in order to avoid giving the impression thatthey
have taken a position against Islamic issues. The
deputies who are members of the "holy alliance" bene-
fit from this silence and thus gain power and step up
their political activity .

• The RP within the DYP: Although the DYP usual-
ly defends liberalphilosophy, it houses ~ro-Islamic
deputies who are strong enough toestabIish at least
another RP. The names of the DYP deputies who act
like pro-RP members are: .
.. Etem Kç}ekçi, Baki Durmaz, Hayri Dogan, Cerna!
Oztayian, Omer Lütfi Ço~kun,. Haydar Baylaz,. Ne~mI
Ho~ver, ~~Ieyman Ayhan,J~abi Sabuncu, .Ismaii Ko~e,
Mehmet Ozkaya; Handan Ozüberk, NurettI~ TokdemIr,
Ertekin Durutürk, Abdulkerim Dogru, Ismail Amasyah,
Yahya Uslu, Abdurrezzak Yavuz, Fevzi ~Ihanhoglu,
Alaattin Kurt, Selahattin Karademir, Selim Ensarioglu,
Mehmet Özkan, Hasan KIhç, Ali Uzun, Edip Bucak,
Irfeuin Akar, Riza Akçah, Cavit Erdemir, ..Sadik
Avundukluoglu, Ayvaz Gökdemir, Mahmut Oztürk,
Turgut Tekin, Nevzat YazIcl, lsmail K,!!,akuyu, Haluk.
Müftüler, Köksal Toptal1, Ali Ya!çln Ogütcan, Sami
Sözat and Abdurrahman Unlü.

.The RP within ANAP: There are riearly 20 pro-
"holy alliance" deputies in this party. The names of
those who have been identified are:

Vehbi Dinçerler, Oltan Sungurlu, Mehmet Keçecilèr,
Mehmet Sagdlç, Hasan ÇakIr, Süleyman Hatinoglu,
Edip Safter Gaydah, Ali Er, Halit Dumankaya, Alaattin
Elmas, Nabi Poyraz, Sükrü Yürür, Ersin Taranoglu,
Adem YIldIZ, Cenap dürpmar, Lütfullah Kayalar and
Mahmut Orhon. . .

The members of the Peace Unity Party and the
Nation Party as well as independent Deputies Hasan
MezarCI and Abdülmlllik FIrat act together on Islamic
issues within the "holy alliance... '

Today, the pro-"hoIy alliance" deputies co~stit.ute
the biggest obstacle before the democratizatIOn
process. . . .

The ANAP members of the mterparty commISSion
which has been set up for making changes in the
Constitution back the RP's condition that constitution-

, al Article 24; which stipulates that a state based
on religious principles cannot be advocated, should
be changed before changes can be made in other arti-

, eies. ANAP also says that it will not support any
change without an amendment being made in that artl-
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Iraq accuses Turkey
of meddling in its
domestic affairs
'We always point out the necessity of
dialogue between the Kurds ill Northern
Iraq and the Baghdad govenlment'

Reuters
BAGHDAD - Iraq rejected on Thursday Turkey's suggestion

that rebel Kurds in northern Iraq resume dialogue with Baghdad,
saying Ankara was "1eddling in Iraq's domestic affairs. It also
denounced the Turkish parliament's ~ecision to renew the man-

, date of allied planes to use Turkish bases to shield Kurdish rebel-
held territory in northern Iraq from attacks by Iraqi armed forces.

" ...such talk is unwanted interference in Iraq's intèrnal affairs,"
the official newspaper al-Qadissiyah said in a front-page editorial
on recent Turkish remarks that Iraqi Kurds make peace with
Baghdad.

Turkey's Forei~n Ministry spokesman Ferhat Ataman said on
Wednesday that Ankara had made clear to Kurdish rebelleaders
that normalization of the situation in northern Iraq would only
take place within Iraq. "We always point out the necessity of dia-
logue between the Kurds in Northern Iraq and the Baghdad gov-
ernment," Ataman added.

Turkey hosted peace talksbetween Jalal Talabani, leader of the
Patriotic Union of Kurdistan (PUK) and Massoud Barzani who
heads the Kurdistan Democratic Party (KDP) ort Monday. PUK
and KDPhave been fighting for more than a month. Hundreds
have died.

Qadissiyah also blasted Turkey for allowing U.S., British and
French planes to use ils bases to enforce a safe-haven and a no-fly
zone for rebel Kurds in northern Iraq.

"For long, the so-called secure region has been insecure," said
theIpap.edr.h' b'li . h' hl' Ir bl' ht saI t e msta I ty m t e regIOn was e pmg an to esta IS
a foot in Iraqi Kurdistan by providing support and training to
Islamic movements there.

LE POINT -18 JUIN 1994

• La France encourage les responsables.
des mouvements,kurdes, qui se livrent une'
guerre fratricide, à négocier avec Bagdad.
Paris est convaincu que la protection inter-
nationale dont bénéficie le Kurdistan irakien
(mais pas le Kurdistan turc, soumis à la
répression d'Ankara) ne pourra se prolonger
indéfiniment.
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Un parti kurde interdit
TURQUIE

la Kurdes nationalistes
ont perdu leur seule voix

d'expression légale

ISTANBUL
de notre correspondante

La Cour constitutionnelle tur-
q~e a ordonné, jeu~i 16 juin, la
dissolution du Partt de la démo-
cratie (DEP), une formation pro-
kurde en raison de la «propa-
gandi séparatiste» de ses diri-
geants. Le parti était représenté
par treize députés. Cinq d'entre
eux arrêtés immédiatement après
la l~vée de leur immunité parle-
mentaire en mars, sont toujours
détenus.

Six des huit élus restants se
trouvent actuellement hors du
pays. Ne demeurent en Turquie
que. Sélim Sadak et Sedat Yurt-
das, qui risquent d'être arrêtés'
après la publication officielle de
la décision de la cour.

Parti
banni

Les députés kurdes avaient
démissionné du DEP à la veille
de la décision du tribunal, dans
l'espoir de ne pas tomber sous le
coup d'articles de la Constitution
qui limitent l'activité politique
future des membres d'un parti
banni.

Cette dissolution, qui prive les
nationalistes kurdes de leur seule
voix d'expression politique légale,
s'inscrit dans le cadre de la cam-
pagne gouvernementale contre les
militants séparatistes du PKK
(Parti des travailleurs du Kurdis-
tan). Afin d'éviter des élections
partielles, intermédiaires si le
nombre des stèges à pourvoir au
Parlement atteint vingt-trois, la
COltr constitutionnelle a décidé
de maintenir le statut parlemen-
taire des quatre autres députés
kurdes, anciens membres du
DEP, aujourd'hui indépendants,
mais qui sont cependant accusés
des mêmes délits que leurs collè-
gues. Parmi eux figure Mahmut
Alinak, emprisonné depuis mars
avec ses anciens camarades du
DEP. Des élections partielles ris-
queraient de profiter aux isla-
mistes du Parti de la prospérité
(RP), populaire dans le Sud-Est
anatolien.

NICOLE POPE

• La Cour constitutionnelle tur.
que a frappé : elle a décidé
jeudi soir, après huit heures de
délibération, d'Interdire le Parti
de la démocratie (DEP), forma-
tion pro-kurde qui comptait dix-
sept députés au Parlement
d'Ankara. la dissolution prive
chacun d'eux de leur mandat de
parlementaire qui les mettait re-
lativement à l'abri de poursui-
tes. Cinq d'entre eux sont déjà
en prison depuis trois mois,
leur immunité ayant été levée à
l'époque par "Assemblée natio-
nale turque. Ils attendent d'être
jugés par la cour de sécurité de
l'État pour séparatisme et at.
teinte à l'Intégrité territoriale.

Le principal reproche fait par
les autorités turques aux parle-
mentaires du DEP est leur re-
vendication permanente pour
la prise en compte de "identité
kurde en Turquie. Le mouve-
ment n'est certes pas toujours
parvenu à se défaire de l'in-
fluence du Parti des travailleurs
du Kurdistan (PKK), mouve-
ment de guérilla sécession-
niste très actif dans le sud-est
du pays et qui semble avoir dé-
cidé d'accroître ses attentats à
la bombe dans les grandes vil-
les de l'ouest de la Turquie, no-

tamment Istan!»ul. Mais aucun
acte de tenorlsme n'est Imputa-
ble aux parlementaires du DEP
et le parti a toujours placé son
combat sur le terrain politique
et démocratique.

Une polémique opposait en-
core vendredi la Cour constitu-
tionnelle au DEP, sur la poSsibi-
laé d'organiser des élections
partielles afin de remplacer les
députés privés de leur mandat et
dont les circonscriptions se
trouvent dans le sud-est du
pays. La Constitution prévoit
que lorsque 5 % (soit 23) des siè-'
ges de l'assemblée sont va-
cànts, des élections partielles
doivent avoir lieu. Or quatre dé-
putés du DEP ayant démis-
sionné de leur parti quelques
jours avant la décision de la cour
constitutionnelle de "Interdire,
afin de sauvegarder leurs siè-
ges, le nombre des sièges v.
cants n:est aujourd'hui que de
21. Le DEP semble faire pression
pour que ces quatre députés, qui
ont créé une nouvelle formation,
le Hadep, soient toujours consi-
dérés comme appartenant à ses
rangs.

Jean-Christophe PLOQUIN
(Avec Claude ORTACa

à Istanbul)

LE SOIR DE BRUXELLES - 19 juin 1994

Six députés du DEP ont décidé de rester à Bruxelles, où ils étaient en visite

Le parti kurde de Turquie dissous
La Turquie a une fois de plus

enfourché son cheval de ba-
taille de la « propagande sépa-
ratiste JO. Et elle a frappé fort: la
Cour constitutionnelle a pure-
ment et simplement interdit hier
le Parti de la démocratie (DEP),
une formation essentiellement
kurde qu'Ankara accuse d'être
liée au PKK, le Parti des travail-
leurs du Kurdistan, un mouve-
ment terroriste et séparatiste
-lien qui n'a jamais été prouvé,
loin s'en faut.

En principe, cette décision de la
Cour entraine, pour les 13 dé-
putés du DEP, la déchéance de
leur qualité de parlementaires

- pour autant que cette dé-
chéance soit approuvée par la
présidence du Parlement. Six
de ces députés, dont l'immunité
a été levée en mars, sont déjà
en prison et attendent leur pro-
cès pour «séparatisme JO et
« atteinte à la sécurité de l'État JO

- une situation jugée tellement
aberrante que des avocats d'un
peu partout en Europe, dont
l'ancien ministre français des Af-
faires étrangères Roland Du-
mas, se sont mobilisés pour
défendre les six parlementaires.

Les sept autres députés du
DEP, sentant venir la dissolution
de leur parti et leur déchéance

parlementaire, avaient tenté
d'en éviter les conséquences -
l'interdiction de fonder tout au-
tre parti pendant 10 ans - en
créant, dès le mois de mai, une
autre formation, le Parti de la
démocratie du peuple (Hadep),
et en démissionnant du DEP
mercredi. Mais, entendant le
proc~reur de la Cour de sûreté
de l'Etat les traiter de « terroris-
tes lO, on peut douter de l'effica-
cité de leur tactique ...

Sans le savoir, six de ces sept
députés encore en liberté ont
toutefois réussi à se mettre à
l'abri: ils se trouvent en effet à
Bruxelles, où ils doivent donner

des conférences, ainsi qu'à
Strasbourg. Et ils ont annoncé
dès hier qu'ils avaient l'intention
de rester dans notre pays, la
république turque ayant montré
une nouvelle fois au monde
qu'elle n'est pas un pays démo-
cratique. L'avocat du DEPa aus-
si déclaré qu'il allait déposer un
recours auprès d'instances in-
ternationales.

Dans l'histoire de la république
turque, le DEP est le quatorziè-
me parti à être dissous pour
délit d'opinion, en l'occurrence
pour la simple affirmation d'une
identité autre que turque.
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Phonetaps are a way of life. in Turkey
IInur Çevik

EDITORIAL

lnneighboring Greece the Parliament
has sent a second prime minister to
be tried on wiretapping charges in
five years. Former Prime Minister

Constantine Mitsotakis will now face
charges for allowing illegal phonetaps

. on his political rivals. Thisleaves us green
with envy, because despite the fact that
phone tops are illegal in Turkey we are
aware that wiretapping is used exten-
sively to moriitor the activities of politi-
cians, activists, journalists and even busi-
nessman.

We do not want to point a finger at
anyone but we are well aware that all
the phones of the TurkishDaily News are
being tapped. On Thursday the interfer~
en ce was so bad that we could not.
communicate with the outside world
properly. At first there. were strange
sounds over our telephone lines because
whoever was tapping our calls was using
very crude methods. Then in the after-
noon we started hearing music over the
lines. It was interesting to learn that who-
ever is tapping our phones listens to TRT-
FM radio.

We are aware that there are numer-
Ol:JS gadgets and mefhods we can use
to prevent phonetapping, but we do not

want to give the impression that we are
trying to hide anything from anyone. We
have nothing to hide or to be ashamed
of.

Yet we feel those who bug our lines
have much to be ashamed of. They do
not realize that such actions contribute
to Turkey's reputation as a semi-authori-
tarian state. They do not realize that
what they are doing is morally wrong.

In free societies such things would be
regarded impermissible and those who
attempted to wiretap would be prose-
cuted. Yet, in semi-democracies such
things just become the part of the sys-
tem and people even take it for granted
that they are being bugged. That is why
when a newspaper managed to publish
the transcripts of a secret telephone
conversation between the prime minister
and two of her cabinet colleagues
recently, no one really objected to the
fact that someone was violating the indi-
vidual's right of free communication. So
those who bugged the prime minister
then leaked the transcripts fo the press.
So if you can wiretap the conversations
of the prime minister, you ore welcome
to listen to everything that we hove to
discuss with people on the TurkishDoily
News phones. All we soy is: for God's
sake please use some modern methods
and do not obstruct our conversations ...

One day when we reach the level of
Greek democracy we mayalso object
to being bugged.

[ AEP. - AEP. - AEP. - A.EP. - A.EP. - AEP. - AEP. - AEP. - AEP. - AEP. - AEP. - AEP. - AEP. - AEP. - ]

FRA0244 4 l 0202 TUR /AFP-KZ08
Turqùie-attentat .

Cinq personnes blessées dans une explosion à Istanbul
ANKARA, 19 juin (AFP) - Cinq personnes ont été légèrement blessées, .

dimanche à Istanbul, dans l'explosion d'une bombe peu avant une réunion en
plein air de l'ancien Premier ministre turc Bulent Ecevit, a rapporté la
première chaîne de la télévision publique TRT1.

Une bombe placée devant une boulangerie sur la place de Karagumruk, dans
la partie européenne de la ville, a explosé vers 17h00 locales (16h00 à
Paris). M. Ecevit, chef du Parti de la Gauche Démocratique (DSP), devait y
faire une intervention publique, selon la même source.

M. Ecevit n'était pas encore sur la place au moment de l'explosion.
L'attentat n'a pas pour le moment été revendiqué.

Les jours des blessés ne sont pas en danger, a pour sa part indiqué
l'agence Anatolie.

Samedi à Istanbul, une bombe avait explosé dans un bureau de liaison
d'une compagnie de transport routier sans faire de victime.

Les autorités attribuent généralement ce genre d'attentats à la bombe
dans des lieux publics au Parti des Travailleurs du Kurdistan (PKK,
séparatiste), en rébellion armée contre Ankara depuis 1984 dans le sud-est
anatolien à majorité k~rde.
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turkishdaily news

Iraq: Turkey loser in
anti.Baghdad stance

By Leon Barkho
Reuter

BAGHDAD. Iraq said on
Saturday Turkey woufd lose out
financially if it adhered to United
Nations trade sanctions on
Baghdad.

The official al-Qadissiyah
newspa~r said Turkey' s compli-
ance WIth Western alites in keep.
ing the embargo on Iraq
unchanged would backfire, threat-
enino Ankara's national security.

-furkey lost...and will continue
losing a great deal," the paper
said in a front-page editorial.

But it said the gravest danger to
Turkey came from the presence
of allied forces on its temtory.

"\Vhat cannot be compensated
or valued with dollars ...is the seri-
ous threats posed by America to
Turkey's national security and
territorial integrity," Qadissiyah
said.

Iraq is keen to resume some
form of trade with Turkey but is
not hidi~~ its anger at the pres-
ence of u.S., British and French
planes on Turkish territory to
enforce a safe haven and no-fly
zone to protect Kurdish rebels in
northern Iraq.

Qaddissiyah said Iraq's stand
towards its ethnic Kurdish minor-
ity was clear. It said it reached
a~reement with rebel leaders in
I~92 offering a greater degree of

autonomy, but the Kurds, under
pressuré from Washington,
refused to sign. On Wednesday,
Turkey urged rival Kurdish lead-
ers to resume dialogue with
Baghdad on the future of the
Kurdish controlled enclave in
northern Iraq.

The newspaper dismissed the
statement as - rejected interfer-
ence in Iraq's domestic affairs".

Qadis~iyah said Turkey' failure
to talk peace with its Kurdish
minority was one of the problems
besetting the Kurdish regIOn.

It said the Kurdistan Workers
Party (PKK), fiohting Ankara for
an independent KurdIsh state, still
had bases in northern Iraq despite
repeated Turkish air raids.

It said security of both Iraq and
Turkey was stable prior to the
1991 Gulf War because the two
sides coordinated efforts on "joint
border issues."

Sunday, lune 19, 1994

MANIFESTATIONS Journée des réfugiés en Suisse
Les Kurdes défilent à Berne

Fêtes et manifestations ont ponctué la Journée
des réfugiés samedi.

z-~-.
o
N

Dans l'ensemble de la Suisse, samedi
a été placé sous le signe de la Jour-

née des réfugiés. A Bâle, coups de feu et
bagarre ont terni la fête. Mais musique,
mets et boissons exotiques ont surtout
contribué à rapprocher les Suisses et
leurs hôtes.

A Bâle, un couple de Turcs qui te-
naient un stand ont été attaqués et roués
de coups par des compatriotes. Les au-
teurs présumés des coups, deux Turcs de
26 ans, ont été arrêtés.

Peu auparavant, vers 9 h. 30, des
coups de feu avaient été échangés entre
deux groupes rivaux à Bâle. Selon des
témoins, les protagonistes qui ont pris la
fuite pourraient être originaires de Tur-
quie ou des Balkans. La police ignore
s'il y avait un lien avecJa Journée des ré-
fugiés.

Manifestation à Berne
.A Berne, habitants de la ville et réfu-

giés se sont retrouvés sur la place Fédé-
rale autour de spécialités gastrono-
miques agrémentées par de la musique
et des danses. Plus de milIe Kurdes et
sympathisants ont par ailIeurs défilé
dans la vilIe fédérale jusqu'à l'ambas-

sade de Turquie, où un jeune manifes-
tant kurde de 19 ans avait été abattu le
24 juin 1993. Les coups de feu étaient
venus de l'ambassade. La manifestation
de samedi s'est déroulée sans incidents,
sinon des perturbations du trafic.

En Argovie, les réfugiés étaient à
l'honneur depuis mercredi déjà, avec
plus de vingt manifestations décentrali-
sées ont eu lieu, sur le thème «Les réfu-
giés et nous - Ensemble et sans vio-
lence». Un festival «Rock contre la
haine~) a remporté un franc succès à
Lengnau (AG). La vieille vilIe de Saint-
GalI a également vibré aux accords de
musiques.

Appel d'Arnold Koller
La Suisse doit rester un pays d'ac-

cueil, a plaidé le conseiller fédéral Ar-
nold KolIe. Ceux qui sont persécutés
doivent à l'avenir aussi pouvoir survivre
chez nous en paix et en sécurité. Suisses
et Suissesses doivent en ce jour non seu-
lement penser aux réfugiés et aux gens
menacés dans le monde, mais les aider
activement, et confirmer la tradition hu-
manitaire que la Suisse cultive depuis
longtemps, a-t-il dit. (ATS)
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Turauie-Kurdes

Deux députés kurdes se retranchent au parlement pour ne pas être arrêtés
pro-kurde de la Démocratie
au parlement, après que le
d'Ankara, Nusret Demiral,

JUN 94

ANKARA, 20 juin (AFP) - Deux députés du parti
(DEP, dissous) ont décidé lundi de se retrancher
procureur général de la Cour de Süreté de l'Etat
eut ordonné leur mise en garde à vue.

Cet ordre de mise en garde à vue est contesté sur le plan légal.
"Nous. ne quitterons par le Parlement et nous ne faciliterons pas les

opérations de mise en garde à vue", ont déclaré MM. Sedat Yurttas et Selim
Sadak. "Nous serons là (au Parlement) pour sauvegarder l'honneur du
Parlement", ont-ils ajouté.

La Cour constitutionnelle turque avait dissous jeudi dernier le DEP pour
"activités séparatistes" et décidé de mettre fin aux mandats de député de
ses 13 parlementaires.

CE-HC/mfo
AFP /J00245/201643
A.f.P. - A.f.P. - A.f.P. - A.f.P. - A.f.P. - A.f.P. - A.f.P. - A.f.P. - A.f.P. - A.f.P. - A.f.P. - A.f.P. -

FRA0419 4 l 0370 TUR /AFP-QP28
Turquie-Kurdes lead

Deux députés kurdes se retranchent au Parlement pour ne pas être arrêtés

ANKARA, 20 juin (AFP) - Deux députés du Parti pro-kurde de la Démocratie
(DEP, dissous) ont décidé lundi de se retrancher au Parlement, après que le
procureur général de la Cour de sûreté de l'Etat d'Ankara, Nusret Demiral,
eut ordonné leur mise en garde à vue.

Cet ordre est contesté sur le plan légal. La Cour constitutionnelle
turque avait dissous jeudi l~ DEP pour "activités séparatistes" et décidé de
mettre fin au mandat parlementaire de ses treize députés.

Selon une partie du Parlement, dont son président Husamettin Cindoruk,
les deux hommes, MM. Sedat Yurttas et Selim Sadak, sont toujours députés et

I ~énéficient de leur immunité parlementaire tant que la décision de la Cour
dissolvant le DEPn'a pas été publiée au Journal officiel.

Pour M. Demiral en revanche, un simple compte-rendu de la décision de la
Cour suffit pour annuler les mandats et placer en garde à vue les deux
hommes.

M. Kamer Genc, vice-président du Parlement qui assure l'intérim de M.
Cindoruk actuellement en Roumanie, a déclaré qu'il ne permettrait pas à la
police d'entrer au Parlement pour arrêter les députés du DEP. Il a accusé le
procureur général "d'agir de façon arbitraire".

Aucu~ dispositif de sécurité particulier n'était déployé autour du
Parlement lundi en fin d'après-midi.

Parmi les treize députés du DEP, figurent cinq personnes dont l'immunité
parlementaire a été levée en mars et qui sont détenues et en instance de
jugement pour "séparatisme" et "atteinte à l'intégrité de l'Etat".

Les six autres se trouvaient lundi. à Bruxelles où ils s'étaient rendus
jeudi, avant la dissolution de leur parti.

Tous les députés du DEP avaient démissionné la semaine dernière de leur
formation pour pouvoir fonder un autre parti, la Constitution interdisant de
le faire pendant dix ans à tout député dont le parti est dissous. .

Les députés du DEP, tous élus du sud-est anatolien à majorité kurde, sont
accusés par l'armée et les milieux conservateurs d'être les porte-parole au
Parlement du Parti des Travailleurs du Kurdistan (PKK, séparatiste), en
lutte armée contre le pouvoir central depuis 1984.

CE/hc/ms

AFP /J00245/201748 JUN 94
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Kurdish refugees fight for
survival in Northern Iraq

- At least 12,000 have fled Turkey and exodus continues
By Galip Rldvanoglu

Turkish Daily News
HIZAWA, Northern Iraq- Sabri çetin, 54, is a

Turkish Kurd from the district of Uludere close to
the Iraqi border. He is now in Hizawa, one of the
makeshift camps currently holding thousands ~f
Turkish Kurdish refugees in northern Iraq. He IS
seeking asylum.

Only three years ago, hundreds of thousands of
Iraqi Kurds had fled to the Turkish and Iranian
borders, fleeing the advancing troops of Saddam
Hussein. They were bombed and their villages
were destroyed. The whole world, includmg
Turkey, had embraced their cause. .

Today, Turkish Kurds in increasing numbers
are seeking asylum in Kurdish-controlled Iraq.
U.N. officials say that at least 12,000 people have
already fled from Turkey, and that dozens of fam-
ilies are still crossing the border every day.

"We were under lInmense pressure to join the
(paramilitary) village guards in Turkey," Çetin
explains painfully, hIs eyes shifting tensely to one
of his eight children who have accompamed him.
"They torched the houses of those who refused to
join and gradually started to kill the p~ople as
well." çetin's village was allegedly besIeged by
Turkish troops for over eight months. The vil-
lagers were not allowed to buy in anything from
outside during their long wait for starvation. "The
soldiers stopped me once with two kilos of sugar.
They accused me of taking sugar to the PKK and
then threw the bags to the r,ound," he explains.

The Kurdistan Workers Party (PKK) has been
waging a fierce war on Turkey over the past ten
years and at least 11,000 people,including sol-
diers, civilians and PKK milItants, have so far
been killed.

"Our village was bombed and I have lost two
daughte~s," says 32-year-old Hallt Bilen, from
the provmce of Slrnak "planes bombed us even

after we crossed the border" he adds. Bilen and
15 other families reached Hizawa after a four
day walk. .

Turkey's military forces recently launched"
qIajor offensive against the PKK, promising to
destroy the separatist organization by the end of
this year. Resulting from this campaign, there
has been a rapid increase in claims of human
rights abuses in the region.

"Troops destroyed our village with rockets
and bombs," explains Suzan, too fearful to give
her surname. At the age of 16, she has aged in
the struggle for survival. "We were scared and
our famIly escaped."

The 56-year-old Hatice Baran is not so much
frightened as angry. "The soldiers came and
burned down our village," she says, recounting
what recently happened in I~lkveren. "They
then killed my two cows. I was exhausted by
the long walk here. Now I am hungry."

The Turkish government initially accused the
PKK of .~. or enco_g the flight of
refugees tO~WlIlinternationiU sympathy. These
days, the official version is that the Kurds were
caught in the middle of fighting and fled. After
this, argue Ankara's officials, the PKK infiltrat-
ed them.

Osman, 36, denies this. "The soldiers beat
me. Wh:rever we went, they insulted us.
Finally, a month ago they bombed our village.
They wanted us to go so we went," he claims,
noting that he trekked through the rugged
mountains during the night and slept in the day-
time on his journey to reach northern Iraq.
Ahmed DaI, 53, cares less for his village and
house but still weeps for his lost children. His
three children, aged 18 months, 5 and 15, were
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lost when they ran from the village. He has not
heard of them since.

The tragedy in northern Iraq is but a reflec-
tion of the "bitter medicine" Turkey has intro-
duced to solve the problem in the Southeast. A
problem which Ankara still refuses to recognize
as "il Klmii.shpro.bl.~m~:,. . "

Officials sayrio villâge's have been destroyèä
!nt~ntionally and, in a :ecent bid to prove this,
mVlted a group of foreIgn envoys - including
ambassadors - to the region. They were taken
only to the villages which the PKK had raided
and torched in the past and to villaaes con-
trolled by village g(!ards. ::>

As for the evacuations, deputy Prime
Minister Murat Karayalçm recently agreed that
some 900 villages were evacuated. "Why
.should we pay the PKK any money?" a senior
security official in Ankara said this week when
aske~ whether the villagers, as required by
Turkish law, were being compensated after
evacuation.

Turkey has come under fire from internation-
al human rights groups over the past three years
for failing to discriminate between the PKK
and ordinary civilians. Claims of human rights
abuses have been heard more and more from
the Southeast region. Before the "campaign"
was launcbed, 'il complete ban was imposed on
the domestic press through a controversialariti-
terrorism decree and reports of village torch-
ings are scarce. The Turkish Daily News had
established by name earlier this year that at
least 845 of the villages evacuated were also set
on fire by troops.

Human Rights Association officials say that
the number of Turkish-Kurdish refugees in
northern Iraq now exceeds 12,000 and that the
figure is still rising.

But Ankàra is fighting the United Nations
not to recognize these people as refugees.
Officials privately argue they will return and
publicly appeal for them to come back without
facing any punishment.

Cindoruk vs Dernirai on DEP closure
Parliament Speaker: I have problems in explaining what is going on

Turkish Daily Ne .....s
ANKARA- Parliament speaker Hüsamettin

Cindoruk has become involved in a war of words
and ethics with Ankara's State Security Court.
(DGM) prosecutor Nusret Demiral with regard to
the treatment of members of parliament from the
Kurdish-based Democracy Party (DEP).

Followins last Thursday's Constitutional Court
verdict cloSIng down the DEP and the decision to
evict 13 deputies from Parliament, Demiral went
on record. charging at least six of the DEP
deputies of being "terrorists."

He said that the six deputies who fled to Europe
last week and who announced they would not
return to Turkey were terrorists and had to be
ext.-adited to this country.

Newspapers implied over the weekend that the
prosecutor had further ~reached his authority.by
sending orders to Turkish border posts, bannIng
the entrance and exit of all DEP deputies. Since
the court's detailed verdict has not yet been pub-
lished in the Official Gazette or relayed to the
Parliament Speaker as required by law, all of the

13 d.eputies st.iIIretain their parliamentary status.
CIndoruk, In response to Demiral's behaviour

was quick to stress this point last week but had lit~
tle influence over the policemen who have placed
two remaining parliamentarians under constant
surveillance.

. According to newspaper reports, the prosecutor
IS als? ,~Janning to ISSue an Interpol "Red
Bulletm for the MPs abroad, demanding that
they be ~r:~~ted and returned to Turkey for crimes
of ~eI:C~~srri. -

Legal sources argued during the weekend that if
such a move was made, this would cast doubts on
the validity of all previous wanted lists given by
Turkey to Interpol as well, since neither of the
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MPs have been charged with a con-
crete crime, The prosecution of the
DEP and the closure of the party
were not the result of crimes accept-
ed by Western democracies but
crimes of opinion, in the shape of
(WO speeches made by a former
chainnan and a statement issued by

. the party last year. On S~tu!day,
newspapers reported the begmrnng of
tensIOn between Cindoruk and
Demiral with the fanner saying the
deputies could not be touched until
the detailed verdict came out, and the
latter challenging him by saying:
'That is his personal opinion."

The same day, Cindoruk appeared
on television and publicly warned
Demiral that if he failed to respect
the Padiament speaker and the coun-
try's electedbody of representatives,
he would take steps for legal action
againstth1! proseéùtor.! Oh5liri'day;
Cindoruk went even further and, in a
statement to the mass ~irculation .

daily Hürriyet, ,compiained that
Turkey was always the object of crit-
icism because of remarks made by
Demiral. .
. "It is always Demiral's remarks

which are put before us," Cindoruk
said. "In the talks we have and in
bilateral talks ... these remarks are
always being quoted .. In his indict-
ments, he demands the death sen-

. tence ... There are claims that he is
prejudiced. We talk about the inde-
pendence of the judiciary but. we
have problems in explaining all this."

Cindoruk also noted that because
of Demiral's behaviour, he receives
letters from all over the world, to
which he had to reply. "But when we
come face to face, I have problems in
explaining," he said.

Demiral is the chief republican
prosecutor of the Ankara State
Security Court (DGM) and has a
record of filing cases against journal-

ists,writers and publishers -'- äJwâys
demanding the maximum punish-
ment. .
. Last year, in one speech he made,'
the prosecutor implied he possessep

.infannation relatmg to' top Turkish
officials, and referred to "all of those
files in my hands." He has been the .
DGM prosecutor since the courts
were flfSt established to look into
"crimes éoiriiÎÏitted agaiiist th'1state.;'"
- There is general belief in Turkey

and among civil rights groups morn-
l~ring, th~ det~riorating human ri~hts
SItuatIon In this country that DeIDIral
enjoys the support of the military
and that this is the reason why it he
cannot be transferred from hIS cur-
rent post.

Most of the cases launched by
Demiral over the pasttwo years have
led to international critIcism and
appear to have harmed Turkey' s
overalliong-tenn interests and credi-
bility abroad.

By UgurÀklncl
Turkish Daily Ne»'s

WASHINGTON- When Prime Minister Tansu
ÇiIler visited Washington last year she blew into town
likea celebrity. After all, she was the first female
prime minister Turkey ever had. She was young,
beautiful, had fluent English and could communicate
Turkey's stand with an ease and flair that won over
audiences wherever she went.

But when she left the United States Çiller was not
. in good mood. It wasn't the Washin~ton weather. It
wasn't her talks with Washington's high and mighty.
It was the fact that she received zero coverage from
the U.S. media. Even wining and dining the heavy-
weights of U.S. press and TV at the.prestigious Blair
House ap~arently did not help an !ota. R~liable
sautees claIm that was the day when Çiller decIded to
strap Turkey's all existing public relations account in
Washington and start anew. Out went the old boys. In
came the new boys. Fleishman and Hillard is one of
them.

Fleishman and Hillard (FH)'s Washington office is
one of 14 in North America. It is housed in a decided-
ly inconspicuous, but centrally located, eight-floor
building in downtown Washington, perfectly reflect-
ing the company's low-profile but focused approach
to the business at hand.
: Tom Buckmaster, the affable senior vice president
- and partner - of the corporation, heads the public
affairs department which is responsible for the
Turkish account. A world-travelled man and an arche-
ology buff who says he fell head over heels for
Istanbul, Buckmaster comes aCrOSSas a seasoned pro-
fession-al who would rather steer away from the
treacherous rapids of short-tenn tactics and sail for
the sound waters of general strategy.

His enthusiasm and belief in his lang-tenn strategic
vision comes across loud and strong. "Turkey is a
critical pillar of democracy and economic develop-
ment in the region in this new multipolar world," he
says. "Turkey's crucial role as a dependable partner
of the U.S. and a secular democracy must be recog-
njzed by all Americans most of whom know very lit-
tle about Turkey," he continues. "Turkey's sacrifices
after the Gulf War in such a tough neighborhood still
continue,"

But in way everybody pays lip service these days to
"Turkish democracy," "Turkey's crucial role in the

. region" etc. Those generalities in themselves do not
of courseexplain why Turkey has .chosen FH over
other competItors to handle its media relations, When
I ask Buckmaster the reason why they've won the
account, he flashes his wann smile and pauses for a
beat before answering. He boils it down to four fac-
tors:

"I think we won the Turkish account because of
I) Our energy
2) Our intellectual engagement,
3) Our commitment to maintaining focus on advo-

cacy,and
4) Our very strong emphasis on client service."

Having the WIde breadth of talent profile that the 50
year old company can tap into from among its 800
employees of course does not hurt either.

"We have human rights specialists, fonner State
Department experts, writers, data base specialist$;
New York media specialists, financial experts ... you
name it, working for us. Currently we have 10 staff
members working exclusively on the Turkish account
here in Washington and in New York," Buckmaster
says,

At $525,000 a, quarter - all fees and expenses
including - Turkey seems to have chosen the right
top-rated agency for image building and spin control.

That kind of concentration on client service and
aggressive advocacy has apparently served FH's
Washington office well when they started out in 1985
with a staff of 4 and ballooned.in nine years to its pre-
sent size of 105 staff and annual billing of over $11
.million.
. The industry magazine Inside PR , describes the
Washington office as "the office other PR finns do
not want to complete with the most."

Currently, the St. Louis, Missouri headquartered
.company is the largest nonpublic company of its kind
in the world, consistently earning highest ranking
from its peers (see the SIdebar). Anheuser Busch,
Mastercard, Caterpillar, Honda, Novell and American
Plastics Council are among the other clients repre-
sented by FH. Past governmental accounts include
Spain, Puerto Rico, China and Mexico. Turkey is the
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only government represented by FH's Washington
office.

An independent source shared with TDN the way
FH showed up before the ~urkish int~ragency com7
mission when the five finalist comparues were called
to Ankara this past March for the final pitches. Some
companies sent two representatives. Some sent four.
FH flew to Ankara with eight reps, armed with pre.
sentation packages, and slide shows. They created a
favorable frrst impression that lasted.

Buckmaster makes it clear that, despite the media.
vacuum that Turkey found itself in the past, "measur-
ing success by news courage in Washington is not a
healthy way to measure success." Press coverage is
only a part of an ongoing long-term educational
effort, he explains.

There won't be any quick overnight solution on the
press coverage front, he implies. When asked to name
any specific programs plànned to counteract the
media silence of the past years, Buckmaster sufficed
to say that they work closely with the Turkish
embassy and will continue to work tirelessly on the
media. On the recent Colman McCarthy article in the
Washington Post, for example, which depicted the
Ciller government as a "brutal regime" on the basis of
the testimony of Kathryn Porter, he said an immediate
resp~msewas prepared noting the many errors that the
artIcle contained.

I know that the office of the Turkish press attache
also frred off a response to the Post, as well as the
American Turkish Council. None of their responses
were published. A letter from the Greek press attache
was published though, decrying Macedonian intransi-
gence. That is, I could not get a clear sense of how
such media barriers would be tackled but I felt that
the approach would be to educate the American pub-
lic patIently and win the media over by persuasion. I
can 't help but pray that such a rational approach
would indeed work in this toWn where the dominant
liberal press usually don't take any Turkish prison-
ers.

Working closely with Buckmaster on the Turkish
account is FH Vice President Selim Bingöl, a Turkish
American PR professionalborn to a Turkish father
and American mother. Having lived both in Turkey
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and the U.S. dunng his youth has given Mr. Bingöl
the multicultural perspective necessary to address the
Turkish media needs.

FH seems flexible enough to provide a spectrum of
related services when called upon by the Turkish
Embassy. Most recently, they co-hosted a portion of
the U.S. visit of the Turkish Undersecretary of Energy
and NJtural resources. Again, during Prime Minister
Çiller's private visitto U.S. last month, FH arranged
her appearance on CNN in Boston.

"We are committed to two things," Buckmaster
emphasizes: "To provide real advocacy to the Turkish
Embassy on a daily basis. And to keep in mind the
long view, to make sure that Turkey is afforded the
resoect it deserves from much of the world communi-
ty.'~

SIDEBAR
Heishman-Hillard (FH) received the highest rank-

ing in recent years from a respected industry source,
Inside PR , "the magazine of reputation manage-
ment." Inside PR's 1993 agency report card listed
FH's Washington office as the top agency in the
whole nation. FH's St. Louis headquarters was also
among the top five agencies.

FH was the only agency to be ranked fITStor sec-
ond worldwide in five consecutive Inside PR sur-
veys conducted between 1989 and 1993. For compari-
son, Hill & Knowlton (HK), for example, who held
the Turkish account for a number of years, ranked
seventh in 1989 and was not even ranked by the
Inside PR magazine in the top ten since then. The
ma~azine's fax poll conducted in 1993 among 1,000
semor PR and marketing executives, plus 20 personal
interviews with clients of each agency, produced the
following result in different areas:

In terms of Strategic Thinking, FH ranked first
among the PR a~encies. (HK ranked fourth.) In
Creativity, FH slipped back to fourth but still did
much better than HK's 14th. In terms of TaIent (i.e.
reputation for quality personnel), PK was rated frrst.
(HK was not among the top sixteen.) FK's Work
Environment was again ranked fITSt( HK was ranked
sixteenth).

Vague d'attentats à Istanbul
Alors que les autorités militaires

turques annoncent avec une
assurance croissante la fin pro-
chaine du PKK, Istanbul connaît

depuis une semaine une vague q'atten-
tats à la bombe non revendiqués mais
attribués par la police au PKK. Un regain
d'activité terroriste qui ne devrait pour
autant pas inquiéter outre masure les
militaires turcs, qui n'ont eu de cesse
d'attribuer les opérations urbaines des
rebelles à une érosion de leurs forces
dans leur terrain d'action traditionnel, le
sud-est anatolien. Pour le PKK au
contraire, dont le leader avait promis l'an
dernier une série d'actions armées dans
les villes, visant essentiellement les
cibles touristiqu..e.,il s'agit d'un change.-

ment de stratégie, qui ne signifie
d'ailleurs aucunement "abandon de la
guérilla au Kurdistan turc.

Pourtant, les attentats sont diri-
gés cette fois contre des lieux publics et
non des sites touristiques, ce qui, à
l'approche de l'été, n'est d'ailleurs pas
vraiment contradictoire. Alors que la sai-
son touristique commence, ou devrait
commencer, ces attentats risquent
d'avoir des incidences tout aussi dissua-
sives sur les touristes et tout autant por-
ter préjudice à l'industrie touristique
turque déjà en difficultés en raison des
menaces proférées par le PKK.

Cinq attentats,. dont deux ont

pu être évités de justesse, ont été ainsi
enregistrés à Istanbul depuis une dizai-
ne de jours. Six personnes ont été bles-
sées par l'explosion d'une bombe ce
jour-là sur un bateau assurant la liaison
entre les rives asiatiques et européennes
de la ville. Mardi dernier, le chauffeur
d'un autobus, alerté par des passagers,
a pu jeter dehors un paquet suspect
avant l'explosion de la bombe qui se
trouvait de dans. Même scénario jeudi
dernier, quand les responsables d'une
compagnie de bus ont refusé de charger
sur un autocar une valise abandonnée
par deux passagers. Ils ont été bien àvi-
sés: l'engin qu'elle contenait a explosé
dans le dépôt de la compagnie sans .faire
de victimes. Samedi, c'est encore les
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transports qui étaient visés; une bombe les données officielles."Quand ils sont re au PKK, a etendu les hostilités aux
avait explosé dans un bureau de liaison coincés. dans le sud-est, ils attaquent représentants politiques de la minorité
d'une compagnie de. transport routier dans les grandes villes", a commenté le kurde, partisans d'une voie négociée
d'Istanbul sans faire de victimes. Enfin, vice-préfet d'Istanbul, Nihat Kemal Eren, vers l'autonomie. En bannissant le seul
dimanche dernier, cinq personnes ont en commentant ces derniers attentats. interlocuteur politique dans la question
été légèrem-ent blessées dimanche ä .Selon M.Eren, des avertissements écrits kurde, les autorités turques ont manifes-
Istanbul dans l'explosion d'une bombe. .auraient été envoyés aux responsables tement choisi la surenchère pour régler topeu avant une réunion en plein air de .des lieux publics, comme les bateaux, un problème dorit elles nient d'ailleurs
l'ancien Premier ministre turc Büle;,t cinémas, banques, bureaux de poste, l'existence, la réduisant à une question

.;-Ecevit et chef du Parti de la Gauche pour accroître la vigilance. Le nombre de de terrorisme. Elles se privent ainsi de la. ;,Démocratique. M.Ecevit n'était pas enco- poubelles dans lesquelles sont soUvent perspective d'un dialogue, dont tout,
re sur place au moment de l'explosion. déposées les bombes a été considéra- dans leur attitude, montre qu'elles n'en

Une série d'attentats à la bom- blement réduit et les toilettes dans les veulent pas. C'est par la force que le ,
be, également attribués au PKK par la bateaux assurant la liaison urbaine ont. gouvernement de Mme Ciller veut régler
police bien qu'ils n'aient pas été revendi- été fermées. La police entamera par la question kurde, et les députés duqués eux non plus, avait été commis en ailleurs prochainement des cours spé- DEP, d'ailleurs désignés sans autre for-mars-avril à Istanbul contre des lieux tou- ciaux destinés à informer les chauffeurs me de procès comme des "avocats" des.ristiques comme le Grand-Bazar et le: d'autobus sur la conduite à suivre en cas "terroristes" du PKK, étaient des gêneurs.musée Sainte-Sophie, qui avaient fait 2 de découverte de paquets suspects. dans la guerre totale déclenchée par
morts et une vingtaine de blessés parm,i

Nouvelle offensive
Ankara. Tout porte à croire que le gou-

les touristes. Depuis, on n'avait pas enre7 vernement turc a délégué ses responsa-
gistré d'attentats contre le tourisme mais

contre les milieux bilités à l'armée, partenaire pourtant dan-
contre des lieux publics. Début mai, un.. gereux, les quarante derryières années,
homme, poseur de bombe présumé, a politiques kurdes ponctuées par 3 coups d'Etat, l'ont prou-
été tué et trois autres blessé~ par deux vé, pour un face à face avec le PKK, que
explosions dans un centre administratif les autorités ont donc ainsi promu para-
des PIT et dans une gare. Cette nouvelle vague d'atten- doxalement au rang de porte-parole

Moins optimiste que l'armé, la
tats intervient alors que les autorités unique du peuple kurde; la confrontation.
turques poursuivent leur offensive contre finale devrait avoir lieu dans le réduit du

police d'Istanbul rappelle que le chef du les milieux politiques kurdes. En vertu. Kurdistan turc, où les forces rebelles ontPKK, Abdullah Ocalan, dit Apo, avait pro- d'une ordonnance du 16 juin de la Cour essuyé ces derniers temps de gravesmis d'étendre la guérilla aux métropoles Constitutionnelle turque, le parti de la revers face à une armée turque qui aturques, notamment Istanbul, si l'armée Démocratie (DEP, pro-kurde) a été déployé un impressionnant dispositif enpoursuivait sa campagne contre ses déclaré hors-la-loi et dissous, en raison hommes et en matériel et qai compte luihommes sur le terrain. .de la "propagande séparatiste" de ses régler son compte avant la fin de l'année.
L'intensification des opérations

dirigeants. Les effectifs au Parlement de
'ce parti, qui compte 13 députés, s'étaient Dans ce sens, les opérations prêtées aumilitaires contre les Kurdes dans le sud- réduits comme peau de chagrin; cinq. PKK dans les villes seraient bien le chantest anatolien justifiait à cet égard un mise d'entre eux ayant vu leur immunité parle- du cygne d'une organisation que le gau-à exécution des menaces du leader du mentaire levée en mars, sont toujours vernement aura, comme il le souhaitait,PKK. Depuis le début du printemps, détenus et risquent la peine capitale, six finalement poussé de la guérilla et de la

l'armée multiplie ses opérations pour ten- d~s huit autres restant se sont réfugiés à lutte de libération nationale, avec les
ter d"'éradiquer le PKK" du sol turc avant l'étranger. Seuls Sélim Sadak et Sedat sympathies que la cause kurde peut sus-
l'arrivée de l'hiver, comme s'y est enga- Yurtdas représentent désormais cette citer dans l'opinion internationale, vers le
gée le Premier ministre turc Mme Tansu formation, et ils risquent à tout moment terrorisme .

. Ciller. Près de 2000 maquisards auraient de rejoindre leurs collègues en prison. Le G.,été tués depuis le début de l'armée selon gouvernement turc, qui a déclaré la guer-

InfoMatin - 22 juin 1994 Libération -. 22 juin 1994 HLa Tribune - 22 juin 1994

TURQuiE
"

TURQUI'E •..La situation des droits de. Cri d'alanne TU~QUIE. Anine'Sty.urèsse un
AmnestyIntematiQnallan- täbleau .apocalyptique desl'homme " empire d'heure en heure ",
.ceuncrid'alarmeà propOs d.r.()itsde l'homme dans le pays_. ,_notamment dans le sud-est à population
de«J'escaladespectacu- 4i' situation «empire d'heure enkurrie, affirme Amnesty International en 1iéitre». notammentdans le Sud-Est.appelant, les pays européens à envoyer .Jairedesviolationsdes

à. population kurde, affinne Am-d'urgence sur place une mission d'ex- droitsdel'homme»enTur- nesty International dansson rapportperts. Depuis le début de l'année, selon quie.L'organisationdé- -q~isort aujourd'hui. L'organisationAmnesty, au moins vingt-quatre oppo- nonceles«disparitions», appelle les Européens à envoyer
sar'its ont disparu sans laisser de lesexécutionsextra-judi- çrurgence sur place une mission
traces, alors que les cadavres de « nom- ciaireset latorturedont ç--exper,ts.
'breux autres • ont été retrouvés après sontvictimesceuxquisont
leur enlèifeme.nt. accusésde«propagande

séparatiste»pro-kurde.
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Turquie: deux députés prokurdes
retranchés dans le Parlement

Leur parti ayant été.'dissous jeudi «pour activités
séparatistes» après une ordonnance de la Cour
constitutionnelle. deux députés du Parti pro-

kurde de la démocratie (DEP) ont décidé hier de se
retrancher dans le Parlement. Le procureur général
de la Cour de sûreté de rEtat d'Ankara a ordonné la
mise en garde à vue des deux hommes, Sedat Yurt-
tas et Sèiim Sadak, arguant que la dissolution du
parti signifie automatiquement la fin du mandat
parlementaire, et donc de nmmunité de ses treize
députés. Le président du Parlement et une grande
partie de r Assemblée contestent ce point de vue,
estimant que ces députés bénéficient de leur immu-
nité parlementaire tant que la décision de la Cour
dissolvant le DEP n' a pas été publiée au Journal of-
ficiel. Kamer Genc, vice-président du Parlement a
déclaré qu' il ne permettrait pas à la police de péné-
trer dans les locaux. Cinq deputés du DEP, dont son
président. sont détenus depuis mars dernier, en ins-
tance de jugement pour «séparatisme» et «a.tteinte
à l'intégrité de l'Etat ». Six autres parlementaIres du
parti se sont réfugiés à Bruxelles à la veille de la me-
sure de dissolution. Le DEP et ses députés, tous élus
de circonscriptions du sud-est anatolien à majorité
kurde, wnt accusés d' être les porte-parole au Parle-
ment du Parti des travailleurs.du Kurdistan (pKK.
séparatiste), en lutte contre Ankara depuis 1984.

S. Etr, d'après AFP, Reuter

Le Soir du Bruxelles - 21juin 1994

TURQUIE
Députés kurdes

retranchés
au Parlement

Deux députés du parti pro-kurde
de la Démocratie (DEP,dissous
la semaine dernière pour « acti-
vités séparatistes .) ont décidé
lundi de se retrancher au parle-
ment, après que le procureur
g~néral de la Cour de Sûreté de
l'Etat d'Ankara a ordonné leur
mise en garde à vue - un ordre
contesté sur le plan légal. Nous
ne Quitterons par le Parlement
et nous ne faciliterons pas les
opérations de mise en garde à
vue, ont déclaré Sedat Yurttas
et Selim Sadak. (AFP.)

au parlement
ANKARA, 21 juin (AFP) - Deux députés kurdes du Parti de la Démocratie

(DEP, pro-kurde, dissous), qui s'étaient retranchés lundi au parlement turc
pour ne pas être arrêtés, en sont sortis mardi pour rendre visite à six de
leurs collègues du DEP détenus depuis mars à la prison d'Ankara.

Les deux hommes, MM. Sedat Yurttas et Selim Sadak, ont quitté l'enceinte
du parlement dans l'après-midi en compagnie de leur avocat, a indiqué
l'agence Anatolie.

Acune intervention policière n'a été constatée à leur départ du parlement
et il n'y a pas eu de mise en garde à vue "pour le moment", a-t-on indiqué
de source informée. Les députés sont ensuite rentrés chez eux, a-t-on ajouté
de même source.

Le procureur général de la Cour de Sûreté de l'Etat d'Ankara, M. Nusret
Demiral, avait ordonné lundi leur mise en garde à vue. Cette décision était
consécutive à celle de la Cour constitutionnelle qui avait dissous jeudi
dernier le DEP pour "activités séparatistes" et décidé de mettre fin aux
mandats de député de ses 13 parlementaires, sans cependant pUblier le
verdict au Journal officiel.

Selon une partie du parlement dont son président, M. Husamettin cindoruk,
MM. Yurttas et Sadak sont toujours députés et bénéficient de leur immunité
parlementaire tant que la décision de la Coùr dissolvant le DEP n'a pas été
publiée au Journal officiel.

M. Demiral affirme qu'un simple compte-rendu de la décision de la Cour
suffit pour l'annulation des mandats et pour placer en garde à vue les deux
hommes.

Cinq des 13 députés du DEP, dont l'immunité parlementaire a été levée en
mars, sont détenus et en instance de jugement pour "séparatisme" et
"atteinte à l'intégrité de l'Etat".

Les six autres se trouvent à Bruxelles où ils s'étaient rendus avant la
dissolution de leur parti. Ils ont exprimé leur désir de rester en Belgique.

CE/HC/mfo
AFP /J00245/211637 JUN 94
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Turquie-Kurdes

Les avocats du DEP à Paris mercredi
ANKARA, 21 jUln (AFP) - Deux ayocats du Parti pro-kurde de la Démocratie

fDEP, dissout) devaient se rendre mercredi à Paris pour rencontrer les
autres membres d'une commission internationale chargée d'assurer la défense
des députés emprisonnés du DEP, a indiqué mardi l'un d'eux, M. Feridun
Yazar.

M. Yazar et M. Hasip Kaplan, l'autre avocat du DEP, font partie de cette
commission qui comprend au total 14 avocats, syndicalistes et défenseurs des
Droits de l'Homme de six pays, dont l'ancien ministre des Affaires
étrangères Roland Dumas, a précisé M. Yazar à l'AFP.

Cette commission est chargée d'assurer la défense auprès des instances
internationales de cinq députés du DEP, dont l'immunité parlementaire a été
levée en mars. Ils sont détenus depuis et en instance de jugement pour
"séparatisme" et "atteinte à l'intégrité de l'Etat".

Me Roland Dumas était venu en mars en Turquie annoncer qu'il défendrait
les députés emprisonnés du DEP et introduirait un recours devant la
Commission des Droits de l'Homme du Conseil de l'Europe à Strasbourg.

Les membres du groupe présenteront au secrétaire général de la Commission
des Droits de l'Homme une pétition. demandant l'ouverture d'un procès contre
la république de Turquie, selon la même source.

Ils demanderont également un débat sur la suspension du statut de membre
du Conseil de l'Europe de la Turquie, dont la Constitution et les lois
"violent clairement et gravement" la Convention européenne des Droits de
l'Homme, a ajouté M. Yazar.

La Cour constitutionnelle turque avait dissous jeudi dernier le DEP pour
"activités séparatistes" et décidé de mettre fin au mandat de député de ses
treize parlementaires. L'armée et les milieux conservateurs turcs accusaient
le DEP d'être le porte-parole au parlement du Parti des Travailleurs du
Kurdistan (PKK, séparatiste), qui mène une lutte armée contre Ankara depuis
10 ans dans le sud-est anatolien à majorité kurde.

CE/hc/mfo .
AFP /J00245/211929 JUN 94

turkish daily news Tuesday, 'June 21,1994

Akin Birdal: Peace is the solution
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Turkish Daily News
AN,K~RA- The c~air'.l1an of th~ Human R,ights

. AssociatIOn (!HO), Akin Blrdal,.speaking after a VISitto
the camps which are home to the Turkish Kurds who
have migrated to Iraq, stated that the wretched war rag-
ing in the Southeast was to blame for the migration
which was taking place.

. "The Southeast is the region of Turkey where most
human rights violations occur. Hundreds. of mystery
murders have been committed in this region and theIr
number is continuing to grow. We receive reports of
incidents of torture every day. !HO officials who have
been conducting activities in the region are no longer
able to do so because of the pressure they face. We no

. longer have the opportunity to investisate incidents
where they occur. According to our findmgs, migration
has taken place because of state oppression and the burn-
ing down of villages by the state. Our assessments indi-
cate that 1,150 villages havebeen either burnt down or
abandoned. The inhabitants of these villages have either
emigrated to interior regions or to northern Iraq. Another
cause of the migration is the state's approach to these
people. People are given tbree choices: to beco!Ile village .
guards, to take to the mountains, or to emigrate. People

have chosen the third alternative. A~proximately two
million people have emigrated to the mterior regions of
Turkey. Sparks of hatred are carried with each wave of
migrants, not the desire for peace.

These sparks might start off a fire. This would be a
disaster for Turkey. 1 believe the solution lies in democ-
racy and brotherhood. IobserVed during my visit that
everybody wished to live as equals in brotherhood and
peace," Birdal told the TON, commenting on the current
violence in the Southeast.' .

Bii'dallater commented on the official claims that
PKK (Kurdistan Workers' Party) oppression had led to
migration, saying: "You cannot base policies on lies.
There is a great.discrepancy betweenofficial claims and
what the hundreds of people that we have talkedto have
said. They are the witnesses. We called on deputies to
put together a delegation to inspect the region. No one
answered our call. The state has to protect its 'citizens
even if the PKK has forced them .to migrate. Wé will
oppose all anti-democratic policies. We do not want any
tears or any blood shed. These incidents have to end. We
have to give our children a democratic world in which
they can live like humans.'"

.,
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Amnesty-Turquie-Kurdes

ATTENTION PUBLIABLE MERCREDI 02H01
Amnesty dresse un tableau apocalyptique des droits de l'Homme en Turquie
LONDRES, 22 juin (AFP) - La situation des droits de l'Homme en Turquie

"empire d'heure en heure", notamment dans le sud-est à population kurde,
affirme Amnesty International en appelant les pays européens à envoyer
d'urgence sur place une mission d'experts.

Dans un rapport publié mercredi à Londres, qui dresse un tableau
apocalyptique de la situation, l'organisation inte~nationale demande à la
Conférence sur la sécurité et la coopération en Europe (CSCE) de dépêcher
une équipe en Turquie pour enquêter sur "les atteintes à la liberté
d'expression et le recours systématique à la torture".

"La situation'empire d'heure en heure. Il y a chaque semaine plus de
personnes envoyées en prison sous l'accusation de +propagande séparatiste+
pro-kurde; des assassinats s'apparentant à l'action d'escadrons de la mort
sont signalés presque chaque jour; et le nombre de +disparitions+ augmente
de manière alarmante", écrit Amnesty.

"A moins d'une action décisive immédiate, le recours aux +disparitions+,
aux exécutions extra-judiciaires et à la torture sera bientôt bientôt
considéré en Turquie comme un outil routinier d'intimidation et
d'élimination", poursuit le rapport.

Il indique que, depuis le début de l'année 1994, au moins 24 opposants
ont disparu sans laisser de traces, alors que les cadavres de "nombreux
autres" ont été retrouvés après leur enlèvement.

La situation est particulièrement alarmante dans le Kurdistan turc où,
selon Amnesty, 871 villages ont été évacués de force ou incendiés par les
forces gouvernementales. Depuis mars, plus de 8.000 personnes auraient été
ainsi contraintes de se réfugier au Kurdistan irakien.

Le rapport condamne également les violations des droits de l'Homme de la
part des séparatistes kurdes du PKK (Parti des travailleurs du Kurdistan), y
compris des meurtres de civils, de journalistes et de responsables
politiques locaux. .

ATTENTION EMBARGO
phv/ms

..

AFP /J00245/211841 JUN 94

Kurdes: Tansu Ciller veut en finir
• le Premier ministre turc, Tansu Ciller, s'est fixé pour
objectif d'écraser la rébellion kurde avant la fin de
l'année. Un énorme budget a été alloué à cette opéra-
tion qui mobilise 150 000 soldats: 6 milliards de dol-
lars. Carte blanche a été donnée aux chefs m~itaires
pour « nettoyer», voire même brûler les villages censés
abriter les militants du PKK(Parti des travailleurs du
Kurdistan). Plusde soixante-dix villages dans le Sud-Est
ont été vidés de leurs populations depuis l'arrivée au
pouvoir de Tansu Ciller, à la fin de mars. Des milliers
de Kurdes fuient vers les poys voisins, Irak et Iran

notamment. Mais les rebelles trou-
vent un meilleur accueil dans les
pays les plus hostiles à la Turquie:
Arménie et Grèce.
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The view from a
region in flames

By Galip Rldvanoglu
Turkish Daily News ,

DlvARBAKIR- The two, khaki colored, convertible Land Rovers sped
past our bus heading towards Mardin. Four villagers were seated on top
of one of the vehicles among heavily armed gendarmerie soldiers. As we
watched them go by we notIced theIThands were tied behind their backs.
But they coùld not see us, for their eyes were covered with rags.
Blindfolded, they were clearly being taken for interrogation.

Heading towàrds one of the seven makeshift refugee camps set up in .
northern Iraq to accommodate some 12,000 refugees, our group whicb
was escorting a delegation from the Turkisb Human Rights Association
was constantly accompanied by the sound of blasts coming down from
tbe mountains. ' '

Explosions could be heard from miles away, signalling a new opera-
tion. Perhaps there will a new communique from the Governor's office,
on yet another victory against militants of tbe outlawed Kurdistan
Workers' Party (PKK)~ ' ' .

The explosions, however, are also being attributed to other things. At
the ASSOCIationbrancb office in DiyarbakIr, a wall gazette is full of pic-
tures. Pictures of burned down and destroyed houses. Pictures of civilians
'with bodies covered with bruises and burn marks.' ,

Asking tbe local activists on wbat they are, we get a bllmt reply~ "the
houses are those which have been destroyed by security forces. The pe0-
ple are those who have beên tortured." About 12,000 people living along
the border have already fled into northern Iraq where they are scattered in
seven separate camps. Everyone is scared. .. . ,

Among the scared are human rights activists. Association chairman
Akm .Birdal suggests we move together and eat in the same place. "To
avoid mystery killings," he explains. ,

On the, fITstday of the fa~t-finding ~ssion, a decision is taken to keep
the group together and "aVOIdcomplicatlOn's." Numbering around 30 peo-
ple and made up of human rights activists and journalists, our group
headed for the border some 300 kilometers away. Stopped ten times at
securyty check points along the road, we are constantly surrounded by the
remaInS of petroleum tankers. ' '

Following the Gulf War, the road bas been empty. There is hardly any
traffic n~wand the sanc~ons .on.Irag ba~e hurt the local economy most.

A polIce officer explaInS; 'this sItuatIon has helped th~ PICK. Most of
the unemployed youngsters are now heading for the mountains." Custom
officials tell us that two to three thousand trucks were crossing the border
before the sanctions. Now, even the customs crossing point is empty. "If
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things go on this way, the whole region will be empty," one customs offi-
cial Interjects.

Immediatelyon the other side of the border we are greeted by a
Kurdish border policeman. "Welcome to Kurdistan," he says, standing
before a signpost saying the same thing. '

Closeto the border post is the vast mountain of Cudi which ranges
from Turkey into Iraq and has been used over the years as a crossIng'
point by PKK militants. Mount Cudi is smoking. "Turkish planes hit it
again this morning" one Peshmerge explains. '

In Zakho about 200 Turkish Kurds are on hunger strike. "They are
bombing our villages," a middle aged villager says. "We want to live like
human beings," he adds. ' .' '

The delegation then moves on to a camp where about 2,000 refugees
who have fled Turkeyare housed. Despite previous statements by Turkey
that the migration is only a PICKploy, the first thing which attracts our
attention is the crowded number of women and children. ,

The situation in the Sheranishe and Beberi camps just on the slopes of
the Zerkan mountains astonishes members of the delegation. Suddenly
there are too many people. More than 10,000 villagers are now there and
about half of them are children. Complaints are similar. Stories are
almost identical. Some complain of being forced to join the village
guards and losing their villages when they refused. Others say their settle-
ments were bombed. The most common complaints are related to health
and nutrition problems. There is a demand for more assistance from the
United Nations.

"We were forced to move here because of the security operations,"
explains an elderly man. "They bombed and destroyed our villages."

Following the visit to three separate camps, a Turkish officer at the
Habur border gate tells us there are 4,000 PICKterrorists on Mount Cudi.
"We are conductingoperations on the mountain every day," he says. "We
have no day or nigfit. It is very difficult."

In the evening, we hear cannons pounding tbe mountain once 'again.
Members of the dele~ation go silent as they listen. The roads at night are
still dangerous. Nothing goes by but for military vehicles. Most officers
insist we do not continue. "It is too dangerous," one of them says. It is in
contrast to official statements made back in Ankara that Turkey has full
control throughout the region. . '

At one military post, where we are hosted while waiting for a fully
equipped escort convoy, we cbat with officers. They believe the problem
in the Southeast can only be solved through peaceful methods. ,

One officer says they bave identified 2,500 PKK militants in Mardin
by name. "But in the past two years, we could oruy get some of them.
People forced to migrate are joimng the organization."

Another officer interjects, "peaceful methods are a must." Two of the
four villagers on the Landro.ver are elderly and in no way do they resem-
ble terronsts. Members of tbe delegation are in pain, knowing they can-
not do anything. Two women on the bus wipe away their tears.,If the vil-
,lagers are crying as well, there is no way to know. Their eyes are blind-
folded. They cannot even see that someone cares. - '

These days, the scene everywhere in the Southeast is similar. There is
only military traffic on the roads at night. During the day, one can easily
hear the blades of helicopters chopping through the air. Echoes of far-
away explosions can be heard. And now, becoming a part of the natural
scene, is the smoke. The mountains orthe Southeast are smoking ...

.J
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Kurdish refugees still on hunger strike

Migration continues to N. Iraq

-.

Turkish Daily News
ANKARA- The Kurds who have crossed into northern

Iraq to seek refuge .from the alleged torching and.bombing
of their villages in Turkey,' are carry~ng on their h~nger
strike that began almost two weeks ago In the Zaho region.

Two hundred male and female Kurdish refugees imtiated
their rrotest action on June 10 to draw Turkish and interna-
tiona attention to their plight. According to the hunger
strikers, they are frus.tratedthat the world has turned.a.blInd
eye to what thèy claim are pressure and torture polICies of
the Turkish government. . .. . .

The aim of the hunger stnke, which gams more particI-
pants every day, is to ~rp.eal to the world's democratic
nations to take responsibility for the thousands of Kurds
who have escaped to Iraq.' ,

The group of strike~ was initially relu.ctantto talk t~ rep-
resentatives of the prIVately-run Turkish Human Rlgh.ts
Association (HRA) and the members of the press who VISit-
ed the region to investigate' the problems and conditions of
the original 200 strikers. However, the protesters eventually
conceded to holding a meeting with HRA Chairman AkIn
Birdal, who promised them that the HRA woul~ "convey
the details of their rightful action and express their requests
to the international community." .

Hüseyin, the spokesman for the ~unger stnker~ who
'chose to remain anonymous for secunty re~sons, s~ld that
the migration from Uludere in Tur~e'yto their camP.In Zabo
was caused by the oppressive polICies of the Turkish g?V-
ernment. He claimed that the government has been applYIng
systematic pressure on the villagers for years .and has
recently been targeting their ~illag~s in la~d and aIr bo~b-
ings by security forces. Making VI~tOrysigns and wavmg
"lIving is resistance" slogans, the stnker~ saw ~e HRA del-
egation off. The group, wrapped ~p In white .garments
resembling shrouds, stressed that their protest actIOnwould
continue until their problems were resolved. .

The group stated their pro~lems an~ reques!s In a ~om-
munique that was s~nt to vanous Turkish and ~nte~~tI?nal
institutions promotIng democ~acy: T~e bulletIn ~ntlC1led
the United Nations and other 'Instltutlons for .thelr lack of
concern for the Kurds in Turkey and also descnbed the con-
ditions under which the villagers were liying before t~ey
fled to northern Iraq. "Despite the destruction and.genoclde
committed by the Tur~sh governme~t, tens of thousa~ds of
villagers continued to lIve In the regIOn.Howe~er, With the
lalest massacres hy government forces. our VIllages were
turned into ghost towns and every day h?,~dred~of our pe(.
pie were eliminated by mystery mU~fers\lt c~aImed.

According to the commumque, the Inhabitants of these
villages are being killed by hundreds of tho~sands. of
Turkish soldiers who have for years been mvadmg
Kurdistan through the use of sxstematic. destruction ~nd a
policy of genOCide."The bulletIn - which ~as published
on June 10, the same day that the hunger stnke began -
also included various requests from the refugees. These
included:

"Granting political' refugee status to current refugees a~d
to newcomers; pressuring the Turkish govern~~nt to en~ ItS
use of war planes in the occupied region; prOVidIngmedical,
financial and logistical assistance to the refugees, who were
forced to leave all their possessions behind; providing shel-
ter against ha~h wea~herc?nditions; ~~ndinga U.N. de~ega-
tion to the region to Inve~t}g.ateconditions !here; secunng a
cease-fire between the PK)<.and the Turkish government;
and pressuring other nations to end their political, military
and economic assistance to the Turkish government."

The protesters have said that they will continue t~eir
hunger strike until their demands listed in the commumque
are met.

turkish daily news

Turkish Daily News
ANKARA- Southeastern Turkey is

once again facing turb~lent time~ as
migratIOn from the r~glOn to nelgh-
bonng north Iraq contmues. ,

Twelve thousand people have fl~d
from villages in ~Irnak and Hakkari In
the 'past two months, causing the
Iraqis to take tight security measures
at the border with Turkey.

The refugees, who first started to
move into Iraq in February, claim that
their villages were burned down by
Government security forces and that
they had been put under intense pres-
sure to leave.

Observers from various organiza-
tions formed a delegation, under ~e
auspices of the priv~t~ly run 1'~rkish
Human rights Assoclal1on, to VISit~d
talk with the refugees who are m
seven different camps, 15 kilometers
inside the Iraqi border. The observer's
report will be sent to the United
Nations Commission of Human
Rights, the Red Cross and other inter-
national groups.

After examining the camfs, delega-
tion chairman AkIn Birda said "the
picture I saw hurt my conscience" and
added that six more villages had been
evacuated and burned by Government
security forces.

.He also told reporters that the vil-
laaers who wanted to leave the
T:rkish side were hindered by the
secùrity forces.

Ch~urman Birdal called for, help
with tbe refugee problem which he
also discussed With the U.N. Zaho
representative Ayman Garibeh and the
~overnor of Duhok, Abdulaziz Tayib.
'The condition of the refugees is not
very good, our medical teams visit the
camps twice a week and we give them
food provided by the World Food
Fund.

We have solved the refuaees' water
and sanitation problems. f)uring our
health inspections we found 20 cases
of malaria and treated them," declared
U.N. Zaho representative Ayman
Garibeh in a statement.

Tuesday, June 21, 1994

Ayman ans.wered a q~~stion regard-
ing the grant1ß~ OflolltIcal status to
the refugees ana Sai

"We are only concerned with pro-
viding humanitarian aid, our centers
in Ankara and Geneva are currently
busy with this issue and they will
decide on this but anyone who crosses
the border is considered a refugee and
they are not forced to return," and

,added that the U.N. is trying to solve
this problem.

The governor of Duhok said that
the refugees ~eeing from the Tur!dsh
side are causIng them problems SInce
the United Nations had demanded that
the camps should be established on
government land and that refugees
should be erovided with pasture areas
for their animais. '

He continued, "the refugees have
put us in a difficult situation ..The
migration started one year ago With a
trickle of people and it was very easy
for us to find them a place to settle but
lately the numbers have increased dra-
matically and with our limited
resources we are not able provide ade-
quate help.

"HOUSInain the cities is a big prob-
lem since four thousand villa~es were
destroyed in the Gulf War ana we set-
tled them into cities." He also said
that they were sharing the food aid
they received with the refugees. '

The Human Rights deleaation
reported that 12 thousand refugees
lived in Hizava, Tilkabar, Dorka,
Forqa, Zakho, Buhery and Sharanish
camps.

According to the report livin~ con-
ditions in the camps are not gooa .

After the three day visit to the
camps, Akin Birdal gave a statement
to tlie Human Rights Ass9cia~ion in
DiyarbakIr and Said ''The aid given to
the refugees is not adequate and every
one of us is responsible. We call on
everyone to help. These people cannot
SUrvIvethe winter and most of them
want to return to their home country
but democratic regulations are neces-
sary."
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Le premier qui dit la vérité
(version turque) ...

our avoir témoigné lors
d'auditions publiques devant le
Parlement européen en octobre et
décembre 1992, Mehdi Zana,
ancien maire de Diyarbakir,
considéré comme la capitale du
sud-est anatolien à majorité kurde,
a été condamné à quatre ans de
prison par la Cour de sécurité de
l'Etat d'Ankara. Comme de
nombreuses associations et
personnalités françaises et
européennes, j'avais eu l'occasion,
au nom du Comité de défense des
libertés des droits de l'Homme, de
soutenir son action et sa démftrche
à Bruxelles où il plaida en faveur
de la démocratie et du respect des
droits du peuple kurde. Mehdi
Zana, dont l'épouse députée de
Diyarbakir est détenue depuis
.mars avec cinq autres députés du
Parti de la démocratie (DEP), est
une figure respectée du
mouvement démocratique non
violent kurde. Après des années de
lutte et d'emprisonnement, il est
élu au suffrage universel en lm et
devient le premier maire ouvrier,
proche des communistes; d'une
grande ville dans l'histoire de la
République turque. Destitué,
écroué à la suite d'un coup d'Etat

militaire en septembre 1980, c'est
un total de quinze ans qu'il a déjà
passés dans les prisons de Turquie,
au cours desquels les sévices
de toutes sortes et tortures
n'ont pas manqué.
Sa condamnation, outre qu'elle a
pour conséquence d'étouffer
la moindre tentative
de témoignages du véritable
martyr subi par les habitants
du Kurdistan, peut C()nduire à
occulter toute perspective de
solution pacifique et démocratique
et, par conséquent, d'alimenter"
l'affrontement armé (1) au
détriment des populations civiles
déjà lourdement éprouvées. Un
récent communiqué émanant d'un
.grand nombre d'ONG dresse le
bilan effroyable de cette
répression: des centaines de
villages rayés de la carte, des villes
entière~ en grande partie détruites,
des milliers de morts, des
démocrates, des journalistes .
emprisonnés ou disparus ...
Tout se passe comme si «l'objectif
des autorités turques était de
dépeupler le Kurdistan, de
détetritorialiser la question kurde
et d'éparpiller lepeuple kurde afin
de mieux "l'assimiler" dans le cadre
du traditionnel projet turc de
'recomposition ethnique du pays"
qui avait commencé par le génocide

des Arméniens, poursuivi par
l'expulsion d'Anatolie de 1200000
Grecs dans les années 1920 et qui
doit s'achever par l'éparpillement
4es Kurdes, dernière communauté
indigène non turque du pays» (2).
Face à cette situation, il est
~admissible que le gouvernement
.français ne remette pas en cause
l~-contrat signé ~n mars par
François Uotard sur la vente
de vingt hélicoptères Cougar, ni sur
~ux portant sur l'ensemble
des ventes d'armes à ce pays
.qUi servent la répression.
De même, nous demandons
avec un grand nombre
d~associations que les pays
occidentaux agissent avec
diligence, soit pour amener
leûr allié turc à mettre un terme
à la persécution du peuple kurde
en engageant un processus de
recherche d'une solution politique
à t~question kurde sous l'égide de

.la CSCE, de l'Union européenne
ou de l'ONU, soit, si Ankara
~~iste dans sa politique actuelle,
fW retirer tout soutien politique,
financier et militaire et l'exclure de
nos institutions occidentales où sa
présence ne pourrait que nous
discréditer et nous déshonorer .•
1. ~oir à ce sujet l'interview d'Eric Rouleau,

sp6cia1iste du Proche-Orient. Hunumiti du
l"dkembre 1993.

2. Le ?-Ionde du 8juin, le Herald Tribune
du ~juinl994.

Roland WIos,
secrétaire du
Comlt8 de défense
des droits de
l'Homme et des
libertés
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<rongrtssionalR[(ord
PROCEEDINGS AND DEBATES OF.THE 10311 CONGRESSt SECOND SESSION

TURKISH DEMOCRACY: ONE MORE SmrTOWARDS THE ABYSS

81atemeut b1 So... _ Dm .... DeConcbd
Chalrmu, Commls.loa on Seeurlc, lUld Cooperation ln Ewvpe

Mr. President, l am compeUed once apln 10 voice my grave CODœJ1l& over the state of affatß in Turkey. Were
l 1\Otoonvtnœc1 that TUrkey Is ODe of our Datton"s JIl05timportant aUles. I would not express such frustration
when the government contravenes Its own coostitutlon and international human rights commitments. Last
Thursday, June 16, when Turkey"s highest court banned the pro-Kurdish Democracy Party (DEP), and kickec1
13 DEP members out of parliament becaUse of statements they made. my CODcern and fruatration reached new
heights.

The 13 duly elected members of Turkey's legislature bave been removed from Parliament bec:ause of a party
communique issue41ast year appealing for a peaceful solution to the Kurdish problem. Five deputies. who
have been jailed since early Marth without befng Indlctedt face the death penalty for spealdDa out for the
rights of Turkey'$ K.urclish citizens. Six others have Oed Turkey and. I am Informed. will seek political asylum
in Belgium. Two other& face imminent, arrest in Turkey. Mr. President, Ibave met with some of these
indMdua1s and others DOW in 'Iùrldsh Jans for simply expressing their views. and I am appalled. Mt.President,
what kind of democracy finds its own legWatorr. either in prfson or flœtDl arrest to seek political asylum?

. A perhaps unintended consequtnce of the court deds10n relates to constitutional requlrementll that by.
elec:tioDS be held when 24 vacancies occur iD the 45<keat PatlIamen.L If the 'four ICurdÛlh deputies who
resigned from DEP before legal action was tiken should leave parUament. itwould appear that elections would
have to be held within three months. Mr. President I want to DUlke it clear from the outset, that should auch
elections take p1aœ, and it seems likely, our government and the many non.govemmental election monitors.
5hou1d be prepared to seneSobaerva:s to cmaure that intematlonalstandarda are met. Punhermore, ln light
of recent developments, the,He1siDld Commfssion, ofwhich I am ~ wD1, IDupœmlng meetings of the
Conference oa. SecurIty an4 Cooperal1on ln Europe (OSeE), press ror otttaa1 CSCE misstons to be sent la
Turkey to monitor the deteriorating rights situation.

Mr. President, what is most a1aruûng .bout the deteriorating rights 8{tultlon ln Turkey is thiJ increasingly
frequeJit trend to criJl:iiDallze tree speecb. Words 8Jl4 i4ea&, regardless of their C01\tent, are tolerated in
democratic 5)'ltems. AI signatolY to the Conference ,on Sewrity and Cooperatfon in Europe (CSCB), the
United. Natlon"s Universal Declaration on Human RJgbtsan4 tbe international Covenant on PoUtfcal and Civil
Uberties, Turkey ha&obligated itself to protect all forms of non-violent expression. The dedsion to remove
13 duly electe4 parliamentarians because of Speeches they made or documents they 8Jgn Il an affront to all
democrat1ç legislatures.

Mr. President, obviously no country, Including our own. Il Immune from situations where human rights are
jeopardized. Turkey's Kurdish issue 1w a long and complex histoty, which has unfonunately become
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1naeas1D.g1y cloudc;4 by violence. In the midst of a MYeI'8 000110mic cria., TurkeY' sovemment and military
are spending ewer 7 billion dollars a year to filht the PICK -- yet the PKK continues to operate and draw
followers. Regrettably me heavy-handc:d tac;tica of sœurity forccI, who have destroyed. ~ 1000 ICur<lt&h
villages 111the paat eighteen months, alienate loatl Kurds and fuel sympathy and suppon for the radicals.
Additionally, by crtmlnal1zlng even moderate =pIai5IoDi of Kurdfah <liac;ontCAt, the government stiflee
legitimate disc.ovrsewithin a democratic framework and denies its citizenry an outlet throuJb which to legally
artiCulate their fruStration. And while no one deDies Turkey's iOVereign right to protectits clti7.enJy from
terrorism, this must not be ,pUl5ued at the expense of other fundamental human rights.

Mr. President, ln the interests of peace and reJiOnal stability, I appeal to Turkey's dYiUaD. and mllitaty leaden
to reconsider increasingly intolerant and unproductive po1idea towards Turk~. Kurdish citizenry. lbere can
be no hope of peace if voices on allsides are si1el1œd and forced into more radic:alpositions. Such policies
J'Bise serious questions about the ability of Turkish democracy to meet the pressia, needs of a modern multi.
ethnic l!IOd.ety. Furthermore, Mr. President, despite a confluence of foreign policy interests with our
government on nwnerousissues, Turkey's deteriorating human rights situation makes it increasingly difficult
to support a leading role for Turkey In regional political undertakings.

ln conc1uioD, Mr. President, I would urp Turkey's government to pursue political solutions to the Kurdish
situation. So as not to be criticized for simply pointina out the problem without otJering my own thou&hts
on 8 solution, l wl1l share &Omethoushu on <lefusma the mountin, crillA- l beUeva a key element of any
political approach must be otflclal wi11inpess to distlnpJsh between PICK terrorism and non-YÎolent
expression promolin, rights for Turkey's Kurdish, citizeus. Similarly, the PKK must abandon the use of
violence for political objectives and renounce aspirations tor outri&ht lndependenoe. A bi-lateral œasefire
cguld be a first step towards cstabUahln•• political dialosue, not with the PICK, but with moderate Kurdish
elements. In such a climate, I would urge the Turkish pemment to take the following steps:

Flnt, allowall non-violent political panies to particlpate in politica1life.
Sec:oIl4. aboUsh restrlctiuns on Creeexpression inc111clln1those within the Anti-terror Jaw.
Third, repeal the State Of Emergency.
Fourth, dismantle the village guard system.
Fifth, remove aU restrictions on Kurdish linguistic and cultural expression.
Sixth, litt constraints on dissemination of Kurdisb lallJU8ge television and radio broac1ClSts.print, music and.
other mediums.
Sewnth, develop a government sponsored Institute of Kurdish Studies and allow schools to offer instruction
in Kurdish, and
El8hth, convene an offic1a1. high.profile, conference examining all aspectS of Turkish-Kurdish relations.

Mt. President, l believe such actions would bolster Turkey's civilian democracy, stem violence, marginalize the
PKK by providing moderate alternatives. lift an oppreuive climate which has stifled poUtica1 and economic
life throu&hout Turkey, and be&fn to reverse the destruetive polarization of Turks and Kurds. Isinœrely hope
Turkey's soverlUJlent will leek to protect free speech and pursue non-military approaches to the Kurdish
dilemma to avoid plunging tbe nation into further turmoil.

Le Monde - 23 juin 1994

IRAK : IfPI)K d6ment un.
Ing6r.nc. de. pe.deren. eu
Kurdl~t8n. - Le représentant à
1'äns d'ù Parti démocratique du
Kurdistan (PDK) irakien a for-
mellement démenti une participa-
tion des pasdarans (gardiens de la
révolution iraniens) dans les
combats qui opposent sa forma-
tion à l'Union patriotique du
Kurdistan- (UPK) (le Monde du
14 juin). Jaafar Guly, délégué du
PDK et co-représentant à Paris
du t( gouvernement» kurde, a
rejeté la responsabilité de la
poursuite des accrochages sur
l'UPK, qui, selon lui, viole tous
les accords de cessez-le-feu.

.

Deux attentats
à la bombe

Trois Allemands, deux Britanni-
ques, un Autrichien et quatre
Turcs ont été blessés, mardi
soir, par l'explosion de deux
bombes dans une cafétéria à
Fethiye. Mercredi, deux autres
bombes ont explosé dans la sta-
tion balnéaire de Marmaris, fai-
sant huit blessés dont quatre
touristes. Ces derniers mois.
une dizaine d'attentats à la bom-
be ont eu lieu dans les centres
touristiques. Le Parti des travail-
leurs du Kurdistan séparatiste
avait menacé au printemps de
s'en prendre à des Cibles écono-
miques etto!Jristiques. (AFP.)
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MARC KRAVETZ

Dérive turque

(.:.); un 'mode hâbitu.el d'intimi-
dation et d'élimi~f'"on ».

L'organisation de défense des
droits de l'homme condamne
également «les atteintes aux
'droits de l'homme commi~es par
le PKK [Parti des travailleurs
du ,J{urdistani~- notamment les
meiin,es d'hommes politiques.
locaux et de journalistes ».

Amnesty international souligne
.dans le même temps que le gou-
.vernement ne doit pas utiliser
le conflit armé en cours dans le
sud-est anatolien «pour justifier
les violations commises par les .
forces de sécurité à l'encontre
des citoyens t.urcs».

a f1naIement été dissous ..Am-
nesty International demande à
la CSCE d'envoyer de toute
urgence une commission

: d'experts en Turquie.
. L'organisation ajoute dans un

communiqué que « si aucune
action décisive n'est entre-.
prise tout de suite, lapratique
'des "disparitions", comme

< celle des exécutions extra-ju-
diciaires et de la torture..de-
viendra unfait établi en Tur-
quie». Il n'y a rien à ajouter
sauf à rappeler que ceci se.
passe en Europe, dans un pays
ami et cajolé par la France, ré-
cemment visité par MM. Léo-
tard et Juppé, et que la France
se tait.

suivreintèllectuels, écrivains,
journalistes ou politiciens, n'a
pas besoin de telles «preuves»
pour emprisonner les per~
sonnes ou interdire les publi-
cations ou les partis. Elle se:
contente. d'interdire. toute
«propagande orale ou écrite,
(toutes) réunions, assemblées_
et manifestations ayant pour
but de porter 'atteinteà l'unité
indivisible de la République.
de Turquie,à lanation et à ses'

. territoires, sans considération.
de la méthode, de l'intention'
et des idées concernées».
C'est également en vertu de

cet arsenal juridique que les.
députés du DEP ont été arrêtés
et elllprisonnés, et que le,parti .

LE MONDE - 23 juin 1994

TURQUIE

Amnesty international estime
que la situation « s'aggrave d'heure en heure»

, dans le Sud-Est anatolien
Dans un rapport publié mer-.

credi 22 juin, Amne!lW interna-.
(ional affirme notamment que ...« les attaques du gouvernement
'turc contre la liberté d'expres-
sion ont mené à une escalade.
spectaculaire des violations
graves des droits de l'homme »,
dont la situation «s'aggrave

. d'heure en heure », notamment
dans le Sud-Est anatolien du

. pays à majorité kurde.

Exécutions
extrajudiciaires

L'organisation internationale
ajoute : « Si aucune action déci-
sive n'est entreprise tout de .
.suite, la pratique. des «dispari~
tions », comme celle des exécu-
tions extrajudiciaires et de la

: t"Ortur.e,dJ!,vie.ndraun fait établi :

surele sort dé six d'entre éux
:qùisont emprisonnés depuis le
..mois de mars et menacés de la
.peifie de;mort pour avoir tenu
.de(pfof>os jugés «sépara-
'tistes»:.Eltf"n'ën .pnvè 'pas
moins la population kurde de
Turquie de toute expression
démocratique. .
Tout se passe comme si le

gouvernement de Mme Tansu
Ciller, qui célébriüt il y a peu
sa première année d'existence,
n'imaginait plus d'autre poli-
tique que celle du pire pour ré-
soudre la question kurde.Les
autorités turques nient jusqu'à
l'existence du problème dans
lequel elles ne veulent voir que
la manifestation des «terro-
ristes» du PKK(Parti des tra-
vailleurs du Kurdistan, inter-
dit). Que celui-ci utilise la vio- .
lence pour parvenir à ses fins
est non seulement indéniable
mais revendiqué, qile cette vio- .

.lence n'épargne pas les popu-.
:lationsciviles et ne refuse pas
. les moyens du terrorisme ne.
; fait guère plus de doute. D:<!:ns
: le rapport cité pllis haut, A~

nesty condamne au même titre
les «meutres dejournalistes et
d'hommes politiques locaux»
commis pat le PKK - une cin-
quantaine selon les estimations
de l'organisation. internatio-
nale de~défense des droits de
l'homme - et réclame la libé-
ration des prisonniers détenus
par ce mouvementdont Bketas
Avci, un enseignant enlevé en.
octobre 1993.
Mais le gouvernement turc ne

peut pour autant justifier la
vague d'arrestations ou de
procès par la seule violence'.
séparatiste. L'universitaire,
- non-kurde - Ismail Besikçi,;
contre lequel sont instruits 66

. procès pour ses écrits divers
. sur la question kurde et qui

risque quelque 120 années dé
. prison (après en avoir déjà ef-

fectuées 14 dans les 25 der-
nières années), est difficile-

. ment assimilable à un militant,-'
voire un sympathisant du

: PKK.
Il est vrai aussi que la loi

3713 antiterroriste du 12 avril
1991, gui permet de pour-:

.E n Turquie, l'histoire n.ese
. . réPète pas, elle s'enlise.
:. D'aimée en année,. de
. ITl9isen mois, la situation
des dioits de l'homme s'ag-
WIve. la violence s'exacerbe.

.le sort de la population kurde
se dégrade et :ce,.quLreste de
démocratie en Turquie devient
à chaque étape un peu plus fra-
gile. Les chiffres fournis par
rAssociation desctroits de
l'homrrie en Turquie sont ac-
cablants. .
. Au bilan de 1993 figurent
ainsi, 874 villages kurdes dé-

truits, 135 exécutions sans ju-
:gernent. 25 morts sous la tor-
.lure, 5 i0 assassinats pat des
tueurs non identifiés. La
.même année, 57 journalistes
étiüent emprisonnés, 23 I an-
,,\&s de prison étaient infligées
à: .des intellectuels (journa-
:Ïj:s~esou écrivains) pour divers
délits d'opinion elles autorités
,;procédaient à 260 saisies de
journaux et magazines. 169
villages de plus ont été détruits
dans les cinq premiers mois de
cette année, il y a plus de
morts sous la torttirepour le
seul mois de mai 1994 (3 I)
quedurarit toute l' année pr~-
-çédente et presque deux fOIS
:plus de journalistes et d'écri-
~v.ainsen prison. Ce ne sont là
.que quelques exemples. .
., Dans un rapport rendu public
;'hier, Amnesty International
.ilote que «chaque sel1Ul.ine,de.
nouvelles personnes sont je-
tées derrière les barreaux.
parce qu'on les accusedepro-
pagande pro-kurde. Des
meutres r~ssemblant à ceux
commis pàr des escadrons de
..la mort sont signalés presque
quotidiennement, et ron a
iconstaté un accroissement
:inquiétant des "dispari-
;tions"...».

La semaine dernière, la Cour .
constitutionnelle turque pro-
nonçaitla dissolution du Parti
de la démocratie (DEP), la ..

:dernière formation légale pro-
.kurde en Turquie, entriûnant
:ainsi .la déchéance immédiate
.de leur mandat pour .J3 parle-
mentaires de ce parti: La me-
sUre i}'affecterapas outre~me-
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L'embargo n'empêche
pas les contacts commerciaux
• L'ONU examine tous les deux mois le respect par Bagdad des conditions
posées par les vainqueurs de la guerre du Golfe. Paris estime que des
It progrès If ont été réalisés su,.l'élimination de l'arsenal irakien.

23. JUIN 1994

IRAK

Les entreprises françaises
pointent le nez à Bagdad
• Une délégation du CNPFse rend aujourd'hui en Irak pour renouer des
contacts commerciaux tombés au plus bas. Le problème de l'embargo
et du gel des avoirs financiers reste un handicap incontournable.

RIEN, dans les résolutions des
Nations unies, n'empêche de.

simples contacts commerciaux
avec l'Irak. » Questionné sur la vi-
site du CNPF à Bagdad, le QUai
d'Orsay se limite à ce commen-
taire, tout en rappelant que, de-
puis août 1990, toutes les tran-
sactions avec l'Irak sont frappées
par l'embargo de l'ONU, à l'ex-
ception de celles concernant les
produits de première nécessité.
Des sanctions qui touchent éga-
lement les avoirs financiers ira-
kiens à l'étranger et, surtout, sa
production de pétrole (10.% des
réselVes mondiales).

Le maintien de l'embaq:o est .
réexaminé tous les soixal1t~jours .
par le Conseil de sécutj~é de
l'ONU qui vérifie la bonnè:V<>(9nté
de Bagdad quant aux CQndi~ns
imposées par les vainqu~rSde
la guerre du Golfe: d'unè'p/~fIi, la
reconnaissance de la solhier:ài-
neté et des frontières du KowéÏt ;
d'autre part, le sort des ,prison-
lIiers et autres « disparus. koweï-
tiens, ainsi que celui des popula-
tions civiles du Kurdistan ou de
la région des marais soumises à
des pressions militaires ; enfin,
l'élimination des armes de des-
truction massive (missiles balis-
tiques, armes chimiques ou bac-
tériologiques, voire nucléaires)
contrôlée sur le long terme.

L'heure n'est pas à la levée
des sanctions

C'est sur ce dernier chapitre
que Paris, selon le Quai d'Orsay,
reconnaît des « progrès • de la
part de Bagdad. De source diplo-
matique française, on fait valoir
que l'Irak a accepté de coopérer
avec la commission spéciale de
contrôle de l'ONU et accepté la
résolution 715 qui fixe précisé-
ment les conditions de ce
contrôle. L'heure n'est pas pour
autant à la levée des sanctions :
« Il reste à tester leur bonne vo-
lonté de manière durable ., pré-
cise-t-on au Quai d'Orsay qui
précise qu'une période proba-
toire de six mois est prévue à cet
effet. La fixation du début de
cette période probatoire, préa-
lable à une levée de l'embargo
pétrolier, ne devrait pourtant pas
être réalisée lors de la prochaine
réunion du Conseil de sécurité, le
18 juillet. A cause notamment de

l'intransigeance de Washington
qui préfère satisfaire ses alliés
koweïtien et saoudien. Début
mai, la dernière tournée dans le
Golfe de Robert Pelletreau, secré-
taire d'Etat adjoint pour le
.Proche-Orient, a été à cet égprd
révélatrice, le responsable améri-
cain ayant réaffirmé que Bagdad
constituait toujours un danger
pour la région et que les sanc-

ILEST BIEN LOIN le temps où
un quotidien de province pou-

vait écrire: « Chirac revient d'Irak
les poches qui craquent !.C'était
bien sûr entre 1974 et 1976 ...
Depuis, après de nombreuses
années de relations politiques
et commerciales fructueuses,
l'électro-encéphalogramme
est aujourd'hui quasi plat - du
moins officiellement - entre Paris
et Bagdad.

La visite en catimini d'une dé-
légation du CNPF en Irak, à l'oc-
casion d'un déplacement officiel
en Jordanie, est encore significa-
tive du climat de gêne qui en-
toure les relations bilatérales
entre les deux capitales. Au siège
de l'organisation patronale, à
Paris, on préfère ne pas apporter
de commentaires sur cette visite
qu'on aurait préféré tenir secrète,
la discrétion dans les affaires
étant considérée comme un gage
de succès.

I Sur le seul plan commercial, il
I est vrai que le temps semble plus

I
propic:::eaujourd'hui à une reprise
des affaires. Pour ne pas laisser la
place à d'autres, ainsi que le sou-
lignait récemment Roselyne Ba-
chelot, présidente de l'associa-
tion parlementaire France-Irak:
« Les Américains ont été les der-
niers à quitter Bagdad, ils ont été
les premiers à y revenir », s'ex-
clame la bouillante député RPR

tions devaient être maintenues.
Sur le plan bilatéral, Paris n'en-

tretient plus de relations diplo-
matiques avec Bagdad depuis la
guerre du Golfe. Ce qui n'em-
pêche pas certains hauts respon-
sables irakiens, à l'instar de
Tarek Aziz en décembre dernier,
de venir plus ou moins officielle-
ment en France, ou de rencontrer
à Genève ot1 à New York des di-

de Maine-et -Loire qui estime que
l'embargo frappant l'Irak « ne
sera pas levé tant que les Etats-
Unis n'auront pas eu tous les
contrats ....

Les derniers chiffres des
échanges commerciaux franco-
irakiens sont, en tout état de
cause, éloquents (notre tableau) :
de plus de 3 milliards de francs
en 1989, les exportations sont
tombées à 8 millions de francs
l'an dernier, constituées pour la
moitié par « des viandes, de la vo-
laille et du gibier., précise la Di-
rection des relations économies
extérieures de Bercy, tandis que
les importations sont au point
mort depuis la guerre du Golfe,
conséquence directe de l'em-
bargo international (lire ci-des-
sous).

La visite patronale française

Lea échangea
franco-irakiena
(.. millions de flancs)....... ~(........ (... ....
,Jw.'i;iIWii;\\;ïI?

1990 2.240 2.942

plomates français. Mais le Quai
d'Orsay souligne qu'il n'est « pas
envisagé» pour l'instant d'ouvrir
une représentation à Bagdad,
alors que Paris vient d'accepter, il
y a peu, l'installation sous le cou-
vert du pavillon marocain d'une
« section d'intérêts. irakienne
dans la capitale.

A. B.

entend surtout prendre date,
même si certaines des entre-
prises membres de la déléga-
tion (Renault, Citroën, Schnei-
der, Alcatel, EDF ... ), à l'instar
de quelques autres qui les
ont précédées individuelle-
ment, peuvent espérer signer
des précontrats « subject to
embargo " clause pourtant inter-
dite par les résolutions des Na-
tions unies et qui prévoit que le
contrat signé prendra effet à
l'instant même de la levée de
l'embargo.

Il reste toutefois, pour que les
entreprises françaises reviennent
en cour à Bagdad, qu'un geste de
Paris serait le bienvenu concer-
nant les avoirs financiers irakiens
gelés dans l'Hexagone et estimés
entre 400 et 500 millions de
francs.

Les supporters de la cause ira-
kienne en France font valoir que
Paris n'a rien à gagner à « être
plus royaliste que le roi • sur ce
terrain et que plusieurs pays oc-
cidentaux ont déjà dégelé ces I

avoirs: c'est ainsi le cas de la
Grande-Bretagne et de la Suisse
(pour 120 millions 'de dollars
chacune), de l'Italie (pour environ
16 millions de dollars) ou bien
encore, dès 1991, de l'Espagne,
du Canada ou des pays scandi-
naves.

ALAIN BARON
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FRA0340 4 I 0271 GRE /AFP-L087
Turquie-Kurdes-UE

45 rebelles kurdes et 6 soldats turcs tués dans des combats

ANKARA, 23 juin (AFP) - Quarante-cinq rebelles kurdes et six membres des
forces de l'ordre turques ont été tués depuis mardi dans des combats dans le
sud-est anatolien à majorité kurde, a-t-on appris jeudi de source officielle
à Diyarbakir (sud-est). .

vingt-sept rebelles du Parti des Travailleurs du Kurdistan (PKK,
séparatiste) ont été tués mardi et mercredi dans la région de sirnak,à la
frontière avec l'Irak, lors d'opérations aéro-terrestres contre une groupe
de militants armés kurdes qui avaient auparavant tué 5 gendarmes turcs dans
la région, selon un communiqué de la super-préfecture de Diyarbakir.

Dix-huit autres. rebelles kurdes et un soldat turc ont trouvé la mort lors
de combats et opérations militaires dans d'autres zones du sud-est
anatolien, selon la même source.

Ce bilan porte à au moins 410 le nombre de personnes tuées lors
d'opérations et combats, dont 376 rebelles du PKK, depuis début juin, selon
un bilan fait par l'AFP à partir des informations fournies par les
autorités. .

(A Athènes, lors d'une conférence de presse, le Front de Libération
Nationale du Kurdistan (ERNK), branche politique du parti kurde séparatiste
PKK, a appelé jeudi les Douze à décréter la cessation des ventes d'armes à
la Turquie lors du sommet de Corfou, qui s'ouvre vendredi).

M. Tas sabri, le représentant de la section "balkanique" de l'ERNK,
siégeant à Ath~nes, a affirmé que "tant que les attaques turques
continueront", les actions terroristes kurdes se poursuivront dans les
régions touristiques de Turquie.

CE/hc/bm
AFP /J00245/231435 JUN 94
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FRA0288 4 I 0143 RFA /AFP-LB54
Allemagne-Kurdes

Manifestation kurde samedi à Francfort: contrôles renforcés aux
frontières

BONN, 23juin (AFP) - Des contrôles renforcés aux frontières allemandes
seront effectués à l'occasion d'une manifestation samedi à Francfort (ouest)
où sont attendus quelque 50.000 Kurdes d'Allemagne et d'Europe, a annoncé
jeudi le ministère fédéral de l'Intérieur.

Quelque 800 membres de la police de l'air et des frontières seront
affectés à des contrôles d'identité renforcés aux frontières occidentales de
l'Allemagne, a indiqué le ministère, en précisant que les personnes ne
disposant pas de papiers en règle nécessaires seront refoulées. .

Le ministre de l'Intérieur mettra en outre 700 policiers et six
hélicoptères de transport à la disposition de l'Etat fédéré de Hesse, où se
trouve Francfort, chargé de la sécurité sur son territoire.

mlm/mfm
AFP /J00245/231307 JUN 94
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ECF0383 4 F 0521 TUR /AFP-MA84
eco.-Tourisme

Le PKK reprend ses attaques contre le tourisme turc
ANKARA, 23 juin (AFP) - Les rebelles kurdes de Turquie ont repris, selon

les autorités d'Ankara, leur offensive contre les intérêts touristiques
turcs, avec deux attentats dans des stations balnéaires qui rappellent leur
campagne de terrorisme de l'an dernier, marquée d'attaques à la bombe et
d'enlèvements.

Le ministre du Tourisme, Abdulkadir Ates, a appelé jeudi la communauté
internationale à une coopération contre le terrorisme. "Le terrorisme n'est
pas seulement le problème de la Turquie mais un problème qui concerne le
monde entier", a-t-il dit.

Les deux derniers attentats, qui ont fait 21 blessés, selon un dernier
bilan donné jeudi par M. Ates, surviennent après une période de calme
relatif d'un mois et demi.

Ces attentats n'ont pas été revendiqués mais les autorités en accusent le
Parti des Travailleurs du Kurdistan (PKK, séparatiste), en lutte armée
depuis 10 ans contre le gouvernement d'Ankara dans le sud-est anatolien à
majorité kurde.

Mardi, le représentant du PKK pour l'Europe, Kani Yilmaz, avait déclaré à
Madrid que le mouvement considérait la Turquie comme "zone de guerre". Il
demandait aux touristes d'éviter de s'y rendre et y dépenser de l'argent
"qui sert à payer des balles utilisées ensuite contre les Kurdes".

Cette nouvelle menace s'est immédiatement concrétisée à Fethiye et à
Marmaris, deux stations balnéaires très fréquentées de la mer Egée
(sud-ouest).

Vingt-et-une personnes, dont 11 étrangers parmi lesquels des
Britanniques, des Allemands et un Autrichien, ont été blessées dans deux
attentats mardi soir dans une cafétéria à Fethiye et mercredi près d'une
plage et dans un parc à Marmaris.

De mars à mai, les poseurs de bombes avaient visé à Istanbul le jardin de
Sainte-Sophie, le Grand Bazar, la place Sultanahmet et un parking proche du
palais de Dolmabahce, tuant une Tunisienne et un Espagnol et blessant sept
Turcs, quatre Espagnols, deux Français, deux Libanais, un Tunisien, un
Allemand et un Néerlandais.

Les derniers attentats pourraient avoir un effet dévastateur sur le
tourisme, déjà affecté par une vague d'annulations après les premières
bombes à Istanbul, estime-t-on dans les milieux spécialisés, sans cependant
chiffrer le manque à gagner. Selon ces milieux, les ventes en Allemagne sont
déjà en baisse de 25% et aux Pays-Bas de 45% par rapport à 1993.

Le ministère du Tourisme se veut malgré tout optimiste et espère
atteindre l'objectif de 4,5 milliards de dollars de revenus du tourisme en
1994, avec 7,5 millions de visiteurs.

Mais les journaux publient depuis plusieurs jours des photos des plages
de la région d'Antalya quasi-désertes. Le ministère et les agences de voyage
ont lancé une campagne de promotion et une centaine de journalistes de la
presse spécialisée étrangère sont actuellement en Turquie.

La Turquie a été le quatrième pays méditerranéen pour le nombre de
touristes en 1992 et 1993 après la France, l'Espagne et l'Italie et devant
la Grèce. Le tourisme représente le quart de ses rentrées de devises
étrangères.

CE/hc/ag
AFP /J00245/231542 JUN 94
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Turquie-Terrorisme

Le tourisme turc soumis àde nouvelles attaques terroristes

pays méditerranéen pour le nombre de
la France, l'Espagne et l'Italie, devant la
quart de ses rentrées de devises

JUN 94

ANKARA, 23 juin (AFP) - Les rebelles kurdes de Turquie ont repris, selon
les autorités d'Ankara, leur offensive contre les intérêts touristiques
turcs, avec deux attentats dans des stations balnéaires qui rappellent leur

,campagne de terrorisme de l'an dernier.
Le ministre du Tourisme, Abdulkadir Ates, a appelé jeudi la communauté

internationale à une coopération contre le terrorisme. "Le terrorisme n'est
pas seulement le problème de la Turquie mais un problème qui concerne le

,monde entier", a-t-il dit. .
Les deux derniers attentats, qui ont fait 21 blessés, selon un dernier

bilan donné jeudi par M. Ates, surviennent après une période de calme
relatif d'un mois et demi. de fin mars à début mai, une série d'attaques
avait été commise à Istanbul, tuant deux touristes étrangers.

Ces attentats n'ont pas été revendiqués mais les autorités accusent le
Parti des Travailleurs du Kurdistan (PKK, séparatiste),. en lutte armée
depuis 10 ans contre le gouvernement d'Ankara dans le sud-est anatolien à
majorité kurde.

Mardi, le représentant du PKK pour l'Europe, Kani Yilmaz, avait déclaré à
Madrid que le mouvement considérait la Turquie comme "zone de guerre". Il
demandait aux touristes d'éviter de s'y rendre et y dépenser de l'argent

'''qui sert ,à payer des balles utilisées ensuite contre les Kurdes".
Cette nouvelle menace s'est immédiatement concrétisée à Fethiye et à

Marmaris, deux stations balnéaires sur la mer Egée très fréquentées, tant
par les Turcs que par les étrangers.

Vingt-et-une personnes, dont Il étrangers, ont été blessées dans deux
attentats mardi soir dans urie cafétéria à Fethiye et mercredi près d'une
plage et dans un parc à Marmaris.

De mars à mai, les poseurs de bombes avaient visé à Istanbul le jardin de
Sainte-Sophie, le Grand Bazar, la place Sultanahmet et un parking proche du
palais de Dolmabahce, tuant une Tunisienne et un Espagnol et blessant sept
Turcs, quatre Espagnols, deux Français, deux Libanais, un Tunisien, un
Allemand et, un Néerlandais.

Fethiye et Marmaris sont sur le même littoral qU'Antalya, où se trouvent
les plages à la mode et les installations les plus modernes du pays.

Le ministère et les agences de voyage ont lancé une campagne de promotion
et une centaine de journalistes de la presse spécialisée étrangère sont
actuellement en Turquie.

La Turquie a été le quatrième
touristes en 1992 et 1993, après
Grèce. Le tourisme représente le
étrangères.

CE/hc/mfm
AFP /J00245/231358
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4, rue de la Pierre Levée
75011 Paris

NEWS 11/133/94
EUR 44IWU 15/94
23 juin 1994

EXTERNE
Informations hebdomadaires

SF 94.M.185

TURQUIE
Les dénégations du gouvernement turc à propos des violations des

droits de l'homme perpétrées dans le pays ne correspondent pas
à la réalité

Après que le gouvernement turc eut nié que la situation des droits de l'homme dans le

pays soit alarmante, Amnesty International a déclaré ce jour Geudi 23 juin) : .. Nous

réaffirmons le contenu de notre rapport publié hier à propos de la recrudescence tragique

des violations des droits de l'homme en Turquie.

.. Nous confirmons également l'appel lancé à la Conférence sur la sécurité et la

coopération en Europe (CSCE) afin que celle-ci envoie sans délai une mission chargée

d'enquêter sur la situation des droits de l'homme en Turquie. »

Un porte-parole du ministère turc des Affaires étrangères aurait déclaré hier:

« Amnesty International s'est une fois de plus trompée à propos de la situation des droits

de l'homme en Turquia [. ..] Glle .'Gut donner une image du pays qui est contraire à fa.
réalité. »

L'Organisation n'a pas pour préoccupation de donner une image particulière des

gouvernements ou des groupes d'opposition. Elle œuvre en vue de mettre un terme aux

violations des droits fondamentaux.

Le gouvernement turc nie en bloc la recrudescence des "disparitions", des

assassinats politiques et de la torture ainsi que l'augmentation du nombre de prisonniers

d'opinion. Il ne répond toutefois pas aux nombreux appels lancés par Amnesty

International à propos de cas individuels de violations des droits fondamentaux.

L'Organisation demande aux autorités turques si elles nient qu'Ahmet Zeki Okcuoglu,

avocat et éditeur, ait été incarcéré par la cour de sûreté de l'État d'Istanbul pour avoir

exprimé ses opinions non violentes. Le gouvernement turc nie-t-i1également que Mehdi

Zana, ancien maire de Diyarbakir purge une peine de quatre ans d'emprisonnement pour

avoir témoigné devant la sous-commission des droits de l'homme du Parlement

européen?
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Amnesty International poursuit: cc Si nos assertions à propos de 24 HdisparitionsH

signalées cette année sont erronées, le gouvernement turc peut-il nous fournir des

informations sur le sort de Kasim Alpsoy arrêté le 15 mai à Istanbul par les forces de

sécurité ou sur celui d'Ismail Agaya, interpellé à Batman le 28 mai?

<t Ouelles investigations ont été menées sur le sort des 11 villageois d'Alaca (province

de Diyarbakir) retenus menottés pendant dix jours par des gendarmes dans leur village,

en octobre 1993, et dont on est sans nouvelles depuis? ,.

Le~ gouvernements tUfcs qui se sont succédé ont.constamment nié les accusations

de torture formulées depuis de nomb"reuses années par Amnesty International. Le

recours à la torture a pourtant été confirmé par le Comité des Nations unies contre la

torture et parle Comité européen pour la prévention de la torture, organismes institués en

vertu de traités auxquels la Turquie est partie.

L'Organisation exhorte le gouvernement ture à instaurer des garanties contre la torture

et les "disparitions" et à promulguer les amendements au Code pénal qui ont été

proposés de façon à empêcher à l'avenir l'incarcérationde prisonniers d'opinion.

Amnesty International appelle par ailleurs le Parti des travailleurs du Kurdistan (PKK),

mouvement d'opposition, à mettre un terme aux attaques contre des civils et à ne plus

tuer les prisonniers. Dans son rapport publié cette semaine, l'Organisation réclame

expïc;;sémènt ln libêrölion de 8ëktas Av(.;i,un tlir€:deür (j'écoie détenu par ie PKK depui~

octobre 1993.

,Appel kurde
.Le.Front de libération nationale
du Kurdistan (ERNK), branche
politique du parti kurde sépara-
tiste PKK, a appelé jeudi les:

. Douze à décréter la cessation
des ventes d'armes à la Turquie
lors du sommet de Corfou. Le
représentant de la section c bat.
kanique » de l'ERNKa demandé
que les chefs d'Ëtat et de gou-
vernement suivent ainsi une ré-
solution adoptée par le PiVle-.
ment européen en avril. Aécu-
sant l'Europe et surtout l'Allema.-
gne d'être responsables du gé-
nocide kurde, il les a appelé à.
élaborer une solution politique
pendant le sommet Il a aussi

. demandé l'installation d'une ba-
se permanente de la CSCEdans
les zOr;1eskurdes, ainsi que l'en-
voi d'aide humanitaire aux popu-

. lations réfugiées au nord dè
l'Irak. (AFP.)
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the General Assembly~.marks a difference of Word-
ing between the two houses. In such a case, a con-
ference committee, formed by

representatives of both houses, will come togeth-
er to prepare a joint draft. If they cannot agree on
one, then last year's draft would be accepted - a
solution not at all unfavorable to Turkey.

"W.e are making contacts at alllevels to tell the
United States that the tying of aid to a third issue -
particularly, to our domestic security - is not
acceptable, ' spokesman Ataman said In the same
press conference.

"Turkey is a transparent democracy and anyone
can go wherever they want. For example, Western.
ambassadors visited the southeast last week... It is
very difficult to understand the AI's insistence on
sending a mission froin Conference on Security
and Cooperation in Europe (CSCE)," .Ataman
said.

He added th.atthe "one sentence reference" made
to the killing of civilians by the PKK, "to quell
claims of AI bias," was not enough.

"It is time that the AI opened its eyes to the
human rights violations of the PKK," Ataman said.

Turkish Daily News
ANKARA- Angered by an Amnesty International

report that urges Washington to "rethink" aid to
Turkey, Ankara called on the organization "to see
the true face of the (outlawed) Kurdistan Workers'
Party's (PKK) terrorism."

In an unusually severe statement, Foreign
Ministry spokesman Ferhat Ataman said on
Wednesday that "he was unable to understand
Amnesty International's attitude" which "wanted to
create a completely false image ofTurkey."

Ankara' s unease is understood to be due to the
timing of the report which came out while the U.S.
Congress debates military assistance to Ankara with
a pronounced tendency in both houses to link the
aid to human rights and the Cyprus question. Last
week, the Senate' s Appropriations Committee rec-
ommended continuatIOn of aid to Turkey, on the
"assumption that it was not used for domestic secu-
rity."

Unlike the Congress. the committee did not link
one quarter of the aid to the "human rights and
Cyprus issues."

The Senate subcommittee's report, if adopted by

Turkey urges Amnesty International
to 'see true face of PKK'

Lawyers urge Council of Europe to suspend Turkey
Reuters

STRASBOURG, France- Fourteen European lawyers,
including two former French ministers, appealed to the
European Commission on Human Rights on Wednesday
to protect six Kurdish members of Parliament imprisoned
in Turkey. The group, including former Socialist foreign
minister Roland Dumas, also urged the 32-nation Council
of Europe, the commission's parent organization, to sus-
pend Turkey' s membership, until it changed "policy
toward the Kurdish people. ' The Kurdish members of
Parliament have been detained on treason charges that
carry a maximum death penalty since last March, when
the Turkish National Assembly lifted their immunity, a
decision upheld by the country's Constitutional Court.
The lawyers claimed their detention violated four articles

of the European Convention on Human Rights, protecting
members of Parliament from politically-motivated arrest
and imprisonment, upholding freedom of speech and bar-
ring discrimination on grounds of race or language.

The Commission must first decide whether the com-
plaint is admissible before it can be heard by the European
Court of Human Rights. Dumas told reporters the Council
of Europe's parliamentary assembly, which passed a reso-
lution on April13 calling for the deputies' release, would
examine a motioncalling for Turkey's suspension next
Monday. Five other Kurdish members of the since-dis-
solved Democracy Party (DEP) have fled to Belgium and
another to Germany. The Turkish authorities accuse them
of complicity with the Kurdistan Workers' Party (PKK)
separatist movement.

Turkish Daily News
ANKARA- Lawyers for the banned

Kurdish based Democracy Party (DEP) have
announced that they will file a complaint
against Nusret Denural, chief prosecutor of
Ankara State Security Court with the high
commission of judges and prosecutors.
According to the lawyers the chief prosecu-
tor leaked the DEP indictment to the press
before sending it to the constitutional court.
In a statement to the Anatolia news agency,
the DEP lawyers Mehmet Cengiz, Aydin
Erdogan and Dursun Errni~ said, "It is Mr.
Demlfal's fault that the Indictment was

DEP lawyers take Demiral to court
leaked to the press before the lawyers saw it. and I, therefore, request an investigation."
This is not acceptable in any part of the Meanwhile, arguments continue over the
world. We wiII fife our complaint as soon as two former DEP deputies, Selim Sadak and
possible." Sedat Yurttas, who stilI hold parliamentary

In another development on Wednesday status despite the Constitutional Court deCl-
the Social Democrat People's Party's (SHP) sion ruling their eviction from the National
Adiyaman deputy Celai Kürkoglu made a Assembly.
request to the hi~h commission for an Acting Parliament Speaker Kamer Genç
administrative and Judicial investigation. stated that they respected the Constitutional

The SHP deputy said "Demiral has vio- court decision and said "it. will be applied
lated individuals' rights and has made a fully when it comes into effect. The effec-
habit of committing crimes against the live date for the decision to be implemented
office he occupies. He has been appointed to is the day of publication in the Official
that office but has exceeded his authority Gazette."
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Tyrkia be
De totalitœre tendenser i Tyrkia gir

grunn tU alvorlig bekymrtng. Et
land i vArdeI av verden som beveger seg i
antidemokratisk retning, bf/Jri det minste
fà utvetydig bes~OO fra de vestlige demo-
kratier om at man ikke lenger rolig kan
finne seg i en grov tUsidesettelse av selv-
ff/Jlgeligemenneskelige rettigheter i et NA-
TO-land. Det firmes etterhvert sà mange
troverdige rapporter am härreisende over-
grep mot den sivile befolkning fra tyrkiske
myndighetersside at det ikke lenger er
mulig à feste lit tU bortforklaringene fra
de samme myndigheter.

Krigen mellom tyrkiske myndigheter re-
presentert ved hœren og politiet og PKK-
gerUjaen har pâgàtt i 10Ar. OVer10000
mennesker er drept, mange tusen er dre-
vet pà fluktl'rakurdiske omrâder som er
lagt f/Jdei en konflikt som koster mer enn
50 milliarder kroner hvert Ar.Ikke bare
myndighetene, men ogsâ PKK begAr over-
grep mot sivilbefolkningen. Onsdagens se-
rie av bombeattentater pà tyrkiske ferle-
steder er trolig et resultat av PKKs forSf/Jk
pà à skremme turister fra à beSf/Jkelandet.
I alle samfunn hvor myndighetene tar to-
talitœre metoder i bruk, vil det ogsâ vœre
mulig à finne forstàelse - am ikke forsvar-
for at de undertrykte gArtU motaksjoner.
PKKs metoder er forkastelige, men geril-
jaorganisasjonens overgrep kan ikke be-
nyttes sam unnskyldning for at myndig-
hetene griper tU ren undertrykkelse av en-
hver som har mot tU âtale menneskeret-
tighetenes salt1 Tyrkia.

I en kronikk i Aftenposten forleden pä-
pekte advokat Jon Rud at tyrkisk politi
har gâtt sà langt sam tU â skifte ut trafikk-
lysenes grf/Jnnfarvemed blàtt fordi kurder-
ne anser gult, grf/Jntog rf/Jdtsom deres far-
ver. Det oppfattes bl.a. som «separatisme»

â benytte seg av denne farvekombinasjo-
nen. Parlamentsrnedlem Leyla Zana had-
de en hodebekledning i disse farvene ved
parlamentslpningen. For dette - og for ä
ha talt kurdemes sak - risikerer hun sam-
men moo fire andre parlamentsmedlem-
mer df/JdsstraU. Deres parti - Det demo-
kratiske parti (DEP) - er nylig forbudt un-
der henvisning tU partiets prokurdiske
program. Jon Rud, sam nylig deltok sam
observatf/Jr under en politisk rettssak i
Tyrkia, päpeker 1farbindelse med «separa-
tisme»-beskyldningene mot de fern parla-
mentsmOOlemmene at dette minner om
nisseluene under nazi-regimet. «En viktig
fors~ell er likevel at i Tyrkia er det df/Jds-
straUfor den slags forbrytelser. INorge
ble det start sett bare bf/Jter.»

Franorsk og nordisk side er det gjOrt
fremstf/Jt for â fä Tyrkia tU ä aksep-

tere at man benytter regelverket i Konte-
ransen for sikkerhet og samarbeide i Eu-
ropa (KSSE) tU à sende en delegasjon tU
Tyrkia for à studere menneskerett1ghets-
situasjonen. Tyrkiske myndigheter synes
ikke dette er noen god idé. Og beklagelig
nok ser det ut tU ä vœre relativt liten inter-
esse i andre vestlige land for à sette de tyr-
kiske myndigheter under press. Riktignok
~r det fra EUs side gitt uttrykk for bekym-
ring over utviklingen i Tyrkia, men inntU
videre har det ikke vœrt mulig â sarnIe
bred nok stf/Jtte for en intemasjonal ak-
sjon som har tUstrekkelig tyngde nAr det
gjelder ä pävirke myndighetene i Tyrkia
Landets anSf/Jkningom EU-medlemskap
og Tyrkias medlemskap i NATO burde
kunne darme utgangspunkt for et press
som har tyngde nok tU at de tyrkiske myn-
digheter begynner ä korrigere kursen.
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US Trade and Development Agency grants for Turkey
Over the past 12 years, the IDA has provided Turkey with over $12 millioll ill grallts

I
I

Demirel: System in
Turkey will always
remain secuÙlr
Turkish president tells Bulgarian
press that there are 10 million
citizens of Kurdish origin in Turkey

Turkish Daily News
ANKARA- President Süleyman Demirel hassaid that

Islamic fundamentalism in Turkey will never receive more
that 19 percent of the vote in any election.

Demü'el, whose words were quoted by Anatolia News
agency on Thursday from an interview he gave to the
Bulgarian daily Trud, added that the system in Turkey
would always remain in the hands of parties that believed in
secularism.

Pointing out that fundamentalism has .been enjoying a
worldwide revival over the past 20 years, Demirel Indicated
.that politics based on fundamentalism had also increased in
the west. "As a secular state Turkey respects the.religious.
beliefs of its citizens. Turkey's traditIOn of secularism.
comes from the religious harmony maintained for centuries .
by the Ottoman Empire," Demirel said.

"Because of this we are very sensitive to all political ten-'
déncies that obstruct the proper functioning of the democra-
tic regime," he added. .

Answering questions about the Southeast, President
Demirel said that Turkey was faced with the problem of
Kurdish terrorism.

Indicating that there were around 10 million people of
Kurdish origin in Turkey, Demirel said Turkey was a 'melt-
ing-pot" in which many cultures have come together at dif-
ferent periods and lived together in harmony.

"The problem is the PKK, which has been conducting a
bloody camp.a!gnof terror since 1984and has been.guilty of

massacres without differentiating about women or children.
Our security forces have taken measures to prevent the ter.
ro~st activities of this organization," the president
said.

He added that "great strides" had been made to this end;
"No one can be stron~er than the state. The terrorist organi.
zation willlearn this,' he added.

Demirel went on to say that economics measures were
also, b~.i.~g~ak~~conc~r:IlI,n&:so~theastAna!olia and add~d .
that the Sotitheast Anatoha pröJect; otherwIse know by Its
Turkish acronym of GAP, was being implemented stage by
stage.

Adding that with the completion of the early stages. of
GAP opportunities for modem production projects will be
.available in the region, he declared: " l believe that you will
not recognize the southeast Anatolian region in the year
2000," Referring to the state of the economy in Turkey,
Demirel said that the biggest problem in this case was the
chronic budget deficit. .

. "Because of this, the value of our money is constantly'
. falling and inflation i.sconstantly rising. But with the Apnl
5 measures a turning point has been reached," Demirel said,
referring to theausterity package recently adopted by the
government.

H~ went on to say that Turkey is obliged to pursue the
reqUIrements of a market economy, and that there was
therefore a need to reduce the role of the state in the econo-
my. He also claimed that "the necessary measures have
been tàken to reduce the budget deficit."

. ~IOfcourse, when radical economic measures are taken,
some crises must be undergone.

But these are not developments that cannot be over-
come," Demirel said.

On the subject of Turkish-Bulgarian relations, President
. Demirel said that apart from the 1984-1989 period ties
between the two countries had always been good, adding
that both countries "shared the same ideals."

Underlining the importance of the Black Sea Economic
Cooperation project, Demirel said "the only thing dividing
thé two countries is a border."

"In the future when the free circulation of goods, labour,
capital and information is secured, borders WIllcease to be
obstructions among Black Sea countries," he con-
cluded.
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Turkish Daily News
ANKARA-Turkish Undersecretary

of Treasury Osman Birsen and U.S.
Trade and Development Agency
(TDA) Dir~ctor J. Joseph
Grandmaison signed three agree-
ments, totalling $984,000, a press
release from the United States
Information Service (USIS) said.

''This visit and the.signing of these
grants demonstrate one of the
Clinton administration ' s efforts to
strengthen U.S.-Turkish economic
relations in the post-Cold War era,"
said Grandmaison.

The grants come amid tensions
between Washington and Ankara
caused by' the U.S. Congress' efforts
to tie mIlitary aid with Turkey to

what Ankara calls third factors -
~uman rights and the Cyprus
Issue.

Prime Minister Tansu Çiller sig-
nalled that she could reject military
aid alto~ether if it is gIven "condI-
tionally. ' Over the past 12 years, the
IDA has provided Turkey with over
$12 million in grants for .feasibility
studies, techntcalassistance and
training in support of the planning
and development of major projects.
Following the October meeting
between Prime Minister Tansu Çiller
and President Bill Clinton in
Washington, special joint economic
committee meetings were held in
Ankara to outIlne a program to
enhance economic ties between the

tWocountries. Since those meetings,
TDA has provided $2.43 million in
grants to Turkey.

According to. the agreement
signed today, the TDA will provide
$375,000 worth of financial assis-
tance to the Transportation and
Communication Ministry for the
development of a policy framework
on privatization of Turkey's
telecommunication sector.

The TDA will also provide
$377,000 for a geographic informa-
tion system feasibility study for the
GAP regional development adminis-
tration and another $232,000 for a
similar study for the Bursa Water
and Spwage Administration.
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Ozden urges caubon
in altering Article 84

Turkish Daily Ne .....s ..
ANKARA- Yekta Güngör Ozden,

the presidina judge of the
ConSl1tutional ~ourt, notim! that the

Orparliamentary membership of the
pro-Kurdish Democracy Party (DEP)
deputies had ended following the
court's closure of the DEP, told the
TDN Thursday that much thought
should be given to whether a chanae
in constitutional Article 8.+ would ~
retroactive or not.

'Thouaht should also be given to
whether ~ lost parliamentary mem-
bership can be regai.ned, with?ut
havina to hold an electIOn, by addmg
a pt'ovision~.I article to the
Constitution," Ozden said.

Özden responded to criticisms that
the Constitutional Court had acted
hastily in the DEP case even though
a parliamen!ary int~rp~rty ~ommls-
sion was stdl contlnUIn!! ItS work
reoarding the amendment of some
coOnstitutional articles, including
constitutional Article 8'+, which calls
for the removal of the parliamentary

membership of a deputy of a closed

p~. said: "In Turkey, it is regret-
table to see opponents of the consti-
tutional judiciary and furthermore to
hear that this IS a requirement of
beino a democrat. Our court is the
guard of a state governed by the rule
of law. A decision is not made upon
an order. nor can it be the subject of
a baroain. The court does not act
with prejudice."

POinting out that abiding by the
existin¥ rules was a prerequiSite of
beino lOyal to democracy and that
the decisions of the Constitutional
Court were binding. Özden said,
"None of the criticisms directed
againstthe Constitutional Court
regarding the closure of the political
parties are justified. It is the
Constitution which causes one to
lose his parliamentary membership.
The Constitutional Court has ful-
filled its duty.

The court never discusses or
defends its own rulings. Once the
decision is made, relevant officials
assume the responsibility. Resistance
to the judiciary is not praised but
condemned. If the decisions of the
judiciary are altered, obstructed or
not fulfilled due to political deci-
sions, then democracy becomes so-
called democracy."

Noting that Parliament did nor
need to pass a decision for ending
the memberships of the deputies
whose memberships had automati-'
cally ended in accordance with the
)].1ling of the Constitutional Court,
Ozden said:

"I hope that the changes which are
necessary to be made in the
ConstitutIOn are carried out within
this perspective. If the mandatory changes
are essential, those who have made that
become possible will not be forgotten. The
peculiarity and the characteristics of consti-
tutional Article 84 regarding the closure of
the political parties should be taken into
consideration, as well as whether a possible
change in that article will be retroactive or
not and whether a lost parliamentary mem-
bershipcan be regained without having to
hold an election by adding a provisional
article in the Constitution,"

A.F.P.-A.F.P. -A.F.P. -A.F.P. -A.F.P. -A.F.P. -A.F.P. -A.F.P. -A.F.P. -A.F.P. -A.F.P. -A.F.P.

FRA0185 4 l 0215 RFA /AFP-XQ30
Allemagne-Kurdes

Manifestation de 15.000 Kurdes à Francfort contre la pOlitique de laTurquie

FRANCFORT (Allemagne), 24 juin (AFP) - Environ 15.000 Kurdes, selon une
estimation de la pOlice, ont manifesté, samedi matin à FranCfort, en faveur
d'une solution politique pacifique à la question kurde en Turquie.

La police, qui a déployé plus de 2.000 hommes, a distribué des tracts en
allemand et en turc demandant aux manifestants de ne pas brandir de symboles
du PKK (Parti des travailleurs dU'Kurdistan), interdit en Allemagne.

Le PKK et plusieurs associations qui lui servaient de couverture ont été
interdits en novembre 1993 par les autorités allemandes, après une série
d'incidents violents provoqués par les Kurdes d'Allemagne.

Les manifestants, venus de toute l'Allemagne et de plusieurs pays
européens, sont arrivés à bord de 80 cars et de 200 voitures particulières.

La manifestation, qui devait durer jusqu'en fin d'après midi, répond à un
appel, lancé par une organisation humanitaire Medico international, par deux
avocats et par un groupe d'amitié germano-kurde de Francfort.

Début avril, de spectaculaires et parfois violentes manifestations
avaient été organisées dans plusieurs villes d'Allemagne à l'occasion de la
fête du Newroz, le nouvel an kurde.

cpb/jmg
AFP /J00245/251145 JUN 94
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The stateless nation

Denied their own counny. hanied in ltaq and Iran, the Kunis should
at least have full civil rights in Turkey

ECONOMIST
25 JUNE 1994

T TJRKEYlikes to portray itself as an oasis of democracy and
. stability in a desert of dictatorships and srrife. It is a daim

L~athas been looki ng stronger in recent years, but is now being
undermined. If Turkey wants to be taken seriously as a democ.
racy, especially dne eligible for membership of the European'
Union, itwill have to pay greater respect to its citizens' rights.

Fourchargcs can be levelledatthegovernmem. First, amili.
tary campaign against separati<;t Kurds in the south-east is be.
ing conducted with increasing severity, making life hell for
rhousands of innocent viIlagers caught in the middle. Second,
some ugly dauses in the constitution are being invoked in or-
der to lock up elected deputies who are deemedsympatheric to
Kurdish separatism (a dozen have recenTly been arresred or.
.:hased abroad). Third, Turkish writers who have annoyed the
government with their pen are stilI liable to arrest under laws
that should have no place in CI democracy. Fourth, Turkey's
prisons and police stations still witness-in the words of Am-
nesty International-"systematic, widespread and routine"
torture.

The Kurds seem fated to be history's losers. They number
more than 20m. They have a language and an identity. By most
yardsticks, they qualify for n;irion-statehood. When the West
saw what a defl::ated Saddam Hussein was still doing to the
Kurds in Iraq. they teok a sudden step nearer to having a patch
of their own: me western powers started providing protection
fur a Kurdis.h enclave in northern Iraq. Many Kurds wistfully
see the enclave as the germ of an independent State.

They arc doomed to disappointment. It is utterly unrealis.
tic, in me foreseeable future, to expect any of the three main

,countries with large Kurdish populations-Turkey, Iran and
.Iraq-to agree ta the idea of a Kurdish state. The Kurds are frac-
tious. And none of the countries involved would voluritarily
give up territory to an independent Kurdistan.

So the future, if it is to be peaceful, inevitably lies in the
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Kurds' integrarion within o.;sting states. That is not the view of
the Kurdistan Workm' Party (PKK), the Stalinist faction
2gainst which the military campaign is aimed. The PKK is
overtly seœssioni!rt and violent-and not very representative.
The Turkish govcrnment, sotlO 'Voce, ~ys it must use harsh
methods to quash the PKK, after which it will giVE:patriotic,
law-abiding Kurds a kinder deal. In the process it is probably
winning new recruits for extremism, and jeopardising any
gains made in the past. Despite years of discrimination, the
Kurds in Turkeyare more successfully woven into the fabric of
society than in neighbouring countries. Though Kurds proba-
bly make up El fifth of 'rurkey's S8m people, nearly a third of
Turkey's members of parliament. including its foreign minis-
ttr,are of Kurdish background. Nonetheless, official promises
ofberter treatment for Turkey's Kurds mually come to nothing.

Fine abroad, poo," at home
Abroad Turkey looks good. Iris a valuable member of NATO.lt
is a restraining influence in two turbulent regions nearby, the
Caucasus and the Balkans. nlOugh bitter about the West's fail-
ure to help .6osnia's Muslims, it has set a good secular e..'I1ample
to its Muslim neighbours. Its relations with Greece remain
scratchy, but even on the question of Cyprus ithas been sound-
ing more f1e..xible.Muslim Fundamentalism in Turkey is rising,
but the country stilllooks westwards for ideas and approval.

The West, though, will find it hard to respond favourably
unless Turkey grows more tolerant, notjust towards its Kurds
but towards all its dissidents. The law which holds Ù1at any
questioning of the unitarystate is treason should be scrapped.
Indeed, ifthe south-east wants more autonomy, it should h<lve
it. Everyone ~hould have wider freedom of e>-.-pression,and
Kurdish should be allowed in schools and newspapers.
Dreams ofjoining the El] will remain just dreams unless Tuc.
key srarts to look more convincingly like a western democrGlC)'.
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Quotidien Arménien 24 JUIN 1994

Ankara rejette
le rapport d'Amnesty

International
Comme on pouvait s'y attendre,

le dernier rapport d'Amnesty
International faisant une des-
cription "apöcalyptique" de la

situation des droits de l'homme en Tur-
quie (voir GAMK du 23 juin 1994) n'a
pas été du goût d'Ankara. Le jour
même de la publication du rapport les
accusant de violations toujours plus
graves des droits de l'homme, notam-
ment dans le sud-est anatolien à majo-
rité kurde, les autorités d'Ankara reje-
taient le texte en le désignant comme
un tissu de mensonges. Le porte-paro-
le de la diplomatie turque, Ferhat Ata-
man, déclarait ainsi que les accusa-
tions d'Amnesty International
"n'avaient rien de vrai", ajoutant que
l'organisation "se trompe complète-
ment à propos de la Turquie.

M.Ataman a ajouté qu'en
"Turquie démocratique, toutes les ins-
titutions fonctionnent dans le cadre des
libertés". "Signataire d'accords interna-
tionaux sur les droits de l'homme, la
Turquie est un pays transparent et elle
dépend des mécanismes de contrôle
comme les autres pays du Conseil de
l'Europe".

La référence au Conseil de
l'Europe était pourtant osée, alors
qu'un comité de Défense des députés
kurde du DEP emprisonnés en Turquie
vient de déposer mercredi un recours
contre la Turquie devant la Commis-
sion des droits de l'Homme du Conseil
de l'Europe pour violations graves des
droits de l'homme. Et certaines voix
européennes, loin de considérer la

Turquie comme un pays "comme les
autres", n'ont pas hésité à comparer la
répression des Kurdes dans l'est de la
Turquie à un "cancer rongeant le
Conseil de l'Europe".

Mais c'est la même antienne
de la lutte anti-terroriste qui résonne en
Turquie dès lors que l'on parle de vio-
lation des droits de l'homme. M.Ata-
man s'est ainsi empressé de souligner
que le rapport d'Amnesty International
"ne mentionnait nullement les attaques
sanglantes du PKK contre des civils,
des journalistes et des politiques". "II
est temps que cette organisation
(Amnetsy International) voie la vraie
face du terrorisme du PKK et ses vio-
lations des droits de l'homme" a pour-
suivi le porte-parole de la diplomatie
turque. Lui-même n'avait sans doute
pas pris le temps de lire tout le rapport,
qui dénonçait pourtant également les
violations de droits de l'homme de la
part des rebelles kurdes du PKK, res-
ponsables de meurtres de civils, de
journalistes et de responsables poli-
tiques locaux. Pour autant l'existence
d'un terrorisme kurde, dans lequel la
Turquie prétend enfermer une ques-
tion kurde dont elle s'obstine à ignorer
le caractère politique, ne saurait justi-
fier la longue liste d'exactions prêtées
au forces turques et relevées par
Amnesty et d'autres organisations de
défense des droits de l'homme. Et il
convient de noter que la "situation
empire d'heure en heure "en Turquie,
comme le signalait le rapport d'Amnes-
ty, alors que l'état-major turc se flatte

d'être sur le point d'avoir définitivement
réglé son compte à un terrorisme qu'il
a finalement encouragé, en fermant
toutes les portes à une négociation
avec les interlocuteurs politique de la
question kurde.

La semaine dernière encore,
la Cour constitutionnelle turque a dis-
sous le Parti de la Démocratie (DEP,
pro-kurde), dOllt cinq des 13députés
représe'ntés au Parlement turc sont
sous les verrous depuis mars. Dans le
même temps, l'intensification des opé-
rations militaires turques dans le sud-
est Anatolien contre les rebelles du
PKK a contribué à exporter vers les
métropoles turques la spirale de la vio-
lence, avec l'annonce l'an dernier par
le leader du PKK d'une nouvelle stra-
tégie prenant pour cible les sites tou-
ristiques. Après une semaine rouge
marquée par cinq attentats contre des
lieux publics à Istanbul, non revendi-
qués mais attribués par la police au
PKK, deux 'stations balnéaires des
côtes méditerranéennes turques ont
été la cible d'attentats mercredi, faisant
des blessés notamment parmi les tou-
ristes étrangers. Sans doute la com-
munauté internationale, prendra-t-elle
acte de cette dérive "terroriste" d'un
mouvement qui prétendait pourtant
limiter son action à une guerre de libé-
ration nationale; mais pour atteindre ce
but, la Turquie devra néanmoins justi-
fier, au Conseil de l'Europe ou ailleurs,
de son mépris manifeste des droits de
l'homme.
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FRA0379 4 l 0412 RFA /AFP-BK29
Allemagne-Kurdes 2èmelead
.Plus de 50.000 Kurdes manifestent contre la Turquie à Francfort

FRANCFORT (Allemagne), 25 juin (AFP) - Plus de 50.000 personnes, selon la
police -70.000 selon les organisateurs- en très grande majorité kurdes ont
manifesté dans le calme samedi à Francfort contre la "guerre d'extermination
menée contre ie peuple kurde" par la Turquie.

En revanche, quatre policiers allemands et plusieurs Kurdes ont été
légèrement blessés à la frontière franco-allemande, au cours d'incidents
déclenchés par la tentative de Kurdes de passer sans visa, a indiqué la
police.

La manifestation, qui a duré jusqu'en fin d'après-midi et s'est close par
un rassemblement, était encadrée par plus de 3.000 policiers. Elle s'est
déroulée sans autre incident que l'interpellation de six personnes qui
refusaient de remettre aux forces de l'ordre des insignes du Parti des
travailleurs du Kurdistan (PKK), interdit en Allemagne, a indiqué un
porte~parole de la police à Francfort.

Les organisateurs du défilé, l'organisation humanitaire Medico
International, deux avocats et un groupe d'amitié germano-kurde de
Francfort, reprochent au gouvernement turc de mener "une guerre intensive.
d'extermination contre le peuple kurde" et réclament un règlement politique
pacifique du conflit.

Dans le Sud-est anatolien, à majorité kurde, la guerre fait rage entre
les maquisards séparatistes du PKK et l'armée turque. Les combats ont fait
plus de 13.000 morts en 10 ans.

Les manifestants ont réclamé l'arrêt des livraisons d'armes allemandes àla Turquie.
Les incidents qui se sont produits au poste frontière franco-allemand

d'Ueberherrn, ont éclaté lorsque plusieurs centaines de Kurdes, qui venaient
de France, ont tenté de pénétrer sur le territoire allemand bien qu'iis .
n'aient pas eu de visa.

Repoussés à coups de matraques, les Kurdes ont répliqué par des jets de
pierres, a indiqué la police allemande. Au terme d'un sit-in qui a bloqué la
frontière durant deux heures, les Kurdes ont pris la route du retour en
milieu d'après-midi, a-t-elle précisé.

Au total quelque 2.050 personnes, venues des pays limitrophes de
l'Allemagne ont été refoulées aux contrôles frontaliers renforcés, parce
qu'elles n'avaient pas de visa, a indiqué le ministère de l'Intérieur.

Le ministre de l'Intérieur, Manfred Kanther, a estimé à Bonn que le
nombre de participants venus de l'étranger montrait "la forte capacité
d'organisation des groupes kurdes".

vog/mb/mfo
AFP /J00245/251953 JUN 94
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Les Kurdes de Paris voulaient se rendre à Francfort
pour une manifestation contre la politique turque. Ils
ont été bloqués à la frontière sarroise par les policiers
allemands.

t!1D~~

Mille Kurdes bloqués
à la frontière sarroise
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\~ CREUTZW ALD.- Déjà en

septembre 1993,un millier de
Kurdes venant de France
avaient été arrêtés à un poste-
frontière sarrois, avant d'être
finalement autorisés à railler
Francfort pour une fête kurde
internationale.

Hier, les choses se sont
moins bien passées pour les
Kurdes qui venaient princi-
palement de la région pari-
sienne et qui sont arrivés à la
frontière entre la Lorraine et
laSarre vers 8h 3().

Neuf cars, avec à leur bord
environ 400Kurdes, n'ont pas
pu la traverser du tout et sont
restés bloqués sur la RN 33,à
la sortie de Creutzwald.

13 cars en revanche sont
passés, mais les 600 Kurdes
qui y avaient pris place ont
été stoppés par plusieurs cen-
taines de policiers allemands
au poste-frontière d'Ueber-
herrn, à l'ouest de Sarre-
bruck.

Matraques
contre cailloux

Les forces de l'ordre refu-
saient de laisser les Kurdes
pénétrer sans visa sur le terri-

toire allemand, tandis que les
Kurdes, eux, refusaient de
montrer leurs papiers!

La tension est montée d'un
cran quand les manifestants
venus de France se sont avan-
cés à pied vers les policiers.
Ceux-ciont alors fait usage de
leurs matraques, blessant lé-
gèrement « une poignée» de
Kurdes, selon les autorités
d'Outre-Rhin.

En réponse, les Kurdes ont
lancé des pierres sur les poli-
ciers, dont quatre ont été at-
teints sans gravité et soignés
sur place.

En signe de protestation
contre l'interdiction qui leur
était faite de poursuivre leur
route, les Kurdes ont entamé
un sit-in, tant à Ueberherrn
qu'à Kutzhof, à une vingtaine
de kilomètres au nord de Sar-
rebrück, où la circulation sur
l'autoroute a dû être inter-
rompue pendant deux heu-
res.

Politique et violence
S'il n'y a pas eu d'affronte-

ments côté français, la RN33à
Creutzwald, où était bloqués
9cars, a quand même été cou-

pée au trafic de 12h 36 à
16h 26. Une déviation a été
mise en place par le poste-
frontière de Merten.

En milieu d'après-midi, les
Kurdes de l'agglomération
parisienne ont compris, de-
vant la détermination des au-
torités allemandes, qu'ils ne
pourraient pas rejoindre les
30.000 Kurdes qui manifes-
taient à Francfort, pour obte-
nir un règlement pacifique de
la question kurde en Turquie.
Les cars français ont com-
mencé alors à repasser la
frontière, vers 15h 30, et à
17h, tous étaient en route
pour la capitale.

Les incidents d'hier à la
frontière Lorraine-Sarre
prouvent au moins deux cho-
ses. D'abord que le problème
kurde est loin d'être résolu au
Proche-Orient, même si on ne
l'évoque que sporadi-
quement quand la politique
cède le pas à la violence. En-
suite que l'Allemagne est
bien plus vigilante qu'aupa-
ravant sur l'immigration sau-
vage et resserre ses verrous
aux frontières.

a.c.

Libération - 26 juin 1994

TURQUIE. Huit membres des
forces de l'ordre ont été tués
par erreur lors d'un accrochage
armé entre soldats et «protecteurs de
village» (miliciens progouveme-
mentaux). dans la région de Van. qui
avaient pris les militaires pour des re-
belles kurdes.

Libération - 28 juin 1994

DANEMARK. Un réfugié ku~e
Iranien, Osman Mohammad
Amini, 32 ans, a été assassiné
dans un appartement au sud de Co-
penhague. La victime, membre pré-
sumé du Parti démocratique irano-
kurde, avait été découverte gisant
dans une mare de sang. Selon les pre-
miers éléments de l'enquête, il avait
été étranglé et son corps portait des
traces de lésions sévères.

Le Journal de Genève - 27 juin 1994

TURQUIE
Violents combats
dans le sud-est

anatolien
Au moins 48 personnes orit été tuées de-
puis vendredi au cours d'accrochages ou
d'attaques de rebelles kurdes contre des
villages du sud-est anatolien, ont annoncé
des sources officielles. Samedi, des di-
zaines de milliers de Kurdes ont mani-
festé à Francfort pour rèclamer une solu-
tion pacifique au conflit entre Ankara et
les séparatistes. (Agences)
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HU11UlnRights 'minister' resigns
'Under these circumstances, there is no use inmy staying'

Sunday, June 26, /994

turkish daily news

PKK attacks idil town before
President Demirel's visit

Turkish Daily News
ANKARA- Turkey's State

Minister in charge of human rights,
Mehmet Kahraman, resigned on
Saturday from his government post

. and the -Social Democrat Peoples'
. Party (SHP) in protest of efforts to .
prevent the creation of a Human
Rights Ministry. Kahraman said
Saturday that he shown patience in
trying to create the orgaruzation of a
human rights ministry as planned by
the True Path Party (DYP)-SHP
coalition.

"Until today I had hope," he said,
adding that the reason for his resig- .
nation was "the negative attitude the DYP group has t~en
on the issue of passing the law with regard to ilie foundmg
of a human rights ministry."Kahraman sai~.in his resigna-
tion that he believed that under these conditions, there was
no value in him attempting to stay ~n as a minist~r and t~at .
it had become impossible to estabhsh a human nghts mm-
istry.

Kahraman also sent a letter to the SHP, announcing his
resignation from his position as deputy secretary general of
the party. . .

Turkish Daily News
DIYARBAKIR- Militants of the

'Outlawed Kurdistan Workers Party
(PKK) staged a night-long attack on
the Idiltown of ~Irnak on Fdday
prior to President Süleyman
Demirel's scheduled visit to the city .
center on Saturday.

Witnesses said over 100 militants
armed with rocket launchers and
machine guns opened fire on govem- .
ment buildings m the town at around
10 pm Friday night. A clash with
local security forces continued until
Saturday morning when officials
declared a full cerfew and banned all

entrance and exist from the town.
Sources said security forces regained
controlover the settlement m the
early hours of the momina.

Initial reports had it t~at at least .
six policemen were killed in the
fighting while 15 others were.
wounded.

Many houses and shops were
reportedly damaged.Local officials
had prevIOusly announced a major
success in the anti-terrorist operation
on Mt.Gabar which has been contin-
uing for two months. They had said
the 1>KK was completely crushed on
the mountain.

A.F.P.-A.F.P. -A.F.P. -A.F.P. -A.F.P. -A.F.P. -A.F.P. -A.F.P. -A.F.P. -A.F.P. -A.F.P. -A.F.P.

FRA0210 4 I 0265 IRA /AFP-OC18
Iran~Kurdes-Irak

Vislte d'un émissaire de M. Barzani à Téhéran

TEHERAN, 28 juin (AFP) - Une délégation du parti démocratique du
Kurdistan (PDK, de Massoud Barzani) d'Irak se trouve à Téhéran pour des
entretiens "sur une médiation de l'Iran en vue de mettre fin aux hostilités
au Kurdistan irakien", a indiqué mardi l'agence officielle IRNA.

Cette délégation, dirigée par M. Nichridan Barzani, doit avoir des
entretiens avec des responsables iraniens sur "les moyens de mettre fin aux
différends entre le PDK et l'Union patriotique du Kurdistan" (UPK, de Jalal
Talabani), selon IRNA.

MM. Barzani et Talabani s'étaient rencontrés lundi à Erbil, dans le nord
de l'Irak sous contrôle kurde, pour examiner les moyens de consolider la
trêve entre leurs formations respectives, selon un communiqué du Congrès
national irakien (CNI), coalition d'opposants au régime de Bagdad.

Les combats entre ces deux formations dans les régions qui échappent à
l'autorité de Bagdad depuis l'insurrection kurde qui avait suivi la guerre
du Golfe (janvier-février 1991), ont fait plus d'une centaine de morts
depuis le mois de mai dernier, selon des sources indépendantes dans le
Kurdistan irakien.

Selon le CNI, ces combats auxquels des Kurdes pro-iraniens avaient
également participé sporadiquement, ont fait six cents morts.

Le quotidien iranien Kayhan avait affirmé, fin mai, que l'UPK et le PDK
avaient demandé aux dirigeants iraniens d'entreprendre une médiation pour
mettre fin aux sanglants affrontements les mettant aux prises, ce que ces
deux formations avaient démenti.

kd/fb/jmc
AFP /J00245/281117 JUN 94
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La Turquie dans le colimateurl!
du Conseil de l'Europe Ire

LaTurquie, mise en cause pour
la détention depuis mars de six
députés d'origine kurde du
Parti de la Démocratie (DEP,

pro-kurde, dissous la semaine der-
nière), devrait être sur la sellette cet-
te semaine devant l'Assemblée par-
lementaire du Conseil de l'Europe
qui pourrait décider sa suspension.
Le Bureau de l'Assemblée de l'orga-
nisation pan-européenne s'est pro-
noncé lundi favorablement sur la
demande de débat d'urgence dépo-
sée pour jeudi matin par le gro~pe
socialiste dans le cadre de la session
d'été de l'Assemblée. Le débat don-
nera lieu à un vote de l'Assemblée
qui pourrait réitérer la suspension de
la délégation parlementaire turque,
intervenue de 1981 à 1984.

Les parlementaires des "32"
avaient demandé en avril la libéra-
tion et le retrait des accusations
contre les six parlementaires, qui ris-
quent la peine de mo~ en vert.u du
code pénal turc, pour séparatisme
et menace contre l'intégrité de l'Etat".
En vain, ces appels n'ont pas été
entendus. Pire, la situation des droits
de l'homme n'a cessé de se dégra-
der depuis, avec la dissolutio~ l~ 16
juin dernier, par la Cour constitution-
nelle turque, du DEP, qui a privé les
autorités d'Ankara du seul interlocu-
teur politique kurde avec lequel elles
auraient pu espérer trouver un règle-
ment négocié au problème. Dans le
même temps, la répression s'est
intensifiée dans le sud-est anatolien
à majorité kurde, contraignant des
milliers de villageois kurdes à se
réfugier dans le Kurdistan d'Iran; en
témoignent des rapports accabla~ts
d'organisation de défense des drOits
de l'homme, comme celui d'Amnetsy
International, qui a été rendu public à
point nommé, la semaine dernière.

Un recours avait été intro-
duit mercredi dernier devant la Com-
mission européenne des Droits de
l'Homme au nom des députés empri-
sonnés qui allèguent des violations
des quatre règles de la Convention
européenne des Droits de l'Homme,
et notamment de son article 10, qui,
concerne le droi à la liberté d'expres-
sion.

Les 12 parlementaires turcs
se trouveront dans une situation diffi-
cile face à leurs 222 collègues,
d'autant que la question chypriote
est également posée au Conseil de
l'Europe avec une audition,
aujourd'hui, sur la situation dans l'île
par une Commission de l'Assem-
blée. Pour la première fois mercredi
dernier en effet, laCour européenne
des Droits de l'Homme avait exami-
né un recours contre l'Etat turc, dans
une affaire impliquant une Chypriote
grecque demeurant à Nicosie qui,
depuis 1974, ne peut accéder à ses
propriétés dans la partie de l'île
contrôlée par les forces turques. Un
cas qui est emblématique des
dizaines de milliers d'autres Chy-
priotes grecs expulsés par les sol-
dats turcs lors de l'invasion du tiers
nord de l'île il y a tout juste vingt ans.

Alors que le Conseil de
l'Europe s'est enrichi de membres
d'Europe centrale et orientale, cetre
organisation, pour rester crédible, se.
doit de faire preuve d'équité dans
son approche de la situation turque,
au risque sinon de susciter l'incom-
préhension chez ses nouveaux
membres: les nouvelles démocra-
ties, membres de fraiche date de
l'organisation, sont en droit en effet
de s'étonner des exigences du
Conseil de l'Europe à leur endroit en
matière de respect de la démocratie
et des droits de l'homme et de sa
mansuétude à l'égard d'Ankara, qui
trahirait une politique du deux poids
deux mesures.

Certains parlementaires du
Conseil de l'Europe ne cachent pas
en tout cas leur intention de deman-
der une suspension de la participa-
tion de la délégation parlementaire
turque. Seule une majo~té simple d~
l'Assemblée parlementaire est reqUi-
se pour la suspe~sion d'une 9élé~a-
tion parlementaire. La délegatlon
turque avait été une première f~is
mise à l'écart de 1981 à 1984 apres
le coup d'Etat militaire du général
Evren. Le Président de l'Assemblée
parlementaire a émis le voeu que
"l'on n'en arrive pas jusque là" et a
exprimé son souci de "résoudre les
problèmes et non de les empirer".

Mais sans doute est-ce surtout à la
Turquie qu'il revient de ne pas les
empirer.

Pas de ministère turc
des droits de l'homme

Toujours dans le registre
des droits de l'homme en Turquie,
mais en relation indirecte seulement
avec les menaces qui pèsent sur
Ankara au Conseil de l'Europe, la
démission samedi de Mehmet Kah-
raman, ministre d'Etat chargé des
Droits' de l'Homme, en raison de
"l'attitude négative" sur la création
d'un ministère des Droits de l'Hom-
me du principal partenaire de la coa-
lition gouvernementale, le Parti de la
Juste Voie (DYP, droite), du Premier
ministre ransu Ciller. M.Kahraman a
égàJement démissionné de son pos-
te de secrétaire général-adjoint du
Parti Populiste Social Démocrate
(SHP, second partenaire de la coali-
tion), dirigé par le vice-Premier
ministre Murat Karayalcin.

Dans sa lettre de démission
présentée à M.Karayalcin, M.Kahra-
man a affirmé que la création d'un
ministère des Droits de l'Homme a
été rendue impossible en raison de
l'obstruction du DYP lors des débats
au parlement. "La création de ce
ministère, qui est très importante
pour l'avenir de la démocratie turque,
était prévue dans le protocole conclu
sur la formation d'un gouvernement
de coalition avec le DYP. Dans ces
conditions, je ne pourrai pas pour-
suivre mes fonctions de ministre
d'Etat", a conclu M.Kahraman. Cette
démission risque d'entraîner une cri-
se entre les partenaires de la coali-
tion gouvernementale, conduisant
éventuellement à sa dislocation.
Mais au-delà des aspects politiques,
la mise entre parenthèses du projet
de création d'un ministère des Droits
de l'Homme traduit bien le malaise
profond qui règne en ce domaine en
Turquie, où la guerre totale déclarée
par le gouvernement de Mme Ciller
au PKK, avec les atteintes au droits
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LE MONDE - 29 juin 1994

!RAN

Un dirigeant kurde demande que le' régime
de Téhéran soit mis en quarantaine

Mostapha Hejri n'exclut pas
d'être assassiné comme ses prédé-
cesseurs, «ou comme tout pesh-
merga» (combattants kurdes);
parce que, dit-il, le gouvernement-
iranien est « plus dictatorial et
terroriste que jamais ».

Lors d'un récent passage à
Paris, au cours d'une tournée
dans plusieurs capitales euro-
péennes, le secrétaire' général du
Parti démocratique dQ Kurdistan
d'Iran (PDKI) a pris des mesure!!
de sécurité discrètes mais effi~
'caces. Peu après sa visite à
Copenhague, un membre du
PDKI réfugié au Danemar~;
Osman Mohamed Amini, a été'
trouvé assassiné, vendredi

. 24 juin, dans son appartement et"
le mouvement peut diffir,ilement
oublier que les deux prédéces-
seurs de M. Hejri, Abdul Rah-
man Ghassemlou et Sadiq Che-
refkendi ont été tués: le premier,
en juillet 1989 à Vienne, et le
second, en septembre 1992, à
Berlin. L'enquête sur le meurtre
de Ghassemlou a tourné court.

. M. Hejri espère que «le procès de
l'affaire Cherefkendi ne sera pas

détouriié comme lefut celui de
Vienne ». « Le procureur général
et les avocats de la partie civile'
m'ont affirmé, il y a un mois,'
qu'ils n'avaient pas subi de pres-
sions politiques et qu'ils avaient
bon espoir», ajoute M. Hejri.

.L'un des objectif~ de sa tour-
née est de demander aux diri-
geants européens <te' mettre le
régime iranien en quarantaine. Il
faut, dit-il, que les Occidentaux,
les Européens en particulier, ces-
sent de lui accorder des crédits,
ne succombent pas aux appels
lancés aux investisseurs et rédui-'
sent leurs échanges commerciaux
avec le régime de Téhéran. Il faut
qu'ils lui refusent «la bouffée
d'oxygène qui lui permet de se
maintenir en place malgré les dif-
ficultés économiques et la crise».

Intégrisme
et nucléaire

. M. Hejri a peu de chances
d'être entendu. L'Italie, vient.
d'accorder un prêt de 800 milo'
lions de dollars à l'Iran. La Belgi-
que, la Pologne, le Danemark,
des entreprises allemandes, ,la

Suisse, l'Autriche om conclu des
accords de rééchelonnement des;'
dettes iraniennes. Même les!
Etats-Unis, qui voulaient;
convaincre leurs alliés occiden-
taux de la nécessité d' (dsolen>.
l'Iran, en prenant, des sanctionsi
éC,onomiques notamment, sont
redev~nus depuis deux ans l'un'
des' principaux partenaires como'
merciaux de ce pays.

Le Kurdistan iranien est, selon
M. Hejri, transformé en gigantes-
que casernement : «Le régime y
a dépêché. depuis la fin de l'année
dernière, quelque cent cinqu'ante
mille soldats et forces paramili-
taires pour assurer la sécurité; les
villages et les cultures ont été
bombardés; des sympathisants du
PDK ont été licenciés.» « Cinq
militants au moins du PDKI,

.arrêtés il y a deux ans, ont été
fusillés et leurs corps ont été ren- ,
voyés en février dernier à leurs

familles », poursuit notre interlo-'
cuteur qui est prêt à fouri1irune
copie d'un document officiel du
préfet de la ville de Sardacht,
daté de février 1994, donnant
l'ordre de détruire trois villages
kU~c1es. ' .

Le secrétaire général du PDKI
rappelle que le régime iranien
n'hésite pas à pourchasser les
Kurdes jusque dans le Kurdistan'
irakien voisin. A l'intention des
qcci~entaux, il souligne plus par-
ticulièrement les intentions de
l'Iran de se doter de l'arme
nuclé.aire e.t le soutien apporté
aux mtégnstes musulmans. Si
aujourd'hui l'opposition ira-
nienne est faible, c'est notam-
ment, de l'avis de M. Hejri,
qu'elle n'a pas bénéficié de sou-
tiens internationaux et que nom-
bre de ses dirigeants ont été
assassinés à l'étranger - pour lui .
il ne fait aucun doute que les
commanditaires de ces assassi-
nats sont des « agents» iraniens .

Sa défiance envers le régime
est .telle qu'il n'exclut pas que le

. récent attentat à la bombe au
mausolée de l'imam Reza à
Machad (vingt-cinq morts) ait été
c~mmandité par le régime, au
pire, pour «détourner à son profit
l'attention de la population de ses
soucis quotidiens » •. au mieux .
pour être l'expression de « la lutt;
entre les différentes factions du
régime ». Les autorités, elles, ont
accusé le mouvement d'opposi-
tion des Moudjahidins du peuple.
Un quotidien de Téhéran, Salam
n'a pas écarté l'hypothèse selo~
laquelle le massacre serait le fait
d'~ne secte sunnite. M. Hejri
estime pour sa part que les sun-
nites, quels que soient leurs diffé-
rends avec les chiites, respectent
les lieux de prières et les sanc-
tuaires.

MOU",A NAïM

A.F.P.-A.F.P. -A.F.P. -A.F.P. -A.F.P. -A.F.P. -A.F.P. -A.F.P. -A.F.P. -A.F.P. -A.F.P. -A.F.P.
FRA0550 4 l 0245 DAN /AFP-RL10
Turquie-Kurdes

Appel à la communauté internationale contre la dissolution du parti DEP

COPENHAGUE, 28 juin (AFP) - Un parlementaire kurde de Turquie, Ali Yigit,
a lancé mardi à Copenhague un appel à la communauté internationale en faveur
de son parti, le Parti de la Démocratie (DEP, pro-kurde), dissous par la
Cour Constitutionnelle turque, ainsi que pour le retour des députés exilés.

Ali Yigit est l'un des six parlementaires du DEP dont l'immunité a été
levée le 16 juin, et qui ont quitté la Turquie deux heures avant l'annonce
de la dissolution de ce parti qui comptait 17 élus.

"Cinq de nos 17 députés élus légalement sont en prison pour un prétendu
soutien au mouvement séparatiste illégal PKK (Parti des travailleurs du
Kurdistan), six sont en Europe, deux sont encore dans l'enceinte du
Parlement à Ankara, et quatre sont devenus sans étiquette avant la
dissolution du DEP", a-t-il déclaré à l'AFP. .

"Nous réclamons le droit légitime de revenir chez nous", a-t-il ajouté.
M. Yigit est à Copenhague pour rencontrer, mardi, le commissaire des

Nations unies pour les Droits de l'homme, José Ayala Lasso, actuellement en
visite au Danemark. .

"Nous espérons que M. Lasso pourra, ainsi que les autres pays
occidentaux, faire pression sur le régime turc pour qu'il renonce à cette
décision (... ) abandonne les chefs d'accusation fabriquées de toutes pièces
contre nous et (qui nous rendent passibles de) la peine de mort", a-t-il
.ajouté.
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OUEST-FRANtE - 27 juin 1994

La répression anti-kurde de la Turquie fait des vagues

Droits de l'homme: Ankara sur la sellette

introduit mercredi devant la Com-
mission européenne des droits de
l'homme.

... volon" du pouvoirturc
d. r'prlm.r I. t.rrorl.m.
kurdeJou. d•• tou,. il Tan-
.u CIII.rqui v.ut .n mim.
t.mp. oHrlrun vl.ag. pr.
•• ntabl., notamm.nt aux
.urop'.n.. L.. m.naee.
du Con•• 11d. l'.urope et I.
d'but d. cri.. au •• In d.
.on gouv.rn.m.nt lilu.-
tr.nt I•• dang.r. d'un. po-
IItlqu.trop radicale.

la Turquie devrait être sur la
sellette cette semaine devant l'as-
semblée parlementai re du
Conseil de l'Europe. la suspen-
sion de sa participation à ses
travaux est même en question. la
raison: ce pays, qui fait les yeux
doux depuis des années à l'Union
européenne, maintient en déten-
tion depuis mars six députés
kurdes du Parti de la démocratie
(DEP). les parlementaires des 32
pays de cette instance avaient
déjà demandé leur libération au
mois d'avril. Ils encourent la
peine de mort. De plus, la Cour
constitutionnelle turque a dissous
le DEP en avril. Un recours a été

Tansu Ciller.

Un ministre démissionne
les 12 parlementaires turcs se

trouveront dans une situation
d'autant plus délicate que la
question chypriote (l'ile est candi-
date à l'entrée dans l'Europe) est
également d'actualité.

Au même moment et pour des
raisons du même ordre, la crise
couve à Ankara. Mehmet Kahra-
man, ministre chargé des Droits
de l'homme, vient de démission-
ner. le Premier ministre turc,
Tansu Ciller, refuse en effet la
création, prévue dans les accords
de gouvernement, d'un ministère
des Droits de "homme. Cette af.
faire pourrait menacer la cohé-
sion de la coalition au pouvoir.

Après l'ouverture amorcée par
~ son prédécesseur, Tansu Ciller,
S soumise aux objectifs des militai.
~ res, mène depuis quelques moia

une lutte acharnée contre les sé-
paratistes kurdes du PKK et nie
farouchement "identité de ce peu-
ple. Depuis vendredi, 48 person-
nes (30 rebelles et 13 membres
des forces de l'ordre) ont été
tuées dans le sud-est anatolien.
Depuis 1984, cette guerre a fait
environ 13000 morts.

En protestation contre cette ré-
pression, 50 000 Kurdes ont ma-
nifesté samedi à Francfort. 2 000
personnes venues des pays limi-
trophes ont été refoulées à la
frontière, dont un millier au poste
de Creutzwald en Moselle.

La population kurde terrorisée
DIYARBAKIR (Kurdistan

turc). - Depuis l'interdiction du
parti socialiste (DEP) et de toute
association culturelle kurde, le co-
mité des droits de l'homme de
Diyarbakir est devenu un véritable
mur des lamentations. cc Ils n'ont
plus où aller, nous expliquait il y
a quelques semaines Mera Danis,
avocate et responsable du bar-
reau depuis l'assassinat, en 1991,
de Vedat Aydin, directeur. Mals
nous, à part écouter, que faIre?
On essaie de défendre les leurs
lorsqu'on est prévenu d'une ar-
restation, mals les conditions de
travail sont telles pour les avo-
cats qu'II est très. cltrlcJle d'obte-
nir un résultat ...

Elle-même arrêtée, torturée du-
rant deux mois avec quatorze de
ses collègues, suivie quotidienne-
ment, son téléphone sur écoute et
son courrier surveillé, elle a payé
très cher son engagement.

les observateurs étrangers
étaient à peine partis après les

élections de mars que la police,
gilet pare-balles et mitraillette au
poing, reprenait ses opérations.
cc SI on est arrêté, dites que Je
suIs votre traducteur, pas celui du
comité .., me demandait alors
Akim, volontaire de l'association.
le pouvoir turc, craignant d'être
publiquement désavoué, avait
rendu le vote obligatoire. On a
vu, à Diyarbakir, des femmes al-
ler voter, nourrissons dans les
bras et mitraillette dans le dos.

Tortures, exécutions
Selon des témoins, des fem-

mes de Siirt ont été séparées des
hommes et emmenées dans les
champs avec leS enfants pour for-
cer les hommes à voter. Dans un
autre village, près de Tatvan, on
a mis trois prisonniers torturés
sur la place du village pour
convaincre de «bien» voter.

cc Nous étions conscients du
risque qu'Ils courale~ assure un
obse,rvateul' allemand. Jam"s

nous ne leur posions de ques-
tions. Mals on a appris par Iii
suite que tous ceux qui ont parlé
ont été arrêtés, y compris les
adolescents de 14 ans. ..

Depuis, toutes les routes sont
barrées. les contrôles y sont
nombreux, les fouilles aussi. Pour
empêcher que ces villages de-
viennent des refuges pour le
PKK, l'armée pose des mines et
bombarde les ponts.

Depuis le mois d'octobre, où le
Premier ministre Tansu Ciller a
décidé d'en finir avec la question
kurde, les arrestations et les exé-
cutions sommaires se multiplient.
A la terreur de l'armée répond
celle du PKK. Au milieu, les quel-
que mille villages rayés de la
carte, les 150000 déportés jetés
sur la route d'un camp de réfu-
giés ou d'un bidonville.

la Turquie, pourtant, est signa-
taire de la Convention euro-
péenne des droits de l'homme.

Angélique KOUROUNIS.
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Pétrole/Turquie/Irak: Ankara et Bagdad d'accord sur la vidange de l'oléoduc

ANKARA, 27 JUln (AFP) - Ankara et Bagdad se sont mis d'accord sur les
conditions de la vidange du double oléoduc irako-turc -fermé depuis 1990
dans le cadre de l'embargo contre l'Irak- qui dépend d'une résolution
technique de l'ONU, a~t-on appris lundi de source diplomatique turque.

"Il ne reste plus que quelques problèmes d'ordre technique à résoudre,
mais aussi l'autorisation de l'ONU", a déclaré lundi à l'AFP le porte-parole
de la diplomatie turque, M. Ferhat Ataman.

M. Ataman~ confirmait des propos du sous~secrétaire aux affaires
étrangères turc Ozdem Sanberk qui, de retour de Bagdad, avait affirmé
dimanche soir.à des journaux que "les difficultés principales avaient été
franchies".

Les deux parties sont en effet d'accord pour que pendant la durée
autorisée par. l'ONU (probablement six mois), l'oléoduc --qui contenait plus
de 12 millions de barils au moment de sa fermeture le 7 août 1990 en
aplication de l'embargo international imposé à l'Irak après l'invasion du
Koweit-- soit vidangé deux fois. L'opération est présentée comme destinée
uniquement à,sauvegarder l'oléoduc, menacé de grave corrosion par le brut
qu'il contient.

Ankara et Bagdad sont également convenus que le revenu de la vente en
Turquie du brut qui sera raffiné dans les raffineries turques, soit bloqué
dans une banque turque.

30% de cette somme seront réservés au fonds d'imdemnisation de l'ONU,
selon des sources diplomatiques. Une deuxième partie du revenu sera utilisée
pour financer l'aide humanitaire (vivres, médicaments et vêtements) à
l'Irak, y compris le nord sous administration kurde. Une troisième partie
est considérée par Ankara comme le remboursement de la dette irakienne à son
égard.

Le brut ne sera pas réexporté.
Le double oléoduc (dont les conduites mesurent respectivement 986 et 890

km de longueur) relie les champs pétrolifères de Kirkouk (Irak) au terminal
pétrolier turc de Ceyhan-Yumurtalik, sur la Méditerranée.

YM/HC/dk .
AFP /J00245/271212 JUN 94

TURQUIE. Quarante-huit per-
sonnes ont été tuées depuis ven-
dredi dans le Sud-Est anatolien
dans des accrochages entre lès forces
de l'ordre et des rebelles kurdes du
PKK (Parti des travailleurs du'Kïii-dis-
tan). Un policier a été tué en désamor-
çant une bombe à Istanbul alors que
deux autres engins explosaient dans
les villes d'Adana (Sud) et de Denizli
(Sud-Ouest) sans faire de victime.
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Monday, June 27, turkish daily news

Demirel says 'savings circular' should be waived for Southeast
II _

Turkish Dai/v News
ANKARA- President 'Süleyman Demirel

has called for the government "circular on
savings" not to tie implemented in the
Southeast and has askeâ for government
eXIJendituresand investments in Ûleregion to
be increased. I

Speaking in Midyat on Saturday in the
office of reßional sub-governor Abdullah
Kalkan, dunng a weekend tour of the trou-
bled region, Demirel said that the time has
arr~ved for a "development drive". for the
regIOn.

Arguing that terrorism in the region was
. being gradually overcome Demirel said that

the government's circular concerning savings
should not be implemented there.

This circular entails across the board public
sector cutbacks with a view to reducing the
deficit on public expenditures and closing the
budget deficit.

"This (develorment) drive must not be
stalled because 0 the savinßs circular. I will
also tell this to the prime mmister. The circu-
lar should not be implemented.

Going on to announce that a "development
drive" of TL 250 trillion was on the way,
Demirel said that the Minster of Defence ,
Mehmet Gölhan, and a delegation would visit
the region shortly for this pUIJlOse.

Demirel said this delegatIon would study
he investment possibilities in the region.

He called for the delegation to come to the
region "with money in its pocket and not the
savings circular."

Starting with his arrival in Batman on
Saturday morning b~ private plane, Demirel's
visit also took m ~Irnak and Midyat, two
cities in the region which have been the scene
of violent clashes between Turkish security
forces and separatists attached to the out-
1awedKurdistan Workers' Party (PKK).

President Süleyman Demirel

Just before President Demirel arrived in the
region militants of the PKK staged a night-
long attack on ~Irnak's Idil town. Witnesses
said over 100 militants armed with rocket
launchers and machine guns opened fire on
government buildings in Ûletown.

Unconfirmed reports put the number of
dead soldiers at eight wliile 18 members of
the PKK were said to have been killed.
Analysts suggested it was not coincidence
that the attacK should have come just before
Demirel's visit.

Arriving in Midyat from Batman Demirel
fir~t paid a visit to the Midyat Commando
Bngade where he was greeted with a military

parade.
Demirel, who was accompanied by Chief

of. qeneral Staff Gen. Dogan Gürq and
~Imster of Defence Mehmet Gölhan during
his Southeast tour later received the leader of
the local Christian population Samuel Aktas.

Following his meeting with Midyat's
regional sub-governor Abdullah Kalkan
Demirel and h,is entourage moved on to
~.Irnak.Addressl~g the crowd gathered in the
city square Demirel recalled that this was his
second visit to the city since October 1991
when ~e True Path Party (DYP), led by him
at t~~ time, came to power with the Junior
coahtlOnparty the Social Democratic Peoples.
Party (SHP).

Indicating his ple~sure at. addr~ssing the
people of Sirnak agam, Demirel saId the city
..vascurrently in the midst of efforts to free
itself from the 'curse of terrorism. Demirel
we~t on the suote the Prophet Mohammed's
saymg that' to kill one man is to kill all
humans" and said that without preventing the
murder of innocent women, children and old
people, there could be no improvement in the
standard of living in the region.

''To climb a mountain and to come down
when the opportunity arises to shed blood;
:-vheredo th~y expect to get with this. If this
IS not banditry what is it? What will this
solve? Nothing. The state is the peoples'
st.ate...we love you. There is a shinmg clean
Sirnak on the way" Demirel said in an appar-
ent attempt to bolster the morale of the people
of the region. Before concluding his speech
Demirel said of PKK members, that "they too
are our children" and called on them "to give
themselves up and to take refuge in Turkish
law."

"Let us live not in enmity but in peace,
hrotherhood, and love" Demirel said.

Security Court speeds up verdicts
Turkish Daily News

ANKARA- Prosecutors at the State
Security Courts, in an effort to dear
a backlog before the summer recess,
have passed harsh sentences a~ainst a
number of intellectuals, uDlonists,
writers, publishers, scientists and
politicians. Most of the cases come
under the scope of the anti-terror law
and have to do with statements made
in speeches or writing which are seen
by the courts as tending to promote
separatism.

The offenders have been sentenced
to prison terms of up to two years
and massive fines totalling billions of
TL, in spite of claims by their
defense lawyers that they had been

guilty of no actual crimes. The trial
of Hava-Is union Chairman AtIlay
Ayçin, lawyer E~ber Ya~murdereli
and journalist Raglp Duran ended on
Thursday in Istanbul with two of the
defendants being found guilty. Ayçin
and Ya~murdereli were each sen-
tenced to prison terms of one year
and eight months and fined TL 41
million for violating article 8 of .the
anti-terror law in speeches they gave
at the "Freedom and Rights" meeting
in Istanbul on Sep. 8 1993.

The word "Kurdistan" had been used repeat-
edly in the speeches and this was defined as
promoting separatism. Duran was acquitted.
Defense lawyer Ercan Kanar had claimed that

Atatürk hâd used the word"Kurdlstan" in his
famous speech to the nation knowß.as "Nutuk",
and the Ottoman Emperor Süleyman the
Magnificent had used it in his decrees, and it
was.therefore not a crime to use the word. The
trials of the administrators of the banned
Peoples' Labor Party (HEP) at Ankara State
Sec~rity Court.concluded with the former party
chairman, Fendun Yazar, being sentenced to
two years in jail and a TL 100 million fine, and
with deputy Secretary-General Kemal Okutan
receiving a six-year jail sentence and a TL 250
million fine.

HEP administrators Harun Çakmak,
Abdülcabbar Q~zici, Feiemez Ba~boga,
Mustafa Kemal Oztürk, Mehmet Gemsiz and
?~ ~ahin were .e~ch sentenced to two years
Jail and TL 50 mlhon fines. The case against
Muhsi~ Melik, not surprisingly, was dropped
after his murder.

Ahmet Sagm, HEP Manisa provincial chair-
man, and former provincial secretary Naci
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Äslan were each sentenced at Izmir State.
Security Court to 20 months in jail and fines of .
TL 208 million because of their speeches at the
Manisa Provincial Congress. Another case
involving Aysun KIvanç, the presenter of the
"Peace Festival" program organized by the
Democracy Party (DEP), ended with him being
sentenced to two years prison and a fine of TL
250 million by the Ankara State Security court.
Aliye Pekediz, who gave a speech at the festi-
val, received the same sentence.

In KIvanç's defense his lawyer said: "In
order for an action to be called separatist propa-

ganda, it nas to.be proved thatthëre was intén-
tion to commit a crime. Reading messages at
the festival has. nothing to do with sepa-
ratism."

The heaviest sentence handed down by the
Ankara DGM was passed on the administrators
of the "Pir Sultan Abdal" association.
. Both Ibrahim Halit Elçi and Kemal Altm~

were sentenced to two-year prison terms and
fines of TL 250 million for having written a let-
ter to the August 1993 issue of the association's
magazine regarding the Sivas massacre. The
court sentenced Murtaza Demir, chairman of
the association to six months in jail and a TL 5

billion fine, the editor Metin Kuzugüdenoglu to
six months and a TL 2 billion fme, the owner
.of the "Kaya Matbaa" printing works Burhan
Günel to 6 months and a TL 5 billion fine.
.AydIn Dogan, publisher of the book entitled
"A Discussion of the Works of Musa Anter":
was sentenced to six months and a fine of TL

. 100 million at the Ankara DGM. Mustafa Pala,

.who prepared the book for printing, was sen-
tenced to two years in jail and a fine of TL 250
million.

The State Security Courts are in recess from
July 20 until Sep. 5. Thus the sudden rash of
verdicts.

HADEP convention held in
Ankara amid pro-PKK slogans

Exiled DEP deputy confesses
involvement in bomb attacks
Aydar says in Frankfurt that the bombs were 'necessary'

Turkish Daily News
, ANKARA- A member of the

Turkish Parliament of Kurdish origin
from the defunct Democracy Party
(DEP) confessed this weekend his
involvement in a spate of bomb
attacks in western Turkey which
wounded at least 21 people.
, According to the semiofficial

Anato\ia news agency, Zübeyir
Aydar told reporters in Frankfurt,
Germany, on Saturday that three
recent bomb attacks in the toùrist
towns of Fethiye and Marmaris

USState Dept declines
wholesale condemnation of
terror groups in Turkey

Turkish Daily News
WASHINGTON- The U.S. State Department today

declined the opportunity to condemn whoTesale the terror
groups in TurKey and instead implied that such situations
will be evaluated by the administration on a case-by-case

. basis.
Answering a question on Algeria during the daily State

Department press briefing, spOKesmanMike McCurry said,
that "our problems are with extremism and terrorism, not
with Islamic fundamentalism." In relation to Algeria,

.'McCurry made it clear that "those who are committed to a
course of violence and terrorism have no part in the (lOliti-
cal dialogue and in broadening that political dialogue.

Then a Turkish journalist asked if McCurry could say the
same thing for those who are involved in terrorism in
Turkey. He wanted to know if the U.S. State Department

. would also justify the exclusion of such terrorist groups -
like the PKK- from political dialogue in Turkey. ,

McCurry replied by basically sayino that the attitude of
the U.S. would depend on who the inâividuals in question
are. McCurry's exact reply to the question concerning the
exclusion of terrorist groups from political dialogue in
Turkey was as follows: "Well, I thinK in the case of what-
ever government we're dealino with when we have contacts
with those who are in politicaflife, the dialogue occurs on a
case-by~case basis in many cases. It's individual people
who we can talk to and reach out to and establish contact
with, and individual people who can then participate in a
broader political dialogue. And the important thing is wh,at
is the disposition of tnose individuals and are they part of
activity. iliat is terroris!ic or vio.lent in its nature." .•

TUrkish observers In WashIngton were puzzled by thIS
circuitous answer where they expected a straight forward
reply condemning all terrorist groups .in Turkey. An observ-
er who wished to remain anonymous found this reluctance
on the part of the U.S. State Department to exclude any ter-

. ror group in Turkey in principle from political dialogue
rather curious at a time when Turkey is under a constant
barrage of human rights violalion accusations and when the

. PKK has stepped up its activities in Europe for political
respectability and even diplomatic recognition. .

The interesting reference to "activity that is terroristic"
recalled the administration's recent denial of genocide iQ
Rwanda. Although the administration admitted thatthere
had been "genocidal acts" in Rwanda it surprisingly
refrained from characterizing the sum total of such acts as a
genocide. The observer mentioned above questioned if the
~tate Department"was similarly bringing a new interpreta~
lion to tne terror would be recognIzed as such and con~
de~ed without however condemning the organization that
carnes out such acts.
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Turkish Dailv News
ANKARA- The fustconvention of

the Peoples' Democracy Party
(HADEP) was held in Ankara on
Sunday in a çrowded sports hall.
Slogans in support of the outlawed
Kurdistan Workers' Party (PKK)
were heard for hours on end.

During the convention, speakers
stressed that unless Turkey opened
the way for a free debate on the
Kurdish problem, there was no way
to find a solution to it. In his speech
on the Kurdish issue, HADEP chair-
man Murat Bozlak demanded radical
amendment of the 1982 constitution,
the lifting of the anti-terrorism
decree, and the dissolution of
Emergency Rule and the village
guard system. .

He also said that all "militarist
organizations" had to be broken up
and that a general amnesty shouldbe

dedared.As the convention oPened,
and despite earlier warnings, groups
of HADEP supporters shouted slo-
gans in support of the PKK which,
observers said, would certainly lead
to a legal investigation. Amono the
slo!!ans heard widelv were: RThe'
gue'rrillas will strike imd Kurdistan:
will be created" and "freedom to
Kurdistan - Long live Chairman
Apo." Bozlak pointed out that the
Kurdish problem was not being

, solved under the present circum-
stances and that every problem
Turkey faced, including the coun-
try's economic problems, depended

. on a solution being found to the
Kurdish issue. HADEP is a continua-

, tion of the Democracy Party (DEP)
which was closed down recently by
order of the Constitutional Court. .

"were necessary." At least 10
Turks, eight Britons, an Austrian and
two Germans were wounded in the
attacks. "Single or collective attacks
are being carried out. We do not
want to inflict harm on civilians. But
th~ conditions called for this," Aydar
said when questioned about the
bomb attacks.Aydar had gone' to
Europe along with five other DEP
deputies after the Constitutional
Court ordered the closure of his party
and demanded the eviction of its 13
deputies from Parliament.
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FROM THE COLUMNS
Turkey underpre~s!,re
at European COllncil

Dom a lune 26 article by .IIÜRifVET's Sedat. Ergin: With ther ~Ê~~~~o~~f~~~cl~t~o~~o::rl:~rmb::sc~rô~
becomes crucial from the s~tofTur~fs .relatioos with. the west.

em world: ...•. ....... •....../\ ...•..••.•.
A si~cant numberof the telegràIDspouring into the.Foreign Ministry

from furkisbembassies in western capitals relay.the.reactions to the latest
developments concerning the DEP. ....

At this stage French socialists seem to have taken the lead in the anti-
Turkish movement which is taking shape in Europe. Fonner French Foreign
Minister Roland Dumas has agreed to act as the defense. attorney for the DEP
deputies who have filed a complaint at the European Human Rights
Commission.

In their complaint to the Commission the fanner DEP deputies maintain that
the Constitutional Court decision to elose down the 'party is not compatible
with the European HumanRights Declarationprovislons upho.l.ding. freedom
of thought and banning discrimination. . .•. .

Earlier, wbentheJ>eople's Labour Party (HEP). the DEP's predecessor was
closed down, asimilarcomplaint had b~en made to the European Human
Rights Commission.Currently the COmnUssionis debating whether.to take
this complaint intpcOÎlsideration. .•.• ....... ••.••.••.•..•....... ...

If the Commission concludes that the. àpplication is worth considering, the
decisiOns concerning the HEP and the DEP will come onl.y as a result of a
leg~ battle which will go on for years.

Here, the impOrtant poÎI)t is that the Commission is questioning for the first
time whether the. 1982 Constitution currently in force in 1ùrkey and which
was preeared under military rule is in linewith the European Human Rights
DeclaratIon. ..
..What is of moreur~ent concern to Turkey these days than the potential

. reaction of the COlIl1IllssÎonis the actual reaction taking shape in European
parliaments. Strasbourg is the most important center in that respect because
this issue will be main item on the agenda of the Council of Europe
Parliamentary Assembly session which begins there on June 27.

According to the information reaching Ankara, the draft resolutions being
prepared in Strasbourg include a motion whichwould suspend Turkey' s mem-
bership in the Council of Europe. Though the Assembly may stop short of tak-
ing such a radical. step, there IS a strong possibility that a resolution severely
condemning Turkey will be passed.

When one looks atthese troublesome developments on the European front,
one can not help but notice a bizarre aspect of allthis. It is as if Turkeyatthe
Council of Europe has returned to the painful years of the 1980 J.IlÎlitl!ricoup
when democracy and human.rights were suspended. At that time, Turkey was
being governed by a military councilcoIXIprising fivege~ralswho did not
açcount for theiractiollS to anyone.i« ..•••••....••.•....••••.••.•.....< ••••••.•.....

..r~~~I;:~~~~~;~1ei'~lr~~~:i~~
Councd. •..•..•••. .....i (...........<i.<i««i \( < .•.•.•..

a...::;?C~~ns~..~lr~~~~,~~.~nfi;~~~n~l~.•.••..
and. asoçIaldeIXIoçt!ltae!)utYP~111ÎqiSte~<¥et,~.9.Qq~klI.ow~",hatthe'

••..coalitionpartneqtlii~ aOOuttlj~.9aJlgerotISÇ9~.[9~tY'~~Ë}~~0!lS.",itfttl1e •.•....••
;~a~1~e:tJ~s'~~~~Ja:riuJ.~.~~~~ybe,:\

..;~tifc~=~!~ffi~~i~'~.(Œ1:~~ï~20~~1?01~11;~~~~~Î~~"

~~I~g~~~.:!~~'i
die only way out of this problem seems to be blocked. This summer we will all
see how the failure to formulate solutions within the country makes Turkey
face insoluble problems in ils relations with the West.
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Kurds demonstrate in Germany
and demand political solution
"Thirty-four killed in Turkey's southeastern provinces

TDN with wire dispatches
. FRANKFURT, Germany-

"SOme 50,000 Kurds from across
Europe demonstrated peacefully

:this Saturday for an end to the
Kurdish separatist war in south-
eastern Turkey, but hundreds were
IUrned back at border crossings.

Four police were injured by
thrown stones at a frontier cross-
ing in Saarland with France after
Kurds from the Paris area were
turned away. And Kurds briefly
blocked the road at the Dutch bor-
der near Aachen.

The Kurdish protestors were
demanding a political solution,
beginning with a cease-fire, to the
10-year-old war, which has
claimed more than 20,000 lives.

The demonstration was orga-
nized by more than lOO political
parties and organizations, includ-
mg the Greens party, trade unions
and the asylum assistance group
Pro Asyl, a report by The
Associated Press said.

Four demonstrators were arrest-
ed for carrying the flag of the.
Kurdistan Worker's Party (PKK),
which was banned in Germany
after a coordinated series of
allacks on Turkish banks and
embassies across Europe last year.

German authorities said 2,000
people were denied entry at the
Dutch, Belgian and French bor-
ders for lack of proper travel doc-
uments.

New Clashes
Meanwhile, a new round of

clashes between Turkish troops
and PKK militants in southeastern
Turkey reportedly claimed 34
lives on Saturday.

The semiofficial Anatolia news
agency said a total of 25 militants
and nine soldiers died in various.
clashes in the southeastern
provinces of $Irnak, Diyarbakir,
Bingöl, Bitlis, Hakkari and Van.
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Reuter Wirephoto
F~NKFURT- Severaltens of thousands of Kurds demonstrate in Frankfurt to protest against human rights vio-
lations In Turkey. Kurds from all over Europe came to Frankfurt to participate in the demonstration.
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[Le Courrier -' 28 juin 1994

TÉMOIGNAGE

« Le Gouvernement turc combat
jusqu'à l'identité même des Kurdes!»
De retour du Kurdistan turc, un médecin suisse a pu y eonstate~ le ((~éni totah) cJ.el'identité
kurde. Pour Jean Ziegler, la Suisse aurait son mot à dire vu la situation diplomatique.

)

La répression des Kurdes par le Gouvernement d'Ankara s'est intensifiée ces derniers mois. Keystone/AP

]

Le médecin Daniel Robert a
profité d'une récente mission
humanitaire au Kurdistan ir~-
kien pour se rendre en TurquIe
avec deux membres du

Freundschaftkreis-Kurdistan, une as-
sociation de soutien aux Kurdes. Ces
derniers mois, le Gouvernement turc a
renoncé à une solution politique de la
question kurde en laissant l'armée
«faire le ménage»l. Par rapport à son
précédent voyage, il y a deux ans, le
docteur a constaté l'ampleur du climat
de terreur qui s'abat sur la population.
Nous reproduisons ici de larges ex-
traits de l'exposé qu'il a donné le 16
juin à Genève.

VILLAGES DÉTRUITS
«La route qui va de Nusaybin à Djé-

ziré longe la frontière syrienne sur en-
viron 90 kilomètres. Là, on ne peut pas
dire qu'il reste beaucoup de villages.
Nous avons eu la chance d'avoir un
chauffeur courageux qui nous a
conduits par des petites routes en zig-
zaguant entre les villages de «Kou-

roudjous», les collaborateurs kurde~
payés par l'Etat turc et les différents
postes de contrôle de la police qui
s'échelonnent tous les dix kilomètres.
Nous avons compté 14 villages dé-
truits, souvent très récemment. Celui
de Kopa par exemple a été incendié il y
a trois mois. Au-delà du constat, il faut
encore s'imaginer comment les choses
se passent: tôt le matin, les unités spé-
ciales turques arrivent soudainement,
font sortir les gens de leur maison et
leur donnent une demi-journée pour
quitter les lieux en leur annonçant
qu'ils vont tout détruire».

OBJECTIFS TURCS
«Le but avoué est de «vider l'eau de

l'aquarium», c'est-à-dire supprimer
les foyers de guérilla. Mais en fait les
autorités visent à détruire en profon-
deur la société kurde dans sa culture et
dans son système de valeurs. Par rap-
port à mon précédent voyage, j'ai été
terriblement frappé par l'ampleur de
la peur qui s'est emparée de la popu-
lation. On n'ose plus afficher sa kurdi-

té, alors qu'il y a deux ans encore, dès
que je bredouillais quelques mots en
kurde. mes interlocuteurs réagissaient
au quart de tour: invitations, discus-
,sions, cadeaux, ... A Djéziré, où 30 à
40% de la population a fui, la seule
personne que j'ai retrouvée est le pro-
priétaire d'une maison de thé. Il m'a
spontanément offert un plantureux re-
pas sans toutefois oser m'adresser la
parole. Ecrasé par la peur d'ètre vu en
conversation avec un étranger, d'être
arrêté et torturé, cet homme s'est vu
humilié en reniant l'une des valeurs les
plus sacrées des Kurdes, l'hospitali-
té.

Les gens ont cependant besoin de
communiquer leurs souffrances. Un
exemple. Après avoir longuement in-
sisté.j'ai réussi à obtenir l'autorisation
de me rendre dans la petite ville
d'IdiI... accompagné par deux poli-
ciers en civil. Dans l'autobus, per-
sonne n'osait me parler. En arrivant,
tout un quartier à l'entrée de la ville
était abandonné avec des maisons cri-
blées de balles et d'obus. Profitant
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d'un instant de distraction de m'es gar-
des, un petit vieux a mis son bras sur
ma cuisse et m'a glissé e,n kurde: «Re-

. garde, regarde!» Les gens lançent ainsi
des bribes d'informations, tant ils ont
peur d'être sutpris en train de parler
avec un étranger.)

, <d'ai été notamment hébergé par
.une famille dont l'un des fils est réfu-
gié en Suisse. Je ne pouvais pratique-
!ment pas sortir de la maison. ,~î !TIa
'présence avait été repérée, la fJ:mllle .
aurait été probablement arrêtéf-. La .
mére, qui m'a accueilli comme son,
propre enfant, m'a expliqué qtÇe.plus
personne n'avait confiance en J'1UI que.
soit et que l'armée cherchait cl5i'fstam-
,ment à acheter des indicateurs. Deux
:de ses fils avaient de la sympati!ie pour
la résistance du PKK. Ils ont été' arrê~
tés et torturés. Une fois relâchés, ils se
sont enfuis en Europe. Depuis deux'

ans, la police revient sans cesse pour
.essayer de les surprendre. Le père a été
,emmené trois fois à la gendarmerie.
Après la dernière séance de torture,
,celui-ci est mort d'une crise cardiaque
dans la rue alors qu'il allait se faire
'soigner. Un autre fils de la' même
'famille, qui vendait un journal pro-'
kurde, s'est fait torturer jusqu'à perdre
définitivement l'usage de son bras
droit».

DÉNI DE L'IDENTITÉ KURDE
«Nous nous sommes entretenus

avec quatre jeunes maîtres d'école
turcs. Bien qu'enseignant dans une re-
gion kurde, pour des raisons d'ailleurs
ouvertement pécuniaires, il n'y a pour
eux qu'une vraie langue: le turc ..
Quand nous leur avons fait remarquer
que leurs élèves parlaient entre eux
une autre langue, ils nous ont répondu

qu'ils étaient ji:i~t6n~rit là,PO\.l(";:~'çri-
,ner lâchance» à ces jeunes d' .ij:ipren'-
dre le turc. Selon eux, la' dénonciation
de 900 villages kurdes détruits en 18
mois relève de la propagande liée à un
complot international ê6iiire la Tur-'
quie. Quant aux ruines qu'on peut
effectivement voir, ils ont d'abord af-.
,firmé qu'il s'agissait de villages armé-
niens détruits il y a longtemps, pour
après les mettre sur le compte d'atta-
ques syriennes et de terroristes armé- .
niens dont nous avons dû arracher le
,nom: le PKK .... Cette absence de con-
naissances ajoutée au déni total du'
problème kurde et des massacres est
très inquiétante. Ces enseignants-
étaient censés avoir suivi l'université
et n'avaierit pourtant pas le moindre'
sens critique». M.R yo

lVoir. par exemple. «Le Monde» du 17 juin,
1994.
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Démission du ministre d'Etat
chargé des droits de l'homme
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Ministre d'Etat chargé des
.droits de l'Homme, Mehmet Kah-
raman, l'un des dirigeants du
Parti populaire social-démocrate
(SHP) - membre minoritaire de
la coalition gouvernementale tur-
que - a démissionné samedi
25 juin, en raison de « l'attitude
négative» du Parti de la juste voie
(DYP, droite) du premier minis-
tre, Tansu Ciller. sur la création
d'un ministère des droits de
l'homme

Le DYP est le partenaire prin-
cipal de la coalition. « La création
de ce ministère, qui est très impor-
tante pour l'avenir de la démocra-
tie turque, était prévue dans le pro-

. tocole conclu sur la formation d'un
gouvernement de coalition avec le
DYP [en 1991] », a fait valoir
M. Kahraman, qui a également
démissionné de son poste de
secrétaire général adjoint du SHP,
dirigé par le vice-premier minis-
tre, Murat Karaya1cin.

Une dizaine de députés de ce
parti, sur cinquante-quatre, sou-
haitent renoncer à la coalition
avec le DYP. Selon eux, le SHP

, ne parvient pas à infléchir dans
un sens plus sodalla politique du
,gouvernement. Ils accusent le
DYP d'« entraver le programme
de démoäatisation» promis par le
,SHP. Cette démission pourrait'
'.entraîner une crise et conduire 'à
.la dislocation de. la coalition,

notent les observateurs. D'autre
part, une touriste britannique de
vingt-trois ans, blessée la semaine
dernière lors d'un attentat dans la
station balnéaire de Marmaris, sur
la mer Egée, est morte dimanche.

Une série d'attentats - attribués
aux séparatistes kurdes du Parti
des travailleurs <1uKurdistan
(PKK) - ont fait une vingtaine de
blessés parmi les touristes étran-
gers. Deux policiers ont été égale-

. ment tués, dimanche, en tentant
de désamorcer une bombe à
Istanbul. Sur le terrain, dans le
Sud. Est anatolien, à majorité
kurde, les affrontements ont fait
quarante-huit morts vendredi et
samedi, selon des sources offi-
cielles. A Francfort en Allemagne,
plus de cinquante. mille Kurdes
ont manifesté contre la Turquie.

Par ailleurs, le conseil munici-
pal islamiste du quartier de Beyo-
glu, à Istanbul, a décidé la
semaine dernière la construction
d'une mosquée monumentale au
cœur de la ville, sur la place Tak-
sim, quartier de la rive euro-
péenne et symbole de la Turquie '
moderne. L'édification de cette
mosquée était une promesse du.
Parti de la prospérité (RP, isla-
miste), formulée avant les élec-
tions municipales du 27 mars,
remportées par ce parti, notam-
ment à Istanbul et à Ankara. - '
(AFP, Reuter.)
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Tiukish Daily News. .
ANKARA-' Arriving fôrextensive

talks with Turkish officials, French
Deputy Undersecretary Bernard
Dufourcq declared that Paris would
try to help Turkey with concrete mea-
sures for Improving Turco-EU ties. He
added, however, that Cyprus had the
right to apply for membership "just
like Turkey." .' . .

Dufourcq, who hel4 talks with his
Turkish counterpart Özdem Sanberk
and Turkish Foreign Minister Hikmet
Çetin; said the focus was on Turkey's
relations with the European Union.
France takes over .the term-presidency
after Germany, and, as part of the EU
troika - the l'ast, present and future
chairmen - for. three terms as of
July.

"We have to make use of those
periods to find concrete modalities for
reinforcing the ties between Turkey
and the Euro~ean Union. We are dis-
cussing that, Ambassador Dufourcq
told reporters after his meeting wilo
çetin.

Asked about the Corfu summit, the
French diplomat replied that he had no
official information on the exact state-
ments made at the Corfu summit, but
added: "We think that Cyprus, like
any other Mediterranean country and

. like Turkey, has the right to apply for
full membership of the European
Union."

But he also 'signalled that any
enlargement should be considered
after the 1996 intergovenimental con.
ference, where the member states will
hold extensive talks on enlargement
prospects and review the EU Institu-
tions. '

Dufourcq's statement on "Cyprus'
right to apply" follows a reference to
the membership of Cyprus and Malta
in. the European Council's presidency
conclusions in Corfu.

In these conclusions, the European
Council welcomed "the significant
progress made regarding the applica-
tion by Cyprus and Malta for acces-
sion to the EU." .

"The European Council notes that
in these conditions the next phase of.
enlargement of the Union will involve
Cyprus and Malta," the statement
said, "The European Council, recall-
ing relevant decisions of the Council...
reaffirms that any solution must
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respect the sovereignty, independence,
territorial integrity and umty of the
country, in accordance with the rele-
vant United Nations 'resolutions and
high-level arrangements."

A statement concerning Turkey was
also inserted, noting the converung of
the EC.Turkey Association CounCIlto
deal in rarticular with the achieve-
ment 0 the customs union in the
Association Agreement of 1964.

Turkish officials, meanwhile, told
the French delegation that a EU deci-
sion to go forward with the member-
ship of the Greek Cy'priot administra-
tion would lead to 'greater exploita-
tion by the Greek government, which
is already benefiting from the lack of
a solution," a Turkish diplomat said .
after the talks. The. Greek Cypriot
administration, which is recognized
internationally as the Republic of
Cyprus, has been pushing for full
membership despite protests from thè
Turkish Cypriot side .. Rauf
Denktas, the president of the Turkish
Republic of Northern Cyprus, has said
that his republic would consider
annexation to Turkey if Greek Cyprus
was given full membership of the
European Union.

"The French side understands our
concern," the Turkish diplomat said .
"They have also expressed support for
the efforts of the U.N. secretary-gen-
eral for a solution to the Cyprus ques-
tion."

The two sides have also discussed
possible French participation in the.
tripartite talks between Turkey,
Germany and Britain.
. "We are interested in the tripartite
talks... We were invited anà look
at Uoining) favorably," Dufourcq
said.

The Turkish side, on the ollieI'hand,
said it had given France an explana-
tion of the latest developmentscon~
cerning human rights in Turkey;
Turkish officials denied that the clo-
sure of the frO-Kurdish Democracy
Party (DEP was brought up inthe
talks as a separate subject, but was
debated as part of the human rights
situation. Sources, however, stressed
that France had expressed concern at
human rights developments in Turkey
and noted that there was a group with-
in the Council of Europe which want-
ed to freeze Turkey' s membership.
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EU expresses concern over DEP
By Semih Idiz

Turkish Daily News
BRUSSELS- The European Union

on Tuesday expressed its concern at
the highest level regarding the circum-
stances of the closure of the Pro-
Kurdish Democracy Party (DEP) and
gave an indirect message that this was
out of keeping wIth Turkey's
European aspirations. .

This concern was expressed at a
meeting between Jacques Delors, pres-
ident of the European Commission and
deputy ~rime minister and chairman of
the SOCIalDemocratic People's Party
(SHP) Murat Karayalçm.

Talking to reporters after the two-
hour meeting, Karayalçm confirmed
that the Kurdish issue had come up in
the talks with Delors.

Karayalçm said he had explained
the legal environment in which these
developments had occurred and under-
lined Iiis party' s belief that the laws
had to be changed in Turkey. .

Sources close to the talks said later
that nearly two thirds of the talks had
been taken up with the question of
human rights and democracy in
Turkey.

They said that Karayalçm had given
extensive information on his govern-
ment's democratization package.

These sources added that the
Turkish deputy prime minister's expla-
nations about the need for devolution

of centralized power and the stipula-
tions in the democratization package
which aim to bring this about had
attracted particular interest. Talking t9
journalists Karayalçm said, however,
that he had underlined that any solu-
tion to the Kurdish problem, according
to his party, had to be achieved within
the context of "Turkey's unity" its"
tenitorial integrity" and the single lan-
guage of " Turkish" as the officlallan-
guage of the country.

Sources close to the talks said later
that these were held in a "friendly and
open manner" and indicated that "Mr.
Karayalçm did most of the talkin*
while Mr. Delors listened attentively.
Karayalçm told reporters that Cyprus
had also been discussed and he said he
had got the impression during the talks
that the true state of the Cyprus talks
was not understood in Brussels.
Karayalçm also indicated that he had
explained to Delors that the results of
the EU's recent Corfu summit "was
not entirely pleasing" to Turkey.

Turkish dIplomats said later that the
Turkish deputy prime minister under-
scored the need for increasing and
expanding further the relationship
between Turkey and the Union.
Sources close to the talks indicated
that there was also extensive discus-
sion about the customs union between
Turkey and the EU that was planned to
come into force in 1995. They said

that while the EU side expressed its
desire to see legislation passed speedi-
ly in the TurkIsh Parliament to this
end, the Turkish side underlined its
continuing commitment to the customs
union and gave in depth information
about the government's April 5 eco-
nomic package.

Karayalçm also met with. Socialist
Party Chairman Philippe Busquin and
Belgian Interior Minister Louis
Tobback on Monday. Karayalçm said
that he had briefed Busquin on the
views of the government and the
Social Democrat People' s Party
(SHP), on the DEP issue. "I reminded
him that these deputies had entered
Parliament from the SHP. I also
stressed that we donot approve of
these deputies' stance. I told him that
Leyla Zäna had spoken under the ter-
rorist organization's flag and of Hatip
Dicle's words, which were, 'anybody
who wears a uniform, is a target'. I
pointed out that a distinction has to be
made between the PKK and the
Kurdish question," Karayalçm said.

Karayalçm said that he had talked
with Tobback about the problems of
Turkish citizens living in Belgium.

"We also discussed the PKK issue.
He told me there were no legal reasons
to ban the PKK in Belgium but
assured.me that they will investigate
all illegal activities and will not toler-

.ate violence," Karayalçm noted.

turkish daily news Wednesday, June 29,1994

Aydar denies
bomb statement
'I never approved of the bombings'

Turkish Daily News
ANKARA- Zübeyir Aydar, one of the six

members of the Turkish Parliament now exiled
in Europe, denied press reports that he had
expressed ap~roval of the recent round of sepa-
ratist bombmgs in Turkey as "necessary"
action. . .

In a statement he made in Strasbourg, Aydar said his
remarks were intentionally misinterpreted and presented

so as to disto.rt their meaning. Anatolia news agency had
re~rted earhe~ that he. had described the bombings, in
which one tounst was killed and 20 people were wound-
ed, as "necessary."

"I never said this," he explained on Tuesday. "I do not
approve of the bombings."

According to Aydar, formerly a deputy of the
Democracy Party (DEP) before it was closed down, his
interview with the German Sat-l television was misquot-
ed.

He said that what he had actually said had been as fol-
lows: "I do not know who earned out the bombings ... I
am very sorry about them and I do not approve. Bombs
sh~uld not be exploding in Turkey, nor people killed.
Neuher should the Turkish economy be dama~ed. I am
extremely sorry about such incidents." Aydar s alleged
statement had stirred strong reaction in Turkeyafter belOg
reported by Anatolia.
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Members of Hezbollah on trial
Turldsh Daily News

ANKARA- The trial of 35.members of
the radicallslamic .organization Hezbollah
opened at the DiyarbaklfState Security
Court (DGM) on Tuesday. The organization
has been linked with numerous mystery
murders committed in the Diyarbakir and
Batman regions. .

. The defendants are accused of carrying

. out 39 different attacks which resulted in
: the deathsof 25 people and in 32 others
.being wounded. '

Only six of the defendants standing trial
:were in court for the opening session. The
remaining 29 were unable to make an
appearance, having been kept atthe
Adlyaman E-type prison suffering from
diarrhea.

In his indictment, the ~rosecutor stated
that the Hezbollah orgamzation had been
formed to counter the PKK (outlawed
Kurdistan Workers' Party) and other
Marxist-Leninist organizations in eas.lern
.and southeastern Anatolia and aimed to
establish a Kurdish. state modelled on the
Islamic Republic of Iran.

According to the DGM prosecutor, the

The defendants are accused of carrYing out 39 different attacks which
re~ultedin the deaths of 25 people and in 32 others being woûnded .

Hezbollah has two leaders, one polÎtical and.
the other religious, and is financed by for-
eign circles of influence and through money
raised from Koran courses and student dor-
mitories.

In the prosecutor's indictment, it was also
stated that the radical Shia-based Hezbollah,
which first a~peared in Lebanon' s Bekaa
Valley, had aimed to free the Israeli-occu-
pied Lebanese territory through armed
resistance and to establish an Islamic
Republic similar to the Iranian model based
on the Shariah. The Hezbollah had also
received financial and technical assistance
from Syria, Iraq and Iran to accomplish
these goals. Lately Iran had gained total
control of the organization, guiding its
actions.

According to Articles 40 and 125 of the
Turkish Criminal Code, the DGM prosecu-
tor is demanding the death penalty for 15 of
the defendants, 15 years imprisonment for
19 ofthem and five years for one.

The continuation .of the trial has been
postponed to a future date to allow the com-
pletion of identification checks and interro-
gations.

"

Repressiongegen Kurden verunsichert Türken
Gespannt blickt die türkische Öffentlichkeit diese Woche nach Strassburg, wo sich die parlamentarische Versammlung des Europarates mit
den Menschenrechtsverletzungen in Anatolien befasst. In der Türkei selbst wächst die Verunsicherung
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l.tanb~l. Rund 14 Tage nach der,
Schliessung der prokurdischen «D~.m~-
kratie-Partei» (DEP) durch den türkI-
schen Verfassungsrichter und eine Wo-'
che nach den Bombenanschlägen in
zweisüdtürkischen Touristenzentren
als Antwort auf das Parteiverbot .
scheint die türkische Öffentlichkeit in
der Kurden-Frage vö\1ig verunsichert,'
i'llm einen verurteilt sie die Attentate
gegen zivile Objekte i~' aller Schä~e. ,
Eines der Opfer der belden Detonatlo-"
nen in der Südtürkei, eine 23jährige

, englische Touristin, ist zu. Wochenbe-
ginn ihren schweren Verletzungen erle-,
gen. In Istanbul starben am Sonntag:
zwei Menschen bei einem Attentat auf
eine Offiziersmesse. Weitere Bomben"
ein Dutzend allein am Wochenende,
richteten Sachschaden an.

Entsetzen herrschte in weiten Krei-,
sen aber auch über. ein Bild in der Ta-
geszeitung «Hürriyet», das vier er-'
schossene Kinder und ihre tote Mutter
zeigte. Sie waren angeblich Fra~ unci
Kinder eines abtrünnigen kurdischen
Autonomisten, der mehrere seiner
Komplizen an die polizei verraten ha-
ben soll. «Nach dem Gesetz der Sippen-
haft», vermuten Beo~.!lchter, ~rde rur

dïe Tat se.me:~w,'ZUt Rechenschaft
gezogen. So wenig Verständnis diese
.Racheakte. der extremistischen kurdi-
schen «Arbeiterpartei» PKK finden, so:
fragt sich die türkische Bevölkerung
anderseits, ob die Regierung durch ihre.
Dialogsverweigerung selbst gegenüber
gemässigten Oppositionellen die Ge-'
walt nicht «geradezu herausfordert».
Mit dem Verbot der prokurdischeQ,

. «Demokratie-Partei» Mitte Juni, argu~
.mentiert der bekarmte türkische' Ko~
"lurnnist Mehmet Ali Birand, und ànge~
sichts des gnadenlosen .Vorgehens der.
Armee in Südostanatolien gewinnen die

, Falken unter den Kurden-Autonomi-
sten zusehens Oberhand. Was zu neuen
Terrorakten und in der Folge zu einem
verschärften Abwehrkampf durch die
Sicherheitskräfte ruhrt. «Ob Minister-
präsidentin Tansu Ciller und Armee-
chef Dogan Güres diesen Teufelskreis
in-Kauf nehmen?», fragt auch der Kur-
den-Experte Ismet Imset von der «Dai-

. ly News»,
Die zunehmende Zahl von Men-

schenrechtsverletzungen in der Türkei,
. die «Hinrichtungen» verdächtiger Kur-
den ohne Gerichtsurteil auf offener Sze-
.ne und gleichzeitigdie,«Morde» an un-

schuldigen Zivilisten durch die kurdi-
schen Separatisten, wurde vor Wo-

'c~enfrist von der Gefangenenhilfsor-
gansiation Amnesty International aus-
führlich dokumentiert. Ihr Bericht wird
diese Tage auch der' Parlamentarischen
Versammlung des Europarats in Strass ..
burg vorliegen, wo auf Antrag der
Franzosen die Lage in der Türkei zur
Debatte steht.

Anstoss nimmt der Vorstoss aus
Paris im wesentlichen an der.Unterbin-
dung de~ letzten legalen Weges zur Lö-
'sung des Kurden-Problems: dem Ver-
bot der «Demokratie-Partei» DEP. Der
frühere französische Aussenminister
Roland Dumas sieht in dem Parteien-
verbot einen Verstoss gegen' das Recht
auf freie Meinungsäusserung und damit
eine Verletzung der Europäischen Men-
tschenrechtskonvention. Sollte Ankara,
'wie angedrpht, noch während der
Strassburger Debatte die beiden in An-
kara verbliebenen DEP-Abgeordenten

.- sechs befinden sich in Untersu-
chungshaft und weitere sechs haben

, sich ins Ausland abgesetzt ~ festneh-'
.men, ist eine Suspendierung der türki-
.schen Mitgliedschaft im Europarat
nicht ausgeschlossen. Martin Peter
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Die schöne Brünette ist die
kranke Frau am Bosporus
Frau Ciller verfolgt Kurden und verliert Wahlen: Die Macht

der Fundamentalisten in der Türkei wächst bedrohlich
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Von Birgit C.rha

Wir sind nicht
anders als
irgendweI-
che andere

Uno-Truppen hier.» Ge-
neral Isik Kosaner fühlte
sich gleich bei seiner An-
kunft in der kroatischen
Hafenstadt Split ge-
drängt, Wellen der
Empörung und des
Misstrauens zu glätten.
Der türkische Offizier
kommandiert eine Ein-
heit von 1450 Soldaten
seines Landes, die sich
nun den UN-Friedens-
truppen in Bosnien
anschliessen. Sind die
Türken wirklich in die-
sem explodierenden Pul-
verfass zum Friedensstif-
ten befähigt? Nach fünf
Jahrhunderten osmani-
scher Herrschaft über
das einstige Jugoslawien
betrachten viele serbi-
sche Nationalisten die
Nachfahren der alten
Osmanen auch heute
noch als ihre Todfeinde.
Und selbst unabhängige
Beobachter können sich
eines tiefen Unbehagens
nicht erwehren: In Bos-
nien sollen die türki-
schen Streitkräfte Frie-
den bringen, während
gleichzeitig rund 30000>
Angehörige derselben
Armee in der Südosttür-
kei die eigene - kurdi-
sche - Bevölkerung in
einern ungeheuer bruta-
len Krieg peinigen.

Es ist erst ein Jahr
her, dass die schöne
Brünette, Tansu Ciller, Tansu Ciller: ... und dieführende Clique schwelgt im Luxus
die Türken in einen

I Freudentaumel versetz-

Foto: Sipa
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, te. «Wir haben die Geschichte verändert»,
jubilierte die em.stige Ökonomieprofesso-
rin als sie ihre «Partei des rechten Weges»

'(DTI» zur Vorsitzenden und d~t zur er-
,sten Ministerpräsidentin der türkischen Re-
'publik erkor. Weite Kreise der Bev?lke-
'rung, vor allem die aufgeklärte Intellige~
und die Geschäftswelt, die ,Frauen und die
,Mittelschicht, setzten all ihre Hoffnung in:
diesen aufblitzenden Stern am politischen,
:Hirnmel. Tansu Ciller, diese in den USA
ausgebildete Karrierefrau, werde endlich
für die Türken das Tor Eliropas weit auf-
stossen, das Image der Türkei als erzk?nser-
vatives rückständiges, armes, islannsches
Land rcit seiner verknöche~.en politischen
Führung radikal verändern, Angste der Eu-
ropäer vor dem Virus des Fu~damentali~-
mus, den die Türken ins Herz ihres Konti.
,nentes tragen würden, endgültig zerstreuen.

Ja, die Millionärin Tansu Ciller, die der
damalige Regierungschef und heutige Präsi~
dent Suleyman Demirel erst 1990 in die Po-
litik geholt hatte, verkörperte so viele
Sehnsüchte so vieler Türken nach Moder~
nität, nach Erfolg und Wohlstand und nach
Europa. Und die Geschäftswelt am .~os-
porus setzte enormes Vertrauen in die Oko.
nomin, die' die wirtschaftliche Sanierung
voll Energie voranzutreiben versprach. Das
Land Atatürks - so schwelgte man am,Bos-
porus --'werde sich den Turkvölkern Zen-

, tralasiens als Vorbild darbieten, sie führen
und leiten und unaufhaltsam auf dem Weg
zur Grossmacht voranschreiten. '

So träumten die Türken. Zwölf Monate
später lässt die Erinnerung an diese Träume
das volle Ausmass des Scheiterns einer Re-
gierungschefin erkennen, der es an
Führungskraft und politischer Befähigung
mangelt. Im Westen wachsen Kritik und
Empörung über die immer brutaler werden-
de Misshandlung der kurdischen Minder-
,heit. Zugleich präsentieren internationale
Finanzinstitutionen die Türkei nichtmehr,
'als Vorbild eines erfolgreichen Entwick-
1ungslandes. Inflationsraten von mehr als
'hundert Prozent, fortgesetzte Defizitwirt.
schaft und das Vernachlässigen einer Aus-
:landschuld von 66 Mrd Dollar haben das
Vertrauen der Finanzwelt erschüttert, po-
tentielle Privatinvestoren abgeschreckt. Das
Wirtschaftswachstum, im Vo~ahr 7,3 Pro-'
zent, ist ins Minus abgesackt. Die türkische'
Lira verlor seit Jahresbeginn 60 Prozent ih-
res Wertes, und die Aktienkurse auf der

,Istanbuler Börse purzelten. ,
Wirtschaft urid Sicherheit sind die beiden ,

Kemprobleme, die die Türkei immer tiefer '
in die Krise treiben. Beide bekommt sie

, rucht in den Grif1';Kein Zweifel, Ciller erbte
eine überhitzte Wirtschaft mit InflatIonsra-
ten von an die 70 Prozent, eine staatliche
VerWaltungsstruktur, die unter dem Ge-
wicht einer aufgeblasenen Bürokratie ächzt,
und schwer defizitäre Staatsbetriebe. Doch
der wirtschaftliche Niedergang hat sich in
ihrer einjährigen Amtszeit wesentlichbe-,
schleunigt. Wiewohl der Internationale'
Währungsfonds (IWF) Ciller im Mai mit ei-
nem einjähri~en Beistandskredit von 450
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Mio Dollar unter die Arme griff, während
die Premierministerin versprach, sich streng
an ihr im April verkündetes Aust~!"Îty-Pro-
gramm zu halten, scbwindet ihre Uberzeu-
gungskraft. «Wir werden nicht geh~n, wir
werden laufen», hatte die 47jährige Okono-
min vor einem Jahr den Türken verheissen
und so gut wie keines ihrer Versprechen ge~
halten. Oft freilich sah sie sich blockiert
durch den Koa1itionspartner, die Sozialde-
mokratische Volkspartei (SHP), und durch
Widerstand sogar in den eigene~. Reihen.

Zwar meinen unabhängige Okonomen,
die Wirtschaft sei grundsätzlich gesund.
Doch die von Ciller verordnete radikale Re-

,duzierung öffentlicher Ausgaben, staatli-
cher Subventionen für die Landwirtschaft,
die versprochene Beschleunigungdes Priva-
tisierungsprozesses bergen enormen sozia-
len Sprengstoff. Die Masse der Armen sieht
die Hoffnung auf ein besseres Leben dahin-
schwinden. Preiserhöhungen für lebens-,
wichtige Güter von bis zu hundert Prozent,
bei gleichzeitigem Einfrieren der Löhne las-

, sen den Lebensstandard weiter absacken,
während eine führende Clique in Luxus
schwelgt, Korruption und Ve!temwirtschaft
unvermindert reiche Blüten treiben.

Die Situation wird noch verschärft durch
drohende Massenentlassungen. Bis' zu
80000 Menschen - so wird befürchtet - wür-
den in den kommenden Monaten ihre Stelle
verlieren, weil Fabriken im ~.ohle-, Metall. ,
und Stahlsektor sowie in der Olindustrie zu-
sperren.

Cillers Unpopularität wird noch gestei-
gert durch bösartige Berichte in den Medi-
en, die ausgerechnet zu jenem Zeitpunkt,
als sie den Türken ihr Austerity-Pa~et auf-
bürdete, ein Foto ihres Ehemannes Ozer bei
seiner Jacht veröffentlichten. Der Chef der

'konservativen Oppositionspartei ANAP,
,Mesut Yilmaz, versäumte nicht die Gele-
genheit zu einem bissigen, Kommentar: ,
«Während die gesamte Nation jammert,
vergnügen sich die Cillers bei Kreuzfahr-
ten.» Stetes Bohren der Journalisten in den

,M~chenschaften des erfolgreichen Ge-
schäftsmannes und «Prinzgemahls», der
zwar bei det Amtsübernahme seiner Ehe-
gattin sein Unternehmen aufgegeben hatte,
doch zum Privatier so gar nicht geeigne~ er-
scheint, die nicht abreissenden Vorwürfe, er
mische in der Wirtschafts. un~ Personalpo-
litik seiner Frau mit, haben Ozer Ciller in

, die USA getrieben. Und erstmals verlor die
Ministerpräsidentin daraufhin vor~en Me-
dien ihre Fassung~ besc1iwöTëli(1ôurnali.
sten mittränenerstickter Stimme,' man
~öge doch ihren Mann in Fried~~; lassen.
Özer ist unterdessen Wieder heimgëkehrt.

Ende März hatten die Wähler bei Regio~
, nalwahlen Ciller die Rechnung präsentiert.
Ihre DYP konnte trotz Stimmenverlusten
mit Müh und Not gerade noch als stärkste
Partei (21,5 Prozent) hervorgehen. Doch

, die islamische «Wohlfahrtspartei» (Refah)
'verdoppelte ihren Stimmenanteil auf 19
Prozent, eroberte 24 grössere Städteund
vor allem die Wirtschaftsmetropole Istanbul
sowie Anl<:ara,bisher ?:entrum und Symbol

des laiziStischen KemalismüS;' auf dessen
Grundfesten Republikgründer Kemal
Atatürk vor sieben Jahrzehnten dieneue
Republik errichtete. Und schon träumt ihr
alterfahrener- Chef Necmettin Erbakan da-
von, bei den nächsten Parlamentswahlen
(spätestens 1996) «unsere Verantwortung
vor Gott und den Menschen» zu überneh-

'men. Diese Aussicht hat unter der nach We-
sten orientierten türkischen Elite und Mit-
telschicht tiefes Unbehagen ausgelöst. Es
wird noch gesteigert durch wiederholte
Kommentare in europäischen Medien, die
eine «Algerisierung» befürchten, eine wie in
Nordafrika rasant anschwellende und nicht
mehr rubremsende Welle islamischen Fun-
damentalismus.

Freunde vergrault '

Tatsächlich meldet das Istanbuler Intel-
lektuellenblatt «Cumhliriyet», die Zahl der
Refah-Sympathisanten wachse rapide an.
Fast die Hälfte der 1600 hohen Funktionäre
im Innenministerium unterstütze heute Er-
bakan. Diese Entwicklung drängte 96
führende Staatsanwälte, gemeinsam all je-
nen den bedingungslosen Kampf anzusa-
gen, die in «unverantwortlicher» Weise ver.
sUchten, die «säkulare Struktur» des Staates
~gu~sten von Prinzipie~ der Scharia [des
ISlannschen Rechts] zu verändern».

Refah findet vor allem Zustrom in den
,Elendsvierleln Ankaras und Istanbuls in
die jährlich eine halbe Million Menschen
aus Anatolien strömen. Viele von ihnen
empört die «dekadente» westliche Lebens-
weise, mit der sie in diesen Grossstädten
konfrontiert werden, und sie glauben Er-
bakans Versprechungen, den «moralischen
Verfall» zu stoppen. Refah konnte auch
deshalb hier ihre Hochburgen einrichten,
weil die Masse der Armen mehr und mehr
im Islam die einzige Alternative sieht. Denn
die einst so starke türkische Linke ist zer-
splittert, die stärkste ihrer Parteien, die
SHP, verschleisst sich in der Regierung und
h~t ~e Glaubwürdigkeit bei den Unterpri-
vilegIerten verloren. In ihren Führungskrei-
sen herrscht nun eine heftige Debatte dar-
über, oh sie sich ihr politisches Überleben
nicht einzig dadurch sichern könne, dass sie
in die,Opposition gehe.

Ein Ausemanderbrechen der Koalition
würde der Premierministerin schwer zu
schaffen machen. Ciller hat mit ihrem auto-
ritär~n Führungsstil, durch ihre mangelnde
Bereitschaft, Rat zu hören und anzuneh-
men, selbst viele Freunde vergrault. Sie ver-
lor binnen weniger Monate zwei Zentral-
bank-Chefs, und die Zahl führender BÜro-
kraten, die eine weitere Zusammenarbeit
mit der Ministerpräsidentin scheuen, weil
sie sich nicht mit höchst umstrittenen politi-
schen Entscheidungen assoziieren lassen
wollen, wächst rapide. Selbst die Istanbuler
Geschäftswelt, die ihr einst so wesentlich zu
ihrem kometenhaften AufStieg verholfen
hatte, glaubt nicht mehr an sie.
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Inden Armen der Militärs
Doch Ciller ist eine Kämpferin. Sie ver-

sucht ein wenig Vertrauen zurückzugewin-
nen indem sie die seit Jahren von allen Par-
teie~ angestrebte, doch immer wieder auf-
geschobene Demokratisierung der 1982 von
den Militärs erarbeiteten Verfassung voran-
treibt. Zugleich aber prasselt die Kritik aus
dem Ausland an der eklatanten Missach-
tung der Grundfreiheiten, insbesondere ge-
genüber den Kurden, auf Ciller nieder. Stolz
verkündete die Militärführung jüngst, sie
hätte in ihrem bisher stärksten Einsatz ge-
gen die Extremistenorganisation PKK seit
Jahresbeginn tausend Guerillas getötet. Al-
lein im Juni kamen mehr als 400 Menschen
ums Leben. Doch die PKK ist nicht tot. Die
Guerillas dürften mit der Verschärfung des
Krieges vielmehr stetig an Zulauf gewinnen.
Die Armee brennt Dörfer im Grenzgebiet
zum Irak nieder. 955 sind laut türkischer
Menschenrechtsföderation bereits zerstört.
Rund 10000 Kurden flüchteten in den ver-
gangenen Wochen in den Nordirak. 24 Per-
sonen verschwanden laut Amnesty Interna- .
tional» seit Jahresbeginn unter Umständen,
die auf staatliche Verwicklung schliessen
lassen. In den meisten Fällen wurden später
die Leichen gefunden, so jüngst auch jene

turkish daily news

von drei reichen kurdischen Geschäftsleu-
ten in Istanbul.

Zugleich raubt der Staat d~n Kurd~n
auch jede Chance, auf demokratische WeISe
zu agieren. Er verbot die bisher im Parla-
ment vertretene kurdische Demokratie-
Partei (DEP). Sechs ihrer Abgeordneten
droht wegen «Separatismus» sogar die To-
desstrafe. 80 Intellektuelle sitzen gegenwär-
tig wegen ihrer Meinung im Gefängnis. Die
Missachtung der Menschenrechte nimmt
derartige Formen an,dass sich gar EU-Bot-
schafter Michael Lake mit Kritik nicht mehr
zurückhalten kann. Diese Politik der Tür-
kei, warnte Lake kürzlich, könnte den für
1995 geplanten Anschluss Ankaras an die
europäische Zollunion blockieren. Doch die
Mahnungen aus Europa verfehlen ihre Wir-
kung, steigern noch den stetig stärker wer-
denden türkischen Nationalismus, der sich
auch im Volkbedrohlich gegen die Kurden
zu richten beginnt.

In Zeiten schwerer Krisen konzentriert
..sich das Interesse der Öffentlichkeit auf das
.Militär, den Hüter des atatürkschen Erbes.
Werden die Offiziere wieder - wie schon
dreimal - eingreifen? «Die Streitkräfte
glauben an Demokratie», beschwichtigt ihr
Oberkommandierender, General Dogan
Güres. In Wahrheit freilich handeln sie oh-

nedies bereits voll nach ihre(I1Willen. Ciller,
führungsschwach und von allen Seiten be-
drängt, hat sich in ihre Arme geworfen und
lässt ihnen - insbesondere in der Auseinan-
dersetzung mit den Kurden - völlig freie
Hand. Dafür stützt sie General Güres in ei-
nem Masse, dass die Regierungschefin heu-
te seinen längst überfälligen Abgang in die
Pension nach Kräften hinauszuzögern ver-
sucht. Sie provoziert damit einen schweren
Konflikt mit Präsident Demirel, der in die-
ser «unheiligen Allianz» eine ernste Gefahr
.für die Demokratie erblickt. Ihr einstiger
«politischer Vater» gab seine Zurückhal-
tung auf, spricht nun offen von «Missmana-
gement», das das Land einer gefährlichen
Entwicklung zutreibe, soziale und schliess-
lich politische Turbulenzen heraufzube-
schwören drohe. Und er stellt unmissver-
ständlich klar: Jene, die es nicht schafften,
das Land zu führen, sollten zurucktreten.
Das Parlament und vor allem die DYP soil-
-ten eine Lösung finden. Doch das ist gar
nicht so einfach. Innerhalb der DYP ver-
sucht sich die Opposition gegen Ciller zu
formieren, doch sie ist schlecht organisert
und uneinig. Und sie hat vor allem keinen
überzeugenden Führer zu bieten, keine
überzeugende Alternative zu der «Lady mit
dem eisernen Lächeln». Die Schwäche der
anderen ist Cillers grösste - ja vielleicht ihre
einzige - Stärke. 0

Thursday, June 30,1994

Ankara raps Councilof Europe for 'distortion'
Turkish Daily News

ANKARA- A day before the Council of Europe
Parliamentary Assembly takes up the closure of the
Democracy Party (DEP) as an "emergency item," Turkey
accused "certain g~oups w!thin the Coun~il" of distorting
facts to serve po~tIC~ deSIres. "Turkey IS a .state of law.
Until any constitutIOnal change, the articles of our
ConstitutIOn should be adhered to meticulously. Some
circles are tryin~ to distort objective facts for political
purposes," Foreign Ministry spokesman Ferhat Ataman
said in his weekly briefing Wednesday. . .

Asked whether he thought Ankara sounded convmcmg
in invoking constitu~io~al articl~s for th~ ~los~re of .a
political party and stnppmg deputIes of politlcalunmum-
ty, Ataman said: "We expect our EUf,opean allies to
understand our concerns and arguments.

He added that the draft/repared by a Council of .
Europe rapporteur containe no language for "freezing
the membership of Turkey in the Council of Europe."

However, the draft, which is prepared by the Council's
Law and Human Rights Committee, does endorse send-
ing a delegation to Turkey to discuss with Turkish offi-
cials what it calls "a situation in conflict with the basic
principles of the Council of Europe." . .

Turkish Deputy Prime Minister Murat Karayalçm SaId
Turkey could not allow the exerting of pressure through

an envoy. "It is impossible for me, as the deputy prime
minister, to accept any threat to Turkey. I ~trong~y react
to sending someone to Turkey to start a penod of mterro-
gation and blackmail;" Karayalçm told reporters on his
way from Brussels. But the Turkish deputies who ~e to
participate in the General Assembly of the Council of
Europe are eXpe<:tedto argue for a modification of the
draft when it is discussed today. They have already pre-
vented the legal co~ttee proposal to grant a heanng to
DEP deputies.

Heanng.the intention of Turkey rapporteur Eric
Jurgens to invite the former DEP deputies to the special
session of the Legal Committee, the Turkish
Commission headed by True Path Party (DYP) Deputy
Sait Kemal Mimaroglu, Social Democrat People' s Party
(SHP) Honorary Chairman Erdallnönü and Motherland
Party (ANAP) Deputy Engin Güner visited Council of
Eurofe Parliamentary Assembly Chairman Miguel
Ange Martinez.

After the Spanish deputy l'romised to support the
Turkish case, SHP Deputy Mümtaz Soysal said that
holding a hearing for the former DEP deputies at the spe-
cial session of the Legal Committee was unacceptable. A
middle way was reached when they decide.d, ~pon
Jurgens' urging, to hear the former DEP deputies ID an
unofficial session.
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Former DEP chairman
.sentenced to 4 years

Turkish Daily News
ANKARA- Yalar Kaya, former chairman of the

Democracy Party (UEP), has been sentenced to four years
in prison and fined TL 500 million by the Ankara State
SecuritY Court (DGM) for his comments that resulted in the .
closure of his party, Moreov~r,Jhe Ankara DGM p~ssed a
death sentence on Selmalll Ozcan, who was tned on
charges of outlawed 'Revolutionary Left (DEV -SOL) orga-
nizatIOn membership and manslaughter. .

~aya was tried in !ùsabs~nce and was sentenced under
Article 8/1 of the AntI- Terronsm Law. .'

There was criticism of the fact that the Constitutional
Court had notwaited for a judgement in the Kaya case
before closing the DEP. .

Legal experts underlined that the Constitutional C.ourt
had acc~pted Kaya's r~marks as crim,i~al and as a reas~n
for c10smg the DEP wIthout fIrSt waItmg for the DGM s
judgement on the criminality of Kaya's words. In bo.th
cases, the' condemnation of thought. and the c1osu're of the
party because of its thoughts are totally unlawful, some
said. .

Özcan was sentenced under Article 146/1 of the Turkish
Criminal Code, having been charged with wounding a
police officer, killing a taxi driver and being a member of
DEV-SOL. . .

Thursday, June 30,1994

1) Convene an official, high profile ~on-
ference examining all aspects of Tprklsh-
Kurdish relations

2) Allow all nonviolent political parties
to participate in political life

3) Abolish al[ restriction~ on free ~xpres-
sion including those stated m the antIterror-
ismlaw

4) Repeal the state of emergency
5) Dismantle the village guard syst~m ,
6) Remove all restrictIon~ on KurdIsh lin-

guistic and culnu:al expressIQ~' . .
7) Lift constramts on the, d!ssemmatIon ?f

Kurdish language televlSlon and radIo
broadcasts, pnnt, music, and other mediums

8) Develop a government-sponsored
Institute of Kurdish Studies and allow
schools to offer instniction in Kurdish.

"I sincerely hope Turkey's government
will seek to protect free speech and pur~ue
nonmilitary approaches to the KurdIsh
dilemma to avoid plunging the nation into
further turmoil," he concluded.

Official conference on
Turkish.Kurdish relations'
Not content with a general critique of

human rights violations, DeConcim said,
"A bilateral cease-frre could be a frrst step
toward establishing a political dialogue, ~ot
with the PKK, but wIth moderate KurdIsh
elements," Within such a climate of cease-
fire, he urged .the !urkish government to •
take the followmg eIght steps:.' .

US senator urges Turks tohold
Turkish- Kurdish conference
Offers an eight-step 'political program'

DeConcini warned that "despite a conflu-
ence of foreign policy interests with our
government on numerous issues, Turkey's
deteriorating human rights situation m~es
it increasingly difficult to support a leadmg
role for Turkey in regional political under-
takings,"

DeConcini said that "a key element of
any political a~proach must be official will-
ingness to distmguish betw~n PKK ten:or-
ism and nonviolent ex~reSS!~h pr~!TI0tmg
rights for Turkey's Kurdish cItIzens.

Turkish Daily News
WASHINGTON- U.S. Senator from

Arizona Dennis DeConcini railed at
Turkey's decision to c1osedownthe pr~-
Kurdish Democracy Party (D~P), He saId
that his "concern and frustratIOn reached
new heights" after the Turkish
Constitutional Court banned the DEP on
Junë 16 "and kicked 13 DEP members out
of Parliament because of the statements
they made." .' .

DeConcini m~ntioned the possibilityof
holding a by-ele~tion witl?n three m?nths
"if the four KurdIsh deputies who resIgned
from the DEP before legal action was taken
should leave Parliament." If such by-elec-
tions do take place, DeConcini, who isalso
the co-chairman of the Conference for
Security and Cooperation in Europe
(CSCE), suggested that "(the U.S.)
Government and the many nongovernmen-
tal election monitors, should be prepared to

. send observers to ensure that international
standards are met." DeConcini has previ-

.ously raised the possibility of sending
CSCE observers to monitor human rights
violations in the Southeast in an editorial he

. p~blished back in April in The Washington
TImes. .

. He said that in the upcomingmeetings of
the CSCE he will "press for official. CSCE
missions to be sent to Turkey to morutor the
deteriorating.rights situation." " .

. "What kind of a democracy finds ItS own
legislators either in prison or fleeing arrest
to seek political asylum?" he asked. The
Arizona senator underhned the dangers
involved in the arrest of DEP deputies. "By
criminalizing even moderate expressio~s of
Kurdish discontent, the government stIfles
legitimate discour~e ~ith!~ a democratic.
framework and derues Its CItIzenry an outlet
through which tolegally articulate their
frustration ... In the interests of peace and .
stability, I appeal to Turk~y's ~ivilia~ and
military leaders to reco~slder ~nçreasmgly .
intolerant and unproductIve polICIes toward
Turkey's Kurdish citizenry."
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By Sinan Vdmaz
Turkish Daily News

ANKARA- Violent conditions that have dominated
the eastern and southeastern regions of Anatolia for
the past several years have led to the migration of vil-
lagers seeking safer ground in the western portion of
the country. .

One of the areas being settled is Beypazan, a dis-
trict located 105 kilometers outside of Ankara where
approximately 50 families from the Mardin area are
struggling to survive under harsh conditions in tents
constructed from plastic and wood pieces.

Because of the poor living standards, the popula-
tion in the district ISconstantly in flux. Since the flfst
families arrived five years ago, the municipality has
failed to provide the Kurdish immigrants with any-
thing but electricity.

Together with a delegation consisting of represen-
tatives from the privately-run Turkish Human Rights
Association (HRA) and the Tum Saglik Union, we
visited the settlement that is identified as Camp Zeli
by the local resident of Baypazan.

First, we were invited to see the "best" dwelling in
the camp. The hut, identified as the "village man-
sion," was considered to be the most luxurious shelter
in the whole settlement. The settlers, consisting pri-
~arily of shoddily clothed wo~en ~nd children,
seemed unaffected by the surrounding dm and filth:

The Kurdish families living in Camp Zeli had
migrated mainly from the villages of Yukariocak,
A~aglOca\(,Kun, Karalan and I~lkyaka in Mardin's
MazIdagi district. A few families from Urfa 'were also
living in the makeshift village.

Since the first group from Mardin arrived in 1989,
the population of the camp has grown to about 350
people, but exact figures are not available. Each fami-
ly is estimated to have an average of five children,
with some having up to ten. After drinking tea on the
terrace of the so-called luxurious mansion, the con-
versation turned to the living conditions in the village.
Although our hosts were initially hesitant to discuss
this subject, one elderly man, speaking in a loud
voice, said quite bluntly in Kurdish: "The resources
for subsistence do not exist in this village. Blood is
being shed and I want to leave, but to where? ... I
heard that three days ago they (village guards operat-
ing under government authonty) bumecfdown my vil-
lage. There, we had land and vmeyards; here, we have
nothing but difficulties."

These remarks encouraBed others to participate in
the discussion, during which they mentioned that the
police had visited them before our arrival, warning
them to keep quiet. Followin~ the conversation,
the police arrived in order to mspect our identi-
fication cards. They left after bèmg given a list
of delegation members from HRA lawyer
Göksel Arslan. During the conversations, it
appeared evident that the young people pre-
ferred that the older villagers tell their stories.
Apparently, the settlers opted to leave their vil-
lages in the Southeast rather than be forced to
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suppo~t either si~e in the bloody conflict.
AccordIng to the rrugrants, they would either be
forced to. become village guards by the
Gendannene or PKK supporters by local guerril-
las.

Today, it seems as though they have lost all
hope of returning to their homes. Almost all of
them prefer to suffer in their current conditions
rather than go back. "We may be starving here

. ~ut a,t,least we don't have to worry about ou;
hves, said one camp resident.

Another elderly man, pointing to the decrepit
huts aro.u~d ~m, said a.ngrily: "Did you ever see
Turks hVIng In tents !l~e t~es~? :rhey say th'!t
there are many Kurds hVIng In slrrular conditions
Vt(ewant this to end so that we can return to ou~
vl!lag~s." Others sitting nearby voiced agreement
with hiS remarks.

Referring to the. way in which officials have
responded to their problems, one man said that the
local mayor used to visit the village, but does not
any~ore. "He brought us electricity and provided
us Witha ':Vatersource, but that is nol enough. We
need hOUSIngas well, but the locals find our exis-
tence here threatening." .

Becaus~ of the controversy that surrounds their
presence In the ~~ea, the Beypazan Kurds have
been used as polItIcal tools. During the March 27
local elections, the Nationalist MQvement Party
(MHP) candidate tried to generate support by por-
traying t~e. Kurdis~ migrants as PKK supporters
and promisIng to eVIctthem from the region.

However, the ~0f!1erland Partfs (ANAP) candi- A child of Kurdish migrants from Mardin
date .ended up WInnI~g the electIOn by promising to who are livingin poverty. 1'h v d' h
proVIde the settler~ wlthhousing. . e l\.u~ IS

Deputy Mayor Ibrahim Demir, on the other hand, hospital due to their financial situations. Furthermore, villag.ersresnond b"
claimed to have no information on the inhabitants of no doctor had visited the camp until now, although a l' J
the camp and but added that the municipality sent diarrhoea outbreak has been threatening the children saying that they
clean water to the camp to protect the Beypazan of the village. In .addition to medical care, the .
locals from the spread of diseases. . migrants stressed their need for housing to improve earn extra money

According to municipal police, the villagers "come their standard of living. "The land we are living on, bl".working on
and buy German marks, which they collect and send which belor.gs to the Treasury, should be given to us J
to the PKK..How could a person who is supposedly so that we can construct permanent housing." fianns altho gh
earning TL 80,000 a day collect enough money to buy The delegation also heard complaints concerning , U
marks?" . poor treatment by local government officjals. "We their wagesare

The Kurdish villagers respond by saying that they .should be treated as normal citizens. We have been
earn extra money by working on farms, although their living here for five years and still no government offi- lower than those of
wages are lowe.r than those of Turkish farm workers. cial has come to us to askus if we need anything," Tu"kishfiarm
In fact, they claim that their camp has been tolerated one resident said. 11 "
by officials for the pa~t five years only because of the "They should treat us like human beings. We want wo"ke~'S,Infiac.t,
cheap labor they proVide. - . to live and work here.. , ,

Fifty-two-year-old Ramazan Abay, who looks more . However, we are also prepared to return to our vil- the" claim that
like 80 or 85, says, "Harsh condition have caused me lages if the problem in the region is solved and the J
to age quickly, but we still thank God that we are pressure from the village guards is lifted," another their camp has
alive." Rahime, a 60-year-old woman, expresses more frustrated Kurdish migrant added. .
bitter sentiments saying: "Why dû you need my The settlers from the Southeast have not been com- been tolerated by

. name? We are hungry and sick. My husband died IS . pletely disregarded by the government, as they have Iff:' lsfi
years ago. It doesn't matter if one has a name or if been convemently rlaced in between three hills, per- 0JJ~Cla or
one owns nothing." Meanwhile, the children com- mitting easy contro of the village. Moreover, the mil- the pastfive
plain of social isolation and verbal abuse by class- itary does not forget to recruit the young men of the
mates who tell them, "You are Kurds." However, they camp for their military service when the time comes. years only because
add that they are protectedby their teachers. The "The only thing they have not been able to do is col-
health representatives in the delegation stated that the lect taxes; . . Of the cheap
living conditions did not appear to be hygienic, but . But when the circumstances wiII be right, they will
added that they would first have to test the water. do that too," says one old man wryly. labor they
Apparently, the Kurdish villagers in need of medical A full report prepared by the delegation wiII be sent ~.1
care are unable to receive treatment fromthe nearby to the relevant government offices. prOVlue,
124
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L'exode des Kurdes de Turquie
vers le Kurdistan irakien

Ily a quatre ans, la communauté
internationale s'était émue de l'exo-
de des Kurdes irakiens fuyant les
troupes de Saddam Hussein pour

chercher refuge dans les camps de
fortune installés de l'autre côté de la
frontière turco-irakienne, par les auto-
rités d'Ankara. Sera-t-elle sensible au
sort similaire que connaissent
aujourd'hui les Kurdes de Turquie,
obligés, certes pour l'instant en moins
grand nombre, à franchir dans l'autre
sens la frontière avec l'Irak?

Des dizaines de milliers de
Kurdes irakiens avaient profité de la
"mansuétude" de la Turquie qui, dans
la foulée de la guerre du Golfe, entrou-
vrait, fait sans précédent, ses fron-
tières à des Kurdes. Ankara, qui pou-
vait compter déjà sur la reconnaissan-
ce des Occidentaux pour le soutien
qu'il leur avait apporté durant leur cam-
pagne militaire contre Bagdad, se
rachetait du même coup une conduite
en matière de droits de l''homme: en
accueillant des dizaines de milliers de
Kurdes d'Irak, la Turquie pouvait
espérer que la communauté internatio-
nale ferme les yeux sur les mauvais
traitements qu'elle faisait subir à ses
propres citoyens d'origine kurde. La
"générosité" turque à l'égard des
Kurdes d'Irak, aussi ostentatoire fût-
elle, devait d'ailleurs montrer très vite
ses limites; entassés dans des camps
aux conditions précaires, installés à la
lisière de la frontière de l'Irak, où la
Turquie entendait les renvoyer le plus
vite possible, ils étaient tenus à l'écart
de leurs "cousins" de Turquie, majori-
taires dans la région. Pour Ankara en
effet, l'urgence commandait impérati-
vement d'empêcher une contagion
nationaliste kurde dans ce sud-est
anatolien en rébellion contre le pouvoir
turc. La création par l'ONU d'une zone
d'exclusion aérienne dans le nord de
l'Irak, protégeant les Kurdes des bom-
bardements des avions de Bagdad,
répondra aux attentes turques en per-
mettant le retour des réfugiés kurdes
dans un Kurdistan d'Irak faisant la
périlleuse expérience de l'autonomie.
Une autonomie encouragée du bout
des lèvres dans un premier temps par
les autorités turques, qui en souligne-
ront pourtant très vite les "dangers" à

mesure que se confirme l'état creguer-
re entre rebelles kurdes et soldats
turcs dans le sud-est anatolien; dési-
gné par Ankara comme un "sanctuai-
re" pour les rebelles kurdes du PKK, le
Kurdistan d'Irak" malgré les accords
conclus par ses dirigeants avec les
Turcs, sera régulièrement depuis bom-
bardé par une aviation turque traquant
les maquisards du PKK. Les Kurdes
d'Irak, si généreusement accueillis par
Ankara dans la tourmente de la guer-
re, seront les premières victimes de
ces raids, qui ne font que fragiliser une
autonomie kurde aux portes de la Tur-
quie, insupportable pour des dirigeants
turcs craignant l'effet de contamination
nationaliste.

La frontière turco-irakienne
en sens inverse
Aujourd'hui, la frontière turco-

irakienne est franchie en sens inverse
par les Kurdes de Turquie cette fois;
non pas ces "terroristes" du PKK pour-
chassés par l'aviation turque, mais de
simples villageois bien souvent qui
fuient en Irak du Nord les exactions
d'une armée turque qui a déployé dans
le sud-est anatolien près de la moitié
de ses effectifs, sans compter les élé-
ments supplétifs de la gendarmerie et
autres chefs de village au service du
pouvoir central. La guerre totale
déclenchée par l'armée turque dans le
Kurdistan depuis l'arrivée de Mme Cil-
ler à la tête du gouvernement l'an der-
nier s'accompagne d'un exode de la
population kurde qui prend les allures
d'une déportation, tant elle semble
obéir à un scénario préparé par les
autorités d'Ankara pour vider la région
de sa population autochtone; l'idé~
n'est pas nouvelle en effet et s'inscrit
dans cette quête obsessionnelle
d'homogénéité ethnique qui hante la
Turquie "moderne". Mais elle semble
prendre aujourd'hui au nom de la "lut-
te anti-terroriste", des proportions
telles qu'elle devrait inciter la commu-
nauté internationale à réagir. Les
forces de l'ONU basées en territoire
turc pour prévenir une éventuelle répé-
tition des massacres anti-Kurdes par le
régime de Bagdad et dont le mandat
est régulièrement reconduit par Ankara

depuis la guerre du Golfe, assistent
pourtant impuissantes, à une répres-
sion qui n'a rien à envier aux méthodes
de Saddam Hussein.

Alors que la Turquie fait
actuellement l'objet d'un recours au
Conseil de l'Europe, qui pourrait déci-
der de la suspension de ses parlemen-
taires, l'Association turque des Droits
de l'Homme (ATDH) a appelé mardi
les instances internationales à aider
les milliers de Kurdes qui ont fui la
répression turque pour se réfugier
dans le nord de l'Irak. L'Association
évalue à 12 000 le nombre de ces réfu-
giés dont les autorités turques, tout en
sous-évaluant l'importance de l'exode,
prétendent qu'ils ont fui sous la pres-
sion des rebelles du- PKK. Rendant
compte, lors d'une conférence de pres-
se à Ankara, d'une visite dans les
zones où s'abritent ces 12 000 per-
sonnes, le président de l'ATDH, Me
Akin Birdal, a affirmé qu'il était "impos-
sible" pour ces réfugiés, dont "la quasi-
totalité sont des vieillards, des femmes
et des enfants", de passer l'hiver dans
les conditions actuelles. "Plus de la
moitié de ces gens vivent sous des
tentes ou abris qu'ils ont fabriqués
avec des branches et des feuilles
d'arbres", indique Me Birdal qui pour-
suit: "ils ont été obligés de tout aban-
donner et de quitter leurs foyers, fuyant
la pression des autorités turques par-
ce qu'ils refusaient de s'armer contre
les rebelles du PKK. En revanche, le
président de l'ATDH "n'a pas constaté"
de cas de familles "forcées par le PKK
à l'exode", comme l'affirme le gouver-
nement turc. D'ores et déjà, selon Me
Birdal, ce sont quelque 1053 villages
qui ont été évacués par ces per-
sonnes, des chiffres témoignant de
l'ampleur d'un phénomène commencé
l'an dernier et qui atteint son paroxys-
me en avril et mai derniers avec des
passages de la frontière "au rythme de
25 à 30 familles par jour".

La communauté
internationale impuissante

Et si les forces de l'ordre
turques, en accord avec les autorités
kurdes d'Irak, tenteraient actuellement,
selon Me Birdal, d'empêcher l'exode,
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c'est quand même bien à une déporta-
tion orchestrée par Ankara que s'appa-
rente ce flux migratoire. On y décèle en
tout cas la "logique" des gouver.ne-
ments turcs successif5,' qui ont
déployé ruse, ingéniosité et cruauté au
eours des dernières décennies pour se
débarrasser d'un problème kurde dont
ils nient jusqu'à l'existence; les mas-
sacres et déportations des années 20
et 30, dans la foulée du génocide
arménien, les pressiohs économiques,

.sociales et culturelles visant à attirer
dans les métropoles de l'ouest poùr les
y perdre des paysans kurdes réduits à
la misère et au sous-développement
dahs leLirs régions, la négation systé-
matique de l'identité kurde théorique-
ment soluble dans l'alchimie nationa-
jiste kémaliste, puis, dans les années
80, l'option contraire du développe-
ment économique et de l'ambitieuse
.mise en valeur du sl)d-est anatolien où
c'est dans res eaux dufl~,uVß'.Euphra-

te, domptées par le grandiose barrage.
Ata1urk, que les autorités turques pen-
saient cette fois pouvoir dissoudre
l'identité kurde, la noyaht dans l'opu-
lence plutôt que dans la misère. Ce
dernier programme, à long terme,
nécessitait une patience qui n'est pas
vraiment la vertu principale dLigouver-
nement de Mme Ciller, qui s'est promis
de régler leur compte aux terroristes
kurdes, c'est-à-dire, en termes moins
elliptiques, au problème ktJrde. C'est
dOhCune fois encore à la manière forte
qU'a recours la Turquie, qui n'a décidé-
meht pas chassé les démons du géno-
cide qui la hantent.

. Il serait temps que la commu-
nauté internationale réagisse aux
"Halabjas" en préparation, voire déjà
en cours, dans le sud-est de la Tur-
quie. le chassé-croisé de réfugiés
kurdes, à:quatre ans d'intervalle et
toutes proportions gardées,' de part

cfautre de la frontière. turco-irakienne,
est sans doute un autre épisode
emblématique du drame du peuple
kurde, écartelé entre des pays qui lui
refusent ses droit$.les plus légitimes,
ballotté au gré des lients trop souverit
mauvais et contraire soufflant sur la
région. Mais il trahit surtout l'impuis-
sanceene manque de détermination
de la communauté internationale, et
singulièrement des pays européens,
lorsqu'il s'agit de protéger le peuple
kurde et en même temps, de condam-
nerla Turquie. l'Occident, qui avait
applaudi à .''l'hospitalité'' turque à
l'égard des Kurdes d'Irak, aura-t-il le
courage de rappeler à la Turquie que'
les. lois de l'hospitalité sont aussi
valables pour ses citoyens d'origine
kurde, qui ont au moins autarit de droit
à l'existence que les Bosniaques, dont
Ankara s'est fait fort généreusement
l'avocat sur la scène internationale ...

G .
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FRA0251 3 l 0174 RFA /AFP-LY33
Allemagne-Kurdes

Un jeune Kurde de 15 ans tué par un policier alors qu'il collait des
affiches

HANOVRE (Allemagne), 1er juil (AFP) - Un Kurde de 15 ans a été tué jeudi
soir par un policier à Hanovre alors qu'il collait des affiches pour une
organisation kurde interdite, a annoncé vendredi la police.

Selon la police, l'adolescent, un demandeur d'asile, collait des affiches
du Front de libération nationale du Kurdistan (ERNK) avec des camarades dans
un q~a:tier animé de la ville, quand il a été interpellé par deux policiers
en C1V1I.

D'après les premières indications de la police, le jeune homme s'est
op~o~é à la,vérification de,son identité et, au cours de l'altercation qui a
SU1Vl, le plstolet d'un pollcer de 26 ans est tombé par terre. Le policier a
voulu le ramasser, mais à ce moment-là un coup est parti atteignant
l'adolescent à la poitrine et le tuant. '

Le policier a été présenté au parquet.
L'ERNK est considéré comme une émanation du Parti des Travailleurs du

Kurdistan (PKK), interdit en Allemagne.
jlp/dfg/jmc

AFP /J00245/011157 JUL .94
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Les services secrets
turcs font peau neuve,
avec l'aide du Mossad
La voie diplomatique et les pressions

politiques ont accordé quelques suc-
cès à la Turquie dans sa lutte contre
le ''terrorisme kurde": Ankara a ainsi

pu obtenir de l'Allemagne l'an dernier
qu'elle interdise les activités du PKK sur
son territoire, tandis qu'un processus simi-
laire était engagé en France où les forces
de police lançaient une vaste opération-
coup de filet contre les milieux activistes
kurdes. Cette coopération des chancelle-
ries occidentales avec la Turquie, engagée
pour sa part dans une guerre sans merci
avec les rebelles du PKK dans le sud-est
anatolien, n'est pourtant pas suffisante aux
yeux d'un gouvernement turc bien décidé à
en finir une fois pour toute avec la rébellion
kurde et au-delà, la question kurde: Ankara
a échoué dans ses efforts pour présenter
sous le seul angle du terrorisme une ques-
tion kurde qui suscite sympathie ou en tout
compréhension dans les pays européens;
le rassemblement d'au moins 50 000
Kurdes venus de différents pays européens
à Francfort la semaine dernière a égaie-
ment démontré la capacité de mobilisation
des Kurdes, en dépit des mesures prises
contre leurs structures militantes les plus
radicales par des gouvernements euro-
péens qu'Ankara ne peut de toute manière
pas contraindre à réduire les communautés
Kurdes au silence. Enfin, les ondes de choc
de la répression exercée contre les Kurdes
dans le sud-est anatolien ont atteint le
Conseil de l'Europe, où la Turquie est mise
en accusation cette semaine pour viola-
tions des droits de l'homme.

Devant ces maigres résultats, les
services de renseignements turcs (MIT),
ont décidé de passer à l'attaque; ils vont
être prochainement autorisés à mener des
opérations et à procéder à des arrestations
à l'étranger, avec comme cibles prioritaires,
les leaders indépendantistes kurdes, mais
il est à prévoir que ce genre d'activités soit

étendu à d'autres dossiers brûlants. Une
unité spéciale a déjà été formée à cette fin
au sein de l'organisation, selon le journal
"Hurriyet" qui citait des sources dans les
milieux du renseignement turc. Et pour pas-
ser à la vitesse supérieure, le MIT prend
comme modèle les services de renseigne-
ment israéliens, réputés pour une "efficaci-
té" qui ne s'embarrasse guère de scrupules
dans les opérations menées à l'étranger.

La lutte sans merci menée par le
Mossad contre les leaders palestiniens par-
tout dans le monde devrait donc inspirer les
agents du MIT, qui ont d'ores et déjà inscrit
le chef du PKK, Abdullah Ocalan, dit "Apo",
résidant généralement entre Syrie et Liban,
en tête de liste de leurs cibles. D'autres
figures notables du PKK en Europe sont
également visées par cette offensive
annoncée du MIT.

Mais selon Hurriyet, le Mossad
ne se contenterait pas de jouer les
modèles: alors que l'on observe un resser-
rement des liens entre Israël et la Turquie,
sur fonds d'une même croisade contre le
terrorisme, le Mossad et le MIT sont ame-
nés à coopérer. Les services israéliens
auraient déjà commencé, en transmettant
à leurs collègues et désormais partenaires
turcs d'importantes informations sur les
membres du PKK actifs au Proche-Orient.
L'axe politique et diplomatique Ankara-
Jérusalem qui s'est constitué depuis la
mise en place du processus de négocia-
tions israélo-palestinien, accorde décidé-
ment une place centrale à cette coopéra-
tion dans la lutte contre le terrorisme, un
accord en ce sens ayant d'ailleurs été
conclu entre responsables turc et israélien
à Jérusalem l'an dernier.

Signe des temps et de son évolu-
tion, le MIT exige désormais de ses recrues
la connaissance de langues étrangères: fait
sans précédent aussi, il recrute par voie de
publicité dans les journaux ...
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DIPLOMATIE

L'assemblée du Conseil de l'Europe examine des sanctions contre Ankara

Un avertissement à la Turquie pour sa politique' vis-à-vis des Kurdes
A la demande du groupe

socialiste, l'Assemblée parle-
mentaire du Conseil de l'Europe
devait examiner, jeudi 30 juin,
une demande d'exclusion tem-
poraire de la Turquie, à la suite
de l'incarcération et de la mise
en accusation, en mars dernier,
de six députés kurdes (le Monde
du 24 juin).

Même si le Conseil de l'Eu-
rope décidait de ne pas sanc-
tionner la Turquie, cet épisode

. sera un avertissement pour le
gouvernement d'Ankara, objet
des critiques en raison de sa
politique vis-à-vis des Kurdes
du Sud-Est, fondée sur le « tout-
répressif» d'une logique exclusi-
vement militaire.

La justification des autorités
turques tient en deux points:
d'une part, en dehors des diffi-
cultés économiques propres à la
région, il n'existe pas de « pro-
blème kurde », les Kurdes sont
des citoyens turcs comme les
autres, ni plus ni moins; d'autre
part, les forces de sécurité tur-
ques ne font que lutter par les

. moyens les plus adéquats contre
le terrorisme du Parti des Tra-
vailleurs du Kurdistan (PKK).

Au-delà même de la seule
Turquie, les Kurdes, même s'ils,
s'entre-déchirent, forment bel et,
bien un peuple, réparti sur plu-I
sieurs pays, dont l'existence i
constitue précisément l'une des
sources d'instabilité permanente;
de la région. En Turquie les
quelques 12 millions de Kurdes

. forment une communauté -
a vec sa langue, sa culture, ses
problèmes propres qui
demande que ses droits soient

r
LE MONDE
1er'uillet 1994
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reconnus. Les Kurdes ne font
ainsi que s'inscrire dans un
mouvement général qui voit
partout les minorités revendi-
quer leurs droits de plus en plus
vivement. Cette revendication
ne saurait être assimilée aux
visées indépendantistes qui sem-
blent rester celles du PKK, en
dépit des dénégations officielles
de ce mouvement.

Quant au second argument
d'Ankara, il n'est guère plus
défendable. Nul ne songerait à
soutenir le PKK, qui ne se
contente pas de mener une gue-
rilla contre les soldats d'Ankara,
mais pratique un terrorisme
(attentats aveugles, exécutions,
enlèvements de civils) dont la
population est aussi la victime.
Cela ne suffit pas à justifier que
l'armée brûle les villages et
mène une répression sans pitié
contre toute une population
accusée de servir de vivier au
PKK. Surtout quand lè pouvoir
s'emploie à étouffer toute
expression des revendications
kurdes dans un cadre légal et
démocratique, jetant ainsi une
partie de la jeunesse dans les
bras de cette organisation. Sans
même parler des actions menées
par des mystérieux « escadrons
de la mort », dont tout laisse à
penser que certains entretien-
nent, au moins, des liens avec
les forces de sécurité. L'honneur
d'une démocratie consiste, pré-
cisément, à refuser de répondre
au terrorisme avec les mêmes
armes.

Or les témoignages sont si
nombreux et si concordants
qu'il semble difficile de conser-
ver le moindre doute sur la gra-
vité des atteintes aux droits de
l'homme imputables au pou-
voir: le dernier rapport en date
est celui d'Amnesty internatio-
nal, qui est allé jusqu'à affirmer
que la situation des droits de
l'homme empire « d'heure en
heure », notamment au Sud-Est,
mais pas uniquement (le Monde
du 23 juin). Les Kurdes et ceux

qui sympathisent avec leur
cause ne sont pas les seuls à
faire l'objet de la sollicitude du
gouvernement, qui pourchasse
les auteurs de délits d'opinion
« classiques », c'est-à-dire tout
simplement ceux qui critiquent
un peu trop vivement. les
atteintes à la démocratie portées
par le régime. Dans ces condi-
tions, il devenait de plus en plus
difficile pour les pays européens
de ne pas adresser un coup de
semonce à Ankara.

Vis-à-vis de l'Union euro-
.péenne, la Turquie nourrit une
sorte de « complexe musul-
man ». On a tôt fait, dans les
cercles dirigeants du pays, de
mettre au compte d'une réaction
de défense de l'Occident chré-
tien les critiques qui sont adres-
sées au pays, officiellement can-
didat à l'entrée dans l'Union.
Nier toute réalité à cet argu-
ment serait hypocrite: il est
clair que, même si là n'est pas
le principal obstacle au rappro-
chement avec l'Union, tout le
monde n'a pas envie de voir
une nation de soixante millions
d'habitants, musulmans à 99 %,
rejoindre les rangs de l'UE .
L'attitude des Occidentaux face
aux conflits en Azerbadjïan et
en Bosnie a renforcé ces der-
nières années ce « complexe»
des Turcs. Mais les rigidités'
d'Ankara, renforcent à l'inverse
cette défiance latente des Euro-
péens et aboutissent à dilapider
un capital de sympathie réel lui
aussi. à gâcher les chances
offertes par le dynamisme
impressionnant de ce pays
jeune.

Le blocage
chypriote

D'où le problème auquel se
heurte, par exemple, la diploma-
tie française, soucieuse de
ménager la Turquie, à cause de
son importance à la fois géopo-
litique et commerciale, notam-
ment en matière d'exportation
d'équipements militaires. En

visite à Ankara cette semaine, le
secrétaire général du Quai d'Or-
say, Bertrand Dufourcq a indi-
qué : « nous cherchons à rassurer
les Turcs [sur leurs relations
avec l'Union européenne] », tout
en ajoutant que la question des
droits de l'homme demeure un
problème «pour un pays comme
la France qui souhaite être ('avo-
cat de (a Turquie dans l'Union
européenne». «Nous avons des
dijJicultés avec notre propre opi-
nion », a-t-il admis.

Le blocage de la Turquie dans
le conflit chypriote fournit un
autre exemple de ces difficul-
tés: après des mois et des
années de patience, les Douze
ont fini, semble-toil, par se
convaincre que, sauf miracle,
Ankara, occupant sans droit ni
titre du nord de l'île, ne bougera
pas d'un pouce, empêchant tout
progrès ver~ une solution politi-
que pour mettre fin à une parti-
tion qui dure depuis vingt ans.
Résultat: au 1" janvier 1995,
l'Europe pourrait engager avec
la seule partie grecque de l'île
des négociations d'adhésion.
Celles-ci ne déboucheraien t
certes pas tout de suite - afin de
rassurer les Turcs après les déci-
sions du sommet de Corfou,
Bertrand Dufourcq, secrétaire
général du Quai d'Orsay a souli-
gné qu'un nouvel élargissement
ne pourrait pas' avoir lieu
« avant (e début du XXI' siècle»
(1) - mais elles aggraveraient la
fracture entre les deux commu-
nautés chypriotes, jetteraient un
peu plus la ((République turque
de Chypre du Nord» «((RTCN»,
auto-proclamée, reconnue seule-
ment par Ankara) dans les bras
de la Turquie, rendraient encore
plus amère l'attente de cette
dernière aux portes de l'Europe.

JEAN-LOUIS ANDREANI

(I) Dans les conclusions du récent
sommet de Corfou, les Douze indiquent
que Il la prochaine phase de l'élargisse.
menr de l'Union ine/ura Chypre el
Malle».



REVUE DE PRESSE~PRESS REVIEW~BERHEVOKAÇAPÊ~RIVISTA STAMPA~DENTRO DE LA PRENSA~BASIN ÖZETi

turlcish daily news Saturday, July 2, 1994

CSIS panel discusses Operation Provide Comfort
Çandar: III Turkey, civilians have llO natiollal security policy. TlUJt's why they follow the military's lead
Wilkens on human rights: The US Congress is getting l1wre skeptical of Tw'key 's justification for fighting terrorism

By ugur Akmel
Turkish Daily News

WASHINGTON. In a panel organized
by the Center for Strategic and International
Studies (CSIS) in Washington on June 30,
the panelists Cengiz Candar (columnist for
daily Sabah), Ellen Laipson (U.S. National
Security Council), and Katherine Wilkens
(U.S. House Foreign Affairs Committee)
discussed the implications of Operation
Provide Comfort for Turkey, the United
States and northern Iraq.

:rhe pan~l was ,!!oderated b¥ Bülent
Alinza, semar associate and the director of
CSIS's newly inaugurated Turkish Studies
section. Foreign Ministry Undersecretary
Ambassador Ozdem Sanberk was once a
guest of the Turkish Studies program.

The panel that focused on Candar' s
expert testimony emphasized the problemat-
ic nature of the contentious support Turkey
has given to Operation Provide Comfort
(OPe).

Wilkens' testimony reflected another
view, that of the U.S. Congress. She made it
clear that the United States was not as
equivocal in its support for OPC, but that
Congress de-linked the importance of OPe
from U.S. policy vis-a-vis Turkey's human
rights records, i.e. the Congress did not feel
.like keeping silent in the face of certain
recent developments in Turkey just because
it also wanted to solicit Turkish support to
keep OPe going.

Laipson similarly voiced the administra-
tion's strong and unproblematic support for
the OPe and said it continued to be a strong
deterrent against Saddam Hussein.

The panel was attended by an invited
group of journalists, public relations spe-
cialists, scholars, representatives of the
Kurdish Democratic Party, the Patriotic
Union of Kurdistan, the U.S. State
Department, the National Intelligence
Council and various defense firms. Also
among the select audience were representa-
tives of two Japanese banks: Bank of
Tokyo, and Sumitomo.

In his informative presentation, Candar
outlined the history of OPe. As a previous
consultant to the late Turkish President
Turgut Özal, Candar said that what had
started back in the spring of 1991 as a tern:
porary ad hoc measure to help the Ira91
refugees escaping from Saddam Hussein s

onslaught had been transformed into a per-
manent fixture of the local geopolitical
scene.

His overall message was that today in
Turkey there were many people, including
many industrialists and die speaker of the
TurkIsh Parliament himself, who recognized
the need to change the approach to the
region and the Kurdish problem, and to cre-
ate a truly mu~ticultura1-democratic society.
But there was such a popular psychoSIS
about the assumed plots directed at
Turkey's territorial integrity that such solu-
tions still could not be Drought out and dis-
cussed freely.

Particularly in relation to Operation
Provide Comfort, Candar explained that the
US-British-French umbrella spread over the
Kurds rekindled in the Turkish psyche
memories of the Sevres Treaty of 1920
which meant to carve an independent
Kurdistan out of Turkish territory.

Due to such a paranoia Turks fail to
notice the important fact that today the
PKK (Kurdistan Workers' Party) does not
want OPe, he said. Thus implying the ques-
tion: why should the PIQ( try to get nd of
OPC if It fostered Kurdish autonomy in
northern Iraq?

Candar's characterization of Turkey's
military's role with respect to OPe was one
of the highlights of ilie panel. After spot-
lighting the Turkish military's unique his-
torical mission as the "protectors of the
nation and Turkish temtorial integrity,"
Candar stressed the fact that, in many cases,
the Turkish National Security Council
(NSC) was the real power holder in
Turkey.

The NSC decided which policies to fol-
low concerning national security. Although
civilians comprised one half of the counCil,
in practice soldiers dictated the outcome
alniost every time, he said.

To illustrate the Turkish military's domi-
nance he mentioned that the top five civil-
ians in Turkey did not know that OPe did
not keep any ground troops in northern Iraq.
"How can the civilians run the security poli-
cy when they are not aware of even such
el~!ßentary.military facts?" he asked.

When Ozal was alive, he managed to
manipulate the NSC for his own ends and
Turkey benefited from this. But those who
followed him cannot do the same and the

military dominates the decision making
process," Candar said. As another illustra-
tion of his point, he related how Prime
Minister Tansu Çiller reneged on her
promise to discuss the SpanIsh Basque
model in Turkey as a possible solution to
the Kurdish llroblem, following her consul-
tation with soldiers at a NSC meeting.

"Part of the paradox is that in Turkey
civilians do not have a national security pol-
icy of their own. So they have to follow the
lead of the only &I:0upthat does have such a
policy, i.e. the military."

NSC ambivalence toward ope
Candar made two more interesting obser-

vations concerning the situation in Turkey.
The first one concerned the ambivalent
approach of the NSC to Operation Provide
Comfort (OPe).

Çandar said that the soldiers did not actu-
ally like OPC because they believed that
what started as a humanitarian assistance
program was fast becoming an umbrella for
the establishment of an independent
Kurdish state in northern Iraq.

But, on the other hand, OPe had become
such an integral part of U.S.-Turkish rela-
tions in particular and Turkish-Western rela-
tion in general that not renewing it would
certainTy send the wrong signals to the.
West.

So every six months, the NSC grudgingly
pushes for the extension of the operatIOn
while fighting the reasons for its existence
the rest of the time, Candar observed.

The second interesting point Candar
raised was the current lack of a consensus in
Turkey on many fundamental issues. "And
that is good," he added. "Because that
shows that we are thinking about these mat-
ters for the fIrst time in the last 70 years. It
means we are making progress toward a
multicultural democratic society."

The columnist for the daily Sabah raised
some eyebrows in the room when he sug-
gested that Turkey should have "a close,
open-border relationship with an
autonomous (Kurdish) regime in northern
Iraq while sovereignty still rests totally
widi Baghdad. In that fashion the tem-
torial integrity of Iraq would also be pre-
served."

But for that to happen "a restructuring of
the Turkish state and a restructuring of
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Turkish minds on tbe Kurdish (issue) is
required," he said. "That's necessary for
durability in Turkish-U.S. ties as well," he
said. Otherwise, if the United States contin-
ues its "policy of non-~licy toward Iraq" it
may have a destabilizing effectboth on
Turkey and the region because such a non-
policy cannot be sustained forever, he said.
Both countries need to rethink their mutual
national interests, he said.

Candar added that OPC - due to its per-
ceived link to Kurdish autonomy in northern
Iraq, remained a tense issue for Turks...:....an
operation that creates more discomfort than
comfort for the Turks. "If we continue to
think of Turkey as a non-multiethnic soci-
ety, then OPC will have a destabilizing
effect," .Candar said. .

As to the long-term prospects, "in a coun-
try where policies change twice a day it is
impossible to guess what will haopen six
months down the line. Six months in Turkey
is like a century," he concluded.

A more skeptical U.S. House
Katherine Wilkens of the powerful U.S.

House Foreign Affairs Committee empha-
sized that the U.S. Congress had lately
become less willing to turn its head the
other wayan human rights issues just to
support the OPC. She said that, as a main
tool of. pressure against Saddam, the
Congress still supported OPC totally - a
view which was seconded by Ellen Laipson
of NSC as well.

'Yet Wilkens l!lso.maqe. it clear that, cer-

tain developments like the arrest of the pro-
Kurdish DEP deputies caused the House to
de-link support of OPC in .particular from
support of Turkish policies ln the Southeast
and the region in general. She cited the
continuing sensitivity of Senator DeConcini
and Representatives Hoyer and .Hamilton to
the human rights issues. "The -Turkish gov-
ernment' s explanation that it is just fightin~
terrorism sounds more shallow nOw,"than It
did last year, she said. She made it clear that
the U.S. Congress would continue to make
the use of excess U.S. military hardware
and helicopters in the Southeast an issue
while at the same contim,ling to support
OPC.

The next CSIS panel on Turkey will take
place in August, on the subject of the
Turkish economy.

Cindorukattacks Council of Europe decision.
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TDN Parliament Bureau
ANKARA. Parliament Speaker

Hüsamettin Cindoruk said Friday that
the people of Turkey were strongly
inclined to return to full democracy and
never to abandon it even though the
democratic process had sometimes been
interrupted. . . .

Cindoruk said he would back the
efforts for the democratization of the
Constitution and that he expected
progress on the issue to be made short-
ly. It had been because of the delays in
makingamendments, he said, that
Turkey had attracted the censure of the
Council of Europe.

The Council of Europe has resolved
to send a mission to Turkey and has
urged the country to accept representa-
tives from the Conference on Security
and Cooperation in Europe (CSCE), but
stopped short of freezing Turkey' s
membership of the Council, which is
what the members of the now defunct

. Democracy Party (DEP) had demanded.
. Cindoruk' s comment on the

Council's verdict was that he found it
"extreme and wrong" but "not com-
pletely unjustified." The present gov-
ernment, he said, could not be held
entirely responsible for the failure to
amend the 1982 Constitution, now
twelve years old. Hepointed out that
Turkey always managed a return to

. democratic processes, in spite of the
repeated coups. It was important, he
said, that the constitutional arrange-
ments made by m.ilitary regimes be
democratized. .

Cindoruk said that the definition of
democracy did not vary from country to
country, but that an international stan-
dard existed. But his own primary func-
tion, he continued, did not consist of
making defiqjtions but of applying
democratic principles. DefInitIOns

could be left to academics, according to ings. "It is undemocratic that deputies
him. should lose their parliamentary mem-

"In democracies, you cannot decide berships when their party is closed
on what people should say," he said. "It down oy the Constitutional Court. Such
is the electorate that decides. Legal a provision does not exist in the consti-
obstacles that prevent the electorate tution of any other country. If the mem-
from reaching its own decision should bership of an elected deputy is removed
be removed. . by the Constitutional Court - instead
. However, both the indivisible integri- of Oy the Parliament to whom he is

ty of the coUntry and the princiRles of elected - then it means that the
Atatürk must be observed. The Constitutional Court is given the p'?wer
Parliament speaker pointed to the ban- to dissolve Parliament. Because If this
ning of Fascism and Communism in court decides to close down the DYP,
European countries. Ideological debate the ANAP and the SHP, which together
was allowed, but organized threats to provide the bulk of parliamentary
the state were not. âeputies, it amounts to a dissolution of

The establishment of genuine democ- Parliament. And there would be no quo-
racy in Turkey was importànt because it. rum remaining to calI for new electIOns
was what the people of Turkeywanted, . anQthe formation of a new parliament."
not because of the wishes of the Decisions of the Constitution must
Council of Europe, he went on. Yét carry con~iction, Cindoruk insisted, and
constitutional change was not an easy if the head of a COllrtfelt obliged to
matter for any country and required a defend the court's ruling, it was a sign
broad consensus among aII groups. that the decision was questionable. This

"For this reason, I tI:iink that the fmd.' .was a clear, though indirect, criticism
ings of the Council of Europe were mis- of the presiding judge of the
taken. They did not take such action ÇonstitutlOnal Court, Yekta Güngör
whenpeople were ,being imprisoned by Ozdell .
the military regime. Of course, there are . He also impli~d criticism of Nusret
some points in their verdict that I find Demiral, the chief prosecutor of the
justified. But as Parliamçnf Speaker, I Ankara State Security Court.
don't accept the sending of oôservers He said that the preparation of indict-
by the Council," Cindoruk said. ments by prosecutors were not sup-

He pointed' out that he knew .posed. to .stir people up but to launch
Martinez, the head of the Council of mvestIoatIons. .
Europe, personally, and that he appreci- RepTying to a question, the
ated Martinez' s struggle for democracy Parliament speaker said he had turned
against the Franco regune in Spain. "As down the request of former DEP
Parliament Speaker," he said, "I can deputies, Sadat Yurtta~ and Selim
invite Mr. Martinez and any delegation Sadak that they be allowed to attend the
he wants. They can meet whomever first convention of the People' s
they wish. However they cancome only Democracy Party (HADEP). The can-
if I invite them. They cannot send a deI- vention had been marked by the contin-
egation." . . ual shouting of slogans in support of the

Cindoruk then enlaroed on what he outlawed Kurdistan Worker' s Party
did agree with in the ~ouncil's find- (PPK).
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Democracy Party deputies surrender to police
Sadak and Yurt~ were accompanied by their lawyers as they went to the officeof the prosecutor

Tllrkish Daily News
ANKARA- Former deputies of the now

defunct pro-Kurdish Democracy Party
(DEP), Selim Sadak and Sedat Yurtta~,
accompanied by their attorneys, su~endered
Friday to the Ankara State Secunty Court
(DGM), which handed them over to the
police. . . .

With the publicalton of the ConstItutIOnal
Court ruling giving its justification for the
closure of the DEP in the special edition of
the Official Gazette, there was no legal
obstacle left to taking Sadak and Yürtta~
into custody.

Feridun Yazar, one of their attorneys, said
he and his colleagues had contacted
Prosecutor Talat Salk, who then talked to
Chief Prosecutor Nusret Demiral. Yazar
said: "We said that there is no need for the
police to take our colleagues from their
home.

We, as their lawyers, offered to bring
Sadak and Yurtta~ to them. Nusret Demiral
deemed our proposal appropriate. In line
with their earlier statements, our colleagues
will not refrain from giving statements at
the offi~e of the prosecutor and the courts if

legal formalities are fultilled."
Yurtta~ said he and Sadak had come to

the DGM to make a statement and that thev
would not refrain from testifying.

After staying around 15 minutes at the
prosecutor's office of the DGM, Yurtta~ and
Sadak were taken to the Ankara Security
Directorate, where they will reportedly be
questioned.

Six Kurdish deputies (five DEP deputies
and one independent deputy) are already
behind bars waiting trial on treason charges.
Six others tled to Europe last month.

A.FP. A.FP. -1

FRA0169 4 I 0158 TUR /AFP-VU34
Turquie-Kurdes

2.090 rebelles kurdes tués en six mois, selon un haut responsable turc

ANKARA, 3 juil (AFP) - 2.090 kurdes du Parti des Travailleurs du
Kurdistan (PKK, séparatiste) ont été tués depuis le début de 1994 par les
forces de l'ordre dans l'est et le sud-est anatolien, a rapporté dimanche
l'agence turque Anatolie citant un communiqué du ministre turc de
l'Intérieur M. Nahit Mentese.

7.195 "terroristes" (terme officiel désignant les rebelles kurdes) ont
été arrêtés et 226 autres se sont rendus aux forces de l'ordre pendant cette
même période, selon le ministre turc de l'Intérieur.

L'armée turque effectue depuis le début du printemps des opérations
d'envergures dans le sud-est anatolien à majorité kurde, dans le but
d'anéantir le PKK d'ici la fin de l'année.

La rebellion du PKK, déclenchée en 1984 contre le pouvoir central
d'Ankara a fait au moins 12.000 morts parmi les forces de l'ordre, rebelles
et civils.

KG/bd
AFP /J00245/031431 JUL 94
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In Iraq, the Opposition Plot Bogs Down
By Chris Hedges
New York Times Service

SALAH AD DIN, Iraq - In a small,
nondescript house, with armed guards out
front and the windows bricked shut, the
men and women who would seize power
from President Saddam Hussein plot their
way to Baghdad.

In cramped, dimly lighted rooms they
stuff miniature copies of their opposition
newspaper into matchboxes to smuggle
past Iraqi lines into the capital. They re-
cord blistering attacks against the govern- .
ment to be broadcast on their radio and
television stations.

They pound new information into com- .
puters in an effort to flesh out profiles. of .
officers who might be willing to stand WIth
them against the Iraqi leader. And in a
camp just outside town, 500 .militiamen
train with former Iraqi officers. .

But three years after the Gulf War, the
Iraqi N.ational Con/Vess, t~e umbr~lla or- .
ganizatlon for KurdIsh, Shüte Muslim and
Sunni Muslim opposition groups, has little
to show for its efforts.

Mr. Saddam not only remains in power.
but with' Iraq increasingly in compliance .
with the United Nations cease-fire resolu-
tion, it seems only a matter.of time before.
sanctions are lifted. . .

The few coup attempts, only one of .
which, in June 1992, serious!y threatened :
the Iraqi leader, were all swiftly ~rush.ed.
Last year the' Clinton adrrnrustratlon
scaled do~n a covert $40 million program
run by the Central Intelligence Agency to
overthrow him. . ..: ..'

Administration officials said. much of
the aid was distributed to groups and offi-

10

cers with no real following. Too
much money, they said, went
intothe production of leaflets
and propaganda that had little
impact.

"The Americans always held
out this hope that some mysteri-
ous officer would come along
and rid the world of Saddam
Hussein," said a senior Iraqi
National Congress official.
"This hasn't happened, and
isn't likely to happen."

Several million dollars are
still given to Iraqi opposition
groups by the CIA to finance
broadcasts and other propagan-

. da efforts.
Iraqi National Congress offi-

cials declined to say whether
they were included in the covert
financing effort.

The group set up its opera-
tions a year ago in the northern
"security zone" controlled by
Kurdish rebels and protected
by the United States and its
allies, but much of its recent
efforts have been devoted to
separating warring Kurdish
guerrilla factions.

"This is not our job," said a
senior leader of the Iraqi Na-
tional Congress. "We don't
really like it, but we have no

.alternative. We have wasted

about a monthand a half of our
time."

In a sweltering television stu-
dio, Sermat Ilias, a political
commentator, glanced at his
script as the strains of Vivaldi's
"Four Seasons" faded away.
His recorded commentary
would be broadcast on the
group's television channel in
the north that night after the
evening news.

The news program, filled
with scenes pirated from vari-
ous satellite broadcasts, includ-
ing those of CNN and the BBC.
is beamed south each evening to
Iraqis living below the Kurdish-
held security zone.

The television and radio sta-
tions, frequently attacked by.
the government-run press in.
Baghdad for spreading foreign'
propaganda. are oftenjammed ..
S'till, the dissidents insist that.
their efforts are slowly eroding'
Mr. Saddam's authority.

"We do not put our faith in a
magical coup." said Ahmed
Chalabi. effectively the head of
the Iraqi National Congress.
"We are trying to mobilize sup-
port inside Iraq and spread the
word to let people know we are

. here and offer an alternative."
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Gulf war, was to ensure that Gennan fmns had their share
of Iraq's markets when sanctions are eased.

They said both Gennan and French governments were
under pressure from their powerful business conglomer-
ates to do something about Iraq sanctions. '

T~e Chinese are also commg. Last month, Saddam
receIVed Wang Changyi, China's Foreign Ministry under-
secretary. Wang headed a large delegatIon that spent two
days conversing with Iraq's Ministers of industry agricul-
ture and Oil. '

China, France and Russia - all pennanent members of
the U.N. Security Council- are seeking a way to recog-
nize Iraq's efforts to comply with arms-related U.N.
Security Council conditions imposed as part of the 1991
qulf wl!! cease-.fire. A c~ell:Dbill of health will start Iraq' s
Oll flowmg agam. The liftmg of other sanctions depends
~n compliance with other conditions such as war repara-
tIons.

Representati~es of Spanish finns have also been in
B~ghdad e~plonng the possibility of Spain building Iraq
railroads, highways, communications systems and super-
tankers.

Iraq's official media are taking the visits as a harbinger
of a quick end to the embargo.

Iraq has opened all doors to Western fmns .."Anyone is
welcome. They (Iraqis) are anxious to have as many trade
options as pos~ible and when time is .ripe they want to
choose what SUItsthem best," another dIplomat said.

He noted a lack of British businessmen but added:
"Sooner or later they will have to come back."

The diplomat said a lot of promises were being made
but no one knew for sure how much money Baghdad
would have to lure Western businesses back when sanc-
tions are eased or lifted. "They have to service or resched-
ule huge debts and pay huge amounts of money for repa-
rations. But their magic stick is in their huge oil reserves"
he said. . . '

Western firms
vying for deals
with Baghdad

Reuters
BAGHDAD- Western firms,

eager for a future slice of Iraq's
lucrative markets, are falling over
one another in the rush to set up
deals ahead of any lifting of the U.N.
Gulf crisis trade blockade, diplomats
say.

With or without agreement from
their own governments, they are
arriving in Baghdad in droves, ini-
tialing deals that can quickly be acti-
vated once embargoed Iraqi crude
oil flows to international markets
aaam.
ö"Their aim is to win favor with

(President) Saddam Hussein's gov-
•ernment," one diplomat said. 'They
believe the trend to remove sanc-
tions is gathering momentum and
they do not want to miss the train."

Iraq, a booming market for
Western business before its 1990
invasion of Kuwait, has the world's
second largest oil reserves after
Saudi Arabia.

Gulf crisis sanctions, imposed
shortly after the invasion, remain in
force but with Iraq showing willing-
ness to comply with Gulf War cease-
fire demands on scrapping of its
weapons of mass destruction an eas-
ing of the blockade may finally be in
sight. With that in mind, business-
men are flocking to Baahdad. In the
forefront come the ïirench and
German businessmen. In the past,
they did not publicize their viSits to
Baghdad but recently they have
changed tactics.

Top French businessmen, on a recent visit to Baghdad,
beamed with satisfaction as they walked over a mosaic of

. fonner U.S. President George Bush on the way to limou-
sines waiting for them outside Baghdad' s smart al-
Rasheed hotel. .

"The French (businessmen) have never severed con-
tracts, nor have the Germans," said the diplomat

. Both Germany and France, Baghdad's traditional trade
partners, were major suppliers of civilian and militaTY.
hardware to Iraq. Baghdad has already initialled an Oll
contract with France's Total SA to develop the giant Nahr
Umar field, which could produce 500,000 barrels per day
Ch d)~

~Sanctions or no sanctions, any Western finn would
salivate over such a prospect," one Western diplomat
said. On June 12, Saddam received Hans Stergen, head of
the foreign relations committee at the German Parliament.
Stergen said his visit to Baghdad was a personal initiative.

But diplomats said the trip, the first by a rankina
German official to Baghdad since the end of the 199i

Senator blasts
the assaults on
Turkish press
Pelilikens Turkey to Rwanda
and IndonesÛl. Suggests cutting
World Bank money to vÙJlators

By Ugur Akmel
Turkish Daily News

WASHINGTON- Claiborne Pell
(Democrat, Rhode Island), a senior liberal
member of the U.S. Senate, in a statement
he delivered on the floor of the Senate
today, denounced the pressure under which
Turkish journalists work. Pell is the chair-
man of the Senate Foreign Relations
Committee.

Referring to the figures provided by the
Committee to Protect Journalists (CPJ),
Pell said that 124 journalists were impris-
oned and 56 killed in the line of duty in
1993': Some of these assaults happened in
authoritarian regimes like China, he s.aiâ.

Monday, July 4, 1994

turkish daily news

"Other violator countries, such as Turkey,
are multiparty, constitutional govern-
ments," he added. "What the 27 violator
countries have in common, as described by
the CPJ, i.s ~at their governments 'openly
assert thelT nght to control the content of
reporting on politics, economics, national
security, cultural and religious tensions and
myriad other topics,''' the senator said.

He ci~ed Turkey, Bangladesh, Somalia,
IndoneSIa and Rwanda as the worst viola-
tors of the rights of journalists.

Three murders and the closure
~fthe pro-Kurdish daily
In Turkey, newly enacted laws give the
government sweeping authorities to
restrict the media.

.After a series of aggressive court
~ctIons, the alleged torture and beat-
mgs of news staff, the disappearance
of a reporter while on assIgnment
and the murder of three others, the
government and police have finally
forced the closure of a major news-
paper representing a pro-Kurdish
viewpoint," Pell said.

Putting Turkey in the same catego-
. ry as Rwanda and Indonesia, Senator
?ell sàid that "those who kill journal-
IStS must be brought to Justice
whether in Indonesia, Turkey:
Rwanda or elsewhere, as well as here
in the United States."
. He was alludingtothe murder of
thr.ee Haitian journalists in the
Uruted States by anti-Aristide forces
since 1991. .

Pell referred to the 8-step proposal
put forward by Sen. Dennis
DeConcini in a speech delivered in
Turkey on June 23.

He said such steps as the lifting of
"constraints on thé dissemination of
Kurdish language television and
radio broadcasts, print, music and
other mediums" should be adopted
by all governments .

Hit them where it hurts
Sen. Pell also suggested a concrete

way to punish the governments that
violate the rights of journalists.
Referring to the Indonesian case he
said: '

"We can begin at the World
Ban!c's Consultative Group meeting
of bilateral donors in July, by calling
for an end to International Financial
Institution (IF!) funding for.
Indonesia unless action is taken to
rescind ~e banning orders issued by
IndoneSIa's Infonnation Ministry."
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REVUE DE PRESSE-PRESS REVIEW-BERHEVOKA ÇAPÊ-RwISTA STAMPA-DENTRO DE LA PRENSA-BASIN OZETi

Le Monde. Mardi 5 juillet 1994 •

2 090 rebelles kurdes ont été tués
en six mois selon un bilan officiel

la libération des six députés d'ori-
gine kurde qui encourent la peine
de mort et le retrait des accusations
qui pèsent sur eux (le Monde du
1er juillet). Le Conseil de l'Europe a
«souhaité» que la Turquie modifie
rapidement les articlesde sa Consti-
tution qui ont pennis la dissolution
du DEP et a décidé d'envoyer une
délégation à Ankara «pour évoquer
une situation qui. par son urgence
même, est extrêmement pénible».
Seulsdeux parlementaires,l'un ~,
l'autre chypriote, ont évoqué Iidée
que l'Assembléepuisse prononcer la
suspension, voire l'exclusion, de la
délégation turque. Aucun député
français, britannique ou allemand
n'a pris la parole au cours du débat.
Le ministre turc des affaires étran-
gères, Hikmet Cetin, a jugé ven-
dredi cette résolution «injuste».

En Turquie, deux nouveaux
députés kurdes, Selim Sadak et
Sedat Yurttas, se sont rendus, por-
tant à huit le nombre de députés
kurdeSdétenus pour «séparatisme».
Dans plusieurs villes d'Allemagne,
des incidents ont eu lieu à la fin de
la semaine, après la mort d'un
Kurde, tué jeudi par un policier.
Quatre personnes ont été blessées,
dont une sérieusement, lors d'un
attentat au cocktail Molotov contre
un centre culturel turc à Hambourg,
dans la nuit de samedi à dimanche.
- (AFP.)

TURQUIE

EUROPE

I
l ,Deux mille quatre-vingt-dix

Kurdes du Parti des travailleurs du
Kurdista (PKK, séparatiste) ont été
tués depuis le début de 1994par les
forces de l'ordre dans l'Est et le
Sud-Est anatoliens, a rapporté
dimanche 3 juillet l'a~ence turque
semi-officielle Anatolie, citant un
communiqué du ministre de l'inté-

I rieur, Nahit Mentese. Selon les
'i mêmes sources, 7 195 rebelles ont

!
été arrêtés et 226 autres se sont

, rendus pendant cette même période.
, Depuis le début du printemps, l'ar-
'mée turque effectue des opérations
d'envergure dans le Sud-Est anato-
lien.

Tansu Ciller, premier ministre
turc, devrait évoquer cette question

'avec Edouard Balladur du 21 au
" 23 juillet, lors d'une visite officielle

à Paris, annoncée vendredi à
"Ankara. Outre les dossiers bilaté-
" raux et les questions internationales

d'intérêt commun, le «problème du
terrorisme [appellation officielle
pour la rébellion du PKK] et sa
perception en France» sont au menu
des entretiens de M'" Ciller avec les
responsablesfrançais.

A ce propos, lors d'un débat
réclamé J?ar le groupe socialiste
après la dissolution du Parti démo-
cratique (DEP, prokurde), l'Assem-
blée parlemelltaire du Conseil de
l'Eurol?e a adopté le 30 juin une
résolution très modérée, demandant

A Bad War inTurkey
The eartl4s scorched and the jails are

full after Turkey's massive spring offen-
sive against Kurdish guerrillas in south-
eastern Turkey and northern Iraq. The
offensive involved 300,000 troops and
militiamen. According to Amnesty Inter-
national U.S.A., 600 Kurdish villages
have now been evacuated, with four set-
tlements bombed on a single March day.
Other human rights groups detail unpun-
ished killings of journalists, the criminal-
izing of parliamentary speech and the
jailing of Turkish Kurds for espousing
"separatist propaganda."

To all protests, Turkey offers a reflex-
ive reply. The Kurdish rebels are "terror-

,ists. " True, leftist guerrillas known as
PKK are responsible for hundreds of
killings, including (in the words of Am-
nesty International) "children, teachers,
local politicians and other civilians.','

But whatever its offenses, the PKK, or
Kurdish Workers Party, is not armed by
the United States. Turkey is. Economic
assistance for the current fiscal year is
$100 million, military loans total $453
million and direct training is $1 million.
Add to that direct arms sales of $1.3
billion for 40 single-engine F-16s. Turkey
is a NATO ally and seeks entry into the ,
European Union. So it is a matter of valid
Western concern when Turkey's war
against Kurds escalates, when free speech
is throttled and the political track forgot-
ten as soldiers focus relentlessly on a mili-
tary "solution" to a nine-year rebellion.

Before his death,early lastyear, Presi-
dent Turgut Ozal was seeking a political
opening to Kurds; and the insurgents, for
their part, instituted a unilateral cease-
fire. Now the soldiers appear to dominate
President Suleyman Demirel and Prime
Minister Tansu Ciller, the first woman to
lead a Turkish government.

Ankara makes much of the fact that
the National Assembly every six months
renews its agreement - as it did this
June, for the sixth time - to let U.S.
warplanes use Turkish bases to protect
Kurds in northern Iraq. Americans are
reminded that Mr. Ozal gave full sup-
port to Operation Desert Storm. It also
needs to be said that Iraqi Kurds them-
selves are engaging in a violent vendetta
between rival factions.

Still, none of this fairly immunizes
Turkey from criticism and scrutiny, espe-
cially since Turkish warplanes and troops

'routinely cross the Iraqi frontier in hot
pursuit of Kurdish rebels. "

Bridling at criticism, Mrs. Ciller threat-
ens to end U.S. arms purchases if Con-
gress persists in demanding a 25 percent
cut on human rights grounds. But con-
cern over an escalating conflict fought
with U.S. weapons is scarcely a hostile

, act. Americans have learned at tragic cost
that scorching villages spreads the very
nationalism that governments wish to
contain. Andjailing Kurdish members of
the National Assembly for speaking their'
minds seems a peculiar way of promoting
a political settlement of a bad war.

-THE NEW YORK TIMES.
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L~rméeturque à la reconquête du Sud-Est anatolien
Les militaires sont parvenus à contenir la guérilla des séparatistes kurdes.

Mais, s'il n'est pas prolongé par des ouvertures politiques, ce sucees sera de courte durée

18

DIYARBAKIR
de notre envoyde spdciale

Les cafés sont animés, le soir,
lorsque les habitants de Diyarbakir,
dans le Sud-Est anatolien à majo-
rité kurde de la Turquie, échappent
à la chaleur qui les écrase durant le
jour. Dlins les rues du centre-ville,
où les costumes traditionnellement
colorés des paysannes kurdes
côtoient les tchadors des islamistes
et les vêtements à la mode des
jeunes filles, les patrouilles de l'ar-
mée ne sont plus visibles. Cet air
de normalité surprend dans la capi-
taie d'une région à majorité kurde,
où plus de 12 000 {lersonnes ont
trouvé la mort depuIs dix ans.

Mais quelques heures suffisent
pour percevOIr la tension sous-ja-
cente. Les soldats en uniforme ont
été remplacés par des policiers en
civils, tout aussi efficaces pour ins-
pirer la crainte de .l'Etat turc à la
population et assurer un certain
degré de sécurité. Et tous les habi-
tants semblent admettre qu'après
des mois d'offensives mllitaires
intenses, le pouvoir est parvenu,
dans une large mesure, à reprendre
le contrôle de Diyarbakir, comme
de plusieurs villes de la ré$ion. Il
peut s'agir d'un simple retraIt tacti-
que des combattants séparatistes du
Parti des travailleurs du Kurdistan
(PKK): dans les campagnes, ils
poursuivent leurs attaques, même
si leur nombre a décru considéra-
blement.

Les autorités locales ne cachent
pas leur satisfaction. «Le PK/( n'a
plus de pouvoir», affirme Ahmet
Ertürk, l'adjoint du préfet de la
région placée sous état d'urgence,
qui souligne la difficulté de
maîtriser une zone comptant
12000 agglomérations. «Bien sûr,
on ne peu/pas mettre fin aux atta-
ques complètement, ils peuvent lan-
cer une grenade ou poser des mines.
Mais nous voulons marginaliser
l'organisation. »

Pour l'Etat turc, la fin - la des-
truction du PKK et l'obtention
d'un niveau acceptable de sécurité
- justifie les moyens. Les dégâts
:matériels, et surtout la souffrance
humaine, sont considérables. Les

régions montagneuses sont passées
au peigne fin, à la recherche de
combattants, pour empêcher les
militants de réorganiser les réseaux.

Les groupes de droits de
l'homme parlent de plus de mille
villages détruits ou brûlés ces der-
nières années. Dans la seule pro-
vince de Diyarbakir, plus de 160
villages ont été évacués en 1994 et
la population de la capitale régio-
nale est passée de 400 000 à près
de 1,5 million d'habitants ... « Cer-
tains quittent la région volontaire-
ment. d'autres sont forcés par le
PK/( ou veulent échapper aux com-
bats », déclare M. Ertürk. Il affirme
que le préfet n'a .pas fait usage de
son pouvoir qui lui permet, légale-
ment, de «déplacer» des villages.
Mais les diplomates occidentaux
parlent de « regroupements des vil-
lages» en cours dans certains
régions, même s'ils expliquent que
l'Etat n'est pas le seul responsable
de l'exode, mentionnant aussi les
facteurs économiques et plusieurs
cas où le PKK a volé des trou-
peaux, privant les villageois de leur
gagne-pain.

« Cette terre
est à nous»

Les associations internationales
de droits de l'homme, les diplo-
mates et les habitants s'accordent
cependant pour affirmer que la
répression s'est élargie pour toucher
non plus seulement les militants du
PKK eux-mêmes, mais tous ceux
qui, de près ou de loin, sympathi-
sent avec leur cause. Un procès est
en cours actuellement à Diyarbakir
contre 16 de leurs avocats. Plus
inquiétant encore, 70 personnes ont
été tuées et 65 blessées en 1994
dans cette même province, victimes
d'«attaques mystérieuses ».

La population, qui autrefois s'ex.
primaIt haut et fort, garde aujour-
d'hui le silence. Mais le mihtan-
tisme kurde n'est pas mort pour
autant et resurgira forcément, peut.
être dans les aggloméntions

urbaines, alimenté par le ressenti-
ment des villageois forcés de quit-
ter leurs terres.

«Nous. avons déjà dix enfants.
nous en ferons d'autres pour le
PKK», dit une mère de famille
kurde installée dans une maison de
boue séchée à Diyarbakir. Deux de
ses frères, membres du PKK, sont
tombés au combat. Les Turcs «ne
viendront jamais à bout des Kurdes.
Cette terre est à nous », soutient-
elle.

Malgré quelques victoires mili-
taires, la politique du gouverne-
ment est soumise à « la loi des
rendements décroissants », estime
un diplomate européen. Si elle n'est
pas suivie immédiatement par des
ouvertures politiques, ce succès sera
de Courte durée. De plus, même si
les forces armées parvenaient à
paralyser le PKK dans .le Sud-Est
anatolien, la Turquie resterait
confrontée au problème des atta-
ques contre les sites touristiques,
faciles à organiser et qui ont un
effet dévastateur sur ce secteur vital
de l'économie.

Dans les cercles gouvernemen-
taux, l'idée d'une solution politique
au problème kurde n'est pas envi-
sagée. En revanche, il est de plus
en plus question d'une révision de
la Constitution répressive promul-
guée en 1982 par le gouvernement
militaire, et d'une démocratisation
à l'échelle nationale qui pourrait
avoir des retombées positives pour
les Kurdes. C'est probablement à
l'automne, à la fin de la saison des
campagnes militaires, que se dessi-
nera la politique du gouvernement.

Saura-t-il consolider politique-
ment ses succès militaires? Cer-
tains facteurs, comme le coût
financier de ces opérations et la
pression' des Occidentaux, pour-
raient contribuer à faire pencher la
balance en faveur d'une plus
grande tolérance. Mais pour l'ins-
tant, il n'y a pas lieu d'être trop
optimiste. Trop d'occasions ont été
manquées au cours des dernières
années.

NICOLE POPE
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NY Times blasts 'Kurdish
Killing Fields' in Turkey
Letter to Washington Postjabs at 'Turkish propaganda'

villa~e, was a response to a letter dated June IS by
Turkish Embassy's Press Counselor Bulent Erdemgil.
In his letter, Erdemgil was responding to a severe arti-
cle by Colman McCarthy in which McCarthy talked
about Tansu Çiller's "brutal regime." Erdemgil said
McCarthy's article was full of errors and amounted to
liule than "propaganda put forth by longtime oppo-
nents ofTurkey."

The Washington Post letter written by a Nicholas
Komninos, claimed that Erdemgil's argument does
not hold because "Turkey's anti-Kurdish policies were
in place long before the PKK even existed ... Human
Rights Watch, in one of its recent yearbooks, docu-
mented a case in which Kurds were arrested at a wed-
ding just for singing traditional Kurdish folk songs
and dances. Do these steps taken by the Turkish gov-
ernment, as Mr. Erdemgil and other representatives of
Turkey claim, sound like steps to quell terrorists? Or
are they instead attempts to forcibly assimilate the
Kurdish population?" the letter ended.

By U~ur Akmel
Turkish Dail" Ne ....s

WASHINGTON- In' a leading editorial
published on July 4, "Kurdish Killing
Fields;' The New York Times (NYT)
blasted Turkey's militaristic approach to
the terrorism problem in the Southeast. A
reliable U.S. congressional source has
told TDN that the powerful editorial was
already making the rounds in the congres-
sional offices.

The title "Killing fields" alludes to the
communist Pol Pot regime in Cambodia
after the movie "The Killing Fields"
which depicted the genocide perpetrated
by Pol Pot on the Cambodian people. The
movie received the 1984 Oscar for "Best
Supporting Actor," given to Haing S.
Ngor for playing his own life as a
Ca~bodian escaping from Pol Pot's ter-
ronsm.

The NYT noted the crimes committed
by Kurdish Workers' Party (PKK) but
said their crimes did not absolve Turkey
from responsibility in the anti-democratic
measures adopted to fight the PKK.
"True, leftist guerillas known as P.K.K.
are responsible for hundreds of killings,
including (in the words of Amnesty
International) 'children, teachers, local
politicians, and other civilians.' But
whatever its offense, the P.K.K .... is not
armed by the United States. Turkey is."

The NYT referred to Amnesty
International and said 300,000 Turkish
troops and militiamen evacuated "600
Kurdish villages ... with four settlements
bombed on a single March day. Other
human ril!hts groups detail unpunished
killings onournalists, the crimin!Ù!~ing of
parliamentary speech, and the jaIlmg of
Turkish Ku~9.s for eSp'ousing 'separatist
propaganda.' Answenng Turkey s com-
plamts of Western critIcism, the NYT
noted that what is going on in Turkey was
"a peculiar way of promoting a political
seulement of a bad war."

"Prime Minister Tansu Çiller threatens
to end U.S. arms purchase if Congress
persists in demanding a 25 percent cut on
human rights grounds. But concern over
an escalating conflict fought with U.S.
weapons is scarcely a hostile act," the edi-
torial said. "Americans have learned at
tragic cost that scorching villages spreads
the very nationalism governments wish to
contain. And jailing Kurdish members of
Parliament for speaking their minds
seems a peculiar way of promoting a
political settlement of a bad war."

Letter on 'Turkish Propaganda'
A letter printed prominentlyon July 5

in The Washington Post, accompanied by
the photo of armed Turkish troops making
a search at what seems to be a Turkish

Serif Av~ar case started in Diyarbalar
Turkish Daily News

DIYARBAKIR- The trial of six people accused of the
kidnapping and killing of Mehmet ~erif Av~ar, brother of
the banned "Ozgür Gündem" distributor in Europe, Behçet
Av~ar, started on Tuesday in Diyarbakrr.

The six defendants, five village guards and one govern-
ment informer, signed confessions during their interroga-
t,i,on.The state prosecutor requested the aeath sentence for
Omer Güngör, Fevzi Gökçen, Y~ar Günbattl, Aziz Erbey,
Zeyat AkSlD, the village guards, and the informant Mesut
Mehmetoglu claiming that the incident had been carefully
planned and carried out. During police questioning the
guards reportedly admitted kidnapping and later lulling
Av~ar following orders given to them by Gendarmerie com-
mander Ertan Altmoluk.

In court the guards claimed that their confessions had
been extracted under pressure and they said that Av~ar had
been brought to th~ Police Department for interrogation.
One of the guards, Orner Güngör, said "the informer (Mesut
Mehmetoglu) and another guy who was wearing glasses
and had identified himself as a police officer started the
interrogation. Later on Mesut called me in and told me to
kill Avpr. I followed the order since I was scared. I shot
the vichm twice in the head."

Another of the accused, Fevzi Gökçen stated that the
group had carried out similar killings in the past under the
orders of various commanders.

Repeatedly emphasizing that he had been following
orders in the case, Gökçen said "I am not able to talk right
now, during our custody a sergeant, whose name I don't
know, ordered us to give our confessions according to what
we had been told." One of the other guards, Ya~ar Günbattl,
claimed that they had been blindfolded while in custody at
Gendarmerie headquarters and said "we cannot talk very
much about the inCIdent. The government authorizes us to
take some people and we do it. We are blamed for it. If we
had not obeyed orders we would have been frred."

Village guard Aziz Erbay said that they had confessed to
save a seventh person, so far unidentified, in the incident.
The government infonner Mesut Mehmetoglu denied any
involvement in the kidnapping and killing of Av~ar. The
court decided to adjourn tlie trial to a later date. The six sus-
pects will remain in custody.
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turkish daily news

Germany jails Kurds for seizing Turkish nission

Thursday, July 7,1994

24 Heures- 7 juillet 1994

Le rapport d'Amnesty
est dur pour l'Europe
Le Vieux-Continent se laisse fâcheusement aller.

Reuter
MUNICH- A German court convicted

12 Kurds and a stateless Lebanese man on
Wednesday of seizing a Turkish consulate
last year and threatening to blow up
hostages. The court handed down sentences
between two and a half and four and a half
years for the Munich siege, part.of a day of
coordinated Kurdish assaults on Turkish
offices across Europe in June 1993.

Prosecutors had demanded terms up to
six and a half years, for the crimes of
hostage-taking and trying to coerce the gov-
ernment, which carry maximum penalties of
15 years.

Defence lawyers had asked the panel of
judges for suspended sentences. Three of
the defendants were under 21 and were
handed three-year terms in juvenile deten-
tion rather than regular jail.

The separatist Kurdistan Workers' Party
(PKK), which is fightin!! a war again~t
Ankara for an independent Iurdish home-
land in southeastern Turkey,took responsi-
bility for the attacks across \\estern Europe.

During the l4-hour siege il Munich, the
militants threatened to blowup themselves
and 23 consulate staff ulless German
Chancellor Helmut Kohl uged Ankara to
"stop all combat action agailst the Kurdish
population". The attackers ',\erearmed with
two gas pi~tols and a knife.,rhey also m~n-
aged to seize a handgunrrom a secunty
officer., Kohl' s chancellery minister Bernd
Schmidbauer finallypersua/ed the Kurds to
surrender to police. All thl hostages were
released unharmed.

The PKK assaults in June left one
demonstrator dead in a chsh outside the
Turkish embassy in the ~wiss capital of
Berne. A second wave of assaults in
November, which left me Turk dead,
prompted Bonn and Paris to ban the PKK
and affiliated groups.

20

"'L e rapport annuel d'Amnesty Inter-
national, publié aujourd'hui, est

certes d'abord l'occasion de se ressou-
venir des drames qui endeuillent le
monde par-delà les quelques cas qill
tiennent provisoirement la une de l'ac-
tualité. Mais il devrait aussi servir à in-
suffler un tantinet de modestie à celles
que l'on nomme les anciennes démo-
craties.

TIy a aujourd'hui quelque 200 Etats
de par le monde, membres ou non de
l'ONU, géants ou minuscules et 151
d'entre eux violent les droits de
l'homme! Ces violations sont recensées
sous plusieurs chapitres, à savoir les
exécutions extrajudiciaires, la peine de
mort, les disparitions, la tortùre et les
'mauvais traitements, les emprisonne-
ments pour délit d'opinion, les procès
inéquitables et les exactions commises
par les groupes armés d'opposition. Ce
qui signifie aussi que 63 Etats ont dé-
tenu des prisonniers d'opinion; que

, plus' de 10000 prisonniers politiques
connus ont été incarcérés sans incul-

.pation ni jugement dans 58 pays; que
des tortures ou des mauvais traite-
ments ont été infligés aux détenus
dans plus de 112pays; que 61 Etats ont
eu recours à l'assassinat politique;
qu'environ 2000 condamnés à mort,
dans 32 pays, ont été exécutés.

. Qu'en est-il plus précisément en ce
. qui concerne l'Europe? En Bosnie, on

s'en doute, des centaines «d'homicides
délibérés et arbitraires» imputables à
toutes -les parties au conflit ont été si-
gnalés, alors qu'au moins 15 000 per-
sonnes se trouvaient dans des camps
de détention. Mais on réalisera mieux

le drame absurde qui endeuille l'Ulster
en ayant l'occasion de se souvenir que
les groupes armés, républicains et
loyalistes, y ont tUé 63 civils.

Vingt-six pays d'Europe
Pire peut-être, parce qu'il s'agit de

défaillances qui ne mobiliseront jamais
les foules, on apprend que dans 26
autres pays du Vieux-Continent sont
signalés des cas de torture et de mau-
vais traitements dans les prisons, les
postes de police ou d'autres centres de
détention, notamment en Espagne, en
France, en Italie, au Portug31 et dans
les pays de l'ex-URSS. Quant à la Tur- '
quie, membre du Conseil de l'Europe,
on y déplore, sans parler de la guerre
du Kurdistan, 24 morts en détention,
apparemment des suites de tortures,
une pratique à laquelle aurait «fré-
quemment>' recours la police.

Enfin la Suisse est également mon-
trée .du doigt, Amnesty rappellant les
cas de mauvais traitements en garde à
vue - déjà signalés en avril - et dé-
nonçant encore l'incarcération de cer-
tains objecteurs de conscience, malgré
le moratoire instauré par certains can-
tons jusqu'à l'introduction de la loi sur
le service civil, alors que les plaintes
contre les mauvais traitements infligés
par des policiers, déposées la plupart "
du temps par des ressortissants non
européens, ont rarement abouti à des
condamnations.

Ce qui constitue, tout bien pesé, un
sévère rappel à l'ordre pour tout le
monde et probablement d'abord pour
les nantis.

Guido Olivieri 0
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turkish daily news

PM Çiller:
Kurdish
schools and
TV possible

TDN Idlh \Vire Dispatches
ANKARA- Prime Minister Tansu Çiller, who

has intensified the military campaign against the
Kurdistan Workers' Party (PKK), was quoted
on Thursday as saying Turkey might ~ase its
stringent culturallaws and allow Kurdlsh-lan-
ouage schoo}s and tele~li~ion. The ~ajor dailies,
~abah, Hümyet and Milhyet, headhned remarks
she made to Journalists while in Paris to attend a
ceremony at the U.N. cultural agency
UNESCO.

The Marxist-Leninist PKK, which is out-
lawed in Turkey and other European. countri~s,
has been waging a bloody separatlst war In
Southeast Anatoha since 1984. ,

All three dailies described her remarks as a
signalling an accommodation on cultural rights
sought by Turkish Kurds but banned or denied
under Turkey's stringent laws. •

"The principle is this ...!n the institutions, the '
schools and the television of the state, the offi-
cial lan.guage is Turkish. ,~ut. beyon,d this,
everythmg should be free, Çlller said. Her
comments indicated that private schools and,
television networks which abound in Turkey,
could expand services aimed at Turkey's esti-
mated 10 million Kurdish-spe~ers. . . '

"This is on our agenda. It Will be discussed In
stal!es in the coming days. If we need to amend
laws or the constitution, we shall consider it,"
Çiller said.

But she also made clear separatism would not
be tolerated. "I will not side with any action '
which would divide and separate Turkey."

"For me the first phase of the problem was
fighting terrorism ... No~ we are close"t0. the
point where we can keep It under check, ÇIller
added.

Many Kurdish and Turkish liberals who dis-
approve of the PKK's violent methods, say

Friday, July 8, 1994

Turkey must allow free and peaceful expression of
ethnic Kurdish identity and culture to defuse the
riationalist tension in the mainly-Kurdish southeast.
Turkey rela'œd its ban on the use of Kurdish in unoffi-
cial settinl!s three years ago. But it remains outlawed
in education, political propaganda, publishing and
broadcasting.

Çiller' s remarks come at a time when Turkey feels
increasingly under pressure from western countries
and international institutions for human riphts viola-
tions during its military campaign to craCK down on
the PKK.

Çiller, who took over the office a year ago, !!ave the
anny a free hand to take any steps to end PRK vio-
lence.

"The fighting will either come to an end or come to
an end," became her daily motto. '
, The Kurdish fighting has claimed more than 12,000
lives since 1984.

More than 100 Kurds were arrested Wednesday in
Paris while protesting the presence of Çiller at ~
peace-prize ceremony for Yasser Arafat and Israeli
leaders.

The demonstration outside UNESCO headquarters
was organized by the Kurdistan Infannation Front.

"The Israelis and Palestinians, through a mutual
recognition Of the other's fundamental rights, have
shown their attachment to universal human values."
the front's communique said. "Turkey and its leader-
ship; based for 70 years on racist principles, continue
to p'ursue a policy of extennination toward the Kurds."

(,:iller, who says her government is obli$ed to use
force to counter terrorism by Kurdish mihtants, was
one of several guests of honor at the ceremony at
UNESCO headquarters. She gave a brief speech
before Arafat, IsraeliPrime Minister Yitzhak Rabin
and Israeli Foreign Minister Shimon Peres received
the Felix Houphouet-Boigny peace prize.

Ciller metseparately with PLO leader Yasser Arafat
and Israeli Prime Mimster Yitzhak Rabin on Thursday
and pledged to cooperate with both sides.

"I talked with Mr. Rabin and Mr. Peres ...We feel
that we can come up together with specific projects '
with Israel in tenns of trade, in tenns of agriculture,"
~he told rep0r:ters. "We have also decided to cooper~te
m the countnes that have separated' from the Soviet
Union," she said.

, Çiller earlier congratulated Arafat on his triumphant
: return to Gaza and Jericho and said her country gave

full support to the Palestinian people.
"I told him we supported his rightful mission to '

bring about peace in the Middle East. We always sup-
port dialogue and coming up with solutions via dia-

, logue," she said.
Arafat reiterated an invitation to Çiller to visit Gaza

and Jericho, which she accepted. (ReUler.AP.AA)
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talked with him. Then Mesut called me in and wanted me to
shoot Av~ar and I obeyed orders."

The head of the village guards did not mention anything
more about the "seventh man".

The chairman of the Contemporary Jurists' Association,
~enal Saruhan, who has taken up the case on behalf of the
Av~arfamily, requested the transfer of the case to Anb.ra in a
written statement sent to the Justice Ministry.

Saruhan claimed that both witnesses and defendants had
been subjected to pressure and threats.

The ~erif A v~ar case has brought some of the sinister
aspects of ..mystery murders into the light of day, and the testi-
mony of Orner Güngör has raised many question marks, and
not only in the minds of the relatives of the murdered man.

In a previous statement the A v~ar family had given to the
TON, they spoke of the contradictory statements on where
exactly Av~ar had been taken and, especially, of the identity
of the crucial "seventh man".

~erif Av~ar had been taken away by this unidentified per-
son and also by a former member of the PKK turned
infonner.

This raises the question as to whether ex-PKK members
are being employed in covert government operations. Other
questions include: Where did the special ID cards come
from? What is the real role of Mesut Mehmetoglu in all this?
Can VillalJe Guards be used to make arrests for the security
forces? my did the Village Guards accompany the group
when it left the Gendarmerie HQ?

All of these questions need answers. The trial continues.

Av~armurder case poses disturbing questions
By Sinan Ydmaz
Turkish Daily News

ANKARA- The trial of the six suspects involved in the kid-
napping and killing of Serif A v~ar continues at Diyarbakir
Cnminal Court No. 3. "

The death sentence for Orner Güngör, the actual killer, and
20 years each for government infonner Mesut Mehmetoglu
and village guards Fevzi Gökçek, y~ar Günbal1, Aziz Erbey
and Zevat Akçil has been requested by the chief prosecutor.

A court case against the seventh person, claImed to ~e a
hilJh level security officer has not been filed. The mystenous
"s~venth man" was claimed to be a member of the
Gendarmerie Intelligence and Anti-Terrorism (IITEM) orga-
nization by c!ose relatives of the victim. This. is why ?is iden-
tity has remamed a secret, they say. They claIm that It was he
su~rvised the operation. .

Orner Güngör, the head of the team of Village ~ards, ~ho
shot the victim twice in the head, gave the followms versIOn
in his defence: "We arrived in Diyarbakir one day pnor to the
incident. After spending the night at the guest house of the
Gendarmerie, we went to the Police department. There I met
a man called Ferit Akçay.

I knew him from before and he infonned me where Av~ar
was to be found. We went to the so-called shop to pick up
Av~ar but he resisted and wanted u~ to call the police. F~vzi
Gökçek and Aziz Erbey went outside and calleâ the police.
Mesut Mehmetoglu and another p,erson came in, showed their
official ID and took Av~ar away. ' .

First' Mehmet ~erif Av~ar was taken to the GendarI?ene
Provincial headquarters, Güngör said .. "Later ~e took him. to
a shabby building locateq 19 km outsl~e the City on the Lice
highway, and here the seventh man, who wore glasses,

FRA0212 4 I 0146 TUR /AFP-JY45
Turquie-Kurdes

58 morts dans le sud-est anatolien en 48 heures

ANKARA, 9 juil (AFP) - 58 personnes ont été tuées depuis jeudi dans le
sud-est anatolien dans des accrochages avec des séparatistes kurdes ou des
attaques de rebelles kurdes contre des villages, a-t-on appris samedi de
sources officielles.

Il s'agit de 45 membres du Parti des travailleurs du Kurdistan (PKK,
séparatiste), de huit membres des forces de l'ordre et de 5 civils. Les
incidents meurtriers ont eu lieu dans les régions de Diyarbakir, Bitlis,
Hakkari, Siirt et Mardin, selon la super-préfecture de Diyarbakir (sud-est),
responsable de la lutte contre le PKK.

Au total 103 personnes - 86 rebelles, 9 civils et 8 membres des forces de
l'ordre - ont été tuées depuis le début du mois dans cette région à majorité
kurde, selon une compilation de l'AFP depuis des chiffres officiels.

YM/sp
AFP /J00245/091346 JUL 94
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Amnesty International
report slams Turkey
Summary of 1993 human rights violations focuses
on torture cases and extrajudicial executions

By Ugur Akmel involved in .separatist activities or
Turkish Daily News defending pro-PKK.and/or pro-

WASHINGTON" Amnesty Kurdish views makevery painful
International' s "Report 1994" reading:
details many of th~ hum.an rights "He .said he ,:"ashung by the
violation cases momtored m Turkey anns, given electnc shock to hIs fin-
by the int.ernatio~al human rights gers, tongue and penis, an~ had .a
organizatIOn dunng the January- truncheon repeatedly forced mto his
December 1993 period.. anus.

The 352-page report also contains . As a result his anns became par-
similar violations in 150 other coun- tJally paralyzed ... [She was] given
tries. In this global survey, Amnesty electric shocks, to her fingers and
International says: "Prisoners of nipples; dragged around by hair;
conscience were held in 63 coun- forced to stand on one le~; sexually.
tries' more than 100,000 known assaulted; and'suspended m a CruCI-
politi~al prisoners were locked .up !n fix position ..,"
detention without charge or tnal m The report also relates several
53 countries' more than 112 govern- cases of suspicious disappearances
ments tortu~ed or ill-treated prison- where the body of the victi!TI is
ers; and political killin~s ~rthe state fo.und a few days later, sometimes
took place in 61 countnes. with marks of torture.

, Concerning the pressures brought
Record on Turkey: upon thepro-Kurdish daily Ozgur
list of horrors Gundem, Amnesty International
The report's three-and-~-half page said: "Since mid-1992, Il journal-

section on Turkey reads hke a cata- ists and distributors of the newspa-
log ofhorrors. ''Torture by police or per have been killed in circum-
gendarme.s (~oldiers carrying ~ut stances giving rise to allegations of
police dulles m rural areas) contm- security force involvement." Attacks
ued to be reported from all parts of on DEP deputies also received a
Turkey, p.artlc?larly the major cities prominent treatment in the report,
and the Sdtltb'east. Including murders of such DEP

Detainees ,Suspectedof links with p'.oliticiansas Mehmet Sincar, Metin
illegai"aHned'organizatlons were Ozdemir and Habib Klhç. '
held for up to 30 days in incommu- In probably the most damag-"
nicado detention, unprotected by ing testimony against the Turkish
even the most basic safeguards security forces, Amnesty
against torture." International reports that the follow-

Graphic details of tortures ing case of official overkill in the
endured by different individuals Southeast; "In October, 12 hours

24

turkish daily news

after an operation iil which one
guerilla and a gendarmerie officer
were killedin Altlnova, Mus
province, a laroer body of gen-
darmes returned to the town and
allegedly burned 30 houses, app'ar-
ently selecting in particular families
whose sons and daughters had left to
join the PKK. '

Animals were killed and burned
together with foodstuffs and fodder.
Inflammable material was thrown
into the house of Nasir Ögüt - who
died in the flames to*ether with his
wife and six children. '

In two paragraphs devoted to
PKK murders, Amnesty
Interniitional. says: "PKK. gueril~as ,
wereresponslble for over 200 deltb-
erate and arbitrary killings. The vic-
tims included children, teachers,
local politicians and other civilians ...
Amnesty International condemned
these grave abuses and in June
(1993) and publicly urged the PKK
to cease executions and other abus-
es."

Conscientious
objector in TRNC
The Amnesty International report

also includes the case of a conscien-
tious objector, Sa1ihAskerogul, who
refused to go military service in the
Turkish Republic of Northern
Cyp,rus(TRNC).

I Salih Askerogul was arrested in
September and In November was
sentenced to three months' impris-
onment for failing to enlist for mili- '
tacy service and a further three years
for "making propaganda against the
armed forces after he made a public
statement on his reasons for refusing
to perform military service." Two
foreign nationals who visited TRNC
to monitor Askerogul's trial were
arrested as well.

Amnesty International
demands the immediate release of
Askerogul and the foreign nationals
involved.
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Turkish Daily News
ANKARA- President Süleyman Demirel on

Friday met with Mehmet Emin Sever, Muzaffer
Demir and Mahmut Uyamk, fonner deputies of the
pro-Kurdish Democracy Party (DEP) which was
banned by the Constitutional Court.

The parliamentary memberships of Sever, Demir
and Uyanlk have not been cancelled on the grounds
that they were not members of the now aefunct
DEP when the case regarding the DEP's closure
was filed.

Mus deputies Mehmet Emin Sever and Muzaff~r
Demir and DiyarbaIar Deputy Mahmut Uyamk saId
they had told Demirel that they had some democrat-
ic demands and that they would consider resigning
if no efforts were forthcoming in meeting those
demands.

They noted that Demirel had told them that he
was favorable to such efforts but if they resigned,
their resignations might not be accepted by
Parliament

Talking about their.meeting with Demirel, Se~ler
said they had mentiOned the problems whIch
Turkey faced today and that a peace atmosphere

should be encouraged.
He said they had talked to Demirel about the

arrest of the de~uties, the situation which emerged
with the DEP s closure and the fact that the
deputies had not yet faced any charges in court, all
problematic issues.

Sever ( said they had also told the president
that they were ready to do whatever was neces-
sary to Improve the prospects for peace in the coun-
try. . I . h hHe quoted De mIre as saymg t at e, too was
against some articles in the Constitution and that
consensus was necessary for the alteration of those
articles.

In an earlier statement Sever and his two col-
leagues said that they had some demands such as
the change of the law introduced after the
September 12, 1980 coup and the establishment of
social tranquility.

He said they had announced that they would
resign if their demands were not met.

Sever added that they would meet with other
organizations and would decide on the resignation
after these meetings.

Iraq bans wine and dancing in public
Reuters

BAGHDAD- The Iraqi authorities
have ordered all bars, nightclubs and
discotheques to close in 15 days time,
newspapers reported on Friday.

A decree by the ruling Revolution
Command Council (RCC), carried by
the newspaper, withdrew licenses of
bars and restaurant owners selling alco-
hol and ordered discos, cabarets and
nightclubs to close by the deadline.

"The RCC has decided to close
cabarets, discos and nightclubs and
withdraw licences of shops where all
kinds of alcoholic drinks are offered
for," the state-owned newspapers said.
"Drinking and selling of all kinds of
alcohol shaH be forbidden
in ... c1ubs ... restaurants and
hotels ... ,"they said quoting the RCC
decree.

The RCC gave owners of bars,
restaurants, hotels and clubs 15 days to
clear their stocks of alcohol. Violators
would be sentenced to prison tenns of
up to one year. .

Offenders will face prison tenns of at
least three years for a repeat offense and
risk confiscation of the contents of their
shops.

The decree is the latest in a series of
measures taken by President Saddam
Hussein since he took personal charge

of the Cabinet early' last month to com-
bat what the ruling Baath party newspa-
per al- Th a v.'ra described as deviant
behavior." Though the measure does
not amount to a blanket ban on alcohol,
the official press welcomed the decision
and said it was in line with our "Arab
and Islamic values."

Iraqis can still drink at home and get
alcohol from shops licensed to sell
liqueur.

But it is the first time that Iraq has
imposed a total ban on drinking alcohol
in public.

The nightlife of Baghdad, where the
Arabian Nights was set, was famous
throughout the Middle East. The new
measure reflects top level discontent
with what is viewed as licentious
behavior in a country where stringent
U.N. trade sanctions imposed after
Iraq's invasion of Kuwait in 1990 have
meant that many Iraqis live below the
poverty line.

The government also hopes the ban
will allay public anger at the sight of
rich Iraqis openly consuming bottles of
whisky and wine at a time the poor
have to struggle for a daily meal.
Alcohol is not yet included in the gov-
ernment's growing list of banned for-
eign goods.

LIBÉRATION
8juillet 1994

IRAN. On «important» respon-
sable du Parti démocratique
du Kurdistan Iranien a été tué
mardi par les forces de l'ordre dans la
région de Marivan. Son identité n' a
pas été révélée, et le quotidien Kar-a:
Kargar. citant le gouverneur de cette
région, affirme qu'un autre respon-
sable du PDKI (interdit) avait été tué
près de la frontière avec I1rak au dé-
but de la semaine dernière.
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when the court convenes on Aug. 4.
A case has also been brought against the chief

prosecutor of the Ankara DGM himself, Nusret .
Demiral, with the permission of the Justice
Ministry.

This follows a complaint filed by Celai v

Kürkoglu, the Social Democrat People's Party
(SHP) deputy for Adlyaman. The Justice Ministry _
has called a meeting of the Supreme Council of
Judges and Prosecutors.

Kürkoglu claimed that Demiral acted illegally in
arresting the DEP deputies. He added that the chief
prosecutor had said the fate of the deputies was of
less concern to him than that of his own dog, who
was recently poisoned. ..

Kürkoglu requested that immediate attention be
given to this matter. It was not the only time, he
said, that Demiral harl sanctioned illegal proce-
dures.

Thr. outcomes of this case is awaited by lawyers
with considerable interest.

had also been allowed receive food from outside.
Normally this is not permitted, police oftïcials

say, because of the danger of deliberate poisoning.
In other words, the regulation is designed for the
protection of detainees. Sadak and Yurtta~ are being
mterrogated in normal rooms, unlike their col-
leagues whose statements had been taken in "spe-
cial" rooms.

The deputies arrested previously will appear
before the DGM on August 4. They have claImed
that the accusations in chief prosecutor Nusret
Deiniral's 452-page indictment are based on false
evidence and on fictitious confessions of ex-
Kurdistan Workers' Party (PKK) members.

The DEP lawyers are requesting that all the cases
. be.heard together, in one court. Since the speeches
which gave rise to the charges were made in various
places, separate cases have been filed, many of
them in DiyarbakIr. But the defense lawyers say
that all the charges are similar and that there should
be a single trial. Their request will be considered

Former deputies Sadak and Yurtt~ will stand trial on luly 16
By Sinan y,lmaz
Turkish Daily News

ANKARA- The Ankara State Security Court
(DGM) has decided to keep the fonner deputies of
the banned pro-Kurdish Democracy Party (DEP) in
custody untIl July 15.

Selim Sadak and Sedat Yurtta~ will come before
the DGM on the following day. Their lawyers pre-
dict that the two will then be fo~mally arrested.
They also think it likely that Sadak and Yurtta~ will
stand trial together WIth their six colleagues who
were arrested previously.

The two deputies have not been permitted to
speak to their lawyers since their detention on July
I. Under the anti-terror law, "people taken into cus-
todyare not entitled to speak to their lawyers or to
theIr relatives."

The DEP deputies previously detained - Hatip
Dicle, Orhan Dogan, SIrrI Sakrk, Ahmet Türk,
Mahmut Altnak and Leyla Zana - had exception~
ally been pen:nitted to speak totheir lawyers and

Tansu Ciller hat sich ins
,Abs.eits manövriert

Ein Jahr im Amt - heute isoliert:
die türkische Ministerpräsidentin
Tansu Ciller. Foto SveriSirnon

. Istanbul. Falls es noch irgendwelcher
Beweise bedarf, dass Türkinnen und

Türken ihrepolitische Heimat nicht
mehr im Kemalismus, dem westlich-
laizistischen .Gedankengut, suchen,
sondern zusehends zum islamischen
Traditionalismus zurückfinden, so wird
sie der morgige Sonntag liefern. Bei
Nachwahlen in mehrere Gemeinderäte
wird die fundamentalisti"che«Wohl-
fahrtspartei» (Refah) ihren Vormarsch
fortsetzen.

Bereits am letzten Wochenende
verlor Tansu eillers regierende «Partei
des rechten Weges» (DYP) bei einer
Wiederholungswahl ihre frühere Hoch-
burg Nevsehir in Zentralanatolien an
die Islamisten. «Damit ist der Premier-
rriiilisteriit ihr'ietztes Stimmenpotential,
das Kleingewerbe und ländliche Bür-
gertum, abhanden gekommem), so ana-
lysierte Ankaras Wochenzeitschrift
«Briefing» das Wahlresultat. Auch in
den drei Istanbuler Amtsbezirken, in
denen am Sonntag gewählt wird, wohnt
ein traditionalistisch gesinntes Wahl-
volk, das seine Wurzeln weit entfernt
im anatolischen Dorf hat. Wirtschaftli~
che Not hat die Menschen in die Metro-
pole am Bosporus getrieben.

Und doch ist es erstaunlich, dass
der «Schock», den der Erdrutschsieg
der islamischen Fuù<f/!.m~ntalisten im
März bewirkte - statt fünf Gemeinwe-
sen wie .nach den KOI}1~unalwahlen
1989 regiert die Refah-Partei heute de-
ren 28 inklusive die Grossstädte Anka-
ra und Ist~nbul -, nicht einen Umkehr-
trend auslösen konnte. Im Gegenteil:
Um den Islam.isten c!às\yasser abzugra-

ben, erinnern sich nun auch die Mitte-
Rechts-Parteien des religiösen Charak-
ters der Türkei und lassen den Laizis-
mus links liegen.

Schuld am landesweiten Rechts-
rutsch ist laut Meinung vieler Medien-
analysen die «völlige Ratlosigkeit» der
«hohen Politik» gegenüber den bren-
nenden Problemen Wirtschaft und Kur-.
den-Autonomie. Seit dem 4. April ver-
sucht die Regierungschefin Tansu Cil-
ler mit einem rigorosen Sparprogramm
den Staatshaushalt ins Lot zu bringen.
Doch die Haushaltssanierung, zitiert
die Zeitung «Daily News» den Durch-
schnittsbürger Osman, «findet voll und
ganz auf dem Buckel der Millionen'
Klein- und Mittelverdiener statt, die bei
unverändertem Einkommen für die
Grundnahrungsmittel zwei- bis dreimal
mehr bezahlen müssen.»

Da ist es nicht erstaunlich, dass
eine Enthüllungsgeschichte der libera-
len Tageszeitung «Milliyet» über das
private Finanzgebaren der Premjermi~
nisterin zusätzlich Entrüstung hervor=
rief. Dem Blatt zufolge soll das Ehepaar
Ciller «den grösseren Teil seiner Er-
sparnisse dem Zugriff des Steuervogts
entzogen, in die USA transferiert und
dort in Immobilien angelegt haben».
Kommende Woche wird das eiligst aus
den Ferien zusammengetrommelte Par-
lament entscheiden, ob der Fall den Un-
tersuchungsbehörden übergeben: ,wer-
den soll. Stimmt die Nationalversamm-
lung einem entsprechenden Antrag von
90 der insgesamt 450 Parlamentarier
zu, könnte die Affäre für die
Regierungschefin zum Stolperstein
werden.

Auch in der Kurden-Frage kimn
sich Frau Ciller nicht von der Verant-
wortung drücken. Kaum hatte diè «Par-
tei des rechten Weges» sie an die Spitze
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der RegIerung gewählt, machte Ciller
dem türkischen Generalstabschef Do-
gan Güres ihre Aufwartung. Seither hat
das Militär im Südosten freie Hand,
«die Menschenrechte werden mit Füs-
sen getretem>, wie die humanitären Or-
ganisationen vor Ort bilanzieren. Allein
im Juni starben 27 Menschen an Folter-
verletzungen und «durch aussergericht.
liehe Hinrichtungen».

Doch der militärische «Ahwehr-
kampf gegen die kurdischen Terrori-
sten» beschränkt sich nicht auf Süd-

!Jltut ~ünf1tf ~ritU1tß

ostanatolien. AufDrängen der Generäle
bewirkte die türkische Regierung Mitte
Mai das Verbot der einzigen politischen
Stimme der kurdischen Autonomisten,
dpr !)emokratie-Partei (DEP). Damit
hat Ankara die letzte Chance, das Kur-
den-Problem politisch zu lösen, verge-
ben. Das Ausland, namentlich der Eu-
roparat, reagierte verärgert. Und unter
den amerikanischen Abgeordneten kur-
sieren seither Presseartikel, die von den
«Killing Fields» im türkischen Anatoli-
en sprechen I.lnd. Vergleiche mit KRm-

bodscha zu den b:Heel I "01 PIlls anskl-
len.

Noch Anfang letzten Jahres wollte
der inzwischen verstorbene türkische
Präsident Turgut Özal die Türkei zum
Brückenkopf zwischen der christlichen
und der islamischen Welt machen.
Auch die Regierungschefin gelobte vor
einem Jahr, die Militärherrschaft der
achtziger Jahre vergessen zu machen
und «dem Land neue Freiheiten zu ge-
ben». Es blieb bei dem Versprechen.

Martin Peter

Samatq/Sonntl& 9.110. Juli 1994 Nr.IS8

Flucht türkischer Kurden in den Nordirak
Der eskalierende Konflikt im türkischen Südostanatolien hat in diesem Jahr Tausende von

türkischen Kurden zur Aucht in den Nordirak veranlasst. Rund 5500 Aüchtlinge aus der
Türkei sind bisher vom Uno-Hochkommissariat flir Aüchtlinge (UNHCR) offiziell registriert
worden. Weitere 10 000 sollen im Grenzgebiet von der türkischen Armee eingekesselt sein.
Die Regierung in Ankara weist jede Verantwortung flir die jüngste Auchtwelle von sich.

it. Bahery. Mitte Juni

Der Weg zu den neuen Lagern flir kurdische
Aüchtlinge im Nordirak flihrt rund zwanzig Kilo-
meter ausserhalb der Stadt Zakho in Richtung
Norden durch eine sanfte HügelIandschaft. bevor
er das felsige Grenzgebiet zur Türkei erreicht.
Diesen Weg hatten nach dem letzten Golfkrieg
Tausende von irakischen Kurden genommen, als
sie in Panik vor den Schergen Saddam Husseins
flohen. Die Route wird nun in umgekehrter Rich-
tung von kurdischen flüchtlingen aus dem türki-
schen Südostanatolien benützt.

Höhepunkt im letzten Frühjahr
Die ersten Aüchtlinge aus der Türkei sind laut

dem fUr Nordirak zuständigen Funktionär des

UNHCR erstmals zu Beginn dieses Jahres in die-
ses Gebiet vorgestossen. Die AuchtwelIe hat
ihren bisherigen Höhepunkt aber während des
kurdischen Neujahrsfestes Newroz Ende März er-
reicht. Damals sind bis zu 50 Familien täglich
über die Grenzen gekommen. Das UNHCR hat
die Kurden Südostanatoliens als «Personen in
einer Notlage» kategorisiert und flir sie zwei
Lager entlang der irakisch-türkischen Grenze er-
richtet. Bis Anfang Juni wurden insgesamt 5322
flüchtlinge registriert. Davon lebten knapp 3000
Personen in Lagern, die übrigen waren in kleine-
ren Dörfern verteilt. Jene türkischen Kurden, die
beidseits der Grenze familiär verwurzelt sind, so-
wie die Wohlhabenden unter den Aüchtlingen
liessen sich laut Uno-Angaben oft gar nicht regi-
strieren. GenerelI misstrauten türkische Kurden

Ein kurdisches Kind in den Trümmern eines Hauses in der Stadt Lice im SQdosten der TQrkei. Die Aufnahme ent-
stand im letzten Olaober nach heftigen KlJmpfen zwischen der PKK und der tQrkischen Armee. (Bild dpa)
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EL FlNANCIERO
JUEVES 9 DE JUNIO

genug, dass zumindest ein Teil der Insassen heute
unter dem Einfluss der PKK steht.

La Cuesîi6n Curda en Turqufa
Heman G. H. Taboada

sobre todo A1emania. Se conœn- lregua duro poco y la gucrra re-
tcaron en barrios marginados y anud6 en 1993. Apo inaugur6
di';l:riminados. Al mismo tiempo una nueva eSlrategia. ba.\ada en:
empez6 un descubrimiento de la la acci6n de los curdos emigra-
propia idenlidad frenle a los lur- dos en Europa y en el ataque a
cos. y una valorizaci6n de su acer- los centros lurfslicos. Los inmi-
va cullWllI que era desprcciado' granles. numerosos y con fuen-
desde el oficialismo. Estos Ceno.. Ics de in!(resos orlanizaron ma-
menas acompailaron la aparici6n. nifeslaciones y alaques a emba-
en 1984. dei Partido de los Traba- jadas u oficinas lurca,. En Tur-
jadores de Curdislan (PKK). or- quia. se decidi6 minar uno de los
ganizaci6n (entonces) marxista. pilares de Ja economia lurca. el
conducida por Abdullah Ocalan. turismo. con ataques a horeles y
lIamado Apo (El TIo). hombre ha- secueSlro de luristas que se
bil y despiadado. que inici6 accic>- avenluraban sin permiso dei
nes anrladas conlando l:on cl apo-' PKK Blas Zona\ orientales .
yo de Slria. que 10ullliZliba como Las poslbilldades de didlogo.
una bau conlro Turqufa. que la primera minislra Tansu

Algunos cambios sobrevinie- Ciller dej6 enlrever a su Ilegada
ron a partir de la desaparici6n de al poder en 1993. sc ven cada'
la URSS y de la Guerra deI Gol- vez mas Iimilados por la aclilUd
Co. Siria sc acerc6 a Turqufa y a inlransigenle dei lodopoderoso
cambio de un arreglo sobre la ejércilo. Plancs de desarrollo deI
utili:zaci6n de las aguas dei Eu- esle (un complejo hidr:1ulico que
fraIes (que nace en Turqufa) dis- pennilini ampliar las zonas irri-
minuy6 su apoyo a Apo. Por olro gadas) tardarâ ailo.\ en dar ~s
lado •. AnXara logro lambién la frutos. Aigunas conquista.\ (co-
aHana dé losgrilpos curdos de' mo la posibilidad de edilar pe-
lroq. . pnkticamente inde- ri6dicos en curdo) son neulra!i-
pendientes a paitir dei estableci- zada., por la escalada de violen:
miento de la zona de ellclusi6a. cia que alenaza Il la poblaci6n
al norte .de Iraq.: estas cuidos. ci vil en las represa!io.s de uno u
lejos de cua!quier solidaridad ét- .. Olro grupo y hace dei. Curdis~lIn
nic&; n:Cibcll ayuda de Turqulll B tUl\:O unD de las regionc.,. mils
cambio de su acci6n l:ontra Apo. miserables Y, sangrientas dei

Anie estos hechos. el PKK de- mundo. dentro de un Eslado que
l:1ar6 un cese a! fuego y anund6 pregona babersc incorporado a
su disposlci6n al di4l0go. pero la las naciones dcs:ifi'Ölladas.

Dilemma der kurdischen Administration
Die regionale kurdische Administration im

nordirakischen Dohuk plant mittlerweile, den
Grossteil dieser flüchtlinge aus der Grenzregion
ins Landesinnere zu verlegen. Im persönlichen
Gespräch verheimlichen die nordirakischen Kur-
denführer aber nicht, dass die flucht ihrer kurdi-
schen Brüder und Schwestern sie in eine schwie-
rige Situation versetzt hat. Die Aufnahme der
flüchtlinge im Nordirak hat in Ankara zu einiger
Irritation geführt. Der einzige Kontakt des kurdi-
schen Nordiraks mit den westlichen Ländern wik-
kelt sich via die Türkei ab. Die schmale,bei
Habur über die Grenze führende Strasse ist fak-
tisch die Lebensader der irakischen Kurden.
Andererseits können sie den aus Südostanatolien
vertriebenen Kurden eine Hilfe nicht verweigern.
Die Bevölkerung im Nordirak identifiziert sich
mit den Kurden in der Türkei und kann auf
Grund der eigenen Erfahrung die Leiden der
flüchtlinge nachvollziehen.. Bei einem Treffen
zwischen der nordirakischen Kurdenftihrung und
einer türkischen Regierungsdelegation Mitte Juni
im türkischen Grenzstädtchen Silopi hat Ankara
laut Presseberichten gefordert, keine flüchtlinge
aus Südostanatolien mehr im Nordirak aufzuneh-
men. Die beiden anwesenden Kurdenführer Tala-
bani und Barzani sollen diese Forderung der Tür-
kei aber vorerst entschlossen abgelehnt haben

Turqufa iùberga casl a la mi-
. tad de los curdos 'en el

munda; una cantidad ma;.
yor que Iran. Iraq. Siria. Armenia
y Georgia. El gobie ma de Ankara.
en una maniobnl lfpica. lrata de
minimizar su numero. aunque es
posible hablar de unos IS a 18
millones de curdos. sobre una po-
blaci6n de 60 millones.

Tal importante !leCtorfue siste-
malicamenle ignorado por los gc>-
biemos de Ankara, que estable-
cieron un régi men mililar eD las
provincias curdas. La aparici6n

.de movimicnlos polflil:OlI I:urdos

.susclt6 ellemor de grupci, polItI-
cos y militares que velnn en el
.fen6mcno UIUI maniobro soviéti-
ca, Con regularidad. en Ires oea-
siones (1960.1971. 1980) el ejér-
cito lom6 el poder para reprimir
JOlI movimientos de izquierda y
restablec:er el pleno control sobre
los curdos.

Paralela a esta peri6dica inti:-
rrupci6n de Ioda posibilidad de.
<!mlogo, SCdiemn Cen6menos ~ .
ciale., que explicnrfan la emerge~
da de. un movimiento armado
l:urdo.

A partir tie 105 MOI se3ênta &1
desàrroUo industria! del oeste de
Turqufa attajo en cnntidades cre"
'cienles a curdos de la ZOIla orien-
tai .. A su vez, muchas de e~os
I:urdos scguian hal:ia el oesle, ba-
cia Francia. Bl!lgica. Holand3"l

Blutige Säuberungen
Das flüchtlingslager Bahery liegt am gleich-

namigen flüsschen und wirkt auf den ersten Blick
idyllisch. Insgesamt 2560 Personen sindin Zelten
des UNHCR untergebracht. Unter den Kindern
sind Malaria und Darmkrankheiten verbreitet.
Die Geschichten der flüchtlinge sind geprägt von
Szenen der Verfolgung. Die türkischen Soldaten
seien in ihr Dorf im Bezirk Uludere gekommen
und hätten alle Einwohner in der Schule einge-
schlossen, erzählte eine Frau. Vom Fenster aus
hättensie zusehen können, wie ihre Häuser, ihre
Felder und Tiere in flammen aufgingen. Ein
anderer Mann erzählte, die Armee habe einen
Haufen bärtiger Männer, die sich als Hizbullah
bezeichnet hätten, in sein Dorf geführt. Die Bär-
tigen hätten alle Einwohner in die Moschee ge-
rufen und ihnen erklärt, dass alle Ungläubigen
das Dorf sofort verlassen müssten. Nach dieser
Drohung habe eine Serie von Mordanschlägen
eingesetzt.

Die politisch motivierten Säuberungen südost-
anatolischer Dörfer durch Angehörige der türki-
schen Sicherheitskräfte wurden laut Informatio-
nen glaubwürdiger Quellen in diesem Jahr inten-
siver betrieben als je zuvor. Einer der Grunde dao.
für dürfte die auf August angekündigte Pensionie-
rung .des Generalstabschefs Güres sein ..Vor eini-
ger Zeit bereits hatte Güres «die endgültige Aus-
rottung der PKK» angekündigt. Im Frühling ver-
ordnete er verstärkte Einsatzbereitschaft der
Armee im Südosten. Derzeit sollen 300 000 Mit-
glieder des Heeres im Gebiet Dienst tun. Laut
Angaben des jüngsten Berichts des türkischen
Menschenrechtsvereins wurde in den vergange-
nen Monaten in jeweils rund fünfzig Dörfern die
gesamte Bevölkerung zwangsweise evakuiert. Von
den insgesamt 1150 evakuierten Dörfern Südost-
anatoliens sind laut diesem Bericht 296 in diesem
Jahr zerstört worden.

Im türkischen Aussenministerium wird eine
völlig gegenteilige Sicht der Dinge vertreten. Ein
Sprecher erklärte, die PKK zwinge diese Mei1~.
schen zur flucht in den Nordirak, zum einen um
die Türkei im Ausland zu diskreditieren und zum
zweiten um Hilfe internationaler Organisationen
für ihre Anhänger zu finden. Die flüchtlinge im
Lager Bahery lachten bitter ob dieser Argumente.
Sie beschuldigten die Türkei des Völkermordes
und forderten die Uno auf, nach dem Beispiel im
Nordirak auch für die Kurden in der Türkei
Schutzzonen zu errichten. Die Tatsache, dass die
jungen Männer sich eines betont politischen Jar-
gons bedienten, sowie ihre beharrliche Weige-
rung, türkisch zu sprechen, zeigte aber deutlich

der lokalen Administration im Nordirak und
fürchteten sich vor einer RückschafTung.

Insgesamt 10000 Personen dürften nach Schät-
zungen ausländischer Hilfsorganisationen seit
letztem Januar im Nordirak Zuflucht gesucht
haben. Nochmals so viele Personen sollen nach
Angaben des UNHCR und der flüchtlinge auf
der türkischen Seite der Grenze auf eine Möglich-
keit warten, in den Nordirak zu fliehen. In den
ersten Junitagen gelang niemandem die flucht. In
den Lagern ging das Gerücht um, dass die türki-
schen Soldaten alle passierbaren Grenzwege
dichtgemacht hätten. Der fluchtversuch einer
achtköpfigen Gruppe wenige Tage zuvor hatte
tödlich geendet. Laut Angaben der kurdischen
Verwaltung im Nordirak sind die acht flüchtlinge
auf der Grenzlinie von türkischen Soldaten er-
schossen worden.
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turlcish daily news

CSCE asks for
monitors to be
sent to Turkey
Decision is protested
angrily by Turkish
deputies in Vienna

Turkish Daily News
ANKARA- The Assembly of the

Conference on Security and
Cooperation in Europe (CSCE) has
recommended that two delegations
be sent to Turkey to study the case of
pro-Kurdish deputies who have been
put in prison after their parliamen-
tary immunity was lifted, and to
monitor the human rights situation in
Southeast Turkey.

The Assembly has underlined
however that Turkey is justified in

combaUin,8 terrorism and defending
its terri tonal integrity.

The advisory deCISion to send del-
egations to Turkey was taken by the
Assembly at the close of its meeting
in Vienna on Friday.

This decision by the assembly
was protested angrily by attend-
ing Turkish deputies who said
Turkey would refuse to accept these
delegations or any sent by the
CSCE.

The 9 man Turkish delegation at
the Vienna gathering of 312 deputies
from 52 countries said in a statement
issued later that the reasons that the
CSCE assembly had decided to ask
for delegations to be sent to Turkey
did not reflect the truth.

The statement of the Turkish
.deputies, lead by True Path Party
(DYP) dep,uty MUnif Islamollu,
expressed' intense opposition" to the
assembly's decision ..

Claiming that the democratic
process in Turkey was akin to that of
the most advanced democracies in
the West, the statement said :''To try
and expose Turkey is such an orgam-
zation IS a laughable effort."

Sunday, Ju/y JO, /994

FRA0143 4 l 0152 TUR /AFP-NM11
Turquie-Kurdes

15 rebelles kurdes tués dans le sud-est anatolien

ANKARA, 10 juin (AFP) - 15 rebelles kurdes ont été tués dimanche lors
d'opérations militaires dans le sud-est anatolien, a annoncé la
super-préfecture de Diyarbakir, responsable de la lutte contre la rébellion
du Parti des travailleurs du Kurdistan (PKK, séparatiste).

Ce bilan porte à 73 le nombre de morts --60 rebelles du PKK, 8 membres
des forces de l'ordre turques et 5 civils-- depuis jeudi dans la région lors
d'opérations militaires ou combats entre armée turque et maquisards kurdes.

Au total 118 personnes --101 rebelles, 9 civils et 8 membres des forces
l'ordre-- ont été tuées depuis le 1er juillet dans cette région à majorité
kurde, selon un décompte de l'AFP effectuée à partir de bilans officiels.

Le bilan des accrochages depuis le début de la rébellion du PKK en août
1984 s'élève à au moins 13.278 morts.

ce/sp
AFP /J00245/101308 JUL 94
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PKK-Ghef Abdullah Öcalan: «Eine politische Lösung entspricht der Vernunft»

Die Regierung wird
abdanken müssen
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Seit zehn Jilhren herrscht zwischen der
Türkei und der Arbeiterpartei Kurdistans
(PKK) ein Krieg, dem bisher über zehn-
tausend Menschen zum Opfer fielen.
Während die türkische Generalität jetzt
auf die «Endlösung» der kurdischen
Frage setzt, hält die PKK ihr Angebot
eines Waffenstillstands aufrecht. Wie
sie sich ein Ende der Kämpfe vorstellt,
welche politischen Veränderungen not-
wèndig wären, was für eine Rolle der
Westen spielt und wer die islamischen
Fundamentalisten stützt, erläuterte PKK-
Generalsekretär Abdullah Öcalan drei
Mitarbeitern der vor kurzem verbotenen
Tageszeitung «Özgür Gündem» *

Sie haben in Ihrer Botschaft an den Internatio-
nalen Kongress zu Nordwestkurdistan (Tür-
kisch-Kurdistan) Mitte März in Briissel zum
zweiten Mal einen Waffenstillstand vorgeschla-
gen und sich verpflichtet, alle an der Konferenz
,getroffenen Beschlüsse zu akzeptieren. Warum?
Abdullah Öcala,n:Die Hauptadressatin war die-,
ses Mal die westliche Öffentlichkeit. Der Westen
ist - so beschränkt auch immer - an einer demo-
kratischen Lösung interessiert. Die Frage ist
doch, ob irgendwelche neuen Wege beschritten
werden können. In der westlichen Öffentlichkeit
hat das denn auch zu wichtigen Resultaten ge-
führt. Alle diplomatischen Kanäle sind nun of-
fen, und das gilt selbst für die grössten Staaten.

Im letzten Winter haben aber besonders
Deutschland und Frankreich Ihre Partei als
illegale, terroristische Organisation bezeichnet
und entsprechende Schritte unternommen.
\Vie wurden diese Entscheide' gefällt? Sie ent-
sprachen einem Plan der USA. Frankreichs Be-
schluss wurde eirien Tag vor dem Parteikongress
der DYP [die Partei des rechten Weges von Mi-
nisterpräsidentin Tansu Ciller und Staatspräsi-
dent Süleyman Dem'irel, d. Red.] gefällt. Mitter-
rand sagte zu Ciller: «Wir werden deinen Stern
wieder zum Leuchten bringen, du musst nur ein
paar Schritte unternehmen.» Ciller brauchte für
ihren Kongress.unbedingt ein paarwichtige Er-

folge.Diese stellte ihr. wie es scheirif,der Westen
,sicher.So gewann sie ihren «Sternenkrieg» [sie

"wurde am Parteikongress gegen zum Teil hef-
'tigen parteiinternen Widerspruch bestätigt,
d. Red.]. Danach ergriff auch Deutschland wei-
tere Massnahmen. Die Zugeständnisse des We-
stens waren allerdings an 'Bedingungen ge-
knüpft. Wir wussten das. weshalb wir nichts
weiter unternehmen wollten. Der Westen be-
gann, auf Ciller Druck auszuüben; deren Popu-
larität war zwar wieder gestiegen, aber sie trug
nichts zu einer Konfliktlösung bei. Ciller steht
völlig im Dienst der Armee und von deren Ge-
neralstabschef Dogan Güres. Der Westen zieht
deshalb die Unterstützung zurück - ich meine
die Regierungen, nicht die Nato. Unser Waffen-'
stillstandsvorschlag wird vor allem auf interna-
tionaler Ebene die Türkei ziemlich in die Zwick-
mühle bringen.

Wasfür einen Weg wird Ihre Partei auf diplo-
matischer Ebene nun einschlagen?
Jetzt sind befreundete Abgeordnete, Leute mit
bekannten Namen, Professoren, Wissenschaft-
ler,ja sogar Minister aktiv geworden. Es kann zu
Treffen mit allen BotschafterInnen kommen.
Das ist eine neue Phase. Das bedeutet keines-
wegs, dass sich die PKK westlicherFührung un-
terstellt hätte. Wir halten an unserer Identität
fest, in dieser Sache machen wir keine Konze~-
sionen. Aber wir sind uns auch bewusst, wie
sinnlos es ist, uns den Westen unnötigerweis~
zum FeInd zu machen.

Aus den Erklärungen der Konferenz geht her-
vor, welche Verantwortung der Westen trägt; er
bekämpfte uns erbarmungslos. Die kriegstrei-
bende Rolle übernahmen die USA - von der
Anleitung 'der Falterer in Diyarbakir bis zur
Bombardierung des Zele-Camp [Anfang des
Jahres griff die türkische Luftwaffe ein Nach-
schublager der PKK im Nordirak an - unter
Aufsicht der USA, die die kurdische «Sicher-
heitszone» mit AWACS überwachen, d. Red.].
All das ist klar. Jetzt aber wollen sie von dieser
Politik abkehren. Wir sind offen für Schritte, die
in Richtung einer politischen Lösung des Pro-
blems zielen. Das ist weder eine Kapitulation
'Teile des Interviews (es basiert auf einem siebzehnstündigen
Gespräch, das Ertugrul Kürkçü. Ragip Duran und Behçet
Avsar im April mit Ocalan führten) erschienen in den letzten
drei Ausgaben von "Ozgür Gündem»; der Abdruck wurde aus
rechtlichen Gründen von der Nachfolgezeitung "Ozgür Ülke»
nicht fortgesetzt. Bearbeitung und Übersetzung von Jörg
Dietziker.
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PKK-Generalsekretär Abdullah Öcalan
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Türkische Soldaten vertreiben die Bevölkerung eines kurdischen Dorfes in der Region von Bat-
man, Kurdistan: Explodiert Diyarbakir?

noch eine Aussöhnung. sondern entspricht der
Vernunft.

In Ihrem Waffenstillstandsvorschlag heisst es,
die PKK bestehe nicht auf einer Teilung der
Türkei.
Ja. Dieser Vorschlag ist. anders als in der Öffent-
lichkeit moniert. nicht taktisch gemeint. Ich will
die kurdische Unabhängigkeit nicht mit einer
Abspaltung von der Türkei gleichsetzen. selbst
wenn wir die dazu nötige militärische Stärke

erreichen sollten. Wir wollen diese Frage mit je-
nen diskutieren. die die Probleme der Türkei
tatsächlich lösen wollen. Die kurdische Frage
kann nicht ohne die Türkei gelöst werden. Eben-
sowenig wird in der Türkei ein Fortschritt ohne
Lösung der kurdischen Frage möglich sein. Das
Kriegsregime. welches noch weiter ausgebaut
werden soll. hat in der Türkei die Entwicklung
zum Stillstand gebracht. Diese Situation wird
sich noch zuspitzen. bis die Türkei endgültig im
Schlamassel zugrunde geht.
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------ -------------------------------------------------

Die Brüsseler Konferenz

.

Verbote und Restriktionen gegen kurdische
Orgapisationen in Frankreich und Deutsch-
land. Die internationale Gemeinschaft habe
eine rechtliche Verantwortung, die Anerken-
nung der Menschenrechte zu sichern, heisst es
in der Resolution; ausserdem müssten alle
Staaten sicherstellen, dass die Genfer Konven-
tionen respektiert werden. Von der Türkei ver-
langten die Teilnehmerinnen unter anderem
eine verbindliche Anerkennung der KurdIn-
nen als eigenes Volk, eine demokratische Er-
neuerung, Aufhebung der Anti-Terrorgesetze,
Wiederherstellung der Meinungs- und Presse-
freiheit und eine «positive Antwort auf das
Angebot einesbilateralen Waffenstillstandes».
. Die türkische Regierung hat sich zu dem
Waffenstillstandsangebot bisher nicht geäus-
sert. Sie will derzeit von einer politischen Lö-
sung nichts wissen.

Sie reck'; wie ein türkischer Revoluilo1u;r .;.
Wir verstehen uns nichtnur als kurdische Revo-

, lutionäre. Unsere Aufgabe ist auch die Revolu-
tion in der Türkei. Das erscheint paradox, aber
so wie früher gesagt wurde, dass eine türkische
Partei gleichzeitig eine kurdische sei, so kann
heute gesagt werden, dass eine kurdische Partei
auch eine Partei der Türkei ist. In unseren Rei-
hen gibt es eine ganze Anzahl türkischer Kämp-
fer und Kämpferinnen. Wir leben tagtäglich zu-
sammen und sind eng miteinander verbunden.
Bei uns gibt es keine Türkenfeindlichkeit, keine
Geringschätzung.

Mitte März fand in Brüssel eine Internationale
KOnferenz zu Nordwestkurdistan (Südost-
türkei) statt. Schon im Vorfeld dieser Konfe-
renz, die von der deutschen Hilfsorganisation
medico international und dem Londoner Kur-
distan Human Rights Project organisiert wor-
den war, hatte die PKK ihr Angebot. eines
bilateralen Waffenstillstandes erneuert und er-
klärt, alle Beschlüsse der Konferenz zu akzep-
tieren. In ihrer Schlussresolution forderten
die VersammlungsteilnehmerInnen (Wissen-
schaftlerInnen, ProfessorInnen, Politikerin-
nen aus Ländern wie den USA, Frankreich,
B.ritannien, der BRD, darunter auch Mitglie-
der des Deutschen Orientinstituts, das als
scharfer Kritiker der PKK bekannt ist) vom
Westen unter anderem einen sofortigen Stopp
der Waffenlieferungen, eine Ejnstellung jeder
Hilfe an die Türkei und eine Aufh~bung aller

Kann es nicht auch ganz anders kommen, zum
Beispiel wie in Bosnien, mil der Türkei in der
Iiplle von Serbien?
Das ist sowies,oséhon der Fall. Die Türkei !!eht
noch viet' rücksichtslosèr VOTaIS' die"'Se~bènin
Bosnien.

heute. Wir weiden Verluste erleiden, aber die
Armee wird, obwohl das Töten wirklich nicht'
das ist, was wir uns wünschen, mindestens 10000
Soldaten verlieren.

Das wärefiir die Türkei ein harter Schlag. '
Bestimmt. Ich denke, die jetzige Regierung wird
abdanken müssen. Diejenigen, welche die Re-
gierung auf diese Linie gebracht haben" werden
sich verantworten müssen. Trifft dieser Fall ein,
wird eine demokratische Lösung vielleicht mög-
lich werden.

Wie sehen Sie angesichts dieser Tatsache dos
Zusammenleben mit den nicJilkurdischen Völ-
kern?
Wir wollen jede einzelne kulturelle Gruppe wie
unterschiedliche Blumen betrachten. Das geht
bis zu politischer Autonomie; alle sollen ihre
eigen'e Identität, ihre Kultur so ausdrücken kön-
nen, wie sie es wünschen. Ich stelle mir das in
Form eines föderativen oder konföderativen
Systems vor; dazu braucht es eine umfassende
Demokratisierung und Dezentralisierung. Der
Zentralismus soll nur so umf(iSsendsein, wie di~
verschiedenen Volksgruppen 'es wünschen. Auf
jeden Fall sind wir gegen einen Zentralismus,
der nur ein paar Paschas und Bürokniten Vor-
teile verspricht; diese und die politischen Eliten,
die immer von nationaler Einheit reden, vertre-
ten das türkische Volk nicht. Momentan sind
auch die Soldaten in lJnruhe geraten. Warum?
Sie stehen unter starkem Druck der Paschas.

Wird es auch bei uns MÎlosevics gêben~ Wenn diese den Krieg ve~lieren, dann verlieren
Die gibt esschonlange, nur viel schlimmer. Der. diese Kreise alles. Sie fühnin den Krieg, nicht
Generalstab hegt Vernichtungspläne: die kom- das türkische Volk.
pIette Zerstörung der Dörfer. Es wurden schon
über eintausend Dörfer zerstört, ein paar tau-
send sind noch übriggeblieben. Auch diese wer-
den sie zerstören. Das ist auch der Grund, wes-
halb es mittlerweile so viele Grossstädte gibt,
allen voran' Diyarbakir. In der' Zeitschrift
«lime» erschien kürzlich ein Artikel. Ein Ame.
rikaner schreibt darin, dass ihn Diyarbakir an
das Ende der USA in Saigon erinnert habe.
Diyarbakir kann jederzeit explodieren. Die Dör-
fer wurd{~nentvölkert; an ihre Stelle sindStädte
mit Dorfcharakter getreten. Sie haben mit dieser

,Politik auch Istanb).l1zum überlaufen gebracht.
[Istanbul hat mittlerweile über zehn Millionen
EinwohnerInnen, es werden jährlich etwa
500 000 mehr, d. Red.] und «verdörflicht». Wenn " Nochmals, wie sieht eine'Lösung aus?
das so weitergeht, wird diese Stadt untergehen. Es braucht ein gewaltfreies, demokratisches
Sind das etwa Lösungswege? 'Umfeld mit Meinungsfreiheit und der Möglich-

Die Internationale Konferenz inBTÜsselrieJSie
dozu auf, die Genfer Konventionen einzuHalten.
Wir beharren schon lange auf der Einhaltlitlg
der Genfer Konventionen. Aber die Türkei ei-.
klärt immer sie sei der falsche Adressat. Diç
Türkei akze'ptiert und behandelt uns nicht als:
kriegführende Partei. Es gibt einen Krieg, sie ge~.
bell das zu. Aber von offizieller Stelle wird dà~'
permanent abgestritten. Unsere Seite wird alle
Kriegsregeln Buchstabe für Buchstabe einhal~
ten. Aber die Gegenseite unterhält eine Konter-
guerilla. Morde, die unaufgedeckt bleiben, sind'
an der Tagesordnung. In welchem Artikel steht,
dass solche Praktiken erlaubt sind? Das ist ein,
schmutziger Krieg., Die Gegensei.te hält sich
nicht an die Genfer Konventionen ..

Erwarten Sie, dass Ihr Waffenstillstandsvor-
schlag positivbeantwortet wird? Immerhin be-
wertet der Generalstab die jetzigen Monate aus
militärischer Sicht als vorteilhaft für die Armee.
Wir sitzen nicht billigen Illusionen auf. Aber es
war wichtig, zu Frühlingsbeginn der Gegenseite
den Gesprächspartner in dieser Frage in Erinne-
rung zu rufen. Wir wollen Frieden und eine de-
mokratische Lösung, ein Ende des Blutvergies-
sens. Ob der Generalstab das ernst nimmt?Für
wen diese Monate einen Vorteil bringen, sollte.
gut Überlegt werden. Wollten sie die Angelegen-.
heit - wie sie es auszudrücken pflegen - nicht.
schon imWinter erledigt haben? Unsere Kräfte'
waren noçh nie so überzeugt und hartnäckig wie

Es gibt noch sehr viele in der Türke~ die sagen,
es gebe keine Lösung ohne die Vernichtung der
PKK.
Denen muss klargemacht werden, dass eine sol~
che Haltung den Zusammenbruch der Türkei
bedeutet. Einer, der die Türkei dem Niedergang
näherbringen will, ist Alparslan Türkes [Führer
der faschistischen Partei MHP, d. Red.] mit sei-
ner Parole: «Vernichten wir die PKK!» Aber
auch wir verstehen eine Sprache zu sprechen, die
Türkes begreift. Falls sie die Eskalation voran-
treiben, werden wir das auchtun. Diejenigen dêT
türkischen Bevölkerung, die ihre Verbindungêl1
zu diesem faschistischen Führer nicht abbré-
chen, werden dann zum Angriffsziel. Für U'llS
gehören sie nicht zum türkischen Volk; sie sind,
Faschisten. Nichtfaschistischen Türken. werden~
wir kein Haar krümmen. Eine solche Eskalati~n
wünschen wir uns nicht.

Es ist der Punkt gekommen, wo jene, welche
wirklich 'etwas für die Türkei tun wollen, hervor-
kommen müssen. Einer von denen, die das
begriffen haben, war Turgut Özal, aber er wu.rde
Opfer eines nicht .. geklärten' Verbrechens
[Öcalan vertritt seit Ozals Tod die These, dass
dieser wegen seiner angekündigten liberaleren
Kurdistanpolitik umgebracht wurde, d. Rfid.].

.Doch die Regierung setzt auf das M01to:
«Führen wir noch ein Jahr Krieg, und die SaÇhe
ist erledigt!» Aber auch wir haben VorbereitÛ:{i.-
gen getroffen und können diesen Krieg ein J~hr
weiterführen. Wir haben im Moment rund

.20000 bewaffnete Kräfte, dieses Kontin~ént

.könnten wir sofort und ohne Probleme iauf.
30 000 erhöhen.
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keit, eigene politische Vorstellungen entwickeln
zu dürfen. Sollte in der Türkei unsere Sicherheit
garantiert werden, stellen wir ab sofort keine Be-
dingungen mehr. Als Demokrat glaube ich
selbstverständlich an eine kurdische, Identität,
also muss es einen Platz geben für k~rdische Par-
teien, kurdische Sozialeinrichtungen, kurdische
Institutionen. Es gibt eine ganze Anzahllokaler
Probleme zu lösen, aber selbstverständlich Auf-
gaben, die es mit der türkischen Bevölkerung zu-
sammen zu lösen' gilt. Das sind Aufgaben einer
gemeinsamen Regierung, eines gemeinsamen
Parlaments.

WU' wollen: 1. eine Anerkennung der tür-
kisch-kurdischen Beziehungen; 2. das Ende der
gegen die Kurden gerichteten Repressions- und
Assimilationspolitik; 3. föderative Parlamente
entsprechend der nationalen Zugehörigkeit, ein
gemeinsames Bundesparlament und eine Bun-
desregierung.
Sie habm jetzt viel von Gewaltverzicht gemlet
und vom Ende der Repression. Abu auch Ihrer
Partei wiift man solche Praktikoa vor. Gibt fIS

dil keinen Widerspruch?
Wer praktiziert denn .hier den Terror? Die
presse behauptet, wir würden Kind und Kegel
umbringen. Man muss schon ein bisschen auf-
richtig bleiben. Wie viele Kinder und Frauen
sind von uns umgebracht worden? Ihr könnt
nicht behaupten, die Bomben, die von ein paar
wütenden jungen Leuten gelegt worden sind, die
ausserhalb unserer Kontrolle stehen, seien eine
Taktik der PKK. Wir versuchen, solche Aktio-
nen zu verhindern. Wenn uns dies nämlich nicht

. gelingt, werden sich die Strassen zur Hölle ver-
wandeln. Ich hege keine Leidenschaft für be-
waffnete Politik. Falls die Möglichkeiten ge-
schaffen werden, werde ich als demokratischer
Politiker die Angelegenheit in Ordnung bringen.

Vor den Lokaiwahioa habm Sie zu einem
Boykon aufgerufOi und die Kandidiltt!1l, die
trotzdem, tei/nahmt!1l, zum Angriffszie/ erklärt.
Jetzt wurthn in verschieJhnen Orten Kurdistans
die tei/weise islamisch-fundilmOitalistische
Re/ah-Partei und die MHP mit sehr kleinen
Stimmantei/OI gewählt. Andere, nichtgewählte
Kandidillen sind im nachhinein in Gemeinde-
verwaltungOI gehievt worthn. Wie werden Sie
sich jetzt denen gegeni:iberverhaltOl?
biese Leute wurden alle von Experten für spezi-
elle Kriegführung ausgewählt und aufgestellt.
Dennoch haben sie durchschnittlich nur gerade
fünf bis zehn Prozent der Stimmen bekommen.
Man muss sich das vorstellen. Die Wahlen fan-
den unter, Androhung von Waffengewalt statt;
wählen war obligatorisch, und im Falle von,
Wahlabstinenz drohte die Armee mit brutaler
RepreSSIon. Trotzdem lag die Stimmbeteiligung
bei nur etwa vierzig Prozent; etwa die Hälfte die-
ser Wählenden legte leer oder ungültig ein.
Diese Wahlen waren keinesfalls legitim. Wir
werden gegen die Gewählten vorgehen. Sie kön-
nen sich zurückziehen. Tun sie das nicht, gibt es
kein Pardon. Warum? Einer der wichtigsten
Stützpunkte in diesem besonderen Krieg sind
die Gemeindeverwaltungen.

Lasst mich hier noch etwas zur SHP (Sozialde-
mokratische Volkspartei, d. Red.) sagen. Sie fiel
ja in der gesamtenTürkei auf zirka zwölf Pro-

zent aller Stimmen. In den Wahlen 1991 konnte
sie an verschiedenen Orten noch von dem Bünd-
nis mit der HEP profitieren [Vorgängerin der
DEp, welche sich von den Wahlen zurückzog, da
ihre KandidatInnen verhaftet oder umgebracht
worden waren, d. Red.]. Diesmal zog es die SHP
vor, die DEP zu isolieren, und griff diese frontal
an. Sie versuchten, die DEP zur Kapitulation zu
zwingen. Wir haben uns immer gewünscht, die
SHP zusammen mit den kurdischen Volksvertre-
tern in demokratischer Art und Weise im Parla-
ment vorzufinden. Doch der SHP wurde eine
Regierungsbeteiligung zugesichert, und sie ent-
schied sich anders. Die kurdischen Massen rea-
gierten empört. Für sie war diese Haltung eine
Kapitulation gegenüber dem Kemalismus. Des-
halb wandten sie sich von der SHP ab. Auch in
dent1irkiSëhëril Mêtropblen, wo'Hun'deTttïlll:!
Sende' VOrl Kurden .leben: ist' dié" Basi$' "fUi; die
SHP geschmolzen; vor allem in Istanbul, An;
kara, Izmir und Adana wandten sie sich von der
SHP ab. Die Tatsache, dasS die SliP auch in
Grossstädten verloren hat, härigt also direkt da-
mit zusammen, dass wir ihnen unsere Unterstüt-
zung entzogen. Erstmals in der Geschichte der
Türkischen Republik sind Parteien, die in der
Tradition der Gründungsparteien stehen, so be-
deutungslos geworden. Unsere revolutionäre
Taktik ist dafür mitverantwortlich.
Womit wir wiede.rbei der Re/ah-Partei wären.
Für uns kommt es, was den Krieg in Kurdistan
anbetrifft, nicht darauf an, wer an der Macht ist.
In die Refah traten vor den Wahlen viele pensio-
nierte Generäle, Experten des schmutzigen
Krieges, ein. Die Refah wird einen Platz rechts
von der Mitte einnehmen und den Krieg voran-
treiben. Wie wir uns ihnen gegenüber verhalten
werden, habe ich gesagt.

Die Re/ah hat aber auch in Istanbul die Wahlen
gewonnen. Wird dadurch die kurdische Frage
nicht in dOl Hintergrund gedr.ängt?
Der Westen ist über den rasanten Aufstieg der
Refah in den Metropolen sehr besorgt. Doch die
Islamismus- Laizism us-Auseinandersetzung wur-
de künstlich geschaffen. Der Westen hat uns oft
vorgeworfen, wir Wurden ein politisches Va-
lç.uum schaffen, das die Refah füllen könne, was
'ihnen Kummer bereite. Es gibt also für den We-
sten nur zwei Möglichkeiten: Entweder treibt er
in der Kurdistanfrage eine politische Lösung
voran, oder er versucht, die Refah unter strikte
Kontrolle zu nehmen. Die Refah spielt folglich
eine zentrale Rolle. Die Tatsache, dass wir keine
legale Politik betreiben können, hat dazu ge-
fUhrt, dass der Kemalismus jeglichen Einfluss
auf die Kurden verlor; als Alternative blieb der
Islamismus. Und jetzt'wird eine angebliche isla-
mische Gefahr heraufbeschworen. Doch der
Staat hat selber dieses Potential mitaufgebaut.
In der Öffentlichkeit tritt er jedoch als Wächter
des Laizismus in Erscheinung. Das ist eine äus-
serst intelligente Provokation. Das Sivas-Massa-
ker [im Juli 1993 wurde nach heftiger Refah-
scher Agitation ein Hotel in Brand gesetzt, in
dem sich linke Intellektuelle befanden; 37 Men-
schen kamen dabei um, d. Red.] gehört zu dieser
Logik. Der Aufstieg der Refah ist alsO ein pro-
vokativer Schaçhzug der Laizisten. Auf der
Strecke bleibt das Volk.
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turkish daily news Monday, July 11, 1994

Pressuremounts from international forums. -. " .

Foreign Minister Hikmet çetin called the .CSCE decision an 'unfair and misguided one'
Turkish Daily New.s

ANKARA- International pressures on,
.Turkey' on the 'issue of ,human tjghts, :marth
fested in the, decisions of,the' CounciLof
Europe an,d the Conference ön Securityand
,Cooperation in Europe (CSCEnast week,
promisèto make )ulya "hot" month for,
Turkishdiplomacy, ' . .
. A. resoluti~n)lCcepted,Friday.~y the CSCE

Parhamentanan~'.Assembly; which 'calls for
the Sendirig'ofa IlÙssiontoTurkey, has geneF-

'. ated reactioninAnkara, Foreign Ministe'l'
HiktTIetÇetin,call~d the deèision an "unfair
and misguide~ one: ' ,

. '1'urkey i~ afree. sountry, whereeveryone
cangowherever ..tl)ey;;like ... we ha"e taken
ambassadorsJo',see,:.the' situation (in the
Southeast). Burwe do not think a mission 'is
nec,essary,':he said. Çetin impliec:ithat taking
,such adecision would be interpreted ilS
encouraging terrorism -:- a point made by the

. Turkishdeputies in the CSCE' parliamentari-
ans meeting last week. In theresoluli?ri adopt-
ed Friday, the CSCE said it sûpported the ter"
ritorial integrity of Turkey. but called on gov-
ernments to employa "Moscow mechanism,"
which will elimmate the usual red tape in such

mallers.and expedite the sending ora mission
to Turkey.: .
"However, it appears beyorid doubt that the
decision reflects the overall sentiment of the
CSCE parliamentarians. poly' 27,vot~s, as
opposed to 135, were against th~ sendmg of
the mission to Turkey. These were cast by the
eight-member Turkish delegation, some
Turkic republics and three unknown countries.

The Council of Europe's parliamentary
assembly has also declared that it would send
a mission to Turkey and reassess the situation
in light of the mission's report., However,
Ankara, aware of the option thatthe council
could freezeTurkey's membership - a point
lobbied for fervently by the now defunct pro-

.Kurdish Democracy Party (DEP) deputies
who are currently in Brussels -felt relieved

. that this was not done. ,
In the wake of the two deCisions, there was

a1sospeculation that the EuropeanParliament,
,was conside~ng. freez!ng its links.w!th Tur~ey
by not estabhshmg a Jomt .COmmISSIOndunng
its new term,which begins July 19. .

Daily Milliyet quoted Ceates Kenneth, the
chairmanof the European ParlialUe,nt's

Human Rights Sub-conïinission, as saying
that the jOlOt parliamentary. commission -:-
one of the most tangible links between the EU
and Turkey - would not be created during
the new'term: Even int would be created, il
would not work, he said. '. , '.

I<enneth'sstatement appears to stem from
the imprisonment ofMeftdiZana, the former
mayor of DiyarbakIr and husband, of former
DEP Deputy Leyla Zana, due to a, speech he
made in the commission. Kenneth has' called
Mehdi's four-yearsenlence "unacceptable and
an insult to the commission."

The Europe,an Parliament, which holds its first
meeting of the new term on July 19 in Strasbourg,
will also keep close tabs on the situation in Turkey,
its former Chairman Baron Crespo said. Turkish
officials also appear on the defensive by the close
watch on nongovernmental organizations. Seeming
weary of thé reports by Amnesty Intern~~ional(AI),
Turkish Ambassador to Bonn Onur Oymen has'
accused the London-based group of "carrying out an
anti-Turkish policy.'" .

"AI's reports use t~e same terminology as the
PKK's (outlawed Kurdistan Workers' Party)propa-
ganda materi~. I have to say that AI is loslOg its'
credibility," Oymen said.

FRA0195 4 l 0164 TUR IAFP-SA68
Turquie-Kurdes

21 rebelles kurdes tués lundi dans le sud-est anatolien

ANKARA, 11 juil (AFP) - Vingt-et-un rebelles kurd~ß ont été tués lundi
lors d'opérations militaires dans le sud-est anatolien, a annoncé la
super-préfecture de Diyarbakir, responsable de la lutte contre la rébellion
du Parti des Travailleurs du Kurdistan (PKK, séparatiste).

Ce bilan porte à 94 le nombre d~morts --81 rebelles du PKK, huit membres
des forces de l'ordre turques et cinq civils-- depuis jeudi dans cette
région, à la frontière avec la Syrie, l'Irak et l'Iran, lors d'opérations
militaires ou combats entre armée turque et maquisards kurdes.

Au total 139 personnes --122 rebelles, neuf civils et huit membres des
forces l'ordre-- ont été tuées depuis le 1er juillet dans cette région à
majorité kurde, selon un décompte de l'AFP établi à partir de bilans
officiels. '

Le bilan des accrochages .depuis le début de la rébellion du PKK en août
1984 s'élève à au moins 13.299 mort,s.,

CE/hc/br
AFP IJ00245/111255 JUL 94
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wh daily news Mond./y. July 11. 1994

Leaders oppose lifting sanctions against Iraq
Rer/fers

NAPLES, ltaly- The Group of Seven leading
industrial nations and Russia agreed on Sunday
not to ease United Nations sanctions on Iraq.
including an oil '~mb~rgo, arising from the /99/
GulfWar.

"We reiterate our resolveto 'enforce full
implementation of each and every relevant U.N.
Security Council resolution concerning Iraq and
Libya untilthey are complied with, and recall
that such implementation would entail the
reassessment of sanctions," leaders of the eight
countries said after a morning of talks.

Russian Foreign Minister Andrei Kozyrev had
called on Saturday for an easing of sanctions in
recognition of the progress Baghdad had made
toward meeting the U.N. demands. Kozyrev dis-
creetly met Iraqi Deputy Prime Minister Tariq
Am. a close aide to President Saddam Hussein,
in the Russian city of St. Petersburg last week.

Kozyrev criticized some of Moscow's part-
ners for holding back from easing a U.N. oil
embargo despite Iraq's progress in complying
with Security Council resolutions arising from
the 1991 GulfWar.

French Foreign Minister Alain luppe

acknowl~dged ea.rl ier. that Iraq had made
progress m de~troymg bIOlogical and chemical
we~pons but Sal~ there were still important reso-
lutIOns concernmg the recognition of Kuwait
which remained to be fulfilled.

Juppe told reporters: "There was no debate
amo~g the seyen. We all agree. As long as Iraq.
and mdeed Libya, have not fully carried out all
~.N. re~?lutl?ns, there are no grounds for chang-
mg pOSItIon.

Kozyrev had told Reuters before leaving
Moscow: "There is a problem. Some of
our partners try to see the sanctions issue
from a much wider perspective - do
they like or not like the Iraqi regime? But
this is not the issue.

"You mayor may not like a regime.
Pr~vided there is evidence of progress,
whIch seems to be the case right now, we
want the Security Councilto stick to its
own decision's," he said. "Iraq seems to
have made considerable progress in com-
plying with U.N. Security Council reso-
lutions."

He said Moscow favored a conditional
easing of the U.N.'s economic embargo
against iraq. particularly on oil. "If the
U.N.'s requirements are met, the sanc-
tions against Iraq should be lifted. We
have to encourage those states under
emb~rgo such as Iraq to meet certain
requirements. "

The United States wants to make sure
sanctions stay in place against Iraq and
there have been no indications that the
Security Council is likely to make any
dramatic changes.

Iraq. a close ally and arms client of
Moscow in Soviettimes, has been isolat-
ed in the world community since its 1990
invasion of Kuwait.

Saudi Arabia'sambassador to the
United States, Prince Bandar bin Sùltan,
lobbied 0-7 ministers in Naples against
easing the embargo on Iraq as well as
pressing for moves to prevent Yemen's
civil war spreading instability in the
Arabiapeninsulà, diplomats said.

How we sabotage our own tourism
IInur Çevik

EDITORIAL

We do not need the Kurdish
separatist terrorists or any for-
eign powers to sabotage and
ruin our tour/sm industry as

long as we have certain greedy people
in Turkey who are already doing a great
job in scaring off tourists.

We witnessed an incredible and
iJxtremely regrettable incident In the
Mediterranean resort city of Alanya over
the weekend. A hotel owner was telling
his foreign clients that there was a securi-
ty rl,k Involved in them roaming around
the streets of this township and that he
would not be held responsible if any-
thing happened to them away from his
hotel.

So he was making sure that he kept
everyone In his hotel ... But that is not all.
He had opened shops Inside hIs hotel to
sellleather goods and souvenirs to the
tourists, Thushe was making sure that

while. keeping them tucked away on his
premises that they would also do all their
shopping there.

So by creating an Imaginary terrorist
threat the hotel owner was making extra
profit. Is this how we boost our tourism?
The hotel owner did not realize that his
actions would only bring short-term prof-
Its but that In the long run none of these
tourists would ever come back to Turkey.

As all this was goIng on, President
Süleyman Demirel. Inaugurating a
tourIsm facility In the Belen distrItt of
Antalya, called on tourists to visit Turkey
and enjoy its vast touristic attractions ...

We agree that Turkey Is a great place
for any tourist, especially because of the
Incredibly low prices being asked these
days. The devaluation of the lira against
all major currencies has added to the
appeal of hotel prices. But if we have
such hotel owners we do not believe we
can make much headway,.,

Firstwe have to stop sabotaging our
own Industry by greed and dishonesty.
Then we have to make sure we do not
allow others, like Kurdish separatists and
foreign countries, to exploit the security
situation.
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Our actionsinvitedCSCE monitoring

The fac!t thot the parliamentary
assembly Of the Conference on
Security and Cooperation in
Europe (CSCE) decided to send

human rights monitors to Turkey at a
meeting last week despite objections
from Turkishparliaroemtarians, is only nor- .
mal for a country which boasts of being
part of Europe but does very little to real-
ly be a part of it in its heart and in its soul.
We agree that democracy, human
rights and superior values are things
which the Turkishpeople deserve and
we should havethem not because the
Europeans want us to have them but
because these are the rights which any
civilized nation should have. Yet, if we

.claim to be a part of the European com-
munity of civilized nations then we have

•to play the game accordIng to the rules.
For several years we have been warn-

ing our authorities that we are being rur1
by a sub-standard democracy and
there are too many human rights viola-

turkish daily news

tions in Turkey, which is unacceptable for
a country which boasts to be a parlia-
mentary democracy. That is why today
the Tansu Çiller government is coming
under growing pressure both in the
"United States and in Europe. People tol-
erated our sub-standard democracy in
the hub of democratic nations firstly .
because Turkey was a strategic country
in the Cold War era and secondly to
allow time for the country to undertake
democratic reforms.

Turkey misunderstood oll this and still
Turkishauthorities do not comprehend
that they had been given extra time to
put their house in order, and they have
failed to do so.

We agree that the CSCEshould not be
sending monitoring teams to southeast-
tfrn Turkey because this is a special case
6nd, as with every democratic country,
Turkey has a right to use special means
to cope with separatist terrorism. We
cannot condemn Br/toin for using extra-

ordinary measures to combat sectarian
fighting and IRA terrorism in Northern
Ireland because we are well aware that
throughout Britain democratic rules and
regulations are sovereign. Thisis where
we feel we differ. In Turkey we feel that,
unlike Britain. we hove a sub-standard
democracy and human rights violations
occur in other parts of the country, not
just in the southeast.

It is understandable that some of our
deputies who have never understood
democratic values and norms that exist
in Europe may fail to comprehend why.
Turkey is coming under growing pressure
In Europe and U.S" but it is hard to
understand why people like Çiller do not
uncierstand the urgency of the prob-
lem ... If you fail to put your house in
order and still want to remain a part of
the community of civilized nations of

. Europe, others will do it for you~ That is
what the CSCEis doing ...

Tuesday, July 12, 1994

Turkey assesses mounting pressure from the West
Turkish Daily News

ANKARA- Mounting pressures from
Western institutions and governments -
manifested in the decisions of the
Council of Europe and the Conference
for Security and Cooperation in Europe
(CSCE) to send a mission to Turkey -
has prompted Ankara to make an assess-
ment of recent developl}lents.

As a first step, Turkish President
Süleyman Demirel held a hastily con-

. vened meeting on Sunday at the presi-
dential palace. The meeting was attended
by Parliament Speaker Hüsamettin

. Cindoruk; Deputy Prime Minister Murat
Karayalçm; Foreign Minister l1ikmet
Cetin and his undersecretary Ozdem
Sanberk; Parliament Forei~n Affairs
Committee Chairman Erdallnönü; and
the Council of Europe Parliamentary
Assembly's Turkish delegation chair-
m~n! Salt Kemal ~imaro¥lu. Pri~e
MIllls'ter Tansu Çlller, wno was In
Istanbul, did not participate in the meet-
ing. "The meeting took up the decisions
of European institutions reoarding
Turkey;" a brief statement from the presi-
dent's press office said. . .

Karayalçm, who responded to journal-
ists' questions after the talks, said that
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this had been. "a meeting of assessment,
not one where decision-making took Foreign Minister Hikmet çetin, who left for a
place. three-country visit to the Baille republics, also sig-

"The relevant forum where decisions nailed over the weekend that the ministry would
(to improve human rights conditions) can make assessments and diplomatic efforts regarding
be made is Parliament and the govern- the Western institutions' decisions to send missions
ment," Karayalçm said. "We lçnow what to Turkey.
measures can be taken. We know which . However, Foreign Ministry sources pointed out
adjustments are necessary and we recog- that because the two decisions were made at the
nized the need to improve (human rights) "parliamentarian level," they should be responded
long before the European institutions did. to by Turkish parliamentarians rather than through
The important thing now is to im~lement official contacts .
what is necessary. That is our Wish, but A h' dwe reached no decisions during the meet- t Ir move on the human rights situation in

. ing." . Turker came fdromdthfeUni,tedShtateus'Swho.sl~sena~de
Karayalçm said that Mimaroglu had recent y passe a ra t saymg t at " mlltary aI

to Turkey "should be used in accordance with
expressed his views regarding the Council rif. intemationallaw."
Europe meeting. The Senate' s draft is seen by Turks as an

Foreign Minister Hikmet Çetin also expressed .
his views in detail, sources said. "We all had opin- Improvement over the House of Representative's
ions and suggestions to make, but it would be decision linking one-fourth of Turkish aid to
wrong to say that these were new or not previously. "improvement of human rights and progress ori the
known," Karayalçm said. Cyprus question." .

The former pro-Kurdish Democracy Party (DEP) Amid the controversy, lohn Shattuck, the assis-
deputies, who are in Brussels, were not discussed tant secretary of state for democracy, human rights
specifically, he added. Prime Minister Tansu Çiller and labor, arrived in Ankara to take up the human
said she was told by the president that she did not rights issue with Turkish officials, academics,
have to travel to Ankara for the meeting. "He told politicians and journalists.
me th~t he will repeat the meeting," she was quoted Shattuck's first stop was Cindoruk's office
as saymg. where he held a one-and-a-half hour meeting with
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theParIiament speaker mainly on the situation of
the former DEP deputies, the Turkish Daily News'
Parliament Bureau reported.

No explanation followed Shattuck's meeting
with Cindoruk, who told the TDN that the contents
of the meeting would remain "secret."

"He brought me greetings from Clinton,"
Cindoruk told the IDN. .

Le Monde - 12 juillet 1994

TURQUIE: nouveaux accro-
chage. dan. le Sud-Est anato-
lien. - Soixante-treize personnes
ont été tuées depuis le jeudi
7 juillet au cours d'affrontements
entre les forces de l'ordre turques
et les rebelles kurdes du Parti des
travailleurs du Xurdistan (PKK,
séparatiste). Parmi les victimes,
on dénombre 60 membres du
PKK, 8 représentants des forces
de l'ordre et S civils. Ces accro-
chages, qui ont eu lieu près de
Diyarbakir (sud-est du pays), por-
teraient à 118 le nombre de per-
sonnes tuées dans la région

depuis le début du mois de juil-
let - (AFP.) .

Le Nouveau Quotidien
12 juillet 1994

TURQUIE
FORCING
L'année turque a suspendu pour
quatre mois la démobilisation
d'une partie de ses recrues ac-
tuellement sous les drapeaux.
Objectif: concentrer un maximum
de forces contre les rebelles
kurdes du PKK.

FRA0236 4 l 0245 TUR jAFP-AI55
Turquie-KurdesIncarcération de deux ex-députés d'origine kurde pour "séparatisme"

ANKARA, 12 juil (AFP) - La Cour de sûreté de l'Etat d'Ankara (CSEA) a
ordonné mardi l'incarcération pour "séparatisme" et "atteinte à l'intégrité
de l'Etat" de deux ex-députés du Parti pro-kurde de la Démocratie (DEP,
dissous), a indiqué leur avocat Feridun Yazar.

Les deux ex-parlementaires d'origine kurde, Selim Sadak et Sedat Yurtdas,
avaient été déférés devant la Cour pour interrogatoire après une garde à vue
de 12 jours.Le DEP a été dissous le 16 JUln pour "activités séparatistes" par la Cour
constitutionnelle, tous ses élus perdant du même coup leur mandat.

MM. Sadak et Yurtdas, qui s'étaient livrés à la justice le 1er juillet,
ont été écroués à la prison centrale d'Ankara, où sont emprisonnés depuis
mars six autres ex-députés du DEP, dont un démissiQnnaire, a-t-on indiqué de
même source.Le parquet devra élaborer un acte d'accusation supplémentaire pour MM.
Sadak et Yurtdas, a précisé M. Yazar à l'AFP. Ils devront comparaître devant
la justice à Ankara le 3 août avec les six autres inculpés. Tous sont
passibles de la peine capitale d'après l'article 125 du code pénal turc,
a-t-il ajouté.Les six eX-députés kurdes, dont le président du DEP Hatip Diele, ont été
inculpés le 1er juillet de "séparatisme" et d'"appartenance" au Parti des
Travailleurs du Kurdistan (PKK, séparatiste), en rébellion armée contre
Ankara depuis 1984.

CEjhcjmtjbr
AFP jJ00245j121306 JUL 94
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FRA0236 4 l 0245 TUR /AFP-AI55
rurquie-Kurdes

Incarcération de deux ex~députésd'origine kurde pour "séparatisme"

ANKARA, 12 juil (AFP) - La Cour de_sûret~ de l'Etat d'~nkar~ (;~EA~ a.
:>rdonné mardi l'incarcération pour "separatlsme" et "attelnte a I lntegrlté
je l'Etat" de deux ex-députés du Parti pro-kurde de la Démocratie (DEP,
jissous), a indiqué leur avocat Fe:i~un Yazar. .

Les deux ex-parlementaires d'orlglne kurde, Sellm Sadak et Sedat Yurtdas,
~vaient été déférés devant la Cour pour interrogatoire après une garde à vue
je 12 jours. .... . _ .

Le DEP a été dissous le 16 JUln pour "actlvltes séparatlstes" par la Cour
~onstitutionnelle tous ses élus perdant du même coup leur mandat.
- MM. Sadak et Y~rtdas, qui s'étaient livrés à la justice ~e le~ juil17t,
:>nt été écroués à la prison centrale d'Ankar~,.où.sont.emprlsonnes.de~uls
mars six autres ex-députés du DEP, dont un demlsslonnalre, a-t-on lndlqué de
même source. . .

Le parquet devra élaborer un acte d'accusation supplémentaire pour MM.
Sadak et Yurtdas, a précisé M. Yazar à l'AFP. Ils devront comparaître devant
la justice à Ankara le 3 août avec les six autres inculpés. Tous sont
passibles de la peine capitale d'après l'article 125 du code pénal turc,
~-t-il ajouté. .

Les six ex-députés ~urdes, dont le président du DEP Hatip Dicle, ont été
inculpés le 1er juillet de "séparatisme" et d'"appartenance" au Parti des
rravailleurs du Kurdistan (PKK,séparatiste), en rébellion armée contre
~nkara depuis 1984.

CE/hc/mt/br
~FP /J00245/121306 JUL 94

Irak-Kurdes-France
MM. Barzani et Talabani à Paris pour une nouvelle réunion de réconciliation

ERBIL (Irak), 12 juil (AFP) - Les deux principaux chefs ~urdes irakiens,
Massoud Barzani et Jalal Talabani, sont partis mardi à destination de Paris
pour une nouvelle réunion de réconciliation inter-kurde sous l'égide de
l'épouse du président, Mme Danielle Mitterrand.

Selon des responsables kurdes à Erbil, "capitale" du Kurdistan irakien
(nord) qui échappe au contrôle de Bagdad, MM. Barzani et Talabani,
respectivement chef du Parti Démocratique du Kurdistan (PDK) et de l'Union
Patriotique du Kurdistan (UPK), devront élaborer un "contrat de paix"
mettant définitivement fin aux hostilités entre leurs deux formations.

"Nous allons à Paris parce que Danielle Mitterrand a toujours été une
amie des Kurdes", a affirmé à l'AFP le porte-parole du PDK, M. Sarni Abdel
Rahman. Présidente de l'association France-libertés, l'épouse de François
Mitterrand a visité le Kurdistan d'Irak après la rébellion des peshmergas
(combattants kurdes) contre le régime du président irakien Saddam Hussein en
1991.

Des combats généralisés ont opposé, en mai dernier, le PDK et l'UPK,
faisant plus de cent morts. Après plusieurs accords de cessez-le-feu et
rencontres entre les deux chefs, le èalme a été rétabli mais le pays reste
divisé et de nombreuses clauses, prévoyant notamment la rétrocession des
positions et des quartiers-généraux occupés, n'ont pas reçu d'application.

Les deux parties se disent confiantes dans les possibilités de succès de
la réunion de Paris, dont la durée n'a pas été précisée. "Nous pensons
qu'avec cette initiative, nous pourrons démontrer au monde notre volonté de
coopérer et de mettre un terme à notre guerre", a estimé un responsable de
l'UPK, M. Omar Fattah.

ta-elf/mfo
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U.s. Urges
Ankamto
EndAbuse
O/Kurds

TM A$$ocioted Pras
ANKARA - Citing allega-

lions of torture and abuses in
.lhe military campaign against
Kurdish rebels, a U.S. State De-
partment official on Tuesday
urged Turkey to move quickly
to improve human rights.
John Shattuck, an assistant sec-
retary of state, said: "The. re-
ports have grown more senous

recently, particularly in the ar-
eas of alleged restrictions on
freedom of expression, allega-
tions on the use of torture
against pretrial detainees and
alleged abuses against civilians
in the militaryoperations
against terrorists in the south-
east."

Mr. Shattuck, who deals with
questions of democracy, human
rights and labor, arrived here
Sunday to discuss the allega-
tions with Turkish officials and
civilian groups.

Turkey has come under in-
creasing criticism from the
United States, Western Europe
and various international insti-
tutions for abuses during its
military campaign to crack
downfbn the Kurdish guerrillas;
who have been fighting for au-
tonomy Turkey's Kurds for the
past to years.

Turkey deriies human rights
violations.

"We recognize that some of
these problems are in the con-
text of Turkey's legitimate
struggle against terrorist acts,"
Mr. Shattuck said. But he
stressed that basic human rights
should not be abandoned in the
fight against terrorislJl.

The House of Representa-
tives has attempted to link U.S.
aid to improvement in Turkey's
humanrights status. The Coun-
cil of Europe's parliamentary
assembly voted to send a dele-
gation to Turkey to investigate
the Kurdish problem. The Con-

o ferenee on Security and Coop-
eration in Europe also decided
on a fact-finding mission.

Turkey's image was further
damaged abroad after the Par-
liament voted to lift the immu-
,nitYof six Kurdish deputies on

chargesofpropagating Kurdish
separatism, paving the way for
their imprisonment in March.

A state security court on
Tuesday arrested two more for-
mer Kurdish deputies who lost
their parliamentary member-
shit>following the shutdown of
theu pro-Kurdish Democracy
Party last month on similar
charges.

Mr. Shattuck said he visited
some of the jailed former depu-
ties in Ankara.

"There is widespread con-
cern in the United States, espe-
cially in our Congress, about
their freedom of speech, their
freedom of expression and the
possibility that they have been
jailed for speeches that they
made in the United States when
they were visiting our Con-
gress," he said.

turkish daily news Wednesday, July 13,1994

As we run out of explanations ...
IInur Çevik

EDITORIAL

President Süleyman Demirel met
with politicalleaders on Tuesday
to discuss the mounting Western
pressures on Turkey to meet the

norms of civilized parliamentary democ-
racies ... Earlier, the president held a simi-
lar meeting with high-ranking state offi-
cials on the same issue in the absence of
Prime Minister Tansu Çiller ...

At last, Turkishstate officials have
come to terms with the realities of the
world: Turkey can no longer pretend to
be a full fledged parliamentary democ-
racy while it is actually a substandard
democracy where people are impris-
oned in an arbitrary manner for express-
ing their views ...

The arrogant behavior of many people
in Turkey have contrIbuted to this sorrow-
fuloutcome. Now the very same people
have been put in a position to seek solu-
tions to the impasse. We had warned
too many times in the past through this
column and through many others In the
TurkishDaily News that if Turkey insisted
on its negative attitude toward democ-
racy and human rights it would sooner or
later face isolation. Foreign friends visit-

ing Turkeyare issuing the same warnings
that Turkey isheading with great speed
toward isolation among the civilized
nations of the world because of its atti-
tude.

The problem of course lies with the
fact that the hearts and minds of offi-.
cials. and especially a majority of the
parliamentarians, are not democratic.
For many of them, human rights is a luxu-
ry while in Western countries it issimply a
wayoflife.

Now we have to face the bitter truth.
Either we play the game according to
the rules that prevail in all contemporary
democracies or we face isolation.

We and our friends in the West have to
iron out some of the misunderstandings.

We have to ÇJgreeto the fact that the
problem in Turkey is not really the Kurdish
issue but it is a more general issue con-
cerning the lack of democratic norms
and values that have to be instituted in
our country. So the West has to talk in
general terms about Turkey and should
not use the Kurdish issue as a trump card
because that will only antagonize Turkish
public opinion, causing people to say,
"The West wants to divide us and thus
we do not need their democracy or
their norms and values. N The West has to
tell Turkey it has a right to fight separatist
Kurdish terrorism with every possible
means. but also stress tbat Turkey has to

honor its word that every citizeh of the
TurkishRepublic is a first class citizen
which includes people of Kurdish ethnic
origin.

Turkshave to be told bluntly that they
had been treated too softly over the
decades with the expectation that they
would sooner or later make the neces-
sary reforms on democratization and
human rights. Thistreatment has been
misunderstood by certain circles here as
meaning that Turkishadministrations can
get away with anything and that the
West will tolerate this. So, military coups,
interventions, repressive civilian regimes
and authoritarian rule of any kind will no
longer be tolerated and Turkey will either
put its house in order or face moral and
financial isolation in the West

The TurkishForeign Ministry and Turkish
parliamentarians, who have recently vis-
ited Europe, hove hod a very bad time
because of the lack of democracy and
human rights in Turkey. They have simply
run out of explanations ...

Demirel, Deputy Prime Minister
Murat Karayalçln, Parliament Speaker
Hüsamettin Cindoruk, Foreign Minister
Hikmet Çetin and Parliament Foreign
Relations Committee Chairman Erdal
Inönü seem to have realized the
urgency and seriousness of the situation.
Now it is the turn of the hawkish parlia-
mentarians and Prime Minister Çill~r to
come to terms with the bitter facts.
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But he. made no secret of the fact that
By Semih D. Idiz Washington's attention would be increasingly
Turkish daily News focussed on human rights and democracy issue in

ANKARA- Senior Western officials are pre- Turkey for a number of reasons, not the least of
diclÎng-inc.rea::.illg isolation for Turkey if which is the growing interest in these issues by the
Ankara's inability to institute reforms in the U.S. Congress. Sources on the U.S. side say that
human rights area - especially on Kurdish the pending trials of deputies from the Pro-
rights - is not speedily overcome. Kurdish Democracy Party (DEP), which was

Aware of the multidimensional onslaught recently banned by the Constitutional court, is a
against Turkey from Western fora on this score cause for anger among U.S. Congressmen because
Ankara seems 10 be preparing a "preemptive included in the charges brought against these
strategy" aimed at reinforcing its image as a deputies are addresses they delIvered to the U.S.
country attempting to overcome its human legislature. Shattuck alsô mentioned this when
rights shortcomings. Diplomats and. analysts' talking to reporters on Tuesday morning. .
are, however. questioning whether the contra- "There is widespread concern in the United.

States, especially in our Congress, about their free-
dictory positions of government members and dom of speech, their freedom of expression and
politicians, as well as extraneous factors such the pOSSibility that they have been jailed for
as a growir ~ isolationi~~l ~i.\1ongthe Turkish speeches that they made in the United States when.
public vis il'vis the WÇ'~t,'may not ma~e this they were visiting our Congress," he said referring
search for a new strate-.' to the DEP deputies. This attention by the United
gy "too little, too late." .States follows developments to Turkey's disad-

The United States, a vantage on the same subjects in the parliamentary
key ally of Turkey's in assemblies of the Council of Europe and the
military matters, now appears to be taking the . Conference on Security and Cooperation.
lead in giving Ankara a clear message concern- There is also said to be widespread anger in the
ing democracy and human rights, with special European Parliament against the Turkisn govern-
emphasis on the questions of the ill treatment . ment for the same reasons as the anger in the
of prisoners in detention and the freedom of Congress.
speech and conscience. John Shattuck, U.S. Reports from Brussels in recent days have sug-
assistant secretary of state for democracy. gested that Euro-parliamentarians are livid that

. d I b h '.1 . statements by pro-Kurdish deputies to the
human nghts an a our, w 0 arnveu In European ParlIament couldbe used against these
Ankara on Sunday for two days of oii"ial deputies as reasons for convicting them for trea-
talks, was reported by sources tu have giv\n son. Western diplomatic sources indicate that there

. prominence to these is a growing feeling in the European Parliament to
points during his d th t' ï f h J' P rtalks: Meeting a small suspen e ac lVI les 0 e omt ar lamentarx

Commission with Turkey indefiniteIr" "untIl
. .. group of journalists human rights abuses inTurkey are halted. '

over breakfast on Tuesday Shattuck - who. All of this is said to be prompting the govern-
while in Ankara also met with pro-Kurdish ment and the highest echelons of the State to try
deputies who have been stripped of their parlia- a~d work out a,st~ategy that will.h~l! th~ rapid ero-
mentary immunity and thrown into prison - sIOnof Ankara s Image and credIbIlity m tile West'
said they considered Turkey's combatting ter- fro~ which Turkey appears to be drifting away..
rorism hy the outlawed Kurdistan Workers' DIplomats and anarysts are assessing the Sum-
Party (PKK) as legitimate. m,it neid by President Demirel on Sunday with

high level government officials and members ofHe also conceded that the implementation of
human rights could run into difficulties in the Parliament, as well as the meetings with party
midst of such an effort. But Shattuckneverthe~ leaders that he started on Monday, in this context.

President Demirel, who has himself been accusedless made his government's point clear and of blocking the path to reform on the Kurdish
said, in categoric terms, that thefight against issue _ for blocking Kurdish TV and Kurdish lan-
terrorism could not be accepted as a reason fot guage education, for example - is said to have
the suspension ofhuman rights. .. become increasingly concerned by Turkey's grow-

Shattuck added that during his talks he had ing isolation from the West. .
expressed the U.S. administration's "deep con- One highly placed Turkish official, who wished
cern" about increasing reports of human rights to remain anonymous, told the Turkish Daily
abuses in Turkey. . News that even this interest by the President was a

"The reports have grown more serious recently, sign that the growing pressures for human rights is
particularly in the areas of alleged restrictions on hitting the mark iri Ankara and forcing political
freedom of expression, allegatlonson the use of leaders to take note and seek means of a<fdressing
torture against pretrial detainees and alleged abus- the problem. "What the West is saying is no longer

. es against civJlians in the military operations fallIng on deaf ears in Ankara. It is becoming more
against terrorists in the southeast," he said. .' and more apparent to many that everything can not

. Referring to the suggestion e.ut forward recently be ex,p.ectedto go on as usual and that Turlœy may

~
Prime Minister Tansu (,:iller concerning be dnfting away from Europe" he said. .
d, hid t' d TV b d t The search for a new strategy to counter thisur IS anguage e uca IOn an roa cas s, . trend may be underway at the highest levels cur- .Shattuck indicated that they welcomed these pro-

. posaIs as they did the fact that these issues were rendy but diplomatsand analysts 9uestion whether
being debated in Turkey today. '. this is not "too little to late.' The fact that

"I learned that Turkey is considering a number President Demirel has expressed his opposition to
of measuresto address these problems and I urged. Prime Minister Oller's latest proposal for Kurdish
the government to implement these measures as TV and other .curtural rights; the angry rejection by
quiokly as possible," he said. .... Forei~n Minister Hikmet Cetin of the call by the
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CSCE assembly for monitors to be sent to Turkey
~oinvestigate h~m.anrights abuses and the Kurdish
Iss.ue;an~ t.hesImIlar response recently by Deputy
Pnme Mmlster Murat Karayalçln to the decIsion
by the A~sembly of the Council of Europe to send
~ delegatIOnto Turkey', are seen as "debilitating"
In terms of any genuine progress by Ankara In
these areas.

.Offtcials indicat~ that Turkey is not opposed in
pnnclple to the arnvaI of.such monitors and point
to the f~ct that a d~legatlOn from the Council of
Europe ISexpected In Turkey at the beginning of
September. As for the monitors the CSCE wants to
send, what A~kar~ appears !O be objecting to is
that the organIzatIOn, of whIch Turkey is also a
membe~,want~ to send two dele~ations to Turkey,
one to investIgate the case oCthe pro-Kurdish
deputies, and tlie other to investigate human rights
allegations in the Southeast.

Offici~ls say Turkey w~uld probably not oppose
the sendmg of one delegatIOnalthougli it refuses to
be turned mto a "human rights circus," which the
sending of two delegations would do. There are
also a number of officials who believe Turkey is
"shoot!ng itself in the foot" by its defensive reflex-
~s agamst the West concernmg the human rights
Issue.

They feel that outright denials of charges seem-
ingly binding rejecti?n of proRosals such' as the
ones concerning momtors, and counter arguments
that befit the former communist bloc countries"
~e ~ot .enhancing the chances of Turkey's improv-
mg ItS Image and record but to the contr!l'Y.wors-
enmg these and probably rxpediting the dnft away
from the Western fold.

Court orders
arrestoftwo
DEP deputies
Sadak and Yurt~ are
imprisoned in Ankara

Turkish Daily News
ANKARA- Seliin Sadak and

Sedat Yurtta~. former deputies
of the now defunct pro-Kurdish
Democracy Party (DEP), were
arrested by the Ankara State
Security Court and sent to
prison on Tuesday. Sadak and
Yurlta~, under tight security,
were brought to the prison
wh~re a crowded group of jour-
nalIsts foll?w~d the~ .as they
were taken inside the JaIl.

The Constitutional Court rul-

ing in favor of the DEP's clo-
s~re wa~ published in the s~e-
CIal edItIOn of the OfficIaI
Gaz~tte. leaving no legal obsta-
cle. ta the arrest of the two for-
mer DEP deputies. Sadak and
Yurtta~, accompanied by their
attorneys, surrendered to the
prosecutor's office of the
Ankara State Security Court
before ~eing taken into custody
bv police S:1d:1kand Yurtt3~
are expected to appear in court on
Aug. ? along with six other Kurdish
deputIes ~five former DEP deputies
and one Independent deputy) if the
~ffi.ceof the prosecutor compleles the
In.dlctment.against Sadak and Yurtta~.
SIX .Kurdlsh deputies are alreadv
behind bars awaiting trial on chargés
of treason and supporting the out-
lawed Kurdistan Workers' Party
(PKK). Six others fled to Europe last
mo~th. The Constilutional Court
decIded on June 16 to dissolve the
DEP for promoting. separatism. AIII3
members of Parhamentlosl their
seals.

La Croix- 13 juillet 1994 Libération- 13 juillet 1994

TURQUIE Combats en Anatolie
•. Y~-et-un rebelles IPlrtles ~nt été tués lundi lors d'opératioD&
militaires dans le sud-est anatolien. Ce bilan porte à quatre-vingt-
q~torze le nombre de morts - quatre-vingt-un rebelles du PKK,
hwt membres des forces de l'ordre et cinq civils - depuis jeudi
dans cette région, à la frontière avec la Syrie, l'Irak et l'Iran ..

TURQUIE. La Cour de sûreté a
ordonné l'incarcération de
deux eX-députés kurdes, hier,
pour «séparatisme» ef « atteinte à
l'intégrité de l'Etat ». Selim Sadak et
Sedat Yurtdas. du Parti de la démo-
cratie (DEP, dissous), ont été écroués
à la prison centrale d'Ankara, où sont
emprisonnés depuis mars six autres
e~-députés du DEP. Tous sont pas-
sIbles de la peine capitale.
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Reports and claims on Çiller's wealth have steadily
increased after starting with Milliyet's publication on Ozer
ÇilJer's investments in the United States. The prime minister
has been trying to tone down the issue saying everything she
and her husband did had been open and legal.

In their book Erel and Bilge draw attention to the fact"that
the Çillers' investment in a large plot of land in Istanbul's
Sanyer sub-province on the Bosphorus was carried out with
the help of a law passed during the ANAP administration.
The transaction was also helped by aninfluential DYP fami-
ly and had the approval of Sanyer munici~ality which was
in the hands of t1ieSocial DemocratPeople s Party (SHP) in
1992 when Çiller was a state minister. When Çiller bought
the plot construction was not p'ermitted but the regulations
were soon changed to allow bUilding.

An investigation into Çiller's assets may be difficult to
initiate since other influential individuals may alsobelinked
to theprocess. .

Parliament's decision today is therefore seen as a crucial
test for the future ofTurkey and its leaders. . .

The record in the Britannica yearbook 1994 which puts Çiller's wealth at $60
million.

By Sirma Evcan
Turkish Daily News

ANKARA-As the Turkish Grand ~ational
Assembly prepares to debate today an investigation
motion concerning the total amount and the sou~ce of
Prime Minister Tansu Çiller's assets at home and m the
United States, Çiller's bio~raphy published in
Britannica Yearbook 1994 discloses that she had.
"amassed a fortune of some sixty million dollars
through real estate speculations." .

. The yearbook doesn't elaborate as to whether this is
the prime minister' s total wealth or only the part that
she accumulated in the United States. The author of the
biography, Jerold L. Kellman, mentions that Çiller's
success in real estate speculations was the result. of a
joint effort with her husband, "the owner of a cham of
convenience stores and a former banker."

Prime MiniSter Çiller's fortune as calculated by
.Turkish journalists who researched the subject amounts
to TL 615 billion, whereas the Britannica figures con-
vert to TL 1.8 trillion.

Journalists Nursun Erei and Ali Bilge, who worked as
consultants to Çiller while she.was economy minister, in
their book "Tansu Çiller'in Siyaset Romani" (novel on
Tansu Çiller's political career), give details of her assets
and how much they amounted to in February 1994,
before the April 5 austerity package and the rise of the
U.S. dollar.

What actually upsets Turkish society is that Çiller and
her husband added considerable sums to their fortune
during the last three years after.herentry to politics. In

that period she entered the Turkish Grand National
Assembly as a True Path Party (DYP) deputy, was immedi-
ately appointed a state minister and within a year-and-a-half
became the country's prime minister. .. .

Erel and Bilge say Çiller's husband Ozer Çiller stopped
making speculations in Turkey and speculated in real estate
only in the United States after his wife became prime minis-
ter. The main opposition Motherland Party (ANAP) dis~
closed on Wednesday thatthe prime minister and her hus-
band had also invested in finance companies in Europe and
Africa.

In a press conference on Tuesday, Çiller stated that she is
confident enough to give detailed account of her fortune.
Her party's deputies are, however, planning to resist the
motion for the investigation, accusIng the opposition of
mudslinging. It is reported that Republican People's Pall)
(CHP) Chalrman.Deniz B1!Y.kalmay refer to the Britannica
Yearbook information on <,:iller's fortune during the parlia-
mentary debate today. Meanwhile the daily CiImhuriyet
claims that Çiller has been evading or paying the minimum
possible tax over the last seven years despite her increasing
wealth. The paper reports that, taking advantage of exemp-
tions on "circulation premiums," Çiller was able to report a
capital increase of TL 7 billion in her Marsan Company as
TL 1 billion.

. -------.

mr~ Thursday, July 14,1994

Çiller's fortune $60million
Britannica Yearbook: Çiller and
her husband acquired this wealth
through real estate speculation
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REVUE DE PRESSE-PRESS REVIEW-BERHEVOKA ÇAPÊ-RwISTA STAMPA-DENTRO DE LA PRENSA-BASIN OZETi

A.F.P. - A.F.P. - A.F.P. - A.F.P. - A.F.P. - A.F.P. - A.F.P. - A.F.P. -
FRA0128 4 l 0196 TUR jAFP-WM10
Turquie-Kurdes

Un ancien dirigeant d'un parti pro-kurde dissous tué par des soldats

ANKARA, 16 juil (AFP) - L'ancien vice-président du Parti pro-kurde du
travail du peuple (HEP), dissous en 1993 pour "séparatisme", Ibrahim
Incedursun, a été tué dans un affrontement entre forces de sécurité turques
et un groupe de rebelles kurdes qu'il dirigait, dans la nuit de 10 à 11
juillet, rapportent samedi deux quotidiens turcs.

Un groupe de 18 rebelles du Parti des travailleurs du Kurdistan (PKK,
séparatiste), dirigé par Ibrahim Incedursun, ont été encerclés par l'armée
dans la région de Kulp dans la province de Diyarbakir, chef-lieu du sud-est
anatolien à majorité kurde, selon les quotidiens Cumhuriyet (centre-gauche)
et Hurriyet (populaire).

Les maquisards kurdes et Ibrahim Incedursun ont été abattus lors du
combat qui a duré jusqu'à la matinée du 11 juillet, selOn les mêmes sources.

Par ailleurs, un groupe de 200 maquisards du PKK, dont l'un des
principaux chefs de l'aile militaire du PKK, Semdin Sakik, sont encerclés
par l'armée dans la région de Kagizman, près de Kars (est), à la frontière
de l'Arménie), toujours selon les mêmes sources.

CE/jlb/br
AFP /J00245/161118 JUL 94

INTERNATIONAL BEKAW TRmUNE, MONDAY, JULY 18,1994 .

.No Reprieve forSaddam
Again the United Nations is consider- it.is now safe to al~owIraq t<;>resume the

ing whether to maintain economic sanc- Oll ~xports. thatwill pernu~ It to resume
tions on Iraq. Again the answer should be ~u~g theIr goods and semees (and pay-
that it must. The full range of good pur- mg ItS huge debts to them).
poses that the sanctions serve has still to Nonetheless, Saddam remains the cru-
be completed. Saddam Hussein has not el pers~utor of two group~. of ~raqis.
yet won an international reprieve. Kurds In. the north ~d Shii~es In the

There is a parti~ular feason ~hy each sou~h, which are under mternatIonal pro-
new sanctions reVIew at the UhIted Na- tectIon. Nor has he met UN demands to
tions is a little tighter than the last. The aband<;>nIraq's claim to K~wait an~ to
UN arms inspectors are near to complet- recogmze the border the Uruted Nations
ing their assignment to seek and. destroy drew between.t~em ..Nor.h8:8he account-
Iraq's special weapons and to mstall a ed fOr KUWaItISstill mISSIng from the
monitoring system that will keep work on war. Nor for that matt~r has he.c~osen to
banned weapons and missiles from being ~e the reas~nable opt!on the Urute~ Na- .
renewed. Continuing surveillance and an tions has wntte~ for him to sell desIgna~-
improved system of poli~ing ind':l~trial ed ~oun~s of 011for th.esake of humaru-
imports should help contaIn the mIlitary tanan r~lief. He contInues to sponsor
value of whatever arms programs Iraq provocatIv~ assaults on ~ personnel.
may have hidden from the inspectors. '!he Uruted States and ItS G~lf W~
Saddam runs a brutal regime at home, allies have so far been frustrated m theIr
but he does not pose a regional or strate- hopes that .the embargo would help
gié threat to his neighbors anymore. squeeze the dictator out of power. But the

It was of course to win relief from embargo has enabled them to head off a.
sanction~ tha~ Saddam Hussein opened revival of Iraqi bullying and expansi<;>n.
up to thearms inspectors in the first This is more than enough of a policy
place. His defanging is now also being benefit to justify keeping the pressure
.cited by legions of international business- on Saddam Hussein.
men, champing at the bit, as reason why - THE WASHINGTON POST. .
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,

Le Figaro - 16 juillet 1994

Senate passes the Foreign Aid Bill
TURQUIE

Next stop for H.R. 4426 is the Conference Committee .65 morts -
By U~urAkmtl en deux jours

Turkish Daily News ~ o Soixante-cinq personnes
WASHINGTON- The U.S. 0\ (cinquante-deux rebelles ,.

Senate passed on Friday, 84-9, the ...... k.u.rd.es.et treize s.oldats) ont
Foreign Aid Bill H.R. 4426 which . eo. .été tuees depuis mercredi

allocates $364,500,000 of direct ..... . ~ans "est et le sud-est anato- ,
loans to Turkey. The bill will provide ~ hens lors d'accrochages entre

~ forces de l'ordre et militants dua total of $13.7 billion in aid to for- P.arti des travailleurs du Kur-
eißn countries - an amount $632 ~ dlstan (p.KK. séparatiste), a-t-

~mIllion less than what's proposed in c:: on appris de sources oHi-
the 1994 U.S. budget. Turkey's share

:@.
clelles.

represents 2.7 percent of thIS year's
total U.S. foreign aid and is about 25
percent less than what Turkey
received last year.

The Senate draft of the bill has ,

eliminated a sentence that required a
7-to-1O ratio in aid to Greece and Jirance-SoirTurkey. But Greece is nevertheless
given $255,150,000- which is 16 juillet 1994
e.xactlJ 70 !tercent of the aid ear-

TURQUIËmarke for urkey.
Senators also toneddown. the lan- Accrochages.guage introduced by the House con-

cerning the restrictions placed on 25 sanglantslfercent of the aid earmarked for
urkey; THe House asked that 25 Soixante-cinq personnes ont

ßercent be withheld until the State été tuées de?euis mercredi
epartment and the Pentagon were dans l'est et e sud-l;!st (Ie la

convinced that6rogress was being Turquie, lors d'accrochages
made on the y~rus and human entre forces de l'ordre et mi-
rights issues. The. enale deleted that 'litants du Parti des tra-

vailleurs duKllrdistan.
wordi1 but later on stipulated that 37 rebelles kurdes et 13 sol
the U. . arms could not be used by dats ont été tués à Kagiz-
Turkey "for internal securitt< purpos- man, près de Kars (est).
es," i.e. a~ainst the PK in the Quinze autres rebelles ont
Southeast. he final Senate version été tués lors d'opérations sur
reads that the U.S: military equip- CZ) la frontière turco-irakienne
ment can not be used "in violation of ~ au sud des villes de Hakkari
internationallaw"- a much less ~

et Sir.nJlk.
demanding re~uirement. Prime

~

Minister Tansu Iller went on record
L'Humanité-16juillet 1994as saying Turkey will not accept U.S.

aid if it comes with anb conditions.
attached. Turkish Am assador to ....c::
Washington Nüzhet Kandemir joined

~
,

ÇilIer and told TON that Turkey Bmight indeed reject such an aid. The TURQUIE. Soixante-cinqbill also prOVIdes $3 billion for. ,
Israel, $2.1 billion for Egypt, $802 million for Sub-Saharan Africa, pel'sonnes, dont 13 soldats, r

$539 million for East Europe, $450 million for international family ont été tuées depuis mercredi
~anning proÔrams, $75 million for Armenia, $50 million for dans le sud-est de la Turquie, '-

eorgia, $8 million for Palestinians, $5 million for the lors d'accrochages entre les
Transcaucasus Fund and $839 million for the former Soviet states. forces armées et les militants du '.'

Rossia will be denied U.S. aid if by August 31 it does not with- Parti des travailleurs du
draw its troops from the Baltic countries or reach ari agreement to .Kurdis.tan (PKK).
do so.

Since the House and Senate versions of the bill are different, it
will soon be forwarded to the Conference Committee which will
~ive the bill its final shape. The bill can become law only after it

as been discussed and accepted at the Conference Committee.
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FRA0301 4 lA 0228 TUR /AFP-HT42
Turquie-presse-Suisse

La police turque empêche une télévision suisse d'enquêter sur le
terrorisme anti-tourisme

ISTANBUL, 18 juil (AFP) - Une équipe de la télévision suisse "ORS" a été
empêchée dimanche à Antalya (sud) de faire un reportage sur le tourisme pris
pour cible par la rébellion kurde en Turquie, a-t-on appris lundi auprès du
représentant de ORS à Istanbul, Werner van Gent.

L'équipe interrogeait des Kurdes vivant dans cette ville quand la police
spéciale de lutte contre le ter~orismeest intervenue et a conduit le groupe
au commissariat pour l'interroger, selon le journaliste suisse.

Antalya est l'une des villes touristiques où ont eu lieu des attentats du
Parti des travailleurs du Kurdistan (PKK, séparatiste) depuis que celui-ci
avait menacé l'an dernier de 's'attaquer aux intérêts économiques du pays.

L'équipe de ORS a été relâchée après avoir passé trois heures dans les
locaux de la police, à la suite d'échanges téléphoniques entre les ministres
des Affaires étrangères suisse et turc, dimanche soir, a ajouté M. van Gent.

Ce dernier a indiqué qU'une de leurs cassettes vidéo a été saisie par la
pOlice qui a affirmé dans le procès-verbal que "tout reportage de la presse
étrangère dans le domaine social nécessite une autorisation des responsables
turcs".

L'équipe de ORS exige la restitution de la cassette.
YM/HC/sp

AFP /J00245/181531 JUL 94

Montag, 18. Juli 1994

Einvemahme von Schweizer
Korrespondenten in der 1ùrkei

Behindenmg der journalistischen
Tätigkeit durch die Behörden in Antalya

.. Auf einer Reportagereise in tnrkischen Bade-
orten am Mittelmccr sind die' Korrespondentin
der «Neuen ZOrcber Zeitunp, Amalia van Gent,
und der Korrespondent des «Tages-Anzeigers»
und des Schweizer Fernsehens, Werner van Gent,
in Antalya vorObergehend festgenommen und
wlhrend vier Stunden von Beamten in Zivil ver.
hört worden. ~ISAmmen mit ihnen wurden auch
ein tnrkisches Kamerateam, ein Übersetzer und
ein ChaUffeur angehalten. Bei dem Verhör, das
auf der Polizeiprlfektur von Antalya stattfand,
wurden vier Fdmkassetten des Femsehteams be-
scbl9g1lllhmt Den ausIIndischen Korresponden-
ten wurde mitgeteilt, sie befJnden sich in ihrem
Hotelzimmer unter Hausarrest Das beschlag-
nahmte Material werde untersucht SoUten sich
darin Hinweise auf illegale Handlungen fmden,
drohe den Journalisten eine Verhaftung. Später
wurde ihnen jedoch die Weiterreise erlaubt; drei
Filmlrallsetten wurden zurOckerstattet

Die Journalisten hatten am Freitag und Sams-
.tag Hotelbesitzer und Personal der Tourismus-
. branche Ober die Auswirkungen der jüngsten
WeUe von Bombenanschlägen in tnrkischen
Ferienorten interviewt, bei denen auch ausländi-
sche Touristen verletzt worden waren. Ausserdem
besuchten sie Vertreter der prokurdiscben, legalen
Volkspartei der Demokratie (Hadep). Einer von
ihnen soU versichert haben, die verbotene Kurdi-

sche Arbeiterpartei (PKK) stehe nicht hinter den
Attentaten. Die Behörden ihrerseits hatten die
PKK beschuldigt, sie sei fl1r die Bombenexplosio-
nen verantwortlich und wolle damit den tnrki-

. sehen Tourismus schädigen. Als BegrOndung fl1r
das polizeiliche Vorgehen gegen die Korrespon-
denten wurde angegeben, es sei Ausländern nicht
gestattet, wissenschaftliche Untersuchungen
durchzufllhren; dafl1r brauche es eine Sonder-
genehmigung des Aussenministeriums.

• ••
Dass Extremisten aller Schattierungen nicht da-

vor zurOckschrecken, mit .Bombenanschlägen
friedliche Touristen zu gefährden, ist unter allen
Umstlnden inakzeptabel. Im Interesse einer Be-
wahrung des guten Rufes ~er TOrkei als Fremden.
yerkehrsland sind die Behörden gut beraten, die
Terrorakte genau zu untersucl1en und energisch
gegen die Dter vorzugehen, wenn sie ihnen be.
kannt sind. Doch ebenso wenig annehmbar ist,
dass sich amtliche Schikanen zum Zweck der Ein.

. .schßchterung gegen die Presse richten. Die Jour-
nalisten sind nicht die Bombenleger und sind
nicht dafl1r verantwortlich, wenn der Tourismus
Schaden nimmt Auch das Ferienland Türkei ist
künftig auf eine sachgerechte Berichterstattung
angewiesen, wenn es weiterhin Besucher aus der

. zivilisierten Welt empfangen will. Die NZZ prote •
stiert in aller Form gegen die offenkundig unge-
rechtfertigte Behandlung ihrer. Korrespondentin
und anderer Journalisten durch die Behörden und
verlangt, dass sie ihre Berufstlltigkeit unbehindert
ausOben können.
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FRAOl14 3 I 0487 /AFP-MA22
Irak-Kurdes prév

Les Kurdes irakiens, sont dei plus e,n plus nombr,eu.xà vouloir s'exiler
par Tolle ARAN. ". '
ERBIL .(Irak), 19 juil (AFP) ~LesKurdes irakiens sont de plus en plus

nombreux, à vouloir partir pour~iinstaller en Europe, en raison des combats
inter-kurde's et de l'avenirtnc~rt~:i,.n du Kurdis1:.and'Irak, indiquent des
responsables kurdes ,et é'tranger~ dans' la région.

Cette pression s'est accrue CieJpuisles affronteinènts en mai dernier, qui
ont fait plus de,'cent morts, entre les deux principaies formations kurdes,
le Parti démocratique du Kurdistan (~bK) de Mass.oud Barzarü ~t l'Union
patriotique du Kurdistan(UPK),de Jala,l Talabani. , ". "

"Depuis les combats', tous ceux qui n'appartiennent pas à tin parti se
heurtent à une, multitude de p.roblemes" ~.raconte Peshrew' Hussein, un
architecte indépendant de Soulc3'manièh. "Ma femme et moi avons décidé de
partir dès que p6ssible~ "oué n ~ouvons plus ,supp6iter6es pressions",
ajoute-t-il. . l ".

Les combats ont laissé le no de l'Irak divisé ~n deux zone~, l'une
contrôlée par le PDK et l'autre r l'UPK, et quasi-paralysé le
"gouvernement" autonome kurde. tte administration, non reconnue
internationalement, avait été m~se en place par les deux partis après le
soulèvement kurde contre le rég~me de Bagdad qui ayait suivi la guerre du
Golfe, en 1991. Û

Aucun chiffre n'est, .disponib~e sur le nombre exact. de per!:)onnesqui
réussissent ,à émigrer, en générEj-l,via.la Russie ou la Turquie. Au total,
quelque 3,5 millions ~e personn~s habitent dans le nord de l'Ira~. , ,

La volonté. de partlr est ma11feste notamment. chez les Kurdes Jeunes et
éduqués, qui rep:ochen~ au~ d,e x grandes. formations l:e'\lrincapacité à gérer
ensemble le Kurdlstan lraklen. ,

Bruska Shaways, responsable de la jeunesse au ~DK~reconnait la
responsabilité de,S partis. "Il y avait déjà des per'sonnes qui émigraient en
raison de la situation économique qui se détériore quotidiennement. Mais les
gens pouvaient compter sur leurs hommes politiques. Atijotird~pui, l'échec des
partis kurdes a ruiné les derniers espoirs de i.apopulation;cequi a
conduit.à une énorme frustration", explique-t-il.

Un dirigeant de l'UPK, Kamal Fouad, confie qu'il reçoit de plus en plus
de demandes de Kurdes qui cherchent son soutien pour émigrer. "Je peux les
comprendre, la sécurité n'est plus garantieli, dit~.il.'"Mals je n'encourage
pas ce mouv~mentcar nous risquorys de perdre les meilleurs d'entre nous".

Le coordinateur~adjoint de l'ONU en Irak, steven Allen, basé à Erbil,
affirme qU'il a entendu dire que 50.000 Kurdes irakiens ont par~icipé
récemment à une loterie pour' des visas américains organh.ée dans le New
Hampshire, aux Etats-uni~. .

, ""Tous l,es gens, ont complè,tement perdu leurs illus~ons ét sont en colère
contre les deux partis", déclare M.Allen. "Lé +gouvernement+.kurde devra
réagir rapidement et def~çon.efficace s'il veut 'rétablir sa base
populaire", observe-t.,..il. .

ta/lba/jmc
AFP /J00245/190950 JUL94
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FRA0284 4 l 0212 TUR /AFP-OD27
Turquie-Kurdes

37 rebelles kurdes et 7 soldats turcs tués dans le sud-est anatolien

policiers, civils et rebelles--
du PKK dans le sud-est et l'est
à partir des chiffres officiels.

JUL 94

ANKARA, 19 juil (AFP) - Trente-sept maquisards kurdes de Turquie et 7
soldats turcs ont été tués lors d'accrochages dans le sud-est anatolien à
majorité kurde, a annoncé mardi la super-préfecture de Diyarbakir (chef-lieu
de la région).

vingt-deux maquisards kurdes, qui ont tenté d'attaquer un poste de
l'armée turque près de Cukurca (province de Hakkari, près de la frontalière
turco-irako-iranienne), ont été abattus par des soldats, selon la même
source.

Lors de cet accrochage, les militants du Parti des travailleurs du
Kurdistan (PKK, séparatiste) ont tué sept soldats et en ont blessé quatre
autres.

La super-préfecture, qui coordonne la lutte contre le PKK, précise que
les rebelles se sont infiltrés en Turquie depuis le nord de l'Irak.

Par ailleurs, 15 autres maquisards du PKK ont été tués lors d'opérations
des forces de l'ordre dans les régions de Diyarbakir, Mus, Sirnak et de
Tunceli, indique-t-on de même source.

Au moins 13.500 personnes --militaires,
ont été tués en dix ans de rébellion armée
anatoliens, selon une compilation de l'AFP

KG/YM/sp
AFP /J00245/191558
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FRA0542 4 G 0140 FRA /AFP-QP74
Turquie-France-Manif

Manifestation jeudi à Paris contre la visite du Premier ministre turc

PARIS, 19 juil (AFP) - Le Mouvement contre le racisme et pour l'amitié
entre les peuples (MRAP), ainsi que la Cimade, les Verts et plusieurs
organisations turques et kurdes en France, appellent à manifester jeudi à
17H00, place du Trocadéro à Paris, pour protester contre la visite
officielle du Premier ministre turc, Mme Tansu Ciller.

"Cette initiative a pour objet de témoigner notre solidarité avec le
peuple kurde et d'exprimer notre très vive protestation contre la présence
sur le sol de France du Premier ministre turc responsable de la sanglante
répression des Kurdes en Turquie", indique un communiqué publié mardi.

Mme Ciller sera à Paris de jeudi à samedi, à l'invitation de son
homologue français Edouard Balladur.

nou/mst
AFP /J00245/192211 JUL 94
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La Croix - 19 juillet 1994

Le Nouveau Quotidien - 19 juillet 1994

-'

Turkish Dai/v News
ANKARA- The government is trying to

respond to continuing pressure from the .
West, aimed at forcing Turkey to focus on
its negative human rights record, and clear
its name on this score. The latest evidence
of this is provided by reports of an recent

. exchange of letters between the Ministers of
Foreign Affairs, Justice and the Interior.

Acting on reports from Turkey's
Pennanent Representation at the Council of
Elirope in Strasbourg, Foreign Minister
Hikmet Çetin is said to have written letters
to Minister of Justice Seyfi Oktay and
Minister of Interior Nahit Mente~e on the
sul?Ject.

ly:etinis reported to have dwelled on the
. negative effect of the growino number of
cases filed against Turkey in the European
Court of Human Rights, especially in rela-
tion to conditions in the Southeast.

In his letter he is said to have concentrat-
ed on the fact that the many cases filed
against Turkey from the Southeast under-
line the poor quality of justice in the region.

The effect here, accordina to çetin, is to
establish a situation were focal courts are
overridden on the grounds of ineffective-
nessand incompetenceand to open the
rou'te for grievances to go straight to the to
the European Court of Human nghts.

"The meaning of this is that the European
Court of Human Rights will take the place
of Turkis~ judicial Of$ans. in relationsto
events that take place ln. th~ .Sp.utheast:~.d
thus become'an organ with"'airect morûtör-
ing powers" Çetin reportedly said in his let-
ter.

Çetin is said to have underlined the rieed
for showing the European Court of Human
Rights, by providing hard evidence, that
"the situation is not as it is being presented
by certain quarters"

These particular words were taken by
analysts as "indirect" and "diplomatic" ref-
erences to the.fact that unless Improvements
are made to human rights in the Southeast
then not just Turkey' s Image can be expect-
ed to be eroded further.
. Following the leaking of Çetin's letter to

the press on Sunday, Justice Mirûster Seyfi
Oktay sent a letter to Hürriyet columnist
Oktay Ek~i, in which he acknowledged the
gravity of the situation. .

"Presently there are over 300 cases
against Turkey at the European Court of

Ministers try
to improve
.Turkey's
rights image

2 mars dernier la levée de l'Jm.
munlté partementaIre de quatre
dépulés du Plri de la d6rn0c:ra-.
tie (DEP, gIIUChe prHurcIe) qui
funlntlnunédlal8ment emprtson.

. nés. Le 17 Juin, la Cow consIibJ.
tIonnelle a dIs80us ce parti, l'ac>
cusant de propagande
séparatIsIe. S&itt8 à ceII8 décl-
sion, six dépulés ont fui en Eu-
,. où lia tentent de mobiliser
les capital,s européennes
contre la politique kurde de la
TurquIe. Deux députês du DEP
ayant choisi de reslBren TurquIe
ont "'. emprIsoMés sur décl-
sion du tribunal de séc:wtIé de
l'État.

Les propos parIaIeI)s du ~
mler ministre, .... Tansu CIller,
proposant que salt mise à
l'étude la possIbOJIé d'autoriser
ur: enseignement et des radios
et télévisions privés kurdes, ont
été.1mmédIatement contrés par
le président de la République,
SUIeyman DemIrel, quia peur de
voir la guérilla Interpréter ce
mouvement comme une conces-
sion de rÉlBt face au terTortsme.

Claude ORTACQ
(A Istanbul)

TURQUIE
SUISSES INTERPELLÉS
Un couple de journalistes aléma-
niques, Werner et Amalia Van
Gent, a été retenu pendant
quatre heures dans un commis-
sariat d'Antalya (sud), pour avoir
réalisé des interview jugées «anti-
turques» par les autorités.

Ankara, 18S Kurd8s
811'Europ8

• Le rejet par le Partement turc
des députés d'origine kurde ris-
que d'amlhlier des années d'ef-
forts de ce pays pour _rappr0-

cher de l'Union européenne
(UE). Après un avertissement le
30 Juin, laConférence pour lasé-

:curtté et la coopéraIIon en Eu-
rope (CSCE) a porté lm coup sé-
vère en cIécIdant d'envoyer trois
de ses délégués enquêIer sur les
violations des droits de l'homme
dans la région troublée du sud-
est anatolien: Le 19 JuUlei, le Par-
lement europœn devrait décider
d'une éventuelle suspension de
ses relations avec la Turquie,
après que l'ancien maire cie
DiyartlakIr, lIehdI Zana, eut .été
condamné à. quaIre ans de pri-
son pour un discours sur les
droits de l'homme tenu en

I 1992 dans son hémicycle. Une
série de décisions qui pourraient
remettre en cause l'unification
des ~ douanières avec
l'UE, prévue pour 1996-

Cet Orage n'est pas une sur-
prise, après les dégradations
des conditions de représenta-
tion ~ la minorité kurde. La ma-
jorité de I:Assemblée a voté le
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Human Rights. This figur~ .~s expec~ed !o
increase ... Because of the billions .o~~ In
compensation these case~ fore~ee It IS likely
that a bill of trillions of liras will be present-
ed to Turkey" Okta}' s~d in his letter pub-
lished in Monday's Hümyet. .

"Material consideratio~s aside, the good
reputation of the country InCW'5untold dam-
age with every case ...The pro~lems ~f !he
country can not be overcome Withpalliative
approaches and empty words" OIcta:yadded.

He went on to say it was imperative ~at
Parliament pass the bills proposed ~y him
for corrections in the field of tiuman nghts.

Officials sources have say that the figure
of "300 cases" against Turkey is an exag-
geration and conjecture that wha~ O~tay IS
referring to is the number of applications to
the European Court.

They say that there are "countless" appli-
cations many of which have to be processed
before being accepted by the European
Human Rights.Commission as bone fide

cases before being sent to the Court, or
rejected as not genuIne.

These officiais concede, however that
there are at least 30 cases against Turkey in
the European Court, mostly to do with the
Southeast and the Kurdish issue, and say
this is "bad enough as it is." .

"The PKK have learned how to use the
human rights issue against Turkey to good
effect" one official, who wished to remain
anonymous told the Turkish Daily News.

He pointed out that it appeared to be get-
ting more and more difficult for Europe to
differentiate between the PKK and the
human rights issue. . .

'The basic problem IS, however, that With
the human rights situation in Turkey t~e
PKK is being hél!lded a golden opportum.ty
to use this subject to Its advantage ID
European organizations," this official con-
ceded.

In.response to Foreig.n Minist~r Cetin, the
Mimster for the Intenor, Nahlt Mente~e,

reportedly sent a copy of the letter, with a
secret circular dated July 14 to all provincial
governors.

Mente~e in his circular said that "behav-
iour which might give the impression of tor-
ture and ill treatment should be avoided."
Recalling that most of the cases ~$ainst
Turkey at the European Court of Human
rights, were brought by "PKK sympathiz-
ers," Mente~e is reported to havesaid in his
circular that avoiding such behaviour was
necessary "to disprove allegations by these
people against Turkey."

Mente~e is also reported to have repeated
Oktay's expectation that the number of
applications against Turkey at the European
Human Ri,ghts Commission could be
expected to Increase in the near future.

He is said to have warned provincial gov-
ernors andother relevant officials that
behaviour which would provide justification
to those circles which are working against
Turkey should be avoided and that the secu-
rity forces should carry out their duties
"carefully" and "meticulously."

Iraqi leader Saddam makes
peace gesture to Arab foes

R~UI~rs
BAG H DAD- Iraqi leader

Saddam Hussein said on Sunday he
was ready to strike peace and secu-
rity deals with Arab foes if they
ceased hostility towards his govern-
ment.

In a speech marking the 26th
anniversary of the revolution that
brought his ruling Baath party to
power, Saddam also said he was
prepared to forget past wounds for
the sake of peace and stability in the'
re~ion.

'We stress the offering of peace
and security to the one who needs
them, including rulers who misbe-
haved towards us," Saddam said in
the nationally televised address.

"To he who would to heal the
disease of his soul and has firmly
determined to mend what has been
spoiled ...Iraq is ready to react posi-
tively," he said.

Saddam did 110t mention any
country by name, but the offer was
clearly duected towards Kuwait,
which Iraq invaded in 1990, precip-
itating the Gulf War.

ft also appeared aimed at conser-

vative Saudi Arabia and at Syria,
whose President Hafez al-Assad's
branch of the Baath Party is a rival
of Saddam's party.

Saddam warned that his offer
should not be viewed as a sign of
weakness as his battered nation
reels under United Nations sanc-
tions imposed after the Kuwait
invasion.

"It has become known to every-
body - and I do not imagine that
they (Arab rulers) do not realize -
that we fear no one but the
Almighty," he said.

He said the past few years had
shown that all efforts to undermine
his government were in vain.

"The years that have passed
between 1990 and the present are
enough to guide those for whom
God wishes wisdom ..to desist from
reverting to ill will... for their overt
wishes shall not be fulfilled," he
said. .

No conditions were set by
Saddam and he did not say whether
his government would abide by a
Security Council resolution asking
Baghdad to recognize Kuwait with.

Iraqi leader Saddam Hussein

in newly demarcated borders.
Iraq says it recognizes Kuwait's

old borders, but senior Iraqi offi-
cials have hinted the issue could be
resolved.

Baghdad invaded Kuwait in 1990
but was ejected by a U.S.-led multi-
national force seven months later.
The Security Council clamped strin-
gent trade sanctions and has said
they would not be lifted until
Baghdad meets cease-fire terms.

Iraqi TV and radio broadcast
national songs along with the
speech while a banner headline in
newspapers said: "Saddam
Hussem ...the greatest leader of the
greatest revolution."
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Trying to defend humanrights violations

52

IInur Çevik

EDITORIAL

W.e are listening to the same aid
story over and over again in

. Turkeythat "as long as terror-
. .. ism exists' in Qurcountry "we
have to vioiate hùman rights. ' .
. Thisis completely wrong and we have

to make fundam'eptal changes in our .
explanations if we are to be convincing.
It is true that we ,have a teIf(;>rismprob-
lem in Southeastern. Turkey and thus the
extraordinary situation in this part of the
country calis for extraordinary measures
just Iikethose that are being taken in
Northern ireland. But this does not give
us the pretext for widening the scope of
the extraordinary measures to the whoie
of the country and preparing the ground

•..for widespread human rights vioiations.
, . Elected people dre peing takenàway
'. from. the'gdte.s of Parliament tobe

thrown into prison. Is this what happens
in a democratic coun!ry?Deputies'qre
being taken iMo custody for expressing
their views oreven for their speeches ,
made in thé Pariiament and are being
put in the same ba~ket as some deputies

.who are charged with directiy aiding ter-
rorists. Is this what happens in q demac:
rbtic country?

People are still being tortured or mis-
treated in Turkishdetention centers.
Writers, journalists and thinkers are being
sentenced to long prison terms for mere'-
iy expressing their views simply pecause
the anti-terrorism law regards them as
terrorists. Do such measures exist in civi-
lized parliamentary democracies?

Such things do not happen in contem-
porary Western democrbcies arid thus
should not exist in Turkey. But they do
and our Western friends are complaining
about it. . ," .

We said last week that tlie Turkish
authorities had run out of explanations
on why we have to violate human rights
and fail to improve out substandard
democracy ... Just toprove. our point
Foreign Minister Hikmet Çetin sent letters

to Interior Minister Nahit Mentese and
Justice Minister Seyfi Oktay voicing his
reseNations on the lack of human rights

and the anti-democratic measures
taken. by the police and the prosecutors
and saying that. it is the Foreign Ministry
which isput in the very difficult position
of having to do the "expiaining' to the
West. Mentese, instead of taking proper
measures to prevent mistreatment of
detainees, apparentiy iSsueda "secret'
memorandum to the pOiice force urging
them not to mistreat their prisoners ... Just
the simplistic mentàlity that has plunged
us into the current mess. Last week main .
opposition leaderMesut'Yllmaz had.
lunch with the ambassadors of the .
European Union and once again:.' .
explained to them that Turkey cou)d not
compromise on its fightagainst terrorism
and that we could live with the current
substandard democratic conditions ...

It seems that while there are people in
Turkey who feelthe urge to implement
democratic reforms and clean up our
human rights image there are still a iarge
number of people ranging from the pres-
ident to the main opposition leader who
have to chang~. their inentality.

Turkshave to understand that the rea-
son why our frien(js are so particular
about Turkey's substqndard democracy
and human rights vioiations is because
they want to see usas ci part of the ciub
of nations with civilized parliamentary
democratic systems..They do not regard
us a a mere third world country or a
banana republic which they can disre-
gard but a member of the club of the
elite. So they say we have to obey the
rules of'the 'club: .

Yet, while saying this, our Western
friends are givingso much emphasis to
Kurdish rights that at, times their mes-
sages to Turkey become distorted and

. are misunderstood both bythe Turkish
public and in official circles ..

Freedom of expression, .a democratic
'me~ta/~'Y.and all the other basic rights of
the IndiVidual have been a problem in
Turkey for the past two 'decades. Laws
hav~ changedbut instead of securing
~he fights of the individual they have
Introduc;ec! further veiled or unvelied
restrictions,

Now there is a dialogue of the de~f
between Turkey and the West. We have
to carry on this dialogue in a more
meaningful and constructive manner
c;mdso secure a viable place for Turkey
In the Western system instead of pushing
it into isolation.
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FRA0207 4 G 0501 FRA /AFP-ML01
Irak-Kurdes-France lead

Les Kurdes irakiens par~iennent à un "large accord" à Paris
PARIS, 23 juil (AFP) - Les deux mouvements kurdes irakiens rivaux, le

Parti Démocratique du Kurdistan (PDK) de Massoud Barzani et l'Union
Patriotique du Kurdistan (UPK) de Jalal Talabani, sont parvenus vendredi
soir près de Paris à un "large accord" devant mettre fin à leur conflit, ont
annoncé samedi les deux mouvements.

Le PDK et l'UPK ont décidé d'organiser des élections générales en mai
1995, à l'expiration du mandat de l'actuel pariement élu en 1992, et sont
tombés d'accord pour "réorganiser et restructurer les forces armées (kurdes)
dans la région", ont indiqué les deux mouvements dans un communiqué commun.

Cet accord, conclu par deux délégations de haut niveau à l'issue d'une
semaine de négociations, doit encore être paraphé par MM. Talabani et
Barzani qui n'étaient pas présents à Paris.

Les deux dirigeants kurdes pourraient venir à Paris le mois prochain,
a-t-on indiqué à la délégation du PDK.

Les discussions entre les délégations de l'UPK et du PDK, qui ont débuté
le 16 juillet, se sont déroulées dans la plus grande discrétion en région
parisienne, en un lieu non précisé.

Elles ont eu lieu dans "une atmosphère constructive et amicale" et les
deux partis ont décidé de résoudre leurs conflits par "des moyens pacifiques
et démocratiques".

Selon le communiqué commun, des diplomates et des hommes politiques
français et des universitaires 'européens ont participé aux discussions comme
"modérateurs".

Des combats généralisés ont opposé, en mai dernier, le PDK et l'UPK,
faisant plus de cent morts. Après plusieurs accords de cessez-le-feu et
rencontres entre les deux chefs, le calme a été rétabli mais le pays reste
divisé et plusieurs points de leurs précédents accords n'ont pas été
,appliqués.

Ces combats ont de facto divisé le nord de l'Irak' (au nord du 36ème
parallèle) où habitent quelque 3,5 millions de personnes en deux zones,
l'une contrôlée par le PDK et l'autre par l'UPK, et quasi-paralysé le
"gouvernement" autonome kurde. Cette administration, non reconnue
internationalement, a été mise en place par les deux partis après le
soulèvement kurde contre le régime de Bagdad qui avait suivi la guerre du
Golfe, en 1991.

L'UPK et le PDK sont également tombés d'accord sur des mesures visant à
"accroître l'autorité du gouvernement (kurde) et mettre ,fin aux
interventions des partis dans les affaires ,gouvernementales".

L'accord porte également sur une "vaste réforme de l'administration et de
la gestion financière de la région", ainsi que sur "une politique étrangèrecommune". '

Les deux mouvements ont enfin lancé un appel à la communauté
internationale pour "adoucir les sanctions de l'ONU contre la région
assiégée du Kurdistan irakien et pour prolonger l'opération Provide Comfort
(la force multinationale de protection des Kurdes d'Irak) jusqu'à ce qu'une
solution démocratique à la question des Kurdes d'Irak soit trouvée".

ml/hm
AFP /J00245/231618 JUL 94
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Les Kurdes
d'Irak

s'entendent
Diplomatie secrète

près de Paris.

Les deux mouvements
kurdes irakiens rivaux, le
Parti démocratique du Kur-

distan (PDK)de Massoud Barzani
et l'Union patriotique du Kurdis-
tan (UPK)de Jalal Talabani, sont
parvenus à un accord, vendredi
soir près de Paris.

turkish daily news

Le PDK et l'UPK ont décidé
d'organiser des élections géné-
rales en mai 1995, à l'expiration
du mandat de l'actuel parlement
élu en 1992, et se sont entendus
pour «réorganiser et restructurer
les forces armées (kurdes) dans la
région», ont indiqué les parties
dans un communiqué commun.

Des combats généralisés ont
opposé en mai dernier les deux
formations. Si le calme ~st reve-
nu, le Kurdistan d'Irak est tou-
jours divisé de facto et le «gou-
vernement» autonome de la
région demeure paralysé. AFP

iRAK
Kurdes:
accord à Paris
o Les deux mouvements
kurdes irakiens rivaux. le Parti.
démocratique du Kurdistan
(PDK) et l'Union patriotique du
Kurdistan (UPK). sOnt parvenus

vendredi soir près de Paris à un
" large accord» devant mettr~
fin à leur conflit. ont annonce
samedi les deux mouvements.

Wednesday, July 20,1994

PKK leader calls for a united front against Turkey in the name of Islam
ÖcaIan: The Kemalist ideology is a 'Dadjdajl' regime," insinuating that modern
Turkish ideology is a betrayal of Islam, and those that support it are ''infidels

Turkish Daily News
ANKARA-The outlawed Kurdistan Workers'

Party (PKK) leader Abdullah Öcalan called for
"holy war" in a taped message he sent to a meet-
ing held in Berlin to discuss "the Kurdistan prob-
lem and the Islamic solution."

The meeting was organized by the Kurdistan
Islamic Movement, a branch organization'pf the
PKK in Germany. In his recorded speech, OcaIan
said, "The Kemalist ideology is a 'Dadjdajl'
regime," insinuating that modem Turkish ideolo-
gy is a betrayal of [slam! and those that support it
are "infidels." He also praised the Muslim com-
munity and called upon the "real believers" to
engage in a joint war, and urged, if not support, at
least ImpartIality.

The terrorist leader identified his banned orga-
nization as an Islamic movement and said the onIv
difference between his movement and that of
Islamic Mujaheddin fi~hters is in how they
describe themselves, that' the core is the' same".

''Today, our struggle resembles the first days of
Islam. At the end of our fight, we could achieve a
situation similar to that of the Prophet
Mohammed and his four Caliphs.

A solution of the Kurdish problem might mean
Kurdistan could become the cradle of internation-
al Islam." He further associated his movement
'with religion by saying, "The Kurdish problem
is an Islamic issue, and we are the closest move-
ment to Islam. We are determined to support its
spread, and believe its salvation is only possible

through us."
Referring to the victory of the Welfare party in

Southeastern cities, the PKK leader said that vic-
tory was achieved because of the demise of
Kemalist thought. The PKK leaders' taped speech
was applauded by the audience, which was made
up primarily of bearded middle-agedmen.

Representatives from the "Kurdistan Alewi
Union," the "Kurdistan Patriotic Intellectuals
Union," and observers from the "European
National View Organization;!' ~ere present at the
meeting, reported Milliyet. 'The Erzurum deputy
of the banned Democracy Party (DEP) Nizamettin
Toguc, and the Kurdish linguist Abdurrahman
Durre, who has been living abroad, also gave
speeches.
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France-Turquie lead

Arrivée à Paris du Premier ministre turc, Mme Tansu Ciller

PARIS, 21 juil (AFP) - Le Premier ministre turc, Mme Tansu Ciller, est
arrivée jeudi en fin d'après-midi à Paris pour une visite officielle de
trois jours qui sera largement dominée par les questions économiques et la
préparation de l'union douanière entre son pays et l'Union européenne,
prévue dans deux ans.

Cette visite, à l'invitation du Premier ministre Edouard Balladur,
"s'inscrit dans le cadre des excellentes relations qui se sont nouées entre
la France et la Turquie au fil des dix dernières années", a affirmé le
porte-parole adjoint du Quai d'Orsay, Catherine Colonna.

Mme Ciller, qui est accompagnée de 75 hommes d'affaires turcs,
s'entretiendra jeudi soir avec le président du CNPF-International
François-Xavier Ortoli et des chefs d'entreprises français.

La France est le premier investisseur étranger en Turquie et son
quatrième fournisseur sur le plan commercial.

L'achat d'entreprises turques, devant être privatisées, et la coopération
économique et industrielle franco-turque sera évoqué au cours de cette
visite. 160 entreprises françaises sont actuellement implantées en Turquie
(contre 10 seulement en 1986).

Le Premier ministre turc aura vendredi des entretiens M. Balladur et le
chef de la diplomatie Alain Juppé.

La question de la rébellion armée du Parti des Travailleurs du Kurdistan
(PKK, séparatiste) sera évoquée. Paris esten faveur d'un règlement
pacifique tenant compte des droits culturels des minorités.

Onze organisations humanitaires - dont France Libertés, la Cimade et
Médecins du Monde - ont, dans une lettre ouverte à Mme Ciller, exprimé leur
"indignation devant l'extrême gravité de la situation des droits de l'Homme

.en Turquie".
"Depuis que vous avez donné votre caution à l'armée turque pour qU'elle

résolve par ses propres moyens la question kurde, la situation des
populations kurdes est devenue un enfer", écrivent les signataires.

Pour sa part, le Comité national de solidarité avec le peuple kurde
affirme, dans un communiqué à l'occasion de cette visite, que "la Turquie
n'est pas une démocratie assiégée qui se défend", mais "un régime militaire
dèrrière lé masque d'une autorité civile".

hmjeb
AFP jJ00245j211838 JUL 94
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Mme Tansu Ciller demande à l'UE de respecter l'accord d'union douanière
PARIS, 21 juil (AFP) - Le Premier ministre turc Tansu Ciller a demandé

jeudi aux Européens de respecter l'accord qu'ils ont signé avec la Turquie
pour mettre en place une union douanière d'ici la fin 1995.

"Nous nous sommes engagés à appliquer l'accord signé. La question est:
est-ce que les Européens le respecteront", a demandé Mme Ciller qui entamait
devant un parterre d'hommes d'affaires réunis par le CNPF une visite
officielle de trois jours en France.

L'union douanière suscite des inquiétudes dans certains pays européens
qui redoutent une invasion de produits de contrefaçon.

Mme Ciller a insisté sur la nécessité d'intégrer la Turquie dans le club
des pays européens en soulignant qu'elle pouvait représenter un pont entre
pays chrétiens et musulmans. La Turquie est candidate à l'intégration dans
l'Union européenne depuis 1987.

Un dispositif de sécurité important avait été déployé autour de l'hôtel
où se déroulait la réunion. Plusieurs organisations proches des Kurdes
avaient exprimé leur opposition à cette visite.

Le Premier ministre turc a par ailleurs encouragé les entreprises
françaises à participer au programme de privatisation turc qui portera cette
année sur un montant total de 2,5 milliards de dollars (environ 13 milliards
de F).

La France était déjà le premier investisseur étranger en Turquie à la fin
mai 1994 avec 19% du capital total investi. Elle a enregistré en 1993 un
excédent commercial de 1 milliard de dollars (5,3 milliards de F environ)
avec ce pays dont elle est le troisième client, avec 5,2% de ses
exportations et le quatrième fournisseur avec 6% de ses importations.

Mme Ciller rencontrera vendredi le Premier ministre Edouard Balladur et
le ministre des Affaires étrangères Alain Juppé.

cb/ih/ms

• Ankara a besoin du soutien politique de Paris contre le terrorisme
et l'intégrisme. Et pour l'intégration européenne de la Turquie. Tansu
Çiller mise beaucoup sur la France, devenue premier investisseur.

TURQUIE

Tansu Çiller vient chercher
le soutien de la France

La Tribune - 21 juillet 1994

AFP /J00245/212025

MADAMETANSUÇILLER,Pre-
mier ministre turc, arrive au-

jourd'hui à Paris pour une visite de
deux jours avec une double mis-
sion. D'abord, elle souhaite le ren-
forcement des relations écono-
miques franco-turques, quelque
peu refroidies ces derniers temps.
Ensuite, tâche plus délicate, elle
cherchera le soutien politique de la
France dans le combat qu'elle
mène contre le terrorisme et l'inté-
grisme, qui ravagent la Turquie. Et,
partant, l'appui de Paris pour l'in-
tégration européenne de son pays.

JUL 94

Absents du pays pendant de
longues années, les Français ont
fini par mettre les bouçhées
doubles, investissant massivement
entre 1989 et 1992 en Turquie. A
tel point que, sur cette courte pé-
riode, les implantations françaises
ont été multipliées par dix, la
France devenant du coup le pre-
mier investisseur étranger, avec
près de 15 % du total des engage-
ments.

L'an dernier, la France a enregis-
tré un excédent commercial de
quelque 6 milliards de francs ; elle

est le troisième client de la Turquie
avec 5,2 % de ses exportations et
son quatrième fournisseur avec'6 %
de ses importations. cette période
d'engouement français pour la Tur-
quie marquait aussi, avec la chute
du mur de Berlin en 1989, le début
de l'éclatement de l'URSS. La'
France, experte du « grand jeu •
russe du XIX' siècle en Asie cen-
trale, ressentait peut-être l'impor~
tance que pourrait avoir la Turquie
dans cette région, comme au temps
de l'Empire ottoman. « Nous tra-
vaillons à créer les conditions d'in-

vestissements conjoints dans les
pays qui nous entourent, où vivent
200 millions de turcophones ", ex-
pliquait Tansu Çiller, en décembre
1991, lors d'un passage à Paris -
alors corrime ministre de l'Econo-
mie - à l'occasion d'un séminaire
du Centre français du commerce
extérieur sous le titre : « Turquie,
partenaire de la France •.

Investisseurs étrangers
réticents

Mais cet engouement s'est es-
soufflé net l'an dernier. Le retard
que prenait, pour des raisons de
période électorale, le gouverne-
ment de coalition libérale-sociale
démocrate de Tansu Çiller dans les
nécessaires réformes économiques
qui S'imposaient enfonçait de jour
en jour le pays dans une crise plus
aiguë. Début avril, dès le lende-
main des munidpales, les mesures
vigoureuses prises ont eu un effet
d'électrochoc. Aujourd'hui, de
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l'avis du FMI et de l'OCDE, la Tur-
quie a repris « un bon départ".

Reste le double danger qui fait
hésiter les investisseurs étrangers:
le terrorisme "des séparatistes
kurdes et l'intégrisme des isla-
mistës, les deux se nourrissant
d'ailleùrs mutuellement. Tansu '

çmèr; quiyise une démocratisation
pour l'ensemble de la Turquie et
consolider le fondement laïc de la
République, est peut-être une der-
nière chance pour ce pays, dont on
imagine facilement le désastre s'il
basculait dans une guerre civile ou
dans l'islamisme. La France, égale-

ment experte de l'Etat unitaire ~t
de la République laïque, pourrait
effectivement apporter son
concours à la Turquie. Par exemple
en appuyant son intégration euro-
péenne. seul véritable rempart
contre tous les soutiens extérieurs
de ce double danger.

MARCDEGER

III'.LUR 121 JUILLET 1994

Le tourisme
turc, un sujet
très sensible

pour la presse
étrangère

Le tourisme pourrait bien être
classé secret-défense en Tur-
quie, si l'on en juge à la mésa-
venture survenue à une équi-

pe de la télévision suisse "ORS"; les
journalistes ont en effet été empê-
chés par la force dimanche à Antalya
de faire un reportage sur le tourisme'
pris pour cible par lès rebelles kurdes
du PKK. L'équip"e in'terrogeait des
Kurdes vivant dans cette ville bal~
néaire de la côte méditerranéenne
de Turquie qui a été la cible d'atten-
tats attribués au PKK, quand la poli-
ce spéciale de lutte contre le terroris-
me est intervenue et a conduit le
groupe au commiSSariat pour l'inter~ .
roger.

Thursday, July 21,1994

L'équipe" de la ORS a été
. relâchée après avoir subi trois
.heures d'interrogatoire dans leS
locaux de la police, à la suite
d'échanges téléphoniques entre les
ministres des Affaires étrangères
suisse et turc dimanche soir. La poli-
ce a saisi une des cassettes vidéo'
malgré les protestations des journa-
listes qui en exigent aujourd'hui la
restitution. Mais dans le procès-ver~
bal, les policiers invoquent le fait que
"tout reportage de la presse étrangè-
re dans le domaine social nécessite
une autorisation des responsables
turcs".

Un argument pour le moins
spécieux et qui dissimule mal le
malaise des autorités turques face
aux menaces qui pèsent sur le tou-
risme, principale source d'entrée en
devises, alors que la saison touris-
tique, déjà bien entamée, s'annonce.
peu reluisante. Ville 'phare du touris-
me turc, Antalya a été la cible de plu-
sieurs attentats-touchant notamment.
des touristes étrangers depuis que le
PKK a menacé l'an dernier de s'atta-
queraux intérêts économiques du
pays. Les attentats qui s'étaient pro-
duits l'été êlernier avaient suscité une.
tension. dans la ville, où la population

-turque s'en était pris aux Kurdes,
multipliant les actes d'intimidation
singulièrement à l'encontre de ceux
d'entre eux qui travaillent dans le
secteurs touristique. Une série
d'attentats au cours des dernières
semaines à Istanbul comme dans
des villes balnéaires de la cÔte médi-
terranéenne de Turquie a relancé un

. certaine psychose qui se traduit par
une baisse sensible du nombre des
visiteurs étrangers, en dépit des
déclarations rassurantes des res-

. ponsables turcs soucieux de ne pas
effrayer les touristes étrangers. Alors
que les autorités d'Ankara multiplient
les communiqués triomphalistes
annonçant la fin imminente du PKK,

. elles cherchent tout naturellement à
étouffer une contre publicité sur le
tourisme turc qui serait du plus mau-
vais effet: et dans ce contexte, les
journalistes sont forcément indési-
rables. C'est dire que le tourisme est
devenu un domaine d'investigation
particulièrement sensible qui vient
grossir la liste déjà longue des sujets
que les journalistes étrangers et aus-
si turcs sont invités à ignorer, dans
un pays qui figure par ailleurs, et ce
n'est pas une coïncidence, parmi les
plus dangereux pour les profession-

. nels de la presse.

turkish daily news

-1

Prime Minister Çiller visitsFrance in 'image-making' tour
Çiller aims to 'correct mislllulersla1ulings' in French public opinion regarding the human rights alul dellwcratic process Il Turkey

By Nazlan Ertan
T,irkish Daily News

ANKARA- Prime Minister TansuCiIler
leaves for Paris today on cl three-day official
visit aimed at "correcting misconception.s"
in French public opinion and some offiCiai
circles on Turkey's human rights record a~d
democratic process and to' boost economic
cooperation. .

Aware that the accelerating negative sen~
timent seen in Europe in general an~ Fran,ce
in particular may hamper Turkey s deSIre
for "long-term partnership" with ~urope,
Çiller wil\ seek, to counte.roalance thIS ~ega-
live image through pf~clal talks and mter-
views with French media. ..
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The visit, originally planned to take place
before the local elections, now coincides
with increasing criticism of Turkish human

. rights in Europe. In the last three weeks, the
Council of Europe decided to send a'delega-
tion to Turkey to invest the human rights
situation, The Parliamentarian Assembly of
the Conference on Security and Cooperation
also passed a recommendation to send two
miSSIOnsto Turkey to scrutinize the human
rights and democratization process.

Euro-MP Claudia Roth of the German
GreenS has called on European Parliament
to freeze its ties with the Turkish Parliament
by not allowing the meeting of Joint
Parliamentary Committee between Turkex.

and the European Parliament. .
. Çiller's visit to France takes place ,agamst
a background ,of ~ncre~se4 spe.culalions of
growing Turkish Isolal1omsm I~ Europ'ean
Institutions. Taken from that pOIntof View,
Çiller is expected to concentra~e he~ ~ffo~s
in swinging hack French pubhc opInIOn In
favor of Turkey by explaining the diffic,ul-
ties Turkey has encountered In combattIng
terrorism.

Çil1erwiIl seek to explain to Fren~h pub-
lic opinion that Ankara is "determIned to
take the legal steps in democratization and
human rights." .

However, the feeling in French offici~l
cirçles_- as weIl as in Europe overall - IS
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that Ankara "should take a concrete step to
demonstrate its will for democratic reform."
Within this framework. Ciller's statement
last week that Kurdish broadcasts or
Kurdish-language lessons could be allowed
was carefully noted, although it was also
observed that Çiller has made several state-
ments before.

Another step, European diplomats say in
private conversation, would be changing
article 84 of the constitution, which was
invoked in stripping the parliamentary status
of the Democracy Party deputies.

Turkish diplomats have told the Turkish
Daily News that while Ankara was "not dis-
satisfied" with the French government's
stance in its approach to the human rights,
some French interest groups and some par-
liamentarians have made "a very biased and
unwelcome" interference to Turkey's
domestic affairs.

Ironically, Çiller's visit to France is made
at a time when the French government is
also criticized for putting civilliberties
behind interests of public security, and, also,
being involved in a "French-style
Watergate."

Last month, the French police was criti-
cized for hauling Bernard Tapie, a center-
left deputy accused of fraud. out of his hed
early in morning and taken away in hand-
cuffs. The fact that Tapie's telephone had
been tap~d at a judge's order gave way to
more cnticism. and prompted ~he French
National Assembly to pass a bIll the next
day that the president of the both houses of

the parliamènt shouldbeinformed about
plans to tap a deputy's telephone.

Çiller's agenda
Çiller' s visit marks the upward trend in

ties which started with the visit of P.resident
Mitterrand to Turkey in 1992, Foreign
Ministry spokesman Ferhat Ataman said.

While in Paris. Çiller is scheduled to meet
Izmir-born French Prime Minister Edouard
Balladur and French Foreign Minister Alain
Juppe. She will. however, will not be able to
meet Francois Mitterrand. who is recovering
from his second prostate operation in two
years. A letter wishing a speedy recovery
was conveyed to Mitterrand by President
Sülexman Demirel on Tuesday.

Ciller, whose accompanymg delegation
includes businessmen, will also meet with
French business circles and members of the
French press.

Given the fact that France takes over the
European Union term-presidency after
Germany, Paris becomes an important capi-
tal for Turkey.

Çiller, acutely aware of Turkey's eco-
nomic difficulties in establishing a customs
union with the EU by the end of 1995. will
stress once more that the European Eleven
should display sufficient political will to
overcome Greek objections to establishment
of ties between Turkey and Greece.

She is also expected to reiterate Turkish
objection to the membership of Cyprus in
the European Union.

An.kara i~ eager to include france in the

tripartite mechanism of consultation which
was launched last year between Turkey,
Britain and Gennany. France has signalled
that it could join in during the next meeting,
whose date is yet to be set.

Other international issues on the agenda
appear to the situation in Iraq, the flushing
of the Turco-Iraqi pipeline. the situation in
Bosnia-Herzegovina with particular stress
on the new peace plan and the conflict in the
Caucasus.

Ankara has recently rejected the request
of France on behalf of a nongovernmental
organization to transport humanitarian aid to
Armenia.

On Bosnia, Foreign Minister Hikmet
çetin earlier this week criticized a decision
by France and Britain to withdraw their
peacekeepers from Bosnia, saying this
would give the wrong message to Serbs.

Three days before Çiller's visit to Paris.
Demirel has written a letter to Mitterrand -
along with the leaders of G-7 and Russia -
urging them to put pressure on the Serbs to
accept the new peace plan. Demirel said that
the Bosnians should be given the right to
defend themselves. thus calling for the lift-
ing of the embargo.

On the economic front, the two prime
ministers will discuss ways to boost eco-
nomic ties, which Foreign Ministry
spokesman Ataman said had improved over
the recent years.

France has the highest foreign investment
in Turkey, Ataman said, adding that 137
French firms were active in Ankara.

Turks seem complacent as the outlawed DEP
tightens legalistic noose

DEP is busy in Washington
The DEP ex-deputies, who can receive the death

penalty, if they .go back to Turkey, seem to be every-
where ln Was~IDgton thes.e days, having one meeting
~fter another Withhuman nghts groups, NGOs, journal-
Ists (mostly non-Turkish) and selected members of the
U.S. Congress. The International Human Riohts Lawe
Group ll!1R~G) and the Conference on Security and
Coopqllon m Europe (~SCE) provide ail the logistic
sùpport the DEP delegatIOn needs to spread their word
around town. And the word is "we need to end the mill-

By Ugur Akmel
Turkish Daily Nell's

WASHINGTON- Washington is still scorched by an,
unrelenting, humid and sticky heat wave. Close your
eyes for a moment, and you might swear you' re in
Adana. But politics never comes to a standstill in this
city even when the thermometers melt. Capitol Hill con-
tinues to hum with one frenetic committee meeting after
another before the Congress adjourns for the August
break.

The Turkish offices are quieter. The office of the
Turkish milita~' attache is enjbying relati"e calm fol-
lowing the whirlwind "isit of Land Forces Commander
Gen. Karadayl.

The embassv is also idling In lower gear.
Ambassador Kandemir left town a while ago for hls 45-

. day summer "aca-
tion in Turkey.
Most of the coun-
selors are also out

Former Del1wcracy Party deputies maintain that Turkish security forces have established allumber

of 'concentration camps' ill Southeastern Anatolia
of town on th~ir yearly leaves. Only the visiting DEP
(the pro-Kurdish Democracy Party which was banned.
~y the Turkish. Constitutional Court on June ]6) de]ega-
twn - C0mpnsed of former Van Deputy Remzi Kar1al.
former ~ardin Deputy Ali Yigit, Kerim Nevsehir from
the KurdIsh ~uman Rights Project (KHRP al London),
and the Amencan Kurdish Information Network's Kani
Xulam - seems to be as busy as a bee.
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, . .French human rights orgamzabons
mobilized.before PM Çiller's visit

Turkey of holding more than 20,000
political prisoners, and cited, as
examples, Ismail Besikci, Mehdi
Zana, Murat Belge and Haluk
Geraer.

';These people are not the mem-
bers of a terrorist organization, as
you would want us to believe, Mrs.
Ciller!" the letter said, adding that
tbose people were persecuted
because they supported the establish-
ment of "a link between the democ-
rats and the PKK." "History has
tau!!ht us that those who are regarded
as terrorists in other parts of the
world are called to negotiation," the
letter said.

Criticism of the
French gOl'ernment
The letter also criticized the

French govern~ent fo,r .turning a
blind eye to Turkish polIcIes, saymg
the Turkish army used French heli-
copters against the Kurds and the
French ignored the situation.

"After the e:enocide of the
Armenians and tile Greeks, are you
goina to put an end to the Kurds?"
the fetter asked in the final para-
graph.

"Then where will yöu apply the
fine ideas you have spoken of in
Paris and Sarajevo?"

Çiller, leaving Ankara for Paris,
has said that she intended to "correct
certain misunderstandings" in France
regarding Turkey's human rights sit-
uation.

Reaffirming Turkey's "European
vocation," she aims to present
Turkey as a "long-term partner" for
France, the next term-president of the
European Union, in her official talks
which start today.

Arrivina in Paris, the Prime
Minister he1d talks with French busi-
ness circles. Today, she meets with
French Prime Minister Edouard
Balladur and Foreign Minister Alain
Juppe.

\

Prime Minister Tansu Çiller

Francois Mitterrand had been reject-
ed on the grounds that the president
was recovering from prostate
surgery.

The two-page letter accused

Iran says Iraqi
diplomats expelled

Reuters
TEHRAN- An Iranian newspaper said on

Thursday two Iraqi diplomats had been
expelled because of Iraqi support for an oppo-
sitIOngrou~ accused of bomblllg a mosque.

The IraqI embassy did not seem to be aware
of the expulsionorder.

The Jomhuri Eslami newspapersaip the
expuls~()l'!s were"orderedafter the June 20
bombing of a mosque in Mashhad which killed.
26 people. The authorities have repeatedly
blamed the Iraq-based Mujahideen Khalq.

The Mujahideen denies responsibility and
blames the Iranian government. "Due to the

, Iraqi regime's support for the hypocrite grou-
plet's massacre at the holy shrIne of Imam
Reza, the Islamic Republic of Iran has ordered
two Iraqi diplomats to leave Iran," the paper
quoted an informed source as saying.

It said Iraq's charge d'affaIres was sum-
moned to the Foreisn Ministry to hear Iran's
official protest agalllst Iraqi su~port for the
Mujahideen as well as what it saId was Iraq's
participation in the explosion at Mashhad.

"The two diplomats who were named per-
sona non grata were ordered to leave Iran
immediately," it said.

By Nazlan Ertan
Turkish Daily News

PARIS- As Prime Minister Tansu
Çiller started her "image-building"
tour in France on Thursday, a coali-
tion of human rights groups pub-
lished a joint letter, urging Turkey to
"end its militaryoffenslve agalllst
Kurds."

The open letter addressed to
"Madame Tansu Ciller" said her
"approval to the 1urkish army to
resolve the Kurdish question by its
own means" made the situation of
the Kurdish population "hellish." ..
, "Under the pretext of savIng
democracy in Turkey, justified by
the battle against terrorism ... you
have turned over a newborn democ-
racy to a couple of generals who
have already participated in several
military coups d'etat," the eleven
human rights organizations said in
their joint letter.

The rights coalition included
France Liberte, a foundation set uJl
by Danielle Mitterrand, the wife of
the French president. Çiller's diplo-
matic feelers to get to see President
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By IInur Çevik
Turkish Daily News

TEHRAN- Iran's President Hashemi Rafsanjani
says his country is prepared to go as far as Turkey is
prepared to g~ID security cooperation but stresses "if
there is anything that jeopardizes the security of the
~won the two countries should cooperate to destroy
It.

The Iranian leader, in an exclusive interview with
the Turkish Daily News just before President
Süleyman Demirel's state visit to the Iranian capital
next week, emphasized tha:t while he was satisfied
with security cooperation with Turkey he felt there
was still room for Ankara to move agamst the Iranian
dissidents present on Turkish soil.

He said Turkey was doing well in moving against
the dissidents but added "of course it is not at the
optimum level." Recently Turkey detained Iranian
dIssidents who had entered illegally from Iraq via
Jordan and were reportedlyon their way to'Iran.
Ankara expelled the dissidents to Iraq.

Rafsanjani said in practical terms a Kurdish state
could not be set up among countries like Turkey, Iran,
Iraq and Syria but added that Iraq should also give
privileges to its Kurds and allow them to live in peace
and securil¥ without being discriminated against.

The Iranian leader said for its part Iran did have a
Kurdish problem but "it is notlling that cannot be
solved." While he admitted that in the past the Iranian
administration had used "force" in 1980 to overcome
the Kurds after the revolution, he stressed Iran was
now using "justice and kindness" and the "Islamic
spirit"

He said a "majority" of the Kurds in Iran were with
the government, hinting that there were also some
who were not with the administration.

Rafsanjani praised his dialogue with President
Demirel as warm and said when he discussed issues
with the Turkish leader "we feel we share feelings of
brotherhood and friendship." He said now there was a
feeling of mutual trust in relations between Turkey
and Iran, but warned "there are some secret forces
that try to create impediments" when the two sides try
to implement joint decisions.

Asked to comment on the election success of the
pro-Islamic Welfare Party in Turkey, he said he did
not want to comment on the internal affairs of a coun-
try. But when pressed to give his personal view he
said "whenever Muslims are successful we will be
happy." .

The Iranian leader stressed Turkey and Iran were
competing in the ex-Soviet r:epublicsof Central Asia.
but stressed this should be for a positive cause to pro-
vide benefits to the people of the region as well as for
Turkey and Iran.

INTERVIEW WITH
PRESIDENT RAFSANJANI

QUESTION. Mr. President, Turkey and Iran
have had some political problems in the past but
today these problems have been solved and you
are now heading Cor a summit with Turkish
President Süleyman Demirel next week. What con.
crete results do you expect Crom this visit? What
should happen so you can regard yourself as suc.
cessful?

Friday, July 22,1994

A,N.SWER. Our discussions will center around
deCISIOns made in t~e pa.st and we are going to
str~ngthen. our relat,lOnshlp once agam. We will
r~vlew .the ISSueswhich we already covered in past
dl~cusslons. I do not have any specific issues in my
mlßd beforehand. We will of course discuss the
Ec?nomic C~operation Org.an.ization (ECO), Iraq,
regIOnal secunty and econOlruc Issues. We have many
topics to discuss.

QUESTION. Mr. President, what does Turkey
represent Coryou? How do you view Turkey Crom
Tehran? Do you still Ceel the lack of trust which
once existed between the two countries? How will
we overcome this?

.ANSWER. We believe that there is no feeling of
ITI1strustbetween Iran and Turkey and that the two
~ountries share a feeling of trust. But what I can say
IS that always after making joint decisions between
the two c?untri~s ther~ are some .sec~etforces that try
t? create Impediments In the applIcatIOnof these deci-
sIons.

QUESTION. Do you mean to say that the ,Peri.
od of mistrust is over and that we are starting a
newera?

AN~WER- During the fast few years while we
have mcreased our mutua understanding we have
m~de good progress. When we discuss things with
His Excellency Süleyman Demirel we feel we share
feelings of br~therhood and fri~nd.ship. We feel
w'!JIDlhwhen His Excellency Dernrrells talking to us.
~tISvery easy for Iran and Turkey to distinguish what
ISbest for the good of the two countries. But it seems
there are s?,?e who are worrying about the execution
of the ~ecl~Ions adopted between the two countries.
!here IS stI~1some feeling of uneasiness about the
llTIplementatlOnof some of the decisions which have
been adopted.

QUESTION. Which decisions?
. ANSWE~. If you look at decisions we have made
In ~e past In many cases you will see we.have nof
achIeved the objectives while some of them have
been implemented completely.

QUESTIQN-. Mr. President we know that there
is. a Itfghtlevel Qr.Jl!pd~rstandinj between Turkey
and Iran on security issues. We are also aware
that there have been very positive steps very
recently on both sides. But despite this a few days
~go there were claims that PKK separatist terror.
Ists ~ved from Ira~an te~ritory inside Turkey
and killed some Turkish soldiers. There are claims
that while at the higher level there is a good
understanding on security issues, at the lower level
there are stiD some misunderstandings and mis.
trust. Do you agree with this and what can be done
to eliminate it?

ANS~R. I am not aw.are.of the case that you
have mentIOned but these InCidents can happen on
both sides. In some cases we have been attacked from
the outside. Other territories have been used to attack
our forces. What I believe we can do is that we
should ask the persons who.are in charge of maintain-
ing security to observe all the policies and decisions
we have made with Turkish leaders and they shOlild
be responsible for the implementation of the policies
wemake.
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QUESTION- Could you teD us concretely that
Iran is cooperating and will be cooperating with
Turkey as far as Kurdish terrorism ISconcerned?
Can you say this cooperation has a solid base and
Iran is gomg to do whatever it can to assist
Turkey?

ANSWER- It is for the good of both countries to
preserve security in the reglon. It is irnportaDtfor us
to see that security is established in Turkey and it is
something mutual. We are ready to go as far as
Turkey is ready to go and cooperate with the Islamic
Republic of Iran in the field of security.

QUESTION- Is Turkey fulfilling its obligations
on security matters?

ANSWER- Of course it is not at the optimum
level.

QUESTION~ What do you expect from Turkey
in this field? .

ANSWER- We believe that Turkey and Iran
should not allow the antagonistic elements to use the
territory of one country to attack the territory of the
other. If there is anything that jeopardizes the securi.tY
of the region the two countries should cooperate to
destroy it.

QUESTION- But, are you happy with what
Turkey is doing now on security? .

ANSWER- As I mentioned, it is improving and
has reached a good level.

QUESTION- Are you 100 percent on Turkey's
side in combatting Turkish terrorism? Are you
prepared to go as far as Turkey wants you to do?

ANSWER- As far as Turkey ISprepared to go with
us we are prepared to go that far WIthTurkey.

QUESTION- Mr. President, do you think the
establishment of a Kurdish state is possible in our
region? What kind of a security formula would
Iran foresee to establish"more permanent security
for the Kurds in northern Iraq? .

ANSWER- We share a common position with
Turkey that the territorial integrity of Iraq should be
preserved. Of course the Iraqi government should
give some advantages to the Kurdish population so
that those people can live there in peace and enjoy
security. The Iraqi Kurds should not feel any kind of
discrimination.

QUESTION- But, do you think an independent
Kurdish state is feasible in the region and what
would be Iran's reaction to that?

ANSWER- It isvery, very difficult and improba-
ble to visualize an independent Kurdish state among
countries such as Turkey, Iran, Syriaand Iraq. When
the Kurdish population enjoy the feeling of security
and feel they are being treated in a just manner and
that they are not being discriminated againstby the
government then there is no need for the establish-
ment of a separate Kurdish state.

QUESTION- Bu.tyou are not saying no. Are you .
leaving some room for maneuver? .

ANSWER- Of course we do not agree with the
establishment of a Kurdish state but It is a matter
related to Iraq. We cannot interfere in the internal
affairs of Iraq. We disagree with the disintegration of
Iraq.

QUESTION- Could you tell us about your col-
laboration or cooperation or even your confronta-
tion in the Caucasus and the former Soviet
republics in Central Asia? At the start there
seemed to be rivalry to influence these republics.
But now we see competition is being replaced with
cooperation. Is this because you dia not succeed or
the Turks could not succeed?

ANSWER- Of course competition exists and we
believe that the competition should be a positive com-
petition and not a negative one. It should benefit the .
Iranian side, the Turkish side and whoever will be the
end receivers in these republics. Competition should
be more like cooperation. .

QUESTION- Do you think Iran was successful
in the former republics of the Soviet Union?

ANSWER- Of course the potential for cooperation
in the ex-Soviet republics is much more than what we
have now. We can do much more than what we have
done so far.

QUESTION- There is a movement in the West "
to isolate Iran. The late President Turgut Özal was
always against this and he was telling our friends
in the West that this was a wrong policy. Do you
still feel the current administration in Turkey is
continuing to teUits friends in the West that thiS is
a wrong policy? .

ANSWER- We are satisfied with the behavior of
the Turkish government and we regard them as rather
good partners.

QUESTION- What was YO\lr rea.ction when
Refah, which is led by Necmettin Erbakan,
obtained a good result in the local elections in
Turkey in March? ..

ANSWER- We are not willing to interfere in the
internal affairs of Turkey. It is natural whenever
Muslims are successful we will be happy. It is an
internal matter of yourcountry and anything that your
people decide on we will cooperate with.

QUESTION- Would you like. to see Turkey run
by Refah, or the Motherland Party or the True .
Path Party?

ANSWER • .I cannot talk about your internal
affairs.

. QUESTION. But, what is your personal opin-
• ?Ion. . .

A~SWER- My personal, opinion is, whenever
Muslims are successful,we Willbe happy.

QUESTION- Don't you think if Turkey was run
by Refah it would have much closer relations with
Iran?

ANSWER- We should wait and see. Presently we
are enjoying very good relations with Turkey.

QUESTION- Is there a Kurdish problem in
Iran? .

ANSWER- We cannot say that we do not have any
Kurdish problem at all but it is not something that
cannot be solved. In the Kurdistanprovince just as in
other provinces the government has much influence.
The majority of the Kurdish population are with the
goveminent and as you see whenever there is a prob-
lem in northern Iraq the Kurdish population hving
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there take refuge in"Irail. Once the Iranian govern-
ment gave refuge to more than 1.2 million Iraqi
Kurds. Even today we have Iraqi Kurdish refugee
camps inside Iran.

QUESTION. How did you solve your Kurdish
problem? I am sure you have quite a lesson to give
other parties.

ANSWER. We did this through justice and kind-
ness. To a large extent the Islamic spirit helped us
because the Kurds are Muslims and say Islam exists
in Iran. We are also helped by the Islamic
Revolutionary Guards and the People's Mobilization
Force.

QUESTION. So actually you used quite a strong
Coree in order to control the Kurdisb problem?

ANSWER. We cannot say a strong force but an
adequate and sufficient force necessary to prevent

"them from facing any mischieC in that area. But we
~ concentra~ng more o~ ~vi~ing people with sero
vIces and treatmg them WIthjusbce and keeping them
happy. 'J.'hey~njQYf1:eedom,they have their own rep-
resentatIves Iß Parhament and their own religious
people are active in the mosques.

QUESTION. But there was a confrontation at
the start of the..revolution between the Kurds and
Iran wasn't there?

ANSWER. Yes, at the time the confrontations
we~ seriou~ but we overcllII!e them by force. But,
dunng the eIght years of the Imposed war with Iraq
the Kurds cooperated with us.

QUESTION. As a last question Mr. President
do you feel yourself politically strong today in
Iran?

ANSWER. I believe SQ" and I do not have any
problems in this regard.

A.F.P.- lieneeFrance Presse -I.F.P. - ence France Presse -A.tP. - !ence France Presse - LF.P. - ence France Presse-
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France-Turquie-Kurdes

M. Juppé: pas de solution "uniquement sécuritaire" à propos du problème de
la guerilla kurde en Turquie

PARIS, 22 juil (AFP) - Le ministre des Affaires étrangères, Alain Juppé,
a affirmé à propos du problème turco-kurde qu'il n'y avait pas de "solution
qui soit uniquement sécuritaire", tout en exprimant sa "confiance dans
l'Etat de droit qu'est la Turquie", lors d'un entretien vendredi avec le
Premier ministre turc, Mme Tansu ciller.

"Nous condamnons les actes de terrorisme ainsi que le séparatisme. Nous
sommes attachés à l'intégrité territoriale de la Turquie", a indiqué M.
Juppé, cité par le porte-parole adjoint du Quai d'orsay, Catherine Colonna.

Mais, a souligné Alain Juppé, la France a "aussi la conviction qu'il n'y
a pas une solution qui soit uniquement sécuritaire et que seule une approche
pOlitique peut trouver une solution durable à ces problèmes".

"Nous faisons confiance à l'Etat de droit qu'est la Turquie", a affirmé
M. Juppé, selon le porte-parole des Affaires étrangères.

La Turquie est confrontée depuis plusieurs années à une rébellion armée
du Parti des travailleurs du Kurd~stan (PKK, séparatiste) sur son
territoire.

Evoquant les relations franco-turques dans les domaines politique et
économique, M. Juppé les a qualifiées d'''aussi bonnes que possible".

Mme Ciller est arrivée jeudi à Paris pour une visite officielle de trois
jours.

Sur le plan européen, Mme Ciller a réaffirmé l'objectif de réaliser la
pleine union douanière d'ici 1996 et a fait état des efforts de son pays
pour atteindre cet objectif, a ajouté le porte-parole.

Après son entretien avec M. Juppé, Mme Ciller devait être l'hôte à
déjeuner du Premier ministre Edouard Balladur et s'entretenir avec lui des
questions économiques et financières.

hm/sp
AFP /J00245/221609 JUL 94
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Typhoïde
par Tolle

0456 CHY /AFP-FV31
et diarrhée chez les enfants dans le Kurdistan irakien
ARAM

ZAKHO (Irak), 22 juil (AFP) .- Les pénuries d'eau et d'électricité dans
des zones du Kurdistan irakien contrôlé par les rebelles kurdes ont causé
une multiplication ces dernières semaines des cas de typhoïde et de
diarrhée, notamment parmi les enfants.

Un médecin de l'hôpital de Zakho, dans la province de Dohouk (nord de
l'Irak), le Dr HeinadCheralla, affirme à l'AFP qu'il traite une centaine de
cas de typhoïde et de diarrhées par semaine, co~tre une vingtaine seulement
avant le 20 juin~ date depuis laquelle le courant est coupé dans toute la
province.

"La plupart des patients affectés par ces maladies sont des enfants",
indique le médecin.

La province de Dohouk est la seule du Kurdistan irakien dont
l'alimentation encourant électrique dépend du reste de l'Irak, sous
contrôle de. Bagdad.' Ayant Souffert <le pénuries dans le passé, les
responsables régionaux ont décidé, début 1994, de s'entendre avec la
Turquie. Un contrat de six mois a été signé, mais Ankara n'a fourni du
courant que durant six semaines, selon le gouverneur de la province Abdel
Aziz Tahib.

, '

Une Îois tous les trois jours
"Quand les Turcs ont coupé le courant"ils nous ont dit qu'ils en avaient

besoin pour'leur agriculture", affirme M. Tahib.
La' pénurie d'électricité s'est répercutée sur la distribution de l'eau,

les pompes des puits artésiens 'ne pouyant plus être actionnées que par des
générateuts. ,

"A Zakho, nous disposons d'eau propre une fois seulement tous les trois
jours", a indiqué un~esponsable kurde d'une prganisation humanitaire
suédoise, qui a requis "l'anonymat. .

"En tant qu'organisation étrangère, nous pouvons nous permettre d'acheter
des citernes d'eau pour remplir nos .réservoirs, mais les gens pauvres ne le
peuvent pas. C'est pourquoi ils tirent leùr eau de la rivière polluée",
a-t-il expliqué. '

L'UNICEF et une organisation humanitaire américaine avaient distribué
'dans la ,province de Dohouk; lors de pénuries similaires à la fin de l'année
dernière, 60 générateurs, et en avril dernier, la région a reçu de l'Union
européenne 7,5 million~ de litre~ de diesei.

"Cett~ quantité devrait être suffisante pour couvrir les besoins durant
six mois",ae~timé l~ coordinateur-adjoint de l'ONU en Irak, steven Allen,
basé à Erbil, "capitale" du Kurdistan irakien.

Toutefois" selon le gouv~rneur, M. Tahib, plusieurs générateurs sont
tombés en panne et ne peuvent être réparés en raison du manque de pièces de
rechange. "certains quartiers de la ville de Dohouk, chef-lieu de la
province, n'ont pas reçu d'eau depuis dix jours. Nous ,ne pouvons rien
faire"; a-t-:il assuré.' .

ta-elf/lba/jmc
AFP /J00245/220938 JUL 94
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Le premier ministre turc au « Figaro»

« Isoler Ankara,
c'est faire le lit des islamistes »

A la J'eillede son /lfrirée , aujourd'l1u~ en risite officielle à Paris,
ransu Ciller met en g/lfde contre le danger intégriste dans son pays,

PROPOS RECUEILLIS
A ANKARA PAR

CLAUDE LORIEUX

Premler ministre depul. tout Justeun
an, Tan.u Ciller n'a rien perdu da son
~nce, da ail combetlvlté ni da .. su-
perbe. Mal. une double cohabitation
- avec le prMldent Suleyman [»mirei,
qui ftatta son ambition, et avec lu so-
claux-démocrat •• , part.nalr •• d'une
coalition drolte-gauch. paradoxal. -
ainsi que la contestation Inceuante au
lI8In da .. propre formiïtIon ont amputé
.a liberté d. manœuVr•• 12 000 per-
sonnes au moIn. ont ~ tuées dan. le
.ud-est da l'Anatolie depul. qu'en aoOt
1984 le PKK (Parti sépendlste kurde) a
rouvert I.. hostilités. L'armée, qui main-
tient des cia.... da conscrits sous les
drapeaux, annonce l'.nt.rrement .. n.
fanfare du PKK pour la fin da l'année...
L'état-major utili •• d•• méthod ••
« payantes ", sur lesquelles I. premier
ministre ferme I.. yeux, mal. qui cho-
quent les Européens et, ce qui est n0u-

veau, les Américains. Pour arrêter l'InfIa.
tlon (138 % de Juin 1993 à mal 1994),
Tan.u Cm.r admlnl.tr. à ••• conci-
toyen. un remède.da ch.val qui com-
mence à provoquer des remous sociaux.
TroI8 mol. da coupes cial .... ont permis
da .upprlmer I. déficit bud~lre. En
Juin, les prix ont progressé da molns da
1%. En revanche, le taux da croissance,
qui était da 7,3 % en 1993, ..... cetta an-
née MgatIf. Les dlfllcultés eocIsles sont
pain IMnl pour le. 1_laml.t ••• Grand
vainqueur des munlclpeles du 27 mare,
le Parti da Is prospértté a confirmé son
dynamisme aux partielles du 12 Juillet à
latanbul. Aprte avoir eccumull les mal-
adreues, Tansu Ciller, un ancien pr0fes-
seur d'6conomle, apprend son métier.
Avec une grands habl.... manclUVl'lke,
elle vient d'obeInlr du Parlement le refet
d'une demande d'enquMe sur sa fortune
personnelle.

LE FIGARO
22 juillet 1994

LE FIGARO - En dev.nant
preml.r mlnl.tre de Turquie,
•• tlml.z-you •. qu'ltre une
f.mme était un ,atout ou un
handicap? .

Tan.u CILLER., - Je n'ai
jamais pensé jouer de mon
charme ou de quoi que ce soit.
En' politique, être une femme
c'omporte certains avantages
et. beaucoup de handicaps.
Mais je ne conçois pas la poli-
tique sous cet angle-là.

- Qu'av.z-vou •• ntr.prl.
pour ald.r I•• f.mme. à pro-
gr •••• r dan. la .oclété
turque ?

- Je ne suis premier mi-
nistre que depuis un an. Mes
priorités ont été la lutte contre
le terrorisme (du PKK, Parti sé-
paratiste du Kurdistan, ndlr) et
l'économie, <.lé procède aux

dernières réformes avant l'inté-
gration de la Turquie au monde
et à l'économie occidentale. Je
suis accaparée par ce travail
énorme. Je dois le mener à
son terme avant de m'occuper
activement du niveau de vie
des masses, et notamment des
femmes.

- Et alor., que f.rez-
vou.? .

- Mon métier, c'est l'éduca-
tion. Je veux faciliter l'éduca-
tion des femmes et leur per-
mettre de choisir le métier qui
leur convient. Leur statut légal
ne pose pas de problème. Pra-
tiquement, on est loin du
compte parce que les femmes
ne sont pas vraiment enga-
gées dans la vie économique.
Je youdrai$ qU,'elies choisis-

sent d'autres voies que la fonc-
tion publique, qui est effective-
ment une chance pour elles
Elles doivent passer à l'étape
suivante: devenir chef d'entre-
prise.Je demanderai aux
banques de leur faire des faci-
lités. J'ai commencé le travail.
J'ai besoin de crédits. Ce n'est
pas facile en période d'austé-
rité.Mais je tiens à ce pro-
gramme. Il est essentiel pour
contrer certaines forces liées à
l'Islamisme.

- Parlon.-en I Aux muni-
cipale. du 27 mar., le. 1.la-
ml.t •• ont conqul. b.au-
coup de gro •••• malrl.s,
c.II •• d'Ankara, I.tanbut,t
Izmir notamm.nt. Il.0n~
confirmé leur forc. aux mu-
nicipale. part1.1I.. du
12 Jum.t à I.tanbul ...

- Lors de ces élections, au-
cun parti n'a davantage aug-

Tansu Ciller: «Je me donne cinq ans pour redresser l'konomie JO (Photo Gamma)
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« Les Kurdes désinforment
l'Occident »

« L'armée ne s''opposera pas à
l'arrivée des islamistes au pouvoir

par des voies démocratiques»

menté sa 'part du vote national
que le mien, le Parti de la juste
voie. Sauf à Istanbul, qui est
un cas très spécial. Je connais
ses problèmes. Il faudra du
temps pour les résoudre. Cette
immense métropole ne votera
pas pour moi tant que je n'au-
rai pas assaini et relancé l'éco-
nomie.

- Pourquoi?
- L'agglomération est

'pleine de gens qui ont quitté
l'Anatolie dans l'espoir de vivre
mieux. Beaucoup se retrouvent
sans travail. Ils vivent donc

'très mal. Ce sont eux qui va-
,tent pour le Parti islamiste de
la:prospérité. Leurs motiva-
,tlans sont avant tout écono-
::mlques. Mon programme de
redressement n'a que trois
mois. Il démarre bien. Mais il

,n'est qu'à son début.
- Vous vous donnez com-

bien de temps ?
- Cinq ans. Mais la pre-

mière année est la plus dure.
C'est celle des plus grands sa-
crifices : les tarifs des entre-
prises publiques augmentent et
les riches paient plus d'impôts.
C'est l'austérité: Je n'ai pas les
moyens d'aider les migrants
d'Anatolie qui .. galèrent .. à Is-
tanbul. Mais ça viendra.

- Vos compatriotes vous
reprochent parfois de èourtl-
ser les Islamistes en décla-

: rant que vous aimez le chant
du muezzin appelant à la
prière ou que vous êtes
aussi bonne musulmane que
les cc barbus ».

- Je ne cherche pas à
plaire aux islamistes. Ils ten-
tent de couper le pays en
deux. Ils imposent un choix
aux Turcs : ou bien vous êtes

'musulmans ou bien vous êtes
des laïcs fidèles à Mustafa Ke-

.mal Atatürk? Ma démarche est
inverse ! Je dis à mes compa-
triotes : je suis kémaliste et at-
tachée à la laïcité, mais je suis
,aussi musulmane. Je refuse de
choisir. Tout Turc peut être un
bon musulman pratiquant tout
en croyant à un' régime poli-
tique laïc et aux réformes

,d'Atatürk. Voilà mon projet po-
litique. Et voilà pourquoi le
Parti de la juste voie, que je di-
rige, l'emportera largement aux
élections législatives de 1996.

- Pourrez-vous contrôler
la poussée Islamiste sans
changer le mode de scrutin?
Souhaitez-vous l'abandon du
scrutin majoritaire à un tour,
qui accentua la victoire des
Islamistes aux municipales
de mars, et l''adoptlon du
scrutin majoritaire à deux

, tours, que nous pratiquons
en France?

- Nous y réfléchissons.
Mais ce n'est pas le vrai pro-
blème. Les islamistes utilisent
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un argument de poids : " De-
puis Mustafa Kemal, disent-ils,
ceux qui vous gouvernent veu-
lent l'occidentalisation de la
Turquie. Leurs alliés sont en
Occident. Ils se sont ligués
contre les Irakiens qui sont des
musulmans comme nous. Ils
n'arrêtent pas de faire acte de
candidature à la CEE, puis à
l'Union européenne. Ils ne sa-
vent pas quoi faire pour pfaire
au monde occidental. Et les
Occidentaux les rejettent, en-
core, encore et encore! La
CEE n'est pas même capable
de respecter le protocole finan-
cier qu'elle a signé avec la
Turquie. » C'est un. argument
qui tue!

- Un geste de l'Europe
aurait plus d'effet contre les
Islamistes qu'une réforme du
mode de scrutin?

- Les islamistes exploitent
la crise économique et l'atti-
tude négative de l'Occident. Je
me charge de redresser l'éco-
nomie. Mais les Turcs sont des
gens fiers. En les repoussant
ainsi sans cesse, l'Europe va
provoquer une réaction. Les is-
lamistes vont l'exploiter. C'est
ici que nos amis occidentaux
ont un rôle à jouer.

- Est-ce que votre visite à
Paris est Importante?

- Tout à fait Mes interlocu-
teurs doivent comprendre que
cette mission est, d'une cer-
taine manière, historique. Je
ne viens pas tant pour parler
de dossiers ponctuels, mais
pour présenter un enjeu: si les
Occidentaux ne font pas le né-
cessaire, les régimes isla-

mistes s'installeront aux
marches de l'Europe. Ils repré-
senteront une menace pour la
paix.

- A moins que l'armée
turque ne mette le holà à une
telle évolution, en Interve-
nant dans la vie politique
comme elle l'a déjà fait trois
fois depuis la Seconde
Guerre mondiale ?

- Non. Je ne le crois pas,
car les forces démocratiques
n'ont jamais été aussi actives
en Turquie.

, - Vous pensez que leur
résistance suffira à barrer la
route du pouvoir aux isla-
mistes et donc à vous épar-
gner un nouveau coup
d'Etat?

- L'armée ri'iniervlencirait
pas pour contrer un choix ef-
fectué par les voies démocra-
tiques.

- Même sile jeu démocra-
tique amenait les Islamistes
au pouvoir, comme cela
faillit être le cas en Algérie?

- L'armée n'interviendrait
pas. Je pense que nous
sommes arrivès à cette étape
de notre évolution politique.

- SI c'est le cas, il s'agit
d'un tournant capital dans
l'histoire du pays.

- L'armée n'a plus èn tête
d'interférer dans la marche de'
la démocratie.

- Votre plan d'austérité

donne peut être des résul-
tats, mais Il passe mal. Des
centaines de mécontents ont
fait à pied les 450 km sépa-
rant .Adana d'Ankara pour

,vous le dire. Pour la pre-
mière fois depuis le coup
d'Etat de 1980, Turkl's, une
confédération syndicale mo-
dérée, a lancé une grève gé-
n,érale d'avertissement.

- La population souffre.
C'est indéniable. Mais les ou-
vriers syndiqués - que Turki's
appelait à la grève - sont
mieux lotis que les autres,
sans parler des chômeurs. Si
le gouvernement veut aider les

pauvres, il ne commencera pas
par les ouvriers syndiqués.

- les Turcs étalent cc vac- '
cinés »contre les critiques
d'Amnesty Internation.1 et'
de l'assemblée du Conseil de
l'Europe. Pour la première
fois, les Etats-Unis se sont
eux aussi émus publique-
ment de la situation des
droits de l'homme. le secré-
taire d'Etat adjoint John
Shattuck a affirmé que cc les
droIts é/ementalres de
l'homme ne doivent pas 'tre,
sacrifiés à la lutte contre le
terrorisme ». Washington
s'Inquiète aussi du sort des
six députés kurdes empri-
sonnés. '

- Gare à la désinformation I

Le PKK tue des citoyens 'd'ori-
gine kurde dans le sud-est de
l'Anatolie. En luttant contre le
PKK, je les protège. Quant aux
députés, ils collaboraient avec
le PKK. Ils se rendaient com-
plices d'assassinats. Ils ont été
chassés du Parlement.

- Avez-vous convaincu le
Conseil de l'Europe et le
gouvernement des Etats-
Unis ?

- Les séparatistes ont
changé de stratégie. Bannis
d'Allemagne, ils ont déménagé
en Grèce. Ils y sont bien orga-
nisés. Et ils vont vendre leurs
idées dans le monde, aux
Etats-Unis et en Europe. Les

ex-députés kurdes y rencon-
trent des parlementaires. Ils se
présentent comme députés,
pas comme membres du PKK !

- Voulez-vous dire qu'Ils
ont cc lavé le cerveau .. du
Conseil de l'Europe et du
gouvernement américain? '

- Oui. C'est bien cela.
- Vos difficultés écono- ,

mlques n'empêcheront-t-
elles pas la Turquie d'entrer
pleinement en 1995 dans
l'Union douanIère euro-
péenne?

- Non. Nous le pourrons. ,
C'est l'objectif du programme
d'austérité que j'ai lancé en '
avril. Nous tenons nos enga-
gements. La Communauté eu-
ropéenne tiendra-t-elle les
siens?

- Par exemple, en empê-
chant que le rapprochement
entre lea Douze et les ex-dé-
mocraties populaires d'Eu-
rope orientale n'accentue la
marglnallsatlon de la Tur-
qule?

- A Paris, je dirai aux Fran-
çais ce qu'il en coûterait à
l'Europe de nous ,garder de-
hors. Elle prendrait le risque
de voir l'islamisme s'installer à '
ses frontières.

- Avec Benazlr Bhutto,
une autre femme premier mi-
nistre d'un pays musulman,
vous étiez allées à Sarajevo
pour témoigner. Pourquoi ne
pas Joindre à nouveau vos
forces, cette fois pour sau- '
ver un autre femme, une
autre musulmane, l'écrivain
Tallsma Nasreen du Bangla- ,
desh, condamnée à mort par
la « fatwa » d'un groupe In-
tégriste?

, - Nous devrions le faire. Je
vais en parler à Benazir., ' '

.,
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étapes vers l'Union douanière, qUI sera
atteinte en 1995."
A quel prix? Souvent, Tansu Ciller est perçue
comme une Thatcher oricntale, une compa-
raison que l'intéressée ne réfute pas tout
à fait: "Certains de nos problèmes sont com-
parables. Now; avons mis en place une poli-
tique similaire: les taux d'intérêt ont chuté de
1 000 % à 30 %,l'inflation a chuté de 30 % à
pratiquement (I %, les déficits publics ont été
largement comblés." Pourtant. ces derniers
mois, la fermet ure de trois banques, la chute
brutale de la va leur de la devise, la multiplica-
tion des dévaluations ont révélé une écono-
mie turque plus fragile qu'il n'y paraissait:
"C'est vrai, ad met-elle, nous avons encore

LE Nol'\u ECCJ"OMISIT - W 955 - 22/07/94

Tansu Ciller, Premier ministre turc
"Nous possédons de bien meilleures

infrastructures que le Portugal, l'Espagne
ou la Grèce. "

beaucoup d'efforts à faire, le chemin sera
long." Les sacrifices seront encore nombreux:
"Les trois derniers mois, explique-t-elle.j'ai
cncore augmenté les impôts,"
La classe politique de son pays va-t-elle lui
accorder encore un délai de grâce? On dit
d'elle qu'clic est maintenue au pouvoir par
défaut. Faute de successeurs plausibles et au
nom d'une alliance avec l'armée, qui fait
régner l'ordre brutalement au Kurdistan.
D'un revers dc main, Tansu Ciller balaie le
procès fait à la Turquie en matière de droits

de l'homme: "Les indépendantistes kurdes
du PKK tuent mes concitoyens kurdes, qui,
eux, veulent se débarrasser de leurs menaces.
La protection de l'armée va d'abord à eux
plus qu'aux populations turques." Revcnant
à la charge sur les réformes économiques, la
dame de fer insiste sur sa volonté de travailler
dans la durée. "Laissez-moi encore un an",
plaide-t-elle.
Les trente minutes d'entretien prévues sont
passées. Le sourire se fige, madame le Pre-
mier ministre prend congé. En trois mots.
"That's it." ('"C'est bon", '"C'est fini"). Les
nationalistes kurdes, on le sent, n'ont qu'à
bien se tenir. Nicolas Beau

et Arnaud Lepannentier
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en re len
Tansu Ciller

"LE REJET DES DOUZE ACCROIT
L'INTEGRISME EN TURQUIE"

L'Union ne veut pas entendre sa demande d'adhésion? Le Premier ministre turc passe
aux menaces. "Si je ne convainc pas, ce sera la défaite de l'Europe" et "mes

compatriotes vont se tourner vers l'opposition intégriste". La croisade continue.

Les atteintes aux droits
de l'homme au

Kurdistan? Cette dame
de fer balaie la question

d'un revers de main.

dont elle revendique l'enseignement, repré-
senterait la voie de la conciliation: "Vous,les
Européens, vous ne pouvez pas rejeter indé-
finiment notre candidature alors que nous
sommes laïcs, démocratiques, anti-intégristes,
économiquement ouverts, libéraux." Et
d'enfoncer le clou: "Je vois bien qu'il y a un
rejet de la part de nos amis occidentaux, qui
se cristallise sur le sujet des droits de
l'homme. Tout cela accroît l'intégrisme en
Turquie. Mes compatriotes se retournent vers
moi et ils me disent: vous vous battez pour
vous intégrer à l'Europe et pour instaurer la
démocratie, et ils continuent de vous rejeter,
alors autant se tourner vers l'opposition inté-
griste."

'A deux pas des Champs-Elysées, ce
jeudi 7 juillet dans la matinée,
l'hôtel George- V était gardé
comme une forteresse. En visite

privée à Paris, le Premier ministre turc, Tansu
Ciller, recevait dans sa suite le Premier
ministre israélien, Itzhak Rabin, accompagné
du ministre des Affaires étrangères Shimon
Peres, tous deux succédant au chef de l'OLP
Yasser Arafat. "It's a hot day", murmurent
les gardes du corps en poste dans le couloir
qui mène à la suite de Tansu Ciller. Pour un
jour, Paris était devenue une capitale médi-
terranéenne. "l;e Premier ministre se rendra
en Israël en septembre, mais attendra la tenue
d'élections libres pour aller en Palestine; les
Israéliens viennent très nombreux en Tur-
quie, explique déjà, avant l'entretien, son
directeur de cabinet ; il faut dire que les
menaces terroristes leur font moins peur qu'à
d'autres."
De nouveau à Paris depuis le jeudi 21 juillet,
cette fois-ci invitée officielle du gouverne-
ment d'Edouard Balladur, Tansu Ciller
plaide encore et toujours pour l'entrée de son
pays dans le cercle européen. Depuis sept ans,
la Turquie frappe à la petite porte, sans suc-
cès. Il s'agit cette fois-ci de faire monter les
enchères: "Si, aujourd'hui, je ne convainc pas,
ce n'est pas seulement moi qui échouerai,
c'est l'Europe entière qui sera perdante, ce
sera la défaite de l'Europe", tranche le Pre-
mier ministre turc dans un excellent anglais
appris à l'université Yale.
Blonde, vêtue d'un très élégant tailleur blanc,
sa couleur préférée, cette nouvelle croisée a
bien étudié l'argumentaire: "Le défi de la
prochaine décennie sera la montée de l'inté-
grisme musulman et sa confrontation avec
l'intégrisme chrétien", affirme Tansu Ciller
qui, cet hiver à Sarajevo, dénonçait l'indiffé-
rence occidentale face aux Musulmans de
Bosnie. Aujourd'hui, seule cette héritière
d'Ataturk, le président fondateur, en 1923,
d'une république turque laïque et moderne
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"Leurs étudiants viennent à Ankara et nous
leur faisons apprendre l'alphabet latin."
La France serait devenue aujourd'hui "le
meilleur soutien du gouvernement turc", dans
une bonne langue de bois diplomatique. En
raison peut-être des origines ottomanes
d'Edouard Balladur, citoyen d'honneur de la
ville d'Izmir, berceau de sa famille? Pru-
dente, le Premier ministre turc sourit, sans
acquiescer, et enchaîne: "Les investisseurs
français sont venus en précurseurs, ils sont
très bien placés dans le secteur des télécom-
munications." Et d'ajouter, moins convain-
cante: "Nous avons aussi beaucoup de sites
touristiques qui sont très intéressants ... "
Dans sa croisade pro-europénne, Tansu Cil-
ler fait feu de tout bois. Candidats eux aussi à
l'entrée dans l'Union, les pays de l'Est aga-
cent prodigieusement notre Premier
ministre: "L'économie turque est beaucoup
plus compétitive que celle des pays du bloc de
l'Est, nous sommes entrés bien avant eux - il
Y a plus de dix ans - dans l'économie de mar-
ché. Nous sommes en train de privatiser nos
télécommunications et beaucoup de nos
sources d'énergie."
L'Europe du Sud n'est pas plus épargnée par
cette battante, dont les arguments sont aussi
carrés que les gardes qui veiÎlent sur elle:

Pour elle, rejeter hors de l'Europe la Turquie "Nous possédons de bien meilleures infra-
serait aussi rejeter les anciennes républiques structures que le Portugal, l'~spagne, ou la
musulmanes qui émergent de l'ex-Union Grèce." Ah, la Grèce! Voilà !bienoù le bât
soviétique. Les liens tissés par ces pays avec blesse. A l'évocation de l'enne~ni héréditaire,
Istanbul sont solides: "Nous sommes très le visage aimable de Tansu Cil~erse durcit, le
proches d'eux en termes d'économie et de débit s'accélère. Sur le contentieux autour de
ressources naturelles, nous parlons souvent Chypre: "Nous avons tout laccepté, rien
les mêmes langues." La Turquie serait le, rejeté; cela a dû être un choc ~u côté grec."
meilleur des cicérones pour arrimer à l'Occi- Sur le tourisme: "Les Grecs propagent une
dent ces pays en gestation: "L'alternative de \ vraie désinformation à PropOS/del'insécurité
ces Etats, c'est la Turquie ou l'Iran. Or nous \ en Turquie, ce sont des concurrents
voulons coopérer avec nos amis sur des pro- \déloyaux." Sur la situation ,espective des
jets concrets et les amener vers la commu- \deux pays: "Les Grecs ont 0 )tenu des mil-
nauté européenne." Preuve de sa bonne liards et des milliards de dolla 'Sd'aides, sans
volonté pro-occidentale, cette bonne ambas- Barler des protocoles financielrs. Nous, nous
sadrice des républiques musulmanes ajoute: a,vons franchi, sans aide aucJtne, toutes les

, 1 ._-
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ÇILLER: Calls on French support for the economy
By Nazlan Ertan
Turkish Daily News

PARIS- Prime Minister Tansu Çiller, who
arrived in Paris on Thursday for two days of
official and unofficialtalks aimed at boosting
Turkey's investment prospects and salvaging
Ankara's ailing political image in Europe, has
called on France to support her economic pro-
gram as well as to "respect" Turkey's political
system and "appreciate" that her government
"ISdoing its utmost" to overcome human rights
violations.

During her meetings Çiller also reiterated
Turkey's continuing European vocation and
Ankara's continuing respect for its political and
economic commitments in this context. Prime

.Minister Çiller was greeted at the airport in
Paris with an official ceremony on Thursday
evening. Shewas welcomed by Minister for
State Douste-Blazy and, following the playing
of the Turkish and French national anthems,
departed for the Crillon hotel where she is stay-
ing during her visit. Çi11er's contacts in France
shortly after she arrived in Paris began with a
meetin~ with French businessmen over a dinner
organIzed jointly by the Turkish-French

. Business Council, the Turkish Council for
,Foreign Economic Relations and the French
Organization of Employers. Expecting angry
protests, French police were out In force at the
building of the French employers' organization
where the dinner was held. .

Çi11erstarted her official contacts on Friday
Morning by receiving. French foreign minister
Alain Juppe at her hotel. Addressing reporters

after the meeting, Juppe described the talks as
"constructive" and referred to the state of eco-
nomic and commercial relations between the
two countries as "excellent."

Juppe listed Turkish-European Union rela-
tions, the situation in Bosnia and the work
underway concernin~ the French language
Galatasaray University In Istanbul as among the
subjects that had been discussed. The French
foreign minister also said he planned to visit
Turkey before his country assumed the term
presidency orthe European Union.

Turkish Foreign Minister Hikmet Çetin, who
also attended the Çiller-Juppe talks, also told
reporters thatthe state of relations between the
two countries were "excellent." He said that the
decision to set up a Joint Committee would fur-
ther improve relations.

Çetin listen the situation in the Caucasus as
another of the topics that had been taken up
during the talks and said that both France and
Turkey, because of their special positions con-
cerning the Azeri-Armenian conflict, were
ready to play a positive role in settling this dis-
pute. .

Referring to the U.N.-imposed embargo on
Iraq, Cetin said that Prime Minister Çi11erhad
underfined that need for the Turkish-Iraqi oil
pipeline to be kept outside of the scope of this
embargo. Cetin said Çiller had also expressed
Turkey's desire to see a continuation of the
understanding that France had shown on this
score at the United Nations. .

Çiller met with French Prime Minister
Edouard Balladur over a lunch that was also

attended by Juppe and Cetin as well as by other
French cabinet ministers.

Sources close to the talks with Balladur and
Juppe indicate that the question of human ri~hts
in Turkey had also come up with both sides
touching on this subject in "diplomatic lan-
gua~e."

Çlller is reported to have given the message
that her coalition government was doing its
utmost in this conteXt but that there was the
need for the Turkish constitution to be amended
for significance improvements. She herself sup-
ported such a change to the constitution, she
said, but changes did not come about just
because she wanted them.

"If that was the case, then we would not have
had any problems concerning the subject of pri-
vatization," she said, referring indirectly to the
recent Constitutional Court decision to cancel
the government's privatization bills and related
decrees. A coalition of human rights grou~s led
by France Liberte, founded by President
Mitterrand's wife Danielle, has criticised
Çmer's handling of Turkey's IO-year:old
Kurdish ~eparatist insurgency, saying military
operations made life "hellish" for Kurds.

Çi11er was not expected to meet either
Mitterrand or his wife during her stay in Paris.
The president is in hospital recovering from
prostate surgery and his wife is in a separate
ho~ital after heart surgery.

t;iller said before her departure for Paris:
"There are recent efforts to create a false image
of Turkey in France." "The terror ~up (PKK)
which wants to divide Turkey IS primarily
against Turkish democracy and human rights.
This truth must be made clearly understood,"

US Secretary of Defense Perry leaves Turkey
Turkish Daily News

ANKARA. U.S. Secretary of Defence
William Perry left Ankara for Zagreb, after
completing his one day official visit to
Turkey on Friday. . .

Perry met President Süleyman Demirel,
Defence Minister Mehmet Gölban, Chief of
Staff Gen. Dogan pürq and Foreign Ministry
~n~ersecretary Özdem Sanberk during his
VISIt.

Perry was originally scheduled to travel to
Sarajevo from Ankara, but this plan was can-
celled after shots were fired at aircraft using
the city's airport. Reuters reported that a
spokesman for the U.S. Embassy in Sarajevo
said,"The visit is definitely off," Asked
whether Perry's cancellation of Friday's visit
had ~ythin~ to do with the shutting down of
SaraJevo' s aIrport, the spokesman said: "You
can draw your own conc1usions."

Perry had been scheduled to meet with the
U.N. commander in Bosnia, Lt. Gen. Sir
Michael Rose. During Perry' s visit, talks with
Turkish officials were focused on the Bosnia
question. After the Bosnian Serbs: unsatisfac-

tory response to the peace plan proposed by
the United States, Russia, Britam, Germany
and France, Perry said tighter sanctions
against Serbia, and the lifting of the arms
embargo on Bosnia may result.

Meanwhile, during the Perry-Galban meet-
ing, the two reviewed bilateral relations.
Gölban criticized the conditions imposed by
the U.S. Congress, which connect aid to the
human rights and Cyprus questions. "Turks
are upset about these co.nditions," sàid
Gölhan. "Nearly 8,000 soldiers and civilians
have been killed by this separatist terrorist
organization. If we are discussing human
rights, do not forget that all those victims had
ri$hts." He stresSed that. there was no ethnic
dIscrimination in Turkey, citing deputies and
Cabinet members of Kurdish oriP.n' Gölban
also noted that Turkey and Turkish C1Priots
accepted the U.N. Secretary General s plan
for Cyprus, and that it was Greek Cypriot
leader Glafkos Clerides who had rejected it.
Gölhan thanked Perry for his assistance on
the issue of purchasing aircraft from the
United States.
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West alarmed
.over reports
of internment
in Southeast
Amnesty International fears
children exposed to ill-treatment

By Ismet G.lmset
Turkish Daily News

LONDON- Human rights organizations and
officials in Europe and in the United States are
alarmed over new reports from Turkey that securi.
ty forces have started to set up internment camps
in thetroubled Southeast region to hold and inter-
rogate villagers en masse, a cOß¥ressional source
in Washington said on Friday. According to the
source, United States officials are also looking
into the claims which have been heard since early
July after the launching of il major Turkish mih~
tary offensive against the outlawed Kurdistan
Workers' Party (PKK) near the province of
Diyarbalar.
. The TDN has been told that at least two such
camps were set up, inDiyaroalar and Hakkari, but
that one of them has already been emptied with all
civilians released.. .

"The reports are truly worrying," said Jonathan
Sugden of the international human rights watch
dog group Amnesty International in London.
'They are worryino for they suggest the beginning
of a new pattern of abuses In the area," he told the

.TDN on Friday. Amnesty is geared
up to launch a campaign on the issue
and to hi~hlight what Sugden refers
to as a situation in which "a large
number of people are. held in ad hoc
camps and, inevitab.1Y, are mo~~
exposed ta torture and iii-treatment.

The or~anization, through i~ own
. sources In Turkey, has confirmed

that at least two such camps were set
up in the same week of early July
and that one based in Hakkari report-
edly h?lds over 1,000 ciyihans
including women and children.
Reports coming in from the region
imply that some of the villagers were
evacuated from their settlements and
detained only after refusing to join
the paramilitary village guards. More
than 1,0QO villages and hamlets in
the Turkish Southeast have been
evacuated for security reasons over
the past years and most have been
torched, a recent Turkish Human
Rights Association report had'
claImed. .
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"The fact that both of the camps
were set up the .same week suggests
there may have been an order sent.
out. We are now particularly. con"
cerned that children are also
involved.and they are being detained
illegally and are subject to torture,"
Sugden said:

''We have been workin~ publicly
for many months appealing to the
CSCE (Commission on Security and
Cooperation in Europe) to 'send a
missIOn to Turkey. This shows that
now there is an urgent need for this."

According to information reaching
London, the first of the two camps
was set up near a gendarmerie station
in Damlatepe in the Hani district of
Diyarba1ar. At least four villages and
two hamlets were evacuated by
troops and the population was moved
to this camp. ''We have been told by
witnesses that Dam]atepe camp is
now empty. Some of the villagers
have gone back to build new houses
and others have moved to (the south-
ern province of) Adana," Sugden
said on Friday. Damlatepe was set up
on July 6. Kurdish sources in Koln,
Germany, say there has Qeen no
news of the villagers detained by
troops in the three weeks since theIr
settlements were evacuated and
allegedly burned down. They fear
that the victims may be subject to
torture. The PKK, which has
imposed a self-styled ban on the
Turkish press, has refused to com-
ment on the development.

According to reports reaching
London from local Kurdish sources,
the internment camps appear to be
part of Turkish efforts to contain ter-
rorist activities in the region and to
cut off local militia supr0rt for the
PKK. Previously Turkey s policy of
evacuation was criticised by human
rights activists on the grounds that
villagers ~ere not being compensat-
ed for theIr losses or shown where to
resettle. Observers believe this new
pattèrn could also be a military filter-
Ing process for displaced Kurds.
questioning them be.fore they are
allowed to migrate tg;o~er parts of
Turkey ..Regional Kp,rdlsh sources
claim that at least wee such camps
have been set up although the pres-
ence of only two cQuid be indepen-
dently confrrmed. ';

Amnesty fears' that wh~tev~r the
reason thIS new pattern ID vllla~e
evacuations could lead to further dIS-
appearances ofKlridish ~ivilians.
Such disappearances ~~ve Increased
steadilv in the reoion smce 1993.• __ . I>

Saturday, lul>'.23, 1994

According to a TDN source in
Diyarbakrr the Damlatepe camp was
initially sei up when commando and
~endarmerie forces cracked down on
me PKK in the fust week of July in
the Hani-Lice-Genc triangle, declar-
i~g the àrea off-limits to all out-
sufers. .

Kurdish sources say there was no
news from the villagers who were
iaken to the camp until they were
released. The women and children
were the first to be Jet out of the
Damlatepe camp. One of the villages
evacuated and destroyed during the
said operation has been identified as
Seleheydan.

Since then, all telephone lines to
the area have been cut andeven
Kurdish activists agree that informa-
tion 'coming out of the region may
not be reliable.

There are local claims, however,
that a second campwas set up in
Topcular, also close to a gendarmerie
post. Kurdish activists in Europe say
the people from villages in the Selvi
(Sivan), Shelmenzin and Caxit dis- .
tricts of Genç have also been
detained and taken to the camps. .

There have also been allegations
from Kurdish circles that on July 8,
troops accompanied by village
guards raided. the Kerwas village of
Diyarbakir along with the Mexle
hamlet of the same village and
torched more than 30 houses on the
grounds that the civilians had refused
tojoin the paramilitary village guard
forces. 'Over 200 people fled to
Diyarbakir city center following this
raid. According to Amnesty, the sec-
ond major inte.rnmentcamp has been
set up In Beytussebap, Hakkari and
currently holds some 1,400 civilians
including èhildren. The population of
the camp consists of villagers evacu-
ated from their settlements. They
have béen stripped of their ID cards,
an essential requirement for travel in
the war zone, and told by troops that
they cannot enter the town. But some
have 'managçd to escape and to tell
their story. Sources in Hakkari say
that 'troops, especially in the Mezra
district of Beytussebap, have
besie~ed several villages and banned
the CIvilianpopulation from leaving
the area - imposing at the same
time a major food embargo,
explained locally as a method to pre-
vent supplies from reaching the
PKK. The issue is expected to lead
to further international pressure on .
Turkey related to the country's
unsatisfaciOIYhuman rights record.



KUR"ES ÉCRASÉS

L'Association Suisse-Kurdistan publie un rapport accablant. Villes et villa-
ges sont détruits. Des populations sont déplacées. La torture griffe.

Implacable, le pouvoir turc
piétine son Kurdistan à mort

GEORGES PLOMB

restations et de tortures sont assez
nombreux pour ne laisser aucun dou-
te, ici non plus, sur la brutalité de l'oc-
cupation turque.

LE MÉPRIS DE LA CULTURE
La culture kurde, elle aussi, conti-

nue d'étre piétinée. Une conversation
tenue avec quatre enseignants turcs
révèle - de la part d'Ankara - un
mépris qui confine à l'aveuglement.
Pour ces enseignants, qui sont pour-
tant de formation universitaire, impo-
ser le turc à des enfants kurdes est la
chose la plus naturelle du monde (<<Il
n'y a qu'une vraie langue en Turquie:
le turc!»). Pire, ces enseignants sem-
blent largement ignorer les destruc-
tions de villages kurdes à grande
échelle (des institutions comme Am-
nesty International articulent le chif-
fre de 900 villages détruits, on parle de
9000 morts). Et puis, la Turquie de
Mme Tensu Ciller - protégée par sa
formidable position géostratégique -
peut encore compter sur une très large
complaisance internationale. Jusqu'à
quand?

qui doivent faire face à une résistance
armée kurde plutôt coriace - sont om-
niprésents.

La ville de Djeziré, en deux ans, a
complètement changé. Certains quar-
tiers sont vidés de la moitié de leurs
habitants. Des maisons de familles
connues sont cadenassées et désaffec-
tées. Beaucoup de personnes osent à
peine parler. Outre l'armée et la police,
on remarque la présence de Kurdes
collaborant avec l'occupant turc. Cela
fait très régime de Vichy! Le soir venu,
des parachutistes turcs se livrent à des
fusillades et à des canonnades visible-
ment destinées à intimider la popula-
tion kurde.

CONTACTS EMPÊCHÉS

Mais les Kurdes sont très sensibles
aux visites d'amis étrangers venus les
voir de loin. Les rencontres avec la
population, toutefois, ne sont pas faci-
les. Les agents du régime - comme ces
Kurdes collaborateurs - s'ingénient à
les empécher chaque fois qu'ils le peu-
vent. Mais ils ne le peuvent pas tou-
jours. Et les témoignages de cas d'ar-

Villages détruits! Villes fantômes! Po-
pulations déplacées! Torture à grande
échelle! Enseignement de la langue
kurde méprisé! L'oppression du Kur-
distan turc par le pouvoir central
d'Ankara -loin de s'adoucir - mord de
plus belle. Un récent rapport de l'As-
sociation Suisse-Kurdistan fait froid
dans le dos (<<Observations au Kurdis-
tan sous domination turque»). C'est à
une petite équipe composée de Rosa
Moesch (une enseignante), Daniel Ro-
bert (un médecin) et Waltraud Weber
(une infirmière) qu'on le doit. Un do-
cument accablant!

COMMENT ON DÉTRUIT
Premier choc: les voyageurs comp-

tent 14villages récemment détruits sur
la route qui va de Nusaybin à Djeziré.
Que l'armée turque soit l'auteur de ces
destructions ne fait guère de doute.
Selon un scénario classique, les soldats
arrivent le matin, laissent quelques
heures aux habitants pour rassembler
des effets et incendient les maisons. Le
travail est complétè au bulldozer.
Mais, si les villages sont détruits, l'ar-
mée, la police et les miliciens en civil-
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Des organisations humani-
taires françaises djnoncent la
répression contre les Kurdes. -
Onze organisations humanitaires
françaises, parmi lesquelles la
Fédération internationale des
droits de l'homme, la CIMADE
et la Fondation France Libertés,
ont adressé une lettre ouverte au
premier ministre turc, Tansu Cil-
ler" dans laquelle elles s'élèvent
contre sa politique à l'égard de la
question kurde. « Vous avez
'donné votre caution à l'armée tur-
que pour qu'elle résolve par ses
propres moyens la question
kurde )), déclarent ces organisa-
tions, qui protestent contre les
exactions dans l'est du pays, et
contre la répression qui s'abat sur
ceux qui, parce qu'ils les dénon-
cent, sont assimilés à des terro-
ristes.

TURQUIE

Cinquante
rebelles kurdes
tués
o Cinquante maquisards
kurdes de Turquie ont été tués
lors d'opérations de l'armée
turque dans l'Est et le Sud-Est
anatolien depuis jeudi, a-t-on
appris de source officielle hier.
les forces de l'ordre ont inten-
sifié leur lutte contre le Parti
des travailleurs du Kurdistan
(PKK) à l'approche du 10' an-
niversaire du début de la rébel-
lion kurde contre le pouvoir
central.
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Un Collectif de solidarité
avec le peuple kurde
••• Une lettre aux
eurodéputés, l'accueil de
députés kurdes: tels sont
les premières initiatives
.du tout nouveau Collectif.
du Bas-Rhin de soutien à
'la cause kurde.

La conférence inter-
nationale sur le nord-ouest
du Kurdistan (sud-est de la
Turquie), qui a réuni 35 pays,
les 12 et 13 mars dernier, à
Bruxelles, est à l'origine de la
création du . Collectif du
Bas-Rhin de solidarité avec le

.peuple kurde. - Constatant un
manque d1~onmation~ 'su~
tout du côté français, nous
avons élaboré une plate1or-
me de référence et décidé

.d'assurer une présence' per-
manente sur le terrain~, ex-
plique Armand Jaco, prési-
dent du Mouvement de la
Paix du Bas-Rhin.
Ainsi est né ce Collectif au-
quel se sont associés des
mèmbres du Mouvement de
la paix, de la CGT, de la Mai-
son des. Kurdes d'Alsace, des
- Amis du peuple kurde de
France~, du PCF et de la MJC,
tous signataires de la résolu- ..
tion finale: un texte qui re-
vEmdique la cause kurde et
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lutte contre l'oppression des
autorités turques. .
Le collectif du Bas-Rhin de
soutien à la' cause kurde a
choisi de consacrer l'essentiel.
de son action à la diffusion
d'informations, pour mieux
faire connaitre la ~éalité et la
complexité des problèmes
rencontrés par le peuple kur-
de. A l'occasion de l'ouvertu-
re de la session du Parlement
européen, il y a quelques:
jours, à Strasbourg, plusieurs
qéputés kurdes du DEP (Parti
de la démocratie) ont rencon-
tré des eurodéputés socialis-
tes, verts et radicaux.
L'un des parlementaires kur-
des a expliqué, jeudi. au
cours de la première confé-
rence de presse du Collectif
du Bas-Rhin, que la répres-
sion turque allait jusqu'à -la
destruction des ressources
naturelles comme la forêt ou
les récoltes, et même les ani-
maux, chassés~.
Par ailleurs, le Collectif bas-
rhinois se propose aussi de
faire connaitre aux partis et
instances politiques, sa volon-
té d'aboutir à un règlement
définitif du conflit kurde. Un
objectif qui s'est déjà concré-
tisé par l'envoi d'une lettre
ouverte à' tous les parlemen-
taires européens. C'est line
première étape.

La typhoïde au Kurdistan
Les pénuries d'eau et d'électricité dans

des zones du Kurdistan irakien contrôlé.
par les rebelles kurdes ont causé une mul-.
tiplication ces dentières semaines des cas
de typhoïde et de diarrhée, notamment.
parmi les enfants. Un médecin de l'hôpital
de Zakho, dans la province de Dohouk.
(nord de J'Irak), le Dr Heinad Chetalla, a
affirmé qu'il traite une centaine de cas de.
typhoïde et de diarrhées. par semaine,.
contre une vingtaine seulement avant le :
20juin, date depuis laquelle le courant est

. coupé dans toute la province.

!!!! KURDISTAN.Typhoïde
et affrontements. Les cas de
typhoïde et de diarrhée se'
multiplient dans certaines
zones du Kurdistan irakien,

. et affectent surtout les en-
fants, selon un médecin tra~
vaillant sur place. Cette dé~.
gradation sanitaire est cau-
sée par des coupures d'électri-
cité qui se répercutent sur la
distribution d'eau potable en
provoquant des pénuries pou-

. vant durer plusieurs jours.
La province de Dohouk, qui.
est principalement touchée, a'
'signé un accord d'alimenta-
tion en électricité avec la Tur-
.quie pour éviter de dépendre
de Bagdad, mais le gouver-'
neur de la province explique
que les Turcs coupent régu-
lièrement le courant car ils en
ont besoin «pour leur agricul-
ture ".
Par ailleurs, 50 maquisards
du PKK ont été tués par les
forces armées turques dans
l'est et le sud-est anatolien.
Les forces de l'ordre intensi-
fient leur lutte contre le PKK
à l'approche du dixième anni-
versaire du début des affron-
tements qui ont déjà coûté la
vie à plus de 13.600 per-
sonnes. (AFP)
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~eparatisme et de ne représenter qu' un
paravent politique du PKK. Son prési-
dent et sept autres députés sont en pri-
son. Les cinq autres parlementaires sont
en fuite àl"étranger. « L' option militaire
» du gouvernement sur le problème
kurde ne se limite pas à la lutte contre
les combattants du PKK dans les mon-
tagnes. Elle implique d'écraser égaIe-
ment tous leurs relais. même indirects.
dans la société. Une stratégie qui
s'avère inefficace malgré les quelques
succès remportés sur le terrain. La ré-
pression sans discrimination renforce la
rébellion. et le pays s' enlise dans la
guerre.
~Mais cette intransigeance plaît à une
grande partie de l'opinion exaspérée
p~ la multiplication des attentats attri-
bués au PKK dans l'ouest du pays et
violemment hostile à toute concession
aux revendications kurdes. Pour beau-
coup. rautonomie serait un premier pas
vers la désintégration du pays. Tansu
Ciller se pose volontiers en Margaret
Thatcher. la Dame de Fer impitoyable
face à rIRA. Elle n 'hésite pas non plus
à l'occasion à verser une larme devant
les caméras. jouant les faibles femmes
pour émouvoir les téléspectateurs: «Je
n'ai qu'un seul but. servir ma patrie.
impêcher la division de la nation. du
drapeau et du Coran. »
Avec les élites le courant ne passe plus.

claires dans le budget et un blocage des
salaires. commence à donner quelques
résultats. L'inflation était à 1% le mois
dernier. Mais la situation sociale est de
plus en plus explosive. Le réveil a été
encore plus douloureux sur le problème
kurde.
A peine installée au pouvoir à la tête

d'une coalition droite/gauche regrou-
pant le DYP et le SHP {Parti sociài-dé-
mocrate du peuple). elle évoquait une
«solution à la basque» garantissant une
certaine autonomie et surtout les droits
culturels pour les 13 millions de Kurdes
turcs. Rapidement elle changea de ton.
promettant «["anéantissement des ter-
roristes d'ici lafin de ["été» et prêchant
«la guerre totale» contre le PKK. Iso-
lée au sein de son parti. contestée par
ses alliés socialistes de la coalition. elle
s'appuie de plus en plus sur rarmée et
le chef de l'état-major. le général Do-
gan Gures. qu' elle appelle volontiers en
public «mon grand frère». Depuis le
début de l'année se sont multipliés les
déplacements forcés de population. les
destructions de villages. les exécutions
sommaires. Les poursuites d'intellec-
tuels pour simples délits d' opinion sont
devenues de plus en plus fréquentes. Le
DEP (Parti de la démocratie. extrême
gauche). seul parti représenté au par-
lement à se revendiquer ouvertement
comme kurde. a été interdit. accusé de

diblité de la Turquie. A l'étranger. le
Premier ministre garde une bonne
image. C"était la raison même de sa no~
mination.
«Vous êtes jeune. présentable et am-

bitieuse: je vous ferai briller comme
une étoile ».lui assurait en 1991 Sulei-
man Demirel. l'inusable vieux renard
de la politique turque devenu ran der-
nier chef de l'Etat quand ilIa lança en
politique. Elle devint un an plus tard
ministre de l'Economie. En mai 1993.
DemirelI' imposa pour lui succéder à la
tête du DYP (Parti de la juste voie.
droite) et du gouvernement malgré
ropposition des vieux caciques. Tansu
Ciller. la self made woman d'Istanbul.
la fille d' un obscur petit fonctionnaire
devenue à la force du poignet profes-
seur d' économie dans la prestigieuse
université du Bosphore. caracolait en
tête de tous les sondages de popularité.
Elle incarnait parfaitement le rêve des
classes moyennes enrichies par le
grand boom des années précédentes.
Après un an et un mois de gouverne-

ment les espoirs suscités par son arri-
vée se sont évanouis. L' économie est en
crise avec une inflation qui a dépassé
130% pour r année. La monnaie natio-
nale. deux fois dévaluée depuis janvier.
a perdu 60% sur le dollar. Lacured' aus-
térité. «la potion amère» imposée par
le Premier ministre .avt;ç de.> çoupes
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Istanbul, 1994. Tansu, la self made woman, est aussi attaquée sur l'origine de sa fortune.

TURQUIE

Tansu Ciller, la «Dame de Fer)) n'a plus la cote
Après un an au gouvernement, l'étoile d'Ankara n'est plus à son firmament. En visite en France,

le Premier ministre turc est très critiquée sur sa politique économique et la gestion du conflit kurde.
londe enveloppée. madame le
Premier ministre affectionne
les tailleurs blancs et les
écharpes flottantes qui peu-
vent se transformer en fou-
lards dans les quartiers po-
pulaires des grandes villes.

Istanbul ou Ankara. gagnés par la vague
islamiste. Là elle commence désormais
ses discours par un claironnant «Dieu
merci. nous sommes musulmans ».
Dans ses interviews à la presse étran-
gère. elle répète que «l'intégration à
l'Europe est la meilleure garantie pour
éviter que l'islamisme ne s'installe aux
portes de l'Occident ». Tansu Ciller sait
s' adapter à son public. Elle a un charme
réel. et cette mère de deux enfants porte
a1lègrement ses 51 printemps. Parfaite-
ment anglophone au point d'irriter cer-
tains de ses concitoyens par l'abon-
dance des américanismes dans ses
discours. elle séduit aisément ses inter-
locuteurs occidentaux.
Première femme chef de gouverne-

ment de rhistoire de la Turquie. où les
femmes. avec la république de Kemal
Atatürk. obtinrent dix ans avant le
France le droit de vote. elle voudrait in-
carner l'image édifiante d'un pays mu-
sulman à 90%. mais laïque ei moderne.
Un pays qui. selon elle. devrait tout na-
turellement avoir sa place dans rUnion
européenne. Les autorités turques
comptent beaucoup sur rappui de la
France. désormais premier investisseur
étranger en Turquie avec 19.2% du ca-
pitaltotal investi.
Dans sa visite de quarante-huit heures

à Paris à rinvitation d'Edouard Balla-
dur. Tansu Ciller souhaiterait en pre-
mier lieu obtenir raide des autorités
françaises à son programme de redres-
sement économique. :\lais elle espère
surtout un certain soutien politique sur
le« problème du terrorisme». ce qui
dans la phraséologie officielle d'An-
kara signifie la rébellion du PKK (Parti
des travailleurs du Kurdistan). A cause
de cette «sale guerre» (13 000 morts en
dix ans dont 2 700 depuis le début de
l'année) et de la répression menée no-
tamment dans les treize départements
du sud-est à majorité kurde. les autori-
tés turques se retrouvent aujourd'hui au
banc des accusés. dans le Conseil de
l'Europe comme dans la CSCE (Confé-
rence pour le sécurité et la coopération
en Europe). Les gouvernements occi-
dentaux. dont la France. appellent An-
kara au respect des droits de l'homme
dans la lutte contre le terrorisme et sou-
lignent leur attachement à l'intégrité
te'intoriale de la Turquie. ~
Tansu Cill~r veut ainsi restaurer la.cré-
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Paris tire Ankara vers l'Europe
La -presse, au début très bienveillante.
critique avec virulence ses multiples.
gaffes. sa méconnaissance des dossiers.
et des .réalités du pays. «Elle est certes
riche, blonde, ambitieuse. mais aussi
ignorante. maladroite et menteuse».
:écrit Yavuz Gokmen, éditorialiste de
Hurrivet. Tansu Ciller est notamment
attaquée sur l'ampleur du patrimoine
:accumulé avec son mari, de façon pour
:le moins peu claire, en trente ans d'ac-
:tivité professionnelle. Lors de son arri-
.vée au pouvoir. elle reconnaissait pos-
séderquelque 100 millions de francs en
titres et obligations ainsi qu' une dizàine
de villas. d'appartements et de terrains
à bâtir à Istanbu] autour du Bosphore.
[les quotidiens réputés sériel'X. cQmme

Millivet et Cumhurivet. l'accusent. do- .
cuménts à l' appui.l avoir di ssimulé au
"fisc l'étendue réelle de ses biens, no-
tamment aux Etats-Unis où le couple
possède un hôte] et un centre commer~
Cial à Salem près de Boston. Son mari
se justifie en affirmant qu'il doit penser
à l'avenir de leurs deux enfants. «Cela
signifierait-il que le couple n '0 pas
confiance dans l'avenir du pays?».
.s'interroge la presse. La mise au point.
a été peu appréciée dans l'opinion pu-
blique comme au sein de la classe poli-
tique. D'autant que madame le Premier
ministre appelle les émigrés à rapatrier
leurs avoirs ...

MarcSEMO
et Musa AKDEMIR à Istanbul

Le Premier ministre turc Tansu Ci]-
1er se déclare satisfaite de sa pre-
mière visite officielle en France.

L'un des objectifs prioritaires de son
pays est de réaliser la pleine union
douanière avec l'Union européenne
d'ici ]a fin de l'année prochaine. Lors
de sa rencontre avec Edouard Balladur.
elle a reçu le soutien des autorités fran-
çaises qui présideront rUE pendant le
premier semestre 1995. Le ministre des
Affaires étrangères A]ain Juppé s'est.
pour sa part, déclaré convaincu de la
«vocation européenne» de la Turquie.

Le ministre français des Affairesétran-
gères a néanmoins tenu à rappeller à
propos du problème turca-kurde qu'il
n' y avait pas de «solution qui soit uni-
quement sécuritaire». Interrogée sur
les violations des droits de l'homme et
notamment les poursuites pour délits
d'opinion. Tansu Ciller a répondu que
«la Turquie est un Etat de droit» tout
en reconnaissant qu'il fallait changer
certains articles de la Constitution.
«Cela mon gouvernement ne peut le
Jaire seul: nous avons besoin du sou-
tien de l'opposition»,. M.S.

LE FIGARO - 23 juillet 1994

Tansu Ciller en visite officielle à Paris

Le chef du gouvernement d'Ankara. a déjeuné hier avec le Premier ministre, Edouard Balladur.
(Photo P. Wojazer/Reuter.)

Coopération turco-européenne
à l'ordre du jour

Condamnant Je séparatisme kurde, AJain Juppé a affirmé:
« Nous sommes attachés àJ'intégrité territoriale de la Turquie. ))
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le premier ministre turc,
Tansu Ciller, a entamé hier à
Paris une visite officielle de
t~oisjours en France,à l'invita-
tion du premier ministre
EdouardBalladur.

le chef du gouvernement
d'Ankara a été reçu hier matin
par le ministre des Affaires
'étrangères, Alain Juppé, avant
d'être l'hôte à déjeuner du pre-.
.mier ministre, Edouard Balla-
dur. Au menu, les questions
économiqueset financières.

les discussions tant au
Quai d'Orsay qu'à Matignon
ont porté sur la mise en place
de l'Union douanière entre les
Douze et la Turquie. Alain
Juppé a assuré que " la prési-
dence française de l'Union eu-
ropéenne (1.' semestre 1995)
fera en sorte que l'Union doua-
nière puisse se mettre en
place. /I fa.utégalement trouver

. les moyens de débloquer les
protocoles financiers dont la
Turquie n'a pas pu bénéficier
depuis plusieurs années ". a-t-
il souligné.

Evoquant les rel.ations.
franco-turques dans les do-
maines. politiques et écono-
miques, M. Juppé les a quali-
fiées d'" aussi bonnes que
possibles ".le problème du
.Kur.distanturc a égalemment
été évoqué. Réagissant à la
lutte menée par l'armée régu- '
'lière turque contre le parti sé-
paratiste kurde (PKK), Alain
\luppé ä ..aHlrmé " nous
condamnons les actes de ter-
:forisme ainsi que le sépara-
'tisme. Nous sommes attachés
.à I;intégrité territoriale de la
Turquie ", ajoutant qu'il n'y

.avait pas de " solution qui soit
uniquement sécuritaire ".
" Nous faisons confiance dans
l'Etat de droit qu'est la
Turquie ", a déclaré le mi-
nistre. (AFP.).
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.!:!.premier ministre turc à Paris

Mme Ciller cherche l'appui de la France
à sa politique économique

Le premier ministre twc,
Tansu Ciller, a entamé, jeudi
21 juillet au soir, une visite de
deux jOt,lfSà Paris à l'invitation
d'Edouard Balladur. M- CiII.r
devrait chercher le soutien de la
France à son programme de
redressementde l'économietur-
que et à sa volonté de rappro-
chement aveo l'Union euro-
péenne.

ISTANBUL
de notre correspàndante

Derrière le sourire permanent
de MmeCiIler, que la presse tur-
que dit d'acier, se cache une poli-
ticienne habile et déterminée, qui
dément jusqu'ici les sombres pro-
nostics de ses détracteurs quant à
sa, longévité aux affaires.

Son maintien comme chef du
gouvernement, à l'issue d'une
année mouvementée à la tête de
la fragile coalition formée par
son Parti de la juste voie (DYP)
et le Parti populaire social-démo-
crate (SHP), est cependant l'un
de ses rares succès incontestés.
Au cours de cette période, l'éco-
nomie de la Turquie a connu une
crise grave, les rapports sur les
violations des droits de l'homme
se sont multipliés et les islamistes
du Parti de la prospérité (RP)
ont marqué une avance spectacu-
laire lors des élections munici-
pales en mars. Le parti de
MmeCiIler, avec seulement 21 %
des voix, maintient de justesse sa
première place.

Au fil des mois, les iIlusions de
ceux qui avaient cru élire unè
vraie réformiste se sont éva-
nouies. Sans bäse solide au sein

de son propre parti, MIlIOCiller a
choisi la voie du populisme et le
soutien de l'armée poul' asseoir
son pouvoir. Elle a fait de la lutte
contre !es combattants du PKK,
populaire auprès de la droite
conservatrice, son cheval de
bataille, se prévalant des bilanl!
sanglants des opérations des
forces de sécurité contre le terro-
ris6ie et rejetant les accusations
de violations des droits de
l'homme portées par de nom-
breuses organisations et gouver-
nements occidentaux. MIlIOCi11er
a récemment laissé entrevoir la
possibilité de droits culturels
pour les Klirdes - éducation
radio et té1tvÎsion - mais aucun~
mesure concrète n'a pour l'ins-
tant été prise.

L'union douanière
arec J'Europe

L'économie, son domaine, s'est
révélée son plus grand handicap.
La devise nationale a perdu plus
de 50 % de sa valeur depuis jan-
vier. Toutefois, le programme

. d'austérité annoncé le 5 avril a
reçu l'approbation du Fonds
monétaire international, qui ver-
sera à la Turquie 742 millions de
dolIars sur une période de qua-
torze mois. Trois mois après l'en-
trée en vigueur de son plan de
redressement, MmeCiller a pu
annoncer quelques résultats posi-
tifs - notamment la réduction du
déficit budgétaire, la stabilisation
de la livre turque et une diminu-
tion de l'inflation mensuelIe -
qui ont. cependant été reçus avec
scepticisme par de nombreux
industriels et plusieurs centaines
de milliers de récents chômeurs.

Les révéiations récentes faites
par la presse sur la fortune de
Mme~iIIer, qui a acquis plusieurs
propnétés aux Etats-Unis, dont
un hôtel et un centre commercial
~'ont pas contribué à sa popuJa:
rIté, surtout à un moment où le
premier ministre exhortait ses
concitoyens, notamment les tra-
vaillellr~ en Europe, à placer leur
.confiance dans la monnaie natio-
nale. Mais, une fois de plus, le
premier ministre s'est tiré de ce
mauvais pas en évitant l'ouver-
ture d'une enquête parlementaire
sur S'a fortune personnelIe et en
imposant à tous les partis et à
leurs dirigeants d'ouvrir leurs
comptes pour inspection.

A Paris, MmeCiller, qui est
accompagnée du ministre en
charge de l'économie, Aykon
Dogan, ainsi que du ministre des
transports et de responsables du
trésor et du commerce extérieur
doit rencontrer notamment
MM. BaIladur et Juppé. A l'ordre
du jour de leurs discussions
devait figurer l'union douanière
avec l'Europe, prévue en principe
pour la fin 1995, ainsi que
l'échéance plus lointaine d'une
éventueIle adhésion de la Turquie
à l'Union européenne. Les res-
ponsables tUtCSespèrent obtenir
l'appui de la France pour sur-
monter leurs difficultés économi-
ques. Il sera donc question des
investissements français en Tur-
quie, notamment dans le
domaine de l'automobile. La
question kurde et ceIle des droits
de l'homme figureront également
à l'agenda.

NICOlE POPE
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. Brüchige Einheit im autonomen Kurdengebiet

Die islamisten als Machtlaktor im Nordirak
Emèn Monat nach dem Abflauen der blutigen kurdischen Bruderldlmpfe im Nordirak

haben die Vol~vertreter und die international nicht anerkannte Regierung der Kurden ihre
Tätigkeit wieder aufgenommen. Die kurdische Führung .istdarum bemüht, eine von mehre-
ren Parteien getragene Verwaltung Zu bilden. Ei.D.oSchlu.sselsteUung in den Verhandlungen
nimmt die religiöse Islamische Bewegung IITt.kisch~K\Il:distarls(~in.

Einfluss vor allem in den östlichen; entlang der
iranischen Grenze gelegenen Gebieten um Ha-
labja und Raniya gefestigt. In Irakisch-Kurdistan
brauche sich niemand vor dem radikalen. Islamis-
mus zu fürchten, betont Tahir. Die Kurden des
Iraks seien, von einer kleinen schiitischen
Minderheit abgeseben, ausnahmslos sunmtischer
Glaubensrichtung .und $her eher auf die Erhal-
tung von Traditionen -bedacht.Vorrangiges Ziel
der IBIK sei die Verteidigung des kutdischen
Staats im Nordirak und der Jihad gegen den Bag-
.dader Tyrannen Saddam Hussein. Seit ihrer.
Gründung 1978. lehnt dieIBIK jedes Gespräch
mit dem Bagdader Regime ab.

50 loll km
I. INZZ

Die irakischen Kurden haben ein für Aussen-
stehende. oft zwiespältiges Verhältnis zum Islam.
Obwohl in ihrer überwältigenden Mehrheit Mus-
lime, suchen ihre Gelehrten in Gesprächen den-
noch zu beweisen, dass die Kurden mit den mus-
limischen benachbarten Völkern wenig gemein-
sam haben. Bezeichnend für ihr Verhältnis zum
Islam war etwa, dass nach der Bildung der kurdi-
sChen Verwaltung in Erbil viele Intellektuelle sich.
auf die alte, angeblich wirkliche kurdische Reli-.
gion besannen. Sie betonten, dass die Kurden
ehemals Yeziden waren und erst relativ spät zum
Islam bekehrt wurden. Die Kurden verbinden mit
dem politischen Islam unangenehme Erinnerun-
gen; angefangen bei den FeldzUgén der Araber;
•den Überfàllen der Perser, der Besatzung durch
die Osmanen bis hin zum teilweise auch religiös
begründeten Terrorregime Saddams.

Nach der Rückkehr der kurdischen Flüchtlinge
aus Iran und der Türkei 1991 hat die IBIK ihren

it. Nach dem Ausbruch des jüngsten kurdischen
Bruderkriegs im Mai haben erstmals die. Kurdi-.
sche Demokratische Partei (KDP) von Masud
Barzani und die Islamische Bewegung Irakisch-
Kurdistans (IBIK) eine Allianz gebildet. Zahl-
reiche der von der Patriotischen Union Kurdi-
stans. (PUK) einige Monate zuvor nach Iran ver-
triebenen IBIK-Kämpfer kamen, ausgerüstet mit
iranischen Waffen, zurück und vertrieben die
Kämpfer der .. PUI<.. Das militärische Öleich-
gewicht zwischen den beiden wichtigsten kurdi-
schen Parteien im Nordirak hatte sich damit zu-
gunsten der KDP verändert.

AuCsplitterung in regionale Machtsphären
Von einer. Beteiligung der IBIK in der kurdi-

schen Lokalregierung im Nordirak war erstmals
Anfang dieses Jabres die R~de. Damals traf sich
die gesamte kurdische Führung des Nordiraks mit
Vertretern der irakischen Opposition, des Iraki~
schen Nationalen Kongress (INC), zu Beratungen
über diese Frage in der auf einem hohen Hügel
gelegenen Kleinstadt Salaheddin. Am 17. Januar
wurde vereinbart, dass die IBIK künftig an allen.
Entscheidungen der kurdischen Führung beteiligt
werden müsse. Sie sollte in der kurdischen Lokal-
regierung einen Kabinettssitz erhalten und ihre
Kämpfer in die gemeinsame Armee eingliedern.
Dieses Abkommen, das die kurdischen Muslime
damals als Sieg feierten, wurde allerdings nie ver-
wirklicht.

Die blutigen Kämpfe zwischen den kurdischen
Parteien im Monat Mai hatten sämtliche Verein-
barungen ausser Kraft gesetzt lind das nordiraki-
sche Gebiet unter kurdischer Verwaltung in drei
Regionen geteilt. Die Provinz Dohuk im Norden
steht unter der Kontrolle der grössten kurdischen
Partei des Nordiraks, der KDP. Kaum ernsthaft
angefochten. ist in der südlichen Provinz Sulei-
maniya die Herrschaft der zweitgrösstèm politi-
schen Kraft, der PUK. Die Herrschaft über das
verbleibende, rund zehn Kilometer breite Gebiet
entlang. der iranischen Grenze wird sowohl von
der PUK als auch von der KDP im Verbund mit
der IBIK beansprucht. Nach heftigen Kämpfen in
diesem Gebiet hat sich seit dem Waffenstillstand :
im Juni die Lage wieder normalisiert. Am 29. Juni
hat nach einer zweimonatigen Unterbrechung das
kurdische Parlament wieder getagt. Kurz danach
trat auch das Kabinett zusammen. Die kurdische
Führung versprach der Bevölkerung, in einer.
neuen Koalition mehr Parteien zu integrieren und
die bisher weitgehende Abhängigkeit der Verwal-
tûng vöndèn. beiden grossen Parteien zu verini.l'l-
dem. Voraussichtlich wird die IBIK in der künfti-
gen Regierung eine Schlüsselposition einnehmen. ..

Die Beteiligung' der Isllimisten an der Regie- ..
rung empfindet Ibrahim Tahir. der starke Mann
innerhalb der IBIK, als selbstverständlich ..
Schliesslich sei seine Partei die drittgrösste Kraft •..
in Irakisch~ Kurdistan, sagt er selbstsicher. Dabei'
verheimlicht er aber, dass auf die IBIK bei' den
ersten freien Wahlen in der Region 1992 lediglich
4,7 Prozent der Stimmen entfielen.
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Zankapfel zwischen den Parteien
W.4ie PUK im vergangenen Dezember dazu

getrieben hat. gegen die IBIK mit Waffen vorzu-
,ehen, ist umstritten. Sicher ist. dass die Gefechte
lID traditionellen Einflussgebiet der IBIK beson-
ders blutig waren. Aus den Grenzgebieten flohen
immer mehr IBIK-Mitglieder nach Iran, die
Parteiftlhrung sprach von .Massakern .. Barzani
schaltete sich in den Konflikt ein und erkll1rte
öffentlich, die Islamisten stünden künftig unter
dem Schutz der KDP. Die'IBIK hat damals ihr
Hauptquartier aus der östlichen Stadt Raniya
nach Salaheddin verlegt. Damals zog auch der

achtzigjährige Parteivorsitzende, Scheich Osman,
von Halabja nach Salaheddin um. Talabani, der
Parteiführer der PUK, war der Meinung, die
IBIK sei ein Instrument in den Händen der Ira- .
ner und stelle daher eine grosse Gefahr fl1r die
kurdische Region dar. Iranische Truppen be-
schiessen das Grenzgebiet seit einem Jahr in
regelmllssigen Abständen. Anfilnglich wurden
diese Angriffe damit begründet. dass sich das
Hauptquartier von iranischen Oppositionellen in
dieser Region befinde. Indirekt leisteten sie damit
der IBIK Schützenhilfe. Der PUK-Führung war
deshalb jedes Mittel gegen die IBIK recht. Bar-
zani war diesbezüglich gemässigter.

INTERNATIONAL HERALD TRIBUNE, MONDAY, JULY 25,1994

Saudi Says Riyadh Aided Iraqi Atom Plan
Reuten

LONDON - A former Sau-
di Arabian diplomat has told
The Sunday Times of London
that his country helped pay for
Saddam Hussein's nuclear pro-
gram in Iraq as part of a secret
20-year campaign by Riyadh to
acquire its own nuclear weap-
ons.

The newspaper carried a
lengthy report under a front-
page banner headline: "Brit-
ain's Gulf Wsr Ally Htltped

Saddam Build Nuclear Bomb."
A spokesman for the Saudi

Arabian Embassy in London
said he could not comment on
the matter, and British Foreign
Office officials said they were
not aware of the report.

The paper said Mohammed
KhilewI, second in command at
~heSaudi mission to the United
Nations in New York until he
defected in May and sought po-

litical asylum in .the United
States, had shown it some of the
13,000officiaI Saudi documents
he took with him when he left.

One of them, the paper said,
was a transcript of a secret de-
sert meeting he attended be-
tween Saudi and Iraqi military
teams in 1989, a year before
Iraq's invasion of Kuwait,
which led to the Gulf War.

At the. meeting, the Saudi~

pledged funding for President
Saddam's nuclear program and
.banded over specialized equip-
ment that Iraq could obtain no-
where else, the paper said.

The Sunday Times said the
documents showed the Saudi
rulers had given Mr. Saddam up
to $5 billion for the nuclear pro-
gram. In return, the Iraqis were
to share the technology they ac-
quired with Riyadh.

A.F.P. - ence France Presse - A.F.P. - ence France Presse -A.F.P. - ence France Presse - A.F.P. - ence France Presse-

FRA0190 4 I 0213 IRK /AFP-TJ05
Irak-kurdes

20 personnes tuées dans des combats inter-kurdes dans le Kurdistan
irakien

ERBIL (Irak), 25 juil (AFP) - Vingt personnes ont été tuées et plusieurs
blessées dans des affrontements qui ont opposé la semaine dernière les deux
principales formations kurdes dans le nord de l'Irak, a indiqué lundi le
"ministre de l'Intérieur" kurde, Yunis Roshbeanyi.

Seize personnes ont été tuées le 19 juillet lorsque des membres du Parti
démocratique du Kurdistan (POK de Massoud Barzani) et de l'Union patriotique
du Kurdistan (UPK de Jalal Talabani) se sont affrontés dans le village de
Beharka, près de la ville d'Erbil, dans le centre du Kurdistan, selon lui.

Quatre autres personnes ont été tuées à Erbil même, lorsqu'une dispute
sur l'eau a pris une tournure politique, a-t-il ajouté.

Des affrontements sporadiques ont également été signalés à Qalat Oiz~, un
village proche de la frontière iranienne, mais les deux formations n'ont pas
fait état de victime.

Le POK et l'UPK se sont rejettés la responsabilité des combats.
Le POR et l'UPK ont annoncé samedi à Paris être parvenus à un accord pour

mettre un terme à leurs affrontements, prévoyant notamment de nouvelles
élections législatives pour mai 1995, et la réorganisation de l'armée kurde.

ta/mch/sp
AFP /J00245/251518 JUL 94
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Turkish Probe June 24, 1994

A Country of Mystery Murders

Ismet G.lmset

5

78

l'TUrkey has come face to face with an ex-
panding movement of terrorism which
has turned into a militia movement. We

know the names of the businessmen and artists
from whom money is being extorted by the PKK.
We will make them pay."

When Prime Minister Tansu Çiller first made
this statement in Istanbul on Nov. 4, 1993, it was
not clear what this senior state official was referring
to.

But exactly two months after this statement,
Kurdish businessman and suspected drug trafficker
Behçet Cantürk was kidnapped along with his driv- .
er; while heading home in Istanbul. The two were
tortured and killed. Their bodies were found later on
the Sapanca road.

On the night of Jan. 24, Cantürk's attorney Yusuf
Ekinci never returned to his house at Oran, Ankara,
either. Two days later his body was found on the
Konya road.

. Sitting in a coffee shop in the Sehremini district of
Istanbul on March 26, Kurdish-origin Fevzi Arslan
and his cousin $ahin were "picked up" by four peo-
ple who identified themselves as police officers.

A day later, their bodies were found in Hendek
district. On May 8, Kurdish-origin bureaucrat Namik
Erdo!:}analso went "missing." Three days later, his
family was informed that his body had been found
on the Ankara-Kirikkale road.

Sava~ Buldan, Adnan Ylldmm and Haci Karay,
all of Kurdish origin and suspected supporters of
the Democracy Party (DEP), were leaving an Istan-
bul gambling house at around dawn last month.

Seven people, dressed in plain clothes and iden-
tifying themselves as policemen, put them into cars
at the exit. Days later, the bodies of the three were
found near the western city of Bolu. All had been
tortured and later killed.

According to the popular weekly Aktuel maga-
zine, in each killingthe assailants had used Israeli-
made Uzi guns. A report filed by Ay~egül I~can and
$enol Konukçu said last week that Buldan's brother
Necdet claimed the three had first been driven to
the Prime Ministry firing range in Sapanca forest
and tortured. .

Later, they were all shot in the back of the head.
Indeed, people have been paying in Turkey and
paying very heavily.

All of those who have "paid" are of Kurdish origin
and, where officials are concerned, people heavily
suspected by the police of providing financial assis-

tance to Kurdish activists. Kurds and Kurdish busi-
nessmen are more and more turning into the target
of anger.

Mehmet Sincar was a DEP deputy and as he
toured Batman province to investigate "mystery kill-
ings" last year, he was approached by an unidenti-
fied gunman and killed.

About a week later, a bomb came flying into a
house where Leyla Zana, another MP from the
same party, was staying. She was spared certain
death, having decided to go upstairs just before the
explosion.

According to Amnesty International, perhaps the
most respectable rights watchdog group which
many governments love to hate, "death-squad-type
killings are reported almost daily" in Prime Minister
Tansu Çiller's Turkey.

The right to live, for Turkish and Kurdish dissi-
dents, is almost non-existent.

The Kurds are especially paying.
In New York, which she recently visited along

with a large entourage of officials on a "personal"
trip, Çiller was to boast to a group of Turkish jour-
nalists that her government "has done in 10 months
what other governments have failed to do in 10
years."

Indeed this is true.
If one forgets that more than 350 people have fal-

len victim to mystery murders, if one forgets that
some 70 DEP activists have been slain, if one for-
gets that Turkey has turned into a country where, in
Amnesty'swords, "the situation gets graver by the
hour."

One can even forget that at least 24 people have
"disappeared" without trace this year or that many
more have been abducted and their bodies found
later. Or that 900 villages have been forcefully
evacuated or that 12,000 or so Kurds have run off
to Iraq.

But it seems impossible to forget the overall dam-
age inflicted on Turkish democracy with what is go-
ing on.

With the recent persecution of Kurdish busi-
nessmen and politicians, with the closure of DEP
and the consequences of the case and with the kill-
ings, which no one seems to investigate or care
about any longer, Turkey risks becoming a country
of fear -- a country of mystery deaths and abus-
es...

Something no one, not a single citizen of this re-
public, can accept. •
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Turkish Probe June 24, 1994

Sanberk Back in Iraq
for Difficult Mission

Just a little over two months since he was last
in Baghdad, Turkish Foreign Ministry Under-
secretary Özdem Sanberk traveled back to

the Iraqi capital on Wednesday for talks aimed at
resolving the question of flushing the Kirkuk-
Yumurtallk pipeline between the two countries

This pipeline has been out of service since the
United Nations imposed sanctions on Iraq immedi-
ately after the latter invaded Kuwait in 1990.

Turkey is concerned in the first instance about
the corrosive effect of 12 million barrels of oil
caught in the pipeline, in which it has a strong eco-
nomic stake.

But neither is Ankara overlooking any financial
and economic advantages that will accrue from the
flushing of the pipeline, given that Turkey puts its
total financial losses to date from the U.N. sanc-
tions on Iraq at around $20 billion.

Especially when Ankara says Iraq owes it 3.8 mil-
lion barrels of oil and argues that the flushing pro-
cedure mayalso be a legal means of getting hold of
this.

Sanberk's mission this time however is more diffi-
cult than was the case during his first visit in mid-
April when he was welcomed warmly in Baghdad
for being the representative of a country apparently
trying to break ranks on the sanctions issue with its
allies in the international coalition against Iraq. But
it has become apparent since that visit, which was
followed by Sanberk's visit to Washington and New
York early this month, that Turkey is not in a posi-
tion to break ranks with the coalition in any way and
that the flushing procedure can only be carried out

! under U.N. auspices and according to stift U.S. de-
mands.

In addition to this the Security Council still has to
approve a resolution permitting Ankara to carry out
the flushing procedures -- which basically means
cleaning out the rusting 616-mile (985 km) pipe-
line.

The United States, for its part, has been willing in
principle to let Turkey flush the line of corrosive oil
but fears the consequences of the easing of the
sanctions regime against Iraq. Washington's con-
cern is heightened by the awareness that two Se-
curity Council members, Russia and France, are
waiting on the sidelines to see how this debate
ends.

Both countries have giv€m signals in the recent
past that they too are interested in an easing of the
sanctions on Baghdad. Seeing Ankara acting in this
way with the United Nations and Washington has
clearly angered the Iraq leadership.

This anger increased further when the mandate
fo~ the allied operation based in Turkey and known
as Provide Comfort was renewed. This operation
aims to protect the northern Iraqi Kurds and other

minorities in the region against the wrath of forces
loyal to Saddam Hussein and has been contInu-
ing since a little after the end of the Gulf War in
1991.

Iraqi anger was almost immediately apparent
when Baghdad denounced the Turkish Parliament's
decision to renew the Provide Comfort mandate.

This anger also extended to a recent statement
by Turkey's Foreign Ministry spokesman Ferhat
Ataman when he pointed out Ankara's belief in the
necessity of dialogue between the Kurds in north-
ern Iraq and the Baghdad government.

"...such talk is unwanted interference in Iraq's in-
ternal affairs," the official newspaper al-Oadissiyah
said in a front-page editorial referring to this state-
ment.

Oadissiyah also blasted Turkey for allowing U.S.,
British and French planes to use its bases to en-
force the so-called s3fe-haven and a no-fly zone in
northern Iraq.

In a separate editorial last week, Oadissiyah said
Turkey would lose out financially if it adhered to the
U.N. sanctions on Iraq.

Oadissiyah newspaper said Turkey's compliance
with Western allies in keeping the embargo on Iraq
unchanged would backfire, threatening Ankara's
national security.

"Turkey lost... and will continue losing a great
deal," the paper said in a front-page editorial

This is the backdrop against which Sanberk's vis-
it to the Iraqi capital is taking place this time

Among the points which Turkey has to convince
the Iraqi leadership to accept this time are

-Putting 30 percent of the oil revenues resulting
from the flushing into a U.N. escrow fund for Gulf
War victims and other expenses.

-Putting all the revenues from the oil into the U.N.
escrow account first, including those that Turkey
will use to purchase food, medicine and other
goods for Iraq.

-Making up a list of humànitarian goods to be
purchased with the oil revenues before the resolu-
tion on the flushing is adopted, and taking some
other undisclosed measures to make sure the sup-
plies are distributed equitably.

So far Iraq has rejected all conditions, saying
these represent an interference in its sovereign
rights and that the revenue is desperately needed
for supplies.

Turkey wants to begin the flushing process in Ju-
ly, and complete it sometime in October.

But Baghdad's consent is necessary to pump out
about 12 million barrels of oil trapped in the pipeline
and then conduct further flushing using more than
an additional 12 million barrels of fresh oil.

In this respect it is anybody's guess what kind of
results Sanberk will secure in Baghdad this time .•

9
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turkish daily news Monday, ju!y 25,1994/

DEP: Turkey is using chemical weapons against Kurds
Kartal and Yigitclaim at CSCE briefing tluIt Turkey isdetennined to'extinguish the Kurdish race' by 'afonn of genocide'

By ugur Akmel
Turkish Daily News

WASHINGTON- During the last day of
their two-week stay in Washington, fonne~
DEP deputies Remzi Kartal (Van) and Ah
Yigit (Mardin~ have deliv~red their m~st
senoüs accusatIOns yet agams~ the T~rkish
government during a congr~sslOnal bnefi?g
sponsored by the ConurusslOn. on Secunty
and Cooperation in Europe (CSCE).

Concentration camps
Kartal and Yi~it, in a joint statement,

.claimed that Turkish soldiers have set up
'concentration camps for Kurds in the
Southeast. An. article titled "Turkey: From

.Human Rights Violations to Setting Up
Inten:lI~ent Ca!llp( wr.itten by. TDN' s
IntetnatlOnal DlVlslOn dIrector, tsmet G.
tmset, was reprinted, distributed at the
CSCE briefing and used by th~ two fonn~r
deputies as reference matenal for theIr
claims. "No outsiders are allowed to see
these (concentration c~mps),"K~rtal. and
Yi~it said, "but accordmg to Turkish JOur-
.nalist and editor tsmet !niset, there are now
at least three camps. Twocamps are'in the
Diyarbalar province - one in the village of
Damlatepe and the other .in .Topçular near

.Hani. The other camp IS In the ~Irna1c
province in the Mezra. region neàr
Beytü~~ebab."

Chemical weapons
The two fonner DEP.ç1eputieswent on.to

suggest that Turks have even used chemical
weapons. "Starting on J~ly 6l Turki~h
troops have beendestroymg vIllages. m
HanI, Genç and Lice. There are reports that'
even chemical weapons have been used
against the Kurds.". The. deputies did"npt
specify. wh~t the :"chemicaI we~pons. ln'
question mIght be. A confidentIal source
told TDN that what the deputies refer to as
"chemical weapons" mIght be napalm
bombs allegedly dropped by the Turkisb Air
Force on PKK's mountain strongholds.
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Although napalm has .devastatin~,chem}cal
effects it is not classIfied as a chemIcal
weapon" as such .by interna~ional aut~~ri-
ties, the source slUd.At the tIme of wntmg
it was not fossible to confinn one way or
the other i genuine chemical weapons -
like nerve gas - have been used by the
Turkish security forces against the PKK
guerrillas or Kurdish civilians.

Strong accusations
The de~uties went further and acc~sed

the TurkIsh government of genocIde:
"Turkey's detennination to culturally and

politically extinguish the Kurdish racè, if
not by forced assimilation then through
forced detainment and death, constitutes a
fonn of genocide." The deputies called on
the CSCE: 1) To use theVrenna Human.
Dimension Mechanism to request infonna-;
tion from Turkey concerning its human
rights record and the closing of the DE?
"The need to call for such Dabilateral meet-
ing is urgent." 2) That a mission of three
rapporteurs from the resource list estab-
lished by the Moscow Human Dimension
Mechanism be sent to investigate the plight
of the Kurds in "Turkish Kurdistan" imme-
diately. 3) That a mission Of long duration
be established in Diyarbalar to monitor and
report "the abuses visiting the Kurds." 4)
That the governments of CSCE member
states "recognize us as the duly elected rep-
resentatives of the Kurdish people"

Alternative: Civil War
"If the CSCE enforces its charter and

holds the Turkish government accountable,
it will pave the way for peace, help resolve
the Kurdish questIon and lay the founda-
tions for a lasting democracy," the fonner
DEP deputies said. And they warned: 'The
alternative is a civil war in whichboth the
Kurds and the Turks will be.real sufferers."

DEP's host country: Belgium
Kartal and Yigit slUd that they were SUD-

ported by the "International Bureau fôr
Solidarity with DEP" in Brussels, Belgium.
"This bureau was opened by Belgian
Senators in April of 1994. Our parliamen-
tarian colleagues in our host country .wanted
us to have a voice abroad to keep the demo-
cratic aspirations of the Kurdish people
alive. We are grateful to them," they said.
The press kits distributed at the briefing had .
labels that showed International Bureau for
Solidarity with DEP, Avenue Louise 129 A-.
!OSO, Bruxelles, Belgique. During the ques-
tion and answer session, when confronted
by a American Turkish Council member
concerning the source of their financing,
Kartalsaid they depended on DEP proper-
ties and their own finances, as well as the
support of "Kurdish patriots." A confident
Kartal emphasized that the DEP was being
backed by Kurds inEurope and the U.S ..
"You should have no doubts on this," he
said.

A CSCE briefing with pro-Turks?
Remarks made at the briefing referred to

the fact that the CSCE during the last year
.always invited pro-Kurdish speakers to brief
Washington's decision makers. One CSCE
meeting, intended to bring together in
Washington such Turkish politicians as
Erdal Inonu with Kurdish representatives on
May 15, did not take place when the
Turkish parliamentary delegationscrapped
the whole affair over their objection to the
identity of the Kurdish representative in
question, i.e. Kendal Nezan of the Kurdish
[nstitute of Paris.

.After today's briefing, a source close to
the CSCE told TDN that the CSCE also
probably a~reed that it was time to invite
Turkish pohticians and decision makers to a
similar briefing in Washington, to let them
tell their side of the story and defend them-
selves against the numerous charges made
during the previous CSCE briefings. Such a
briefing mIght take place as early as this
fall, TDN was told. Fonner DEP deputies
Kartal and Yigit left Washington for
Belgium this evening.
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The stateless nation

Denied their own country, harried in Iraq and Iran, the Kurds should
at least have full civil rights in Turkey

TURKEY likes to portray itself as an oasis of democracy and
stability in a desert of dictatorships and strife. It is a claim

that has been looking stronger in recent years, but is now being
undermined. IfTurkeywants to be taken seriously as a democ-
racy, especially one eligible for membership of the European
Union, it will have to pay greater respect to its citizens' rights.

Four charges can be levelled at the government. First, a mili-
tary campaign against separatist Kurds in the south-east is be-
ing conducted with increasing severity, making life hell for
thousands of innocent villagers caught in the middle. Second,
some ugly clauses in the constitution are being invoked in or-
der to lock up elected deputies who are deemed sympathetic to
Kurdish separatism (a dozen have recently been arrested or
chased abroad). Third, Turkish writers who have annoyed the
government with their pen are stillliable to arrest under laws
that should have no place in a democracy. Fourth, Turkey's
prisons and police stations still witness-in the words of Am-
nesty International-"systematic, widespread and routine"
torture.

The Kurds seem fated to be history's losers. They number
more than 20m. They have a language and an identity. By most
yardsticks, they qualify for nation-statehood. When the West
saw what a defeated Saddam Hussein was still doing to the
Kurds in Iraq, they took a sudden step nearer to having a patch
of their own: the western powers started providing protection
for a Kurdish enclave in northern Iraq. Many Kurds wistfully
see the enclave as the germ of an independent state.

They are doomed to disappointment. It is utterly unrealis-
tic, in the foreseeable future, to expect any of the three main
countries with large Kurdish populations-Turkey, Iran and
Iraq-to agree to the idea of a Kurdish state. The Kurds are frac-
tious. And none of the countries involved would voluntarily
give up territory to an independent Kurdistan.

So the future, if it is to be peaceful, inevitably lies in the

Kurds' integration within existing states. That is not the view of
the Kurdistan Workers' Party (PKK), the Stalinist faction
against which the military campaign is aimed. The PKK is
overtly secessionist and violent-and not very representative.
The Turkish government, satta voce, says it must use harsh
methods to quash the PKK, after which it will give patriotic,
law-abiding Kurds a kinder deal. In the process it is probably
winning new recruits for extremism, and jeopardising any
gains made in the past. Despite years of discrimination, the
Kurds in Turkeyare more successfullywoven into the fabric of
society than in neighbouring countries. Though Kurds proba-
bly make up a fifth of Turkey's S8m people, nearly a third of
Turkey's members of parliament, including its foreign minis-
ter, are of Kurdish background. Nonetheless, official promises
ofbetter treatment for Turkey's Kurds usually come to nothing.

Fine abroad, poor at home
Abroad Turkey looks good. It is a valuable member of NATO. It
is a restraining influence in two turbulent regions nearby, the
Caucasus and the Balkans. Though bitter about the West's fail-
ure to help Bosnia's Muslims, it has set a good secular example
to its Muslim neighbours. Its relations with Greece remain
scratchy, but even on the question ofCyprus it has been sound-
ing more flexible. Muslim fundamentalism in Turkey is rising,
but the country stilllooks westwards for ideas and approval.

The West, though, will find it hard to respond favourably
unless Turkey grows more tolerant, not just towards its Kurds
but towards all its dissidents. The law which holds that any
questioning of the unitary state is treason should be scrapped.
Indeed, if the south-east wants more autonomy, it should have
it. Everyone should have wider freedom of expression, and
Kurdish should be allowed in schools and newspapers.
Dreams ofjoining the EU will remain just dreams unless Tur-
key starts to look more convincingly like a western democracy. .

A.F.P. - A~ence France Presse - A.F.P. - ence France Presse -A.F.P. - enee France Presse - A.F.P. - ~enee France Presse-
FRA0350 4 I 0148 TUR /AFP-CB72
Turquie-Kurdes

51 rebelles kurdes et 11 soldats turcs tués en 48 heures

ANKARA, 26 juil (AFP) - Cinquante-et-un maquisards du Parti des
Travailleurs du Kurdistan (PKK, séparatiste) et onze soldats turcs ont été
tués depuis dimanche lors d'accrochages et d'opérations des forces de
l'ordre dans le sud-est anatolien, a-t-on appris mardi de source officielle.

Les heurts ont eu lieu dans les régions de Hakkari, Sirnak, Bitlis et de
Diyarbakir (chef-lieu de la région), selon la super-préfecture de cette
ville responsable de la lutte contre le PKK.

Plus de 400 personnes --militaires, policiers, civils et rebelles-- ont
été tuées depuis le début du mois dans cette région, à majorité kurde, selon
une compilation. établie par l'AFP à partir des chiffres officiels. Plus de
13.650 personnes ont perdu la vie depuis le déclenchement de la rébellion du
PKK en août 1984.

YM/bw
AFP /J00245/261739 JUL 94
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Çiller in France.' Success abroad, chaos at home
. Prime Minister's ability to convey important messages to French officials and public opinion was
shadowed by the domestic problems which accompanied her on her 'image-building toUr'

~-
..:::;
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By NazlanErtan
. Turkish Daily News

PARIS/ANKARA- Prime Minister
Tansu Çiller was justified in calling
her visIt to France a success, had
domestic' problems - her personal
wealth and the cabinet reshuffle ---C.

not accompanied her on the trip.
. Çiller's ability to convey important
messages on Turkish human rights
and Turkey's European voc.ation to
French official circles and, more cru-
cially, to French public opinion, was
shadowed. by an urgent need for
clearer explanations on those two
domestic issues. .'

While Çiller was able to give clear
messages to the French, the same
clarity'was not seen on two key ques-
tions being asked by the Turkish
journalists accompanyin& her on the
visit: "Will she, or won t she bring
her wealth to Turkey?" or "Will she,
or won't she keep Hikmet Çetin as
the foreign minister?" Admittedly,
Çiller is not the sole object of either
question. With reference to the ques-
lion on her wealth, il is no secretthat
she andher businessman husband
Özer Çiller have a disagreement.
Özer Çiller, speaking to a journalist
and a businessman on his way to
Paris, admitted that he was unwilling
to bring their property to Turkey
from the United States. "She will be
the prime minister for a few years,
and then what?" he reportedly said.
"Is there any guarantee that I can buy
the same property there.in five years
time? Is it right to ask"ll private citi-
zen - which is what I .anl - to suf-
fer financial bereavement?"

But when he was quoted in a front
page story as saying he W9uld not
allow "a single item of his prop,el1y
to be brought to Turkey," Ozer
Çiller, something of a.medla person-
ality, made retractions.

'This is a political decision, and I
am not a political personality. Tbe
decision is hers and I will carry oui
what she decides to do," he said,
somewhat ruefully. .

Sources close tothe Çiller couple
hint that the prime mimster and her
husband disagree on the issue. A cartoonist has called the
conflicting remarks - another daily quoted both Çillers
as saying thatthey would bring their wealth to Turkey -
as 'The Last Tango in Paris", in which the couple have
been locked in a two-steps-forward-one-step-back dance
on whether to bring back their wealth or not.

Neither is the second question, l'elatJ,ng to the tutureof
Çetin, up to Çiller. In fact, many of the talks between
Karayalçm and his new choice for foreign minister,
MümlaZ Soysal, transpiredwithout Çiller's knowledge. It
was re,Ported by bureaucrats that Çiller learned about
Soysal s demands from secondary sources and from the
papers. She made her irritation known when asked about
the change in the cabinet:

"I do not intend to reply to speculations, which is all I
am faced with at the moment. I have no information other
than that." Pressed further on whether she knew about the.
offer to Soxsal in particular, and ca~inet changes in gener-
al, she replied, With guarded restramt, that they "had dis-
cussed cabinet change but had talked of principles rather
than going through names." "I was planning to talk to
KarayaIçm but I could not," she said before she arrived in
Istanbul, where Karayalçm was also to be found. .

But questions on whether Soysal had "special requests"
have met with Çiller's "no-nonsense"voice:
. "We have signed a protocol which we have no intention
of changing," Çiller said. "Foreign policy is part of the
g0.v~rnm~nt program :" I do no.t see why the Foreign
Ministry IS taken as a different entity."

But aware of the graveness of the debate, Çiller cut
short her trip to Paris and returned to Istanbul half a day
early. This meant the cancellation of her interviews with
leading media representatives, but Çiller's aides said that,
despite the lack of individual intervIews,her trip had been
successful "PR-wise."

It would not be far off the mark to conclude that "PR-
wise" Çiller's "imafe-making" visit to Paris was one of
the most successfu of her tours. Due to tight security
taken by the French police and the fact that the French
government has banned the Kurdistan Workers' Party
(PKK) and its affiliates. the visit was not overshadowed
by Kurdish demonstrations, as was the case in her visit to
Germany.

Another point of satisfaction to Çiller was that unlike in
the United States. the French media showed considerable
interest in the first visit of Turkey' s first female foreign
minister. This was in part due to Çiller's clear messages.
In an interview with Le Figaro. Çiller said: "Isolate
Turkey and fundamentalism infiltrates to the only secular
democracy of the Moslem world" - playing to the funda-
mentalism worries of France in the wake of the trouhles in
Algeria.

OI:!human rights and terrorism
Çiller and her aides had said at the beginning of the

viSit that she aimed to correct "misconœptions in France"
regarding the Kurdish situation and human rights. On this
issue, it appeared that bothsides had learned their lesson
well. ForeIgn Minister Alain luppe, according .to his
spokeswoman, told Mrs. Çiller tha't France supported
Turkey's detennination to maintain its tenitorial integri-
ty.

"But France also believes that there cannot be a solu-
tionbased~imply on security measures and that only a
political approach can find a durable solution," luppe
said, accordmg to spokeswoman Catherine Colonna.

It appeared that the French foreign minister had substi-
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tuted the words '~litical and democratic approach" for
his earlier use of' dialogue" (a term he had employed dur-
ing a trip to Turkey earlier this year) which had made
Turkey, categorically refusing to talk to the PKK, uneasy.

ÇiIler, on the other hand, appeared aware of the sym-
bohc importance Paris had attached to the change of con-
stitutional article 84, which describes the conditions in
which a deputy can be stripped of his or her status,

:'1,h~Jç sigllfll)e4,that ,lJIy.,gqv~Q\WAA1ji~1f;t1Jç!.y,!P p~01
ceed wllh constitutIOnal amendments ,- Withoutwhich
we cannot change much. But our consent is not enoljgh.
Had it been enough, then we would have been able to
~ush ahead with privatization, which is our top priority,"
(,:iIIertold Turkish reporters on her way back.

Çiller also assured French bu~inessmen- a~d j?u~al-
ists - that her government Will push for pnvatlzatlOn
despite the deciSIOnof the constitutional court to annul
five key government decrees issued earlier to speed up the
privatization of state firms. "We v.:i1~be a ~od~1t~ th~
whole of Europe in terms of the rapidity of pnvatl~tlOn,
she said. "But an economy cannot be corrected In three
months." "Our target is sustainable economic.gr~w~ and
we will carry out the necessary fiscal and InstItutional
reform," she hadtold French businessmen on her first day
in Paris. She also urged France, the next tellIl:-presidentof
the Euro~an Union, t? help ~urkey achieye a c~st.oms
union With the EU. Çlller said French Pnme MInIster
Edouard Balladur would support Ankara in agreeing to
financial assistance for the pending 1995 customs union
between Turkey and the Euro~an Union. "The veto of
Greece cannot go on forever," (,:illersaid.

Greece and terrorism: new information or gaffe?
Although Çiller promoted an image of bemg "P.ro-

democratization" in terms of human nghts and constitu-
tional reform, she maintained her "Iron Lady" approach in
terms of terrorism.

"We wiI\ continue to combat terrorism that threatens
our territorial integrity," çiI\er said. "France sees, and
agrees to, the need for international cooperation against
terrorism." She told the Turkish and foreign media that
the PKK, successfully countered in Turkish territory and
driven out of Germany, had to a large extent moved to
Greece. "They have changed their tactics and location.
The terrorists are using Greece as a base to prepare
attacks on Turkish dir.lomats abroad," Çil1er told a news
conference in Paris. 'Recently, a Turkish diplomat was
killed in Greece in one such attack."

Çiller's words created an air of surprise among the
Turkish journalists and her own bureaucrats, as the
November 17 terrorist organization had claimed responsi-
bility for the murder of Turkish diplomat Haluk
Sipahioglu. "I have no information that the murder of
Haluk Sipahioglu was carried out by the PKK." Çetin
said. Çil1er herself made retractions when she was ques-
tioned further by the press on her way back. "I was not
referring to a particular case. I only said that ail the infor-
mation I had indicated that the PKK was setting up its
base in Greece." The earlier remarks also drew the atten-
tion of Greece. Greek government spokesman Evangelos
Venizelos accused Ciller of "creating an atmosphere of
tension through baseless accusations aimed at Greece."

"This is an attempt to divert attention away from
domestic issues," he was quoted as saying.

Jronically, Çil1ersaid just the opposite in her press con-
ference in"Pans. "I have never used anti-Greek rhetoric in
my campaign or as a tool of foreign policy.
Unfortunately, this has not been the Greek attitude," she
said.

But, she added in a more placatory tone, Turkey would
remain friendly towards Athens. Ankara hoped that
"legality and friendship would overcome animosity
between the two countries," she added.

President Demirel heads for a two-day state yisit to Tehran

Iranians unhappy that Ankara inclined to
limit cooperation only to security matters

By IInur Çevik
TlUtish Daily News

ANKARA/TEHRAN- President Süleyman
Demirel starts a two-daystate visit to Iran amid
concerns in the Iraniancapitalthat Turkey is sim-
ply interested in securitycooperation but does not
show any willingnessto boost ties in other fields.
When the presidentflies into Tehran today he will
be accompanied by a high powered delegation of
bureaucrats as well as businessmen who hope to be
paid about $100 million of outstanding debts by
Tehran.

Demirel'arrives in the Iranian capital amid a,
political stnIgglebetween the extremists and the
moderates of the Islamic revolution.

The moderates led by President Hashemi
Rafsanjani say Iran has suffered much from its
international political isolation and that the time
has come and even gone for the country to o~n up
to the outside world and try to integrate with the
global economic system.

Rafsanjani's "perestroika" got off to a good start
in 1992 with the markets being flooded with con-
sumer goods and the lifting of some social restric-
tions. When Demirel viSited Tehran in 1993 as
prime minister the Iranians signaled that they were
more than prepared to open up their economy to
the outside world.

But when oil prices fell and the administration
could not finance "perestroika," Iran suffered wi-
ous payment problems. It had to ask for the
rescheduling of its debts which angered the
extremists of the Islamic revolution.

Observers in Tehran now say' "perestroika" is
dead and gone. The failures will no doubt shake
Rafsanjani, but observers believe the president will
survive the storm and hang on to power. They say
his policies and some of hiSsupporters will be sac-
rificed.

So the relative spring-like atmosphere that is
being 'experienced in Tehran may once again fall back
to a more repressive environment.

83



REVUE DE PRESSE~PRESS REVIEW~BERHEVOKAÇAPÊ~RNISTA STAMPA~DENTRO DE LA PRENSA~BASIN ÖZET;

The West has been not at all helpful to Rafsanjani,
say observers. They have turned down requests for offi.
cial visits and thus have failed to help the moderates in
Tehran.Some western observers, however, feel.
Rafsanjani and Iran's all powerful spiritualleader Ali
Khamenei have made a deal and that they are faking
th~ir antagonism. While one is playing the moderate
card, the other one is pretending to be a hard-liner and
thus they are keeping everyone happy:

What is dear, nowever, is that the problems with
imports and shortages of consumer goods have caused
public dissatisfaction and an oppositIOn to liberal eco-
nomic policies.

The economic woes have left the Iranian government
with the task of rescheduling its debts.

The growing economic problems have not been good
for the already jittery foreign business co~munity.
Many companies have left Tehran and do not mtend to
come back. Turkish companies are also concerned and
there is hope that Demirel's visit may sort out some of
the problems and convince Turkish companies to stay
in Iran.

Iran has rescheduled debts worth $8 billion in recent
months. The debt issue with Turkey is a sticking point.
Iran's commercial debts to Turkish companies and
banks may be as high as $~50 million wi~h ~lOO milli~n
owed to private compa~les. I.ran says If It repays l.tS
debts to Turkish companies With hard cash then It will
set a bad example to its other creditors. But, if it doesn't
Turkish companies may not be convinced to do any
future business with Iran, say diplomatic sources.
Turkish officials hope a middle of the road solution can
be found, with Iran paying some debts to the Turks in
hard cash and the Turkish Eximbank providing guaran-
tees to Turkish companies for Iran's remaining debts.

Turkish diplomatic sources explain that whil.e t~e
West can turn its back on Iran, Turkey has to mamtam
good relations with Tehran at eyery lev~1 and i!l every.
possible field. Turkey should give the l!TIpresslOn ~at
while others may desert Iran, Turkeywill stand by ItS
neighbor in a time of need, a leading official said.

Iranians fecI Turkey is attaching too much emphasis
to ~ecun1y cooperation between the two cOl)ntries while
there is a lack of will to show the same enthusiasm on
cooperation in the political, social and economiç fields.

They -say a good example hasoeen set in road trans-
portation. Iran has singled out Turkey and allowed pas-
sage of Turkish lorries through its territory, Qfficials
explain. Since the start of the year 5,000 Turkish .Iorries
have traveled from Turkey t9 Central Asia through Iran,
which shows good will on the Iranian side. Such coop-
eration can be expanded to several areas to the benefit
of both countries, sources said. On security, while it is
clear the two sides are determined to cooperate to the
f!J1Ithere are still some serious misunderstandings at the
lower levels among officials on both sides of the
Turkis.h~lranian border, the Turkish Daily News was
told. .

Turkish security officials still feel Iranian local offi-
cials are not doing enough to curb the movements of
Kurdish separatist terrorists on their side of the border.
Only recently the separatists slipped into Turkish terri-
tory from Iran and killed I4 soldiers.

Iranians in return say despite several recent positive
moves Turkey is not handing Iranian dissidents to
Tehran but is deporting them to Iraq. There is reported-
ly a IS-kilometer border area inSide Iran where the
Kurdish separatists are moving freely.
. Independent observers say Iran, Just like Syria, will

never want to give up the Kurdish separatist card
against Turkey and despite general cooperation the
"orders" of Tehran may not be "reaching" the local offi-
cials in the border regIOns. Some Iranians see western
pressures on Turkey on human rights as artificial and
say the West is trying to punish Turkey for its more
independent attitude in ils policies regarding Iran, Iraq
and the Kurds.

Turkish officials who have dealt with Iran in the past
say Turkey can well present the Iranian case ef.fectively
in the West, just as the late President Turgut Ozal used

, to do. Now iUs up to Demirel to shoulder this task and
also give Iranians assurances that he will push for diver-
sifying cooperation in all fields and not only in security
matters.

A tale of two men: Mümtaz Soysal Ys.HikmefÇetin
Soysal: outspoken and opinionated, hardliner on Cyprus
and Greece, against the presence of Poised Hammer, his
appointment seen as a sure-fire way to break the coalition

çetin: a man of reconciliation, flexible and soft-toned
but with quiet detennination, popular with the
president, FM bureaucracy, True Path and media
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Turkish Daily News
ANKARA- While the attention of political and

diplomatic circles was riveted on the future - or
lack of it - of Foreign Minister Hikmet Çetin;
the Foreign Ministry question appeared to come
to a standstillSunday.

The feeling in Ankara was that the change of
guard in the Foreign Ministry was locked for, the
time being. Dead quiet reigned-regarding the
change, which looked inevitable twenty-four
hours ago but now looks as if it might fall
through altogether.

The reason for the quiet is the stance of Prime
Minister Tansu Çiller, who is believed to have
had second thoughts on Çetin's successor-desig-
nate Mümtaz Soysal, a high-principled hardliner
who might be more of difficult bedfellow than
any she dealt with in the past. Demirel's visit to
Edirne, where he cannot be' reached by any of the

p.oliticalleaders, also postpones the. finäl deci-
sIOn.

Speculations on çetin's removal from his post
of Foreign Minister is considered something of a
shock, but the fact that the Foreign Minister-des-
ignate is none other than Prof. Mümlaz Soysal is
even more controversial.

. Soysal is nostranger to international circles,
nor is it the first time that his name has been con-
sidered for the foreign ministry. In 1991, the
True Path and Social Democrat People's .Party
'(DYP/SHP) coalition, then chaiFed by Sül~yman .
Demirel and Erdallnönü, bnefly. ~onsld~red
Soysal for the post. pespite ~oysal s I~temabon.
al relations expertise, çetln was picked out,

, mainly because of his gOod relations with Inonu
and Demirel. .

Çetin, who has served for two and a half years



and claims to be the thIrd most semor foreign
Minister in NATO, has indisputable advanta~es
compared to the three ministers before .hlm.
Unlike ANAP's Ahmet Kurtcebe Alptemoçm, he
was extremely respectful of the w~ys of the
Turkish Foreign Ministry, which considers Its.elf . . .
different to other ministries. Unlike Alptemoçm, he .shared .his vlctones by
his explicit appreciation of his diplom~ts. Unhke Ah. Boze~ - the
Motherland's second FM - he was attenbve ~ energ~l1c. Unh~e Safa
Giray, he paid attention to detail and made few ffilstalces m conveymg for-
eign policy !llessa~e~. . .

Even çetm's ongm - Diyarbakir - was an asset. When forelg~ lead-
ers talked about "Ku~dish ?ppression," Cetin demon.strate~,. by Ius very
existence, that a Kurdlsh-ongm Turk could ~ ~e foreign mIDIster ..

Çetin is known more as a man of reconciliatIon rather ~ confll~t, but
aides signalthat his seeming flexib~lity and soft-spoke~ attltu~e hides a
will of Iron - which can oiùy be nvaled by the Ii~d-hner. attitude and,
bluntly, obstinacy. Apart from ~ing a well-~o~n mt~rnatlonal scholar
and author on international relations an~ const~tul1~nallssues, Soysal has
been active in international forums. He IS h~ld m high regar~ by Amnesty
International and his appointment may. be mterpreted as a. signal that .the
government is ready for serious reform m terms .of hu~an nghts. .

Mümtaz Soysal, whose name o~ce c.ame up !n relatIon to the preslden-
t:y, is known for his ~ather ha~kish Ylews .which ~e expresses very elo-
quently in his column m mass clrculal1~n daily ~umye~.

As the constitutional adviser of Turkish Cypnot PreSident Rauf Denkta~,
he takes a hard line on Cyprus .and believes in a "co~federation" with a
loose link between two almost mdependent states. This goes beyond the
present idea of federation; . ., _

He advocates a tougher line on Greece and a more mdlVldual, rather

thHlf~g~:~d~r~~~~~'~~arïvOèatiÖji":-:: saying Anlèarä.sliÖ\lid
make sure tha~ it can pick ~p tangi~le advan~ges rather tha.n umlater~l
sacrifices. He IS the mastermmd behind Turkey s threat of votmg down m
Parliament Turkey's accession agreement with th~ Western E.u~op~an
Union (WEU) if Turkish deputies are not given full nghts of partiCipation
in the WEU Parliamentary Assembly.

An advocate of human rights and constitutional reform, Soys~ is more
liable to rely on his judgement than on the files prepared b~ ~s bu~eau-
crats - most of whom were his students in the faculty of politIcal sCience
at Ankara University.

The problem of style . ..
The question asked by Turks and foreigners all~e IS how mu~h Sorsal

will be able to practice what he preaches. Returnmg from Pans, Pnme

turkish daily news

Report on Turkish social I

environment published
This report foUows the publication of ''Highlights
of the Turkish Economic Environment" which
was produced in line with the group's membership
of the ''Yoong Entrepreneurs for Europe

Turkish Daily News
ISTANBUL- The Young Businessmen's ~ssocia~ion

of Turkey (TUGIAD) has issued a report m Enghsh,
"Highlights of the Turkish Social Environment," in
acknowledgement of the close relationship between a
nation's economic structure and development and its sociai
structure and the nature of its social issues.

Minister Çiller signalled that the Foreign Minister had no more right to
pursue an mdividualistic policy than a health minister.

"I do not see why the Foreign Ministry is taken as a separate entity,"
Çiller said. "The foreign policy is also a policy of the government. The
government is headed by the Prime Minister. Names have got nothing to
do with it."

News of bargaining between Soysal and SHP Chairman and Deputy
Prime Minister Murat Karayalçm indicate that Soysal will not be content
with dealing with foreign policy issues alone. He will also aim to see that
the Social Democrat People's Party will maintain its identity rather than
play second fiddle to the senior partner, DYP. Soysal has asked Karayalçm
for assurance whether he would back him up and if necessary "withdraw
from the coalition" if his decisions are challenged.

What Çetin finds most offensive, apparently, is that the negotiations
took place while he was in Paris, reducmg him to "a lame duck" foreign
minister in this important capital. Çetin's resentment (rather than outrage)
hangs in the air like a "talk 6ubble , but he refused to say anything dunng
the flight from Paris. He was already resentful about a front page story in
one ef the dailies which quoted him as saying, half in jest, that while he
was establishing the Social Democrat PopulisfParty, Karayalçm was play-
ing "a game of sticks" as the chairman of a mass funding project.

Çetin let on that he would not go to Iran will} the President Süeyman
Demirel, but would send his undersecretary Özdem Sanberk instead.
Sanberk's tenn of three-years is also up and if he is given an appointment
abroad this year (along with most high level diplomats, including the third
man in the FM, deputy undersecretary Bilgin Unan) it means a completely
new team heading the Forei~ Ministry.

Some believe that Çiller s reason for favorin~ the removal of Cetin is
due to her desire to bnng Volkan Vural, her adViser and Turkey's longest
serving Moscow ambassador, as the Foreign Ministry undersecretary:
Given the initial reaction of Cetin to Vural, it seems logical that the minis-
ter would need to go before Vural can be installed.

Another scenario current in the corridors of power is that giving Soysal
the Foreign Ministry, which he has clearly been seeking, is a way to con-
tain both him and his opposition to the government decisions. "We'll just
wait till he leaves on a visit abroad and pass the law on privatization," a
cartoon depicted Karayalçm as whispering to Çiller.

The third question: Having been through so much talk about his future,
can Çetin remain irr his post? Will he not give,the impression of a .lame-
duck foreign minister who has survived one attempt but may be subjected
to another~ Will he not be regarded by foreign readers as a "here now,
gone tomorrow" minister? Sources close to the minister say this is exactly
what he is thinking. .

"I have enou~h experience in politics to know you cannot hold a post
forever," çetin IS quoted as saying. "But this way of going about thmgs
has done harm to the post of the foreign minister."

Tuesday, July 26, 1994

This report follows the publication of "Highlights of the
Turkish Economic Environment" which was produced in
line with the group's membership of the "Young
Entrepreneurs for Europe."

The newly issued report, which was prepared for
TUGlAD by RGA Management Consultants Ltd., concen-
trates on population issues, the health sector, and education-
al and environmental problems.

It examines the present situation both in Turkey and in
other selected countries and makes some suggestions for the
future.

Each topic is discussed in turn and certain solutions and
directions are suggested. TUGIAD presumably adopted this
approach in preference to an overall set of recommenda-
tions which might have catapulted the organization into the
p~litical arena and laid it open to the charge of political
blas.
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UN Sanctions
Pushinghaq
To the Edge

By Caryle Murphy
Washington P~t Service

BAGHDAD - In the lobby of the Sher-
aton Ishtar Hotel, three clocks marked as
showing the time in Tokyo, London and
Washington have stopped, the last one at
precisely "0:00." And under a sign reading
"Baghdad," an outline of black dust is the
only trace of the timepiece.

These clocks are symbols of present-day
Iraq - a land frozen in time. Saddled with
a repressive police rule, antiquated by a
tide of global change and enduring;
wrenching isolation imposed by United:
Nations sanctions, this Arab nation of 18
million is withering.

"Who says we are working to live?"
snapped an office manager when asked
how his family of five manages on a
monthly salary equivalent to $7. "We are
working only to die."

Mohammed Jawad, a hospital director
in the Karbala region, said: "Every day is
\\Iorse than the day before. And today is
better than tomorrow."

When the Gulf War ended more than
three years ago, a UN report declared that
Iraq had been thrust into a "pre-industrial
age" by U.S.-led bombing. But under Pres-
ident Saddam Hussein, a rapid reconstruc-
tion effort using goods accumulated befo~e,
the war hidden cash reserves and maten-
als stol~n from Kuwait soon made that
seem exaggerated.

But the postwar improvement is falter-
ing, and the UN embargo impos~ f<,>ur

'years ago appears to be accomplishing
what the bombing did not.

With sanctions unlikely to be eased be-
fore next year, thegovéfIlII\ent appears
unable to halt the national tailspin. The

,IXJl.,Qidinar - once valued on currçncy

exchanges at $3.10 - plunged
to a postwar low of 510 to the
dollar in May aDd is now hover-
ing around 450.

Like the clocks, Iraq's infra-
structure is breaking down.
Telephone service is worse than
a year ago. Electricity brown- .
outs are more frequent. The'
quality of drinking water is de~,
teriorating.

Iraqi traders managed for a
long time after the 1990 UN
embargo to keep shops full of
imported goods - from dispos-
able diapers to cigarettes to
jams. Today most imports are
forbidden, and dwindling in-
ventories consist mainly of
Iraqi-made goods, such as to-
mato paste and sugarless soda.

Government employees are
resigning en masse ,rather than
work for salaries equivalent to'
$1 or $2 a month that do nqt
èven cover the cost of transpor-
tation to work.

The intellectual isolation is
stifling. "Did you bring some
newspapers?" a professor asked
a visitor. University staffs have
not seen journals in their fields
for four years.

Foreign newspapers, maga-
zines and books are nonexis-
tent. No one goes to the movies
because there are no new films.
Locally made TV satellite dish-
es are confiscated by the police.

And while their Arab neigh-
bors watched the World Cup
live, Iraqi soccer fans had to
wait a day until the state-run
television pirated a tape from
satellite transmissions and ran
it past the censors.

'l'he U.S. soccer team was
shown - both winning and los-,

ing -:- but games illyolving the
team of Saudi Arabla were not
aired.

Crime is soaring. The ambas-
sador from Djibouti was shot
and wounded on a Baghdad
street by thieves who took his
car. He recovered, but several
travelers on the main highway
from Baghdad to Amman, the
Jordanian capital, have been
killed in recent holdups, resi-
dents said. There also have been
robberies on the main highway
to the southern city of Basra.

The state health-care system,
once one of the best in the Mid-

,dle''East, has broken down. In
1989, government facilities per-
formed an average of 15,125
.major operations a month. In
.1993, the average was 5,205. In
May 1993, 1,500 cases of ty-
phoid were reported. Last May,
there were 2,670.

According to a recent U.S.
Agriculture Department report,
food imports have dropped to
about one-third of the prewar
level, and the UN Food. and
Agriculture Organization esti-
mates the average Iraqi diet
contains a third fewer calories
than in 1990.

What saves people from star-
vation, and the government
from food riots, is a rationing
system that proVides citizens
with about 70 percent of their
minimum requirements.

Iraqis must buy the rest of
what they need on the market.

The government has banned
the sale of alcohol, closed down
discos and bars and decreed
,that the punishment for C2~,:,
thieves, currency-exchange vio- '
lators and farmers who refuse
to sell produce to the state
would be amputation of a hand.
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Rival Iraqi Kurds
agree in Paris

TJ?N with Wire Dispatches
ANKARA- As Prime Minister Tansu

Çiller'paid a visit to Paris, the French capi-
tal hosted a second meeting between Iraqi
Kurdish factions, who announced Saturday
thanhey had resolved their dispute.

A joint communique from tfie Kurdistan
Democratic Par:tY(KDP) and the Patriotic
Union of Kurdistan (PUK) said that "a
comprehensive settlement" of their differ-
ences had been arrived at during talks in
Paris. '

The deal, which includes the holding of
general elections in May, 1995, when the
term of the present Kurdish Parliament

, ends, followed six days of "serious, candid
and substantive" talks. Tensions between
the two parties erupted on May 1 into
clashes in which hundreds of people were
killed. Both sides say the fightmg has now
dieddown.

The KDP and PUK 'have shared power
equally in the government, but their feud
snook the asplfations of Kurds to rule
!hemselves in a ç1emocratic, 9rderly fash-
IOn.

The KDP accused PUK forces of occu-
pying the Parliament building early in
May. The PUK says scuffles occurred but
K~rd!sh .police and guards never left the
bUlldmg. ,
. OffiCials from France, the United States

and Britain attended the talks in Paris as
observers, the statement Said. "The two
sides also agreed on measures to enhance
the authority of the Kurdistan regional
government and eliminate party interven-
tion in governmental affairs," it said. They
also agreed on administratiye reforms and

a r~structuring of armed forces in the
re~!on. They appealed for an easina of
U.N. sanctions on northern Iraq. 0

The aareement now awaits formal sian-
ing by tge party leaders, Jalal Talabant of
the PUK and Massoud Barzani of the
KDP, ~ho are both app~rently at théir
respective headquarters In the enclave
accordina to the statement. '

Apart from deciding to hold new general
electIOnsnext May, the two sides aoreed to
enhance the authority of the Kurd~h gov-
e.mment establishe~ foll?wing the ftr~tpar-
liamentary electIOns In the enclave in
1992. They also agreed to pursue a com-
mon foreign policy. , '.

The primarily tribal-based conservative
KDP and the left-leaning urban-based
PUK ha.ve._~lashed.freq~ent~ ill: the past.

, .They .!\greedr(Q 'QUI)' :thel~ ,dIfferences and
share power i~ the enclave rafter emerging
roughly equal In the 1992 elections:

(Reutm, APl
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turkish daily news
Turkish Daily News

LONDON- The London-based interna-
tional human rights watchdog group,
Amnesty International, this weekend blast-
ed Turkey for setting up s~cial "contain-
ment areas" in the terror-ndden Southeast
region and placing over a thousand vil-
lagers in "arbitrary detention."

Amnesty said there was concern that the
detention of an estimated 1,500 villagers in
the Southeast, where government troops
have been fjghti~~ the forces of the out-
lawed Kurdistan workers' Party (PKK) for
ten years, had led to new accounts of tor-
ture and ill-treatment as well.

In an urgent appeal for action issued at
the weekend, Amnesty identified Cemil
Timur, Zey-din Timur and ~evket Timur
from the vllla~e of Evrek in Beytussebap,
Hakkari, as belOgamong the detamed.

It also named Hasan Ay~~t, Fehim
YalçlO,Saadi Ozlü and Osman Ozlü among
the 1,500 villagers, including. women and
children, who were taken by troops te a
specific containment area in the province.

The statement said at least two "contain-
ment areas" had been set up by military
troops in the region and that one closeto
Evrek still held villagers.

"These detentions,~' said Amnesty, refer-
ring to the containment process, ."occurred
in the course of the burning and brutal
evacuation of Kurdish villages during mili-
tary operations a~ainst guerrillas of the
Kurdish Workers Party (PKK), and the
setting up of containment areas in which
displaced villagers are bein~ held in
appalling conditions."

Amnesty claimed a number of villages
around Evrek had been forcibly evacuated
and many houses and crops had been
burned by security forces because of the
villagers' refusal to join the system of vil-
lage guards (villagers paid and armed by
the government to combat PKK militants).

"The villagers' identity cards have been
confiscated, effectively detaining them as
anyone moving abo!)t in the area without
proper identification faces the risk of inter-
rogation for illegal activities or even extra-
judicial execution," Amnesty said. .

The statement added that villagers trying
to flee were being turned back. "They have
not been charged with any offence and
Amnesty International is appealing that
they be allowed to leave. There have been
reports that villagers have been beaten in
Evrek. . .

The lack of proper registration also
exposes them to the risk of disappearance,"
it said. In its statement, Amnesty quoted
four local villagers who reported on the
conditions in another containment camp set
up in the village of Damlatepe in Hani,
Diyarbalm.

The villagers claimed that after a clash

Tuesday, July 26, 1994

with the PK~, security forces on July 7
began the forcible evacuation of Akcayurt
(Kurdish name: Deman), Akçayurt
(Demo), Kaladibi (Horsel), Sanbudak
(Melekan) villages and their outlying dis-
tricts of Sakhca (Hursik) and Yayladere
(Seleheydan), situated between Genç and
Hani in DiyarbaIar province.

"They burned many hou.ses, barns and
livestock and destroyed irrigation pumps
and crops. On July 8 Hac! Sait Mete (67)
of Sanbudak village was shot dead while
taking his sheep to pasture. His body was
buried by soldIers under rocks," the vil-
lagers said.

Amnesty alleged that "an estimated
2,000 evacuated villagers, including
women and children, were herded into a
containment area set up by the security
forces adjacent to the Topçular
Gendarmerie Post near Damlatepe and held
for a week in cruel and inhuman condi-
tions. Many were reported to have been
severely tortured there by members of the
Special Team (heavily armed security
force members trained for close combat
with guerrillas and acting under the author-
ity of the Interior Ministry).

While some were permitted to shelter in
a schoolhouse and health centre, others
were forced to lie in the fierce sun. Much
of the time they were left hungry and
thirsty."

"Four women wearing clothes of red,
yellow and green, the colours of Kurdish
nationalism, were taken away and subject-
ed to torture.

They were later set free. Emine Çeliksöz
of Yayladere villa~e, who was pregnant
was left in labour ror several hours In th~
burnjn~ sun while the security forces pre-
ventea other women from helRing her.
Children were beaten and kicked.

The statement added that Mehmet
B!çakçl, Ahmet Blçakcl and Hasan
BIÇakCI,together with the daughters of the
village imam (prayer leader) were kept for
three days in the health centre where, it
alleged, soldiers humiliated and sexually
assaulted the women.

Continuing with claims of ill-treatment
.the Amnesty urgent action appeal furthe;
alle$ed that sisters Suzan Atsan (32) and
Zeliha Atsan (35) were taken by Special
Team members to the Cemsel stream just
outside the containment area, and repeated-
ly held under water over a penod of
approximately two hours, after which they
had extreme difficulty in breathing, suffer-
ing violent coughing fits and fever.

Amnesty s.aid that as of July 15 the
Damlatepe containment area, where the
abuses were recorded, began to be emptied.
It added that since then, all of the families
detained had moved to the provinces of
Bingöl and Adana.

-----------------------------
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IRAK

,Accord entre les deux principales formations kurdes
Le Parti démocratique du Kur-

distan (PDK) de Massoud Barzani
et l'Union patriotique du Kurdis-
.tan (UPK) de lalal Talabani sont
iparvenus à un accord pour mettre
'fin aux combats qui les déchirent
depuis le' début de mai et organi-
ser sur des bases, plus démocrati-
ques la vie dans le Kurdistan ira-
kien, a annoncé un communiqué
publié dimanche 24 juillet à Paris.

Cet accord, qui, pour entrer en
vigueur, doit encore être signé par
M. Talabani et M. Barzani, pré-

voit notamment l'organisation
d'élections générales en mai 1995.
Réunis dans la banlieue de Paris,
dans la plus grande discrétion,
pendant une semaine, des repré-
sentants des deux formations ont
également décidé « des mesures
pour renjôrcer l'autorité du gouver-
nement régional du Kurdistan et
empêcher toute ingérence [parti-
sane] dans les affaires gouverne-
mentales». Des réformes de la ges-
tion administrative et financière
de la région et la réorganisation

des forces armées ont également
été décidées.

Selon l'un des représentants du
«gouvernement» kurde en France,
Mohamad Ismail, le contenu exact
de l'accord ne sera divulgué
qu'une fois qu'il aura été approuvé
par les chefs des deux formations.
M. Isma'il estime néanmoins qu'à
la différence de ceux qui l'ont pré-
cédé cet accord a de bonnes
chances de succès car les négocia-
teurs ont posé les problèmes de
fond «avec franchise et clarté».

Les dem questions les plus fon-
damentales, nous a-t-il expliqué,
ont toujours été celles concemant
les milices et la répartition des
sièges à égalité entre le PDK et
l'UPK, au sein des différentes ins-
titutions, qui paralysaient souvent
les décisions. Des observateurs de
l'Elysée et du Quai d'Orsay, ainsi
que des ambassadeurs des Etats-
Unis et de Grande-Bretagne, ont
assisté à une partie des pourpar-
lers, indique le communiqué.

M, Na

TURQUIE

La proposition de nommer Mürntaz Soysal
ministre des affaires étrangères suscite un tollé.

88

La proposition faite par le parti
populaire social-démocrlj.te (SHP),
partenaire minoritaire de la coali-
tion gouvernementale, de rempla-
cer, dans le cadre d'un remanie-
ment gouvernemental, l'actuel
ministre des affaires étrangères,
Hikmet Cetin, par le professeur
Mümtaz Soysal, une personnalité
controversée, a provoqué un tollé
dans les milieux politiques et la
presse. Beaucoup y voient le risq\le
d'un retour à la politique isolation-
niste qui avait caractérisé la Tur-

.,quie pendant plusieurs décennies.
ProfeSseur de' droit constitution-

nel, Mümtaz Soysal est une person-
nalité respectée en Turquie pour sa
défense des droits de l'homme.

'Toutefois, il s'est surtout distingué
ces derniers temps en obtenaRt de
,la Cour constitutionnelle l'annula-
tion de décrets gouvernementaux
qui permettaient la privatisation
rapide de plusieurs entreprises
publiques, un des éléments-dés du
programme de redressement écono-
mique lancé par MmeTansu Ciller
et approuvé par le FMI.

D'autre part;' de tendance tiers-
mondiste, M. Soysal est connu
pour sonopposit;onà l'OTAN, à la
présence sur le sol ture des avions
alliés qui protègent les lÇwJIes ira-
kiens dans le cadre de 1'ojlération
«Provide Comfort », ainsi que pour
sa froideur à l'égard de l'Union
européenne. Partisan d'un rappro-
chement avec l'Irak, il avait égale-

'ment exprimé son soutien' aux
anciens communistes russes lors de
la tentative de coup d'Etat contre
Boris Eltsine. Conseiller du prési-
dent Rauf Denktash, M. Soysal
défend farouchement la position
nationaliste turque dans le conflit
chypriote. «Si nous voulons couper
les liens entre la Turquie et l'Occi-.
dent pour poursuivre une politique à
l'irakienne. le professeur Mümtaz
Soysal est la personne idéale au

, poste de ministre des affaires étran-'
gères », protestait l'editorialiste
Sedat Sertoglu dans le quotidien
SabtIh.

L'actuel chef de la diplomatie,
tIi\q11et Cetin, arrivé aupouvöir en

même temps qU'e la coàlitiondu
Parti de la juste volé (DYP)et du
SHP en1991, est considéré comme.
l'un des meilleurs ministres des
affaires étrangères qu'ait connus la
Turquie. De caractère affable, très
ouvert, il a forgé, avec ses homolo-
gues étrangers, des liens personnels
particulièrement importants alors
que les relations de la Turquie avec
l'Europe sont tendues en raison du
conflit kurde et des violations des
droits de l'homme.

La presse turque a notamment
criti~ué la façon, pour le moins
cavahère, dont l~ nom de M. Soy-
sai avait été proposé alors que
M. Cetin non seulement n'a pas été
informé, mais se trouvait à Paris
en visite officielle avec le premier
ministre Tansu Ciller. Lé chef du
gouvernement et le président Suley-
man Demirel ont la possibilité .de
mettre un veto à la décision du
SHP. Afin de calmer les esprits,

. M'"" Ciller a rappelé que le contrôle
de la politique extéri~ure du pays
resterait entre ses mams.

NICOLE POPE
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PERSPECTIVES La Croix - 26 juillet 1994

• Le proverbial sourire de
Mme Tançu Ciller, premier mi-
nistre turc, avait des raisons
d'être radieux au terme de sa
visite de deux jours en France.
Il a beaucoup été question
d'Europe ... et peu cles Kurdes.
Ses hôtes l'ont assurée dU sou-
tien sans faille de la présidence
française de l'Union euro-
péenne pendant le premier se-
mestre 1995 pour réaliser
l'union douanière entre la Tur-
quie et l'UE.

Coincidence fâcheuse, c'est
aussi début 1995 que devrait
commencer la livraison de
20 hélicoptères de transport de
troupes Super-Puma par la
France à la Turquie. Ce contrat
signé en octobre 1993 pour un
montant de 1,4 milliard de
francs devait à "origine concer-

ner des Couguar caprodultl
par la France et l'Allemagne,
mals celle-cI a exigé que soit
appliquée une clause de non-
utilisation contre les popula-
tions civiles ...

Mo/ns sujette que l'Allema-
gne à la pression d'une forte
communauté kurde sur son ter-
ritoire, la France se montre
donc moins vigilante en ma-
tière de défense des droits de

l'homme. Dans une lettre adres-
sée à Tançu Ciller, cles organi-
sations humanitaires (Agir ici,
Médecins du monde, France LI-
bertés, la Clmade et SIDH) refu-
sent l'amalgame entre la lutte
contre le terrorisme du PKK
(Parti des travailleurs kurdes)
pt les représailles contre la p0-

pulation civile : • 500 000 sol-
dats d~yés dans la région

kurde, plus de 1 000 villages ou
villes détruits ...•

La France a bien des raisons
de tenner les yeux. Ses entre-
prises visent le plus gros mar-
ché du sud-est de l'Europe, elle
était en 1993 le premier inves-
tisseur étranger de la péninsule
anato/lenne et a dégagé un ex-
cédent commercial de plus de
6 milliards de francs.

Surtout, Intégrer la Turquie à
l'Europe, c'est confinner sa vo-
cation de vitrine d'un État laie à
population musulmane face à la
menace du moc:lèle intégriste,
dans une région à la croisée
des Balkans, des anciennes
Républiques soviétiques à P0-
pulation musulmane ,t du
Moyen-Orient. Alors, q\Hl _des
hélicoptères français puissent
être utilisés contre des civils
kurdes... Anto/ne BUSSY

Le Monde
26 juillet 1994

Aucune divergence entre Paris
et Ankara sur la question
kurde. - Le premier ministre
turè Tansu Ciller a déclaré au
cours d'une conférence de presse.
samedi 23 juillet, à Istanbul, qu'il
n'existait aucune divergence entre
Paris et Ankara concernant la
lutte des autorités turques contre
les séparatistes kurdes et le res-
pect des droits de l'homme, La
France, par l'intermédiaire du
ministre des affaires étrangères
Alain Juppé, a fait savoir son
attachement à l'intégrité territo-
riale de la Turquie tout en la
mettant en garde contre une solu-
tion qui ne serait que sécuritaire
face au séparatisme kurde. -
(Reuler)
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Opération de l'aviation turque contre le PKK en Irak du nord

une opération
séparatistes
rapporté

JUL 94

ANKARA, 27 juil (AFP) - L'aviation turque a effectué mardi
contre un groupe du Parti des travailleurs du Kurdistan (PKK,
kurdes de Turquie) dans la région de Mezi (nord de l'Irak), a
mercredi l'agence turque Anatolie.

Plus de 70 rebelles kurdes ont été tués et un dépôt de munition du PKK a
été détruit par des chasseurs-bombardiers turcs lors de cette opération
effectuée contre un groupe de 100 maquisards rassemblés dans la région de
Mezi (20 km à la frontière irako-turque), selon l'agence, qui cite le
porte-parole du chef d~ l'état-major turc à Ankara.

L'armée turque a intensifié ses opérations depuis le début du printemps
dans l'est et le sud-est anatolien à majorité kurde, pour en finir avec la
rebellion du PKK d'ici à la fin de l'année. Elle frappe également par des
opérations aéro-terrestres des cibles du PKK en Irak du nord, utilisé comme
base arrière par l'organisation, selon Ankara.

28 militants du PKK ont été tués par ailleurs lors d'opérations de
l'armée turque dans les régiond de Sirnak, Hakkari et BingoI, dans le
sud-est anatolien à majorité kurde, où quelque 500 personnes (civils,
soldats, ou rebelles) ont péri lors de heurts depuis le début juillet, selon
Anatolie.

kg/nev/sh
AFP /J00245/27l231
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UN Monitoring Stops lmqi A-Weapons,
but Saddarn Survives

90

By Paul Lewis
New York Times Service

BAGHDAD - The video image flickering in
a United Nations office here indicates that the
'monitoring system imposed on Iraq's industry is
achieving its aim of preventing President Sad-
dam Hussein from building weapons of : 'ass
destruction.

But it also means that the oil embargo and
other sanctions placed on Iraq after its invasion
of Kuwait are closer to being lifted without
having achieved their unstated aim - in the eyes
of the United States and some other countries -
of removing Mr. Saddam from power as well.

A little green line, constantly expanding and
contracting at the bottom of the screen in the UN
office, means that the picture is being relayed live
from a camera trained on equipment on a factory
floor somewhere in Iraq.

The camera is part of a sophisticated syste~,
requiring 20 tO?Sof senso~s and o~her ~l~tromc
equipment, which the Umted .Nal!0ns I~mstall-
ing in 30 key plants and which IS designed to
guarantee that Iraq does not develop nuclear,
chemical or biological weapons or long-range
rockets.

Meanwhile, the second floor of the UN office
"isbeing ripped apart as a high-security control
center is built for an SO-person team that expects
to be monitoring Iraqi industry for years to
come.
, A 90-meter (300-foot), red and white tower has
just been completed to receive signals from all
the remote-control cameras and sensors installed
in factories around the country. The same tower
will transmit radio signals from the control cen-
ter to inspectors in the field.

"This is the most sophisticated and intrusive
industrial monitoring system ever devised," said
Guy Martelle, an American engineer working on
the project, which he said he expects to be fully
operational by September.

All this equipment, together with the regular
checks that UN inspectors will make on some
150 industrial sites that could be used to develop
prohibited weapons, represents a political turn-
mg point in Iraq's troubled relations with the
UN Sec:urity Council.

As part of the terms for ending the Gulf War
in 1991, the council created the UN Special
Commission and ordered it to eliminate Iraq's
weapons of mass destruction and ensure that
Baghdad never acquired them again. When this
has been done to its satisfaction, the council said,
the embargo on Iraqi oil sales will have "no
further force or effect."

Mter first trying to hide his secret military
programs and then obstructing the arms inspec-
tors sent to ferret them out, Mr. Saddam now
appears to be cooperating fully with the special
commission in the hope that the council willlift
the oil embargo earlynext year.

'Earlier Üùs 'month, when the council last re-
viewed the embargo, Rolf Ekeus, the Swedish
head of the special commission, said the first part
of his task was almost complete.
, Some documents relating to weapons pro-'

grams are still missing. But Mr. Ekeus said, he
hoped to report "shortly that the full accounting
of Iraq's programs which the council required
has been Completed."

The' council must still adopt a resolution re-
quiring companies selling equipment with mili-
tarypotential to Iraq to report such sales in the
futiJre so the UN monitors can ensure that it is
not used iD arms development.

But after a probationary period to make sure
the monitoring systein works - Mr. Ekeus sug.
gested six months - the special commission now
believes that it will be in a position next March to
report that Iraq has complied with the Security
Council's disarmament terms, indicating that the
embargo should be lifted.

All the evidence now suggests that Iraq ~
determined to ensure that the monitoring systepï"
works well.

Last November, Mr. Saddam formally agreed
, to it. In December, Iraq decreed that tampering
with the monitoring system was "a major crime.".
And Mr. Ekeus said in a recent interview that hé
believed that Mr. Saddam had personally ot.-
dered full cooperation with the UN commission
in May. ,

"Cooperation is excellent," said Jaako Ylitala,
the Finnish head of the UN team. "The Iraqis
have created a special authority to work with us,
and we have hundreds of them helping install the
system."

But two major difficulties may still make the
Security Council reluctant to lift economic sanc-
tions when the commission finds that Iraq has;
com lied. "

rte first is Iraq's continuing attitude toward
Kuwait, the Gulf emirate that Iraq annexed and
invaded in 1990.While Iraq's rubber-stamp Par-

, liament officially annulled the annexation after
the Gulf War, the following year, the govern-
ment-controlled news media in Baghdad contin-
ue to refer to Kuwait as part of Iraq.

The second difficulty is thê attitude of the
Clinton administration, which appears to be fol-
lowing in the footsteps of its predecessor, argu-
ing thatIraq cannot be trusted to behave so long
as Mr. Saddam remains in power. .

Referring to the UN commission by its diplcr
matic shorthand, W. Anthony' Lake, President
Bill Clinton's national security adviser, wrote in
Foreign Mfairsmagazine in April: "There is
plenty of evidence to suggest the only reason the
Iraqi regime is beginning to cooperate with
UNSCOM is to secure the lifting of oil sanctions.
Once the oil starts flowing again, Washington
must assume Saddam will renege on long-term
monitoring and begiD rebuilding his weapons of
mass destruction program."
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eine Föderationslösung einsetzen. Eine Eskala-
tion im Konflikt mit Griechenland kann nicht
ausgeschlossen werden, da laut Soysal ((Griechen-
land seine Grenzen gezeigt werden müssem>.

Einen Wechsel erwartet man auch in den Be-
ziehungen zu Bagdad. Soysal möchte die Bezie-
hungen zum Irak so schnell wie möglich normali-
sieren und hat bereits angekündigt, das Mandat
fllr die Aktion ((Provide Comfort» nicht mehr zu
verlängern. Diese wurde 1991 von den Vereinten
Nationen lanciert; ihr Ziel ist der Schutz der Kur-
den im Nordirak. Verstimmungen mit Washing-
ton und London sind laut einem Kommentator
der Tageszeitung ((Hürriyet» bereits vorprogram-
miert, und laut der Tageszeitung ((Sabah» ist der
neue Aussenminister der beste Mann, um die Tür-
kei vom Westen zu isolieren.

Der «letzte Tango» der Koalition?
Die Pressekommentatoren stimmen darin über-

ejn, dass die Umbildung aus rein parteiinternen
Überlegungen vorgenommen wurde. Soysal war
bis vor kurzem der Wortfùhrer der Opposition
innerhalb der SHP. Der Parteivorsitzende Karay-
alcin hofft offensichtlich, mit dem Wechsel im
Aussenministerium diese Opposition besllnftigen
tu können. Soysal ist aber fllr den Kommentator
Mehmet Barlas eine ((Bombe in den Fundamen-
ten der Koalition». Nicht nur lasse er in der
Àussenpolitik einen neuen Kurs erwarten, son-
dern er sei auch der schärfste Gegner der Privati-
'sierung von maroden Staatsbetrieben. Damit
.stehe er im Gegensatz zuallen Prinzipien, .die
überhaupt zur Bildugg der Koalitionsregierung
gefùhrt hätten.

Der Kommentator Ahmet Tan bezeichnete die
JÜngste Umbildung des Kabinetts als den (detzten
Tango» dieser Koalitionsregierung. Diese Regie-
rung hat laut ihm kaum mehr Überlebenschancen.
{)ie Unruhe und Besorgnis der politischen Welt
upd der Presse wird offensichtlich auch von Prä-
s.ident Demirel geteilt. Am Montag hat er eine
offlZielle Reise nach Teheran angetreten, ohne die
Umbildung des Kabinetts gebilligt zu haben und
ohne vom Aussenminister begleitet zu sein.

Kompromisslosigkeit als Markenzeichen
In seitenlangen Kommentaren hat sich am

Montag die Presse mit der Frage auseinander-
gesetzt, warum Hikmet Cetin wohl gehen musste.
Nach einstimmigem Urteil war der grauhaarige
Kurde aus der südostanatolischen Provinz Diyar-
bakir einer der erfolgreichsten Aussenminister der
Türkei überhaupt. Seine Kompromissbereitschaft
und sein mildes Gehabe haben ihm unter seinen
Amtskollegen viel Sympathie eingebracht, und
sein eiserner Wille hat ihm in internationalen
Foren den Namen des unnachgiebigen Unter-
händlers beschert. Hikmet Cetin gelang es an der
Seite des verstorbenen Präsidenten Turgut Özal,
der Aussenpolitik der Türkei einen globalen Cha-
rakter zu verleihen.

Cetin wird als Aussenminister durch den
Rechtsprofessor MDmtaz Soysal ersetzt, der als
das absolute Gegenteil seines Amtsvorgängers
gilt. Soysal ist fllr seinen strammen Nationalismus
und seine Abneigung gegenüber Kompromissen
bekannt «Absolute Unabhängigkeit» lautet sein
Credo, wobei er damit die Unabhängigkeit der
Türkei vom Einfluss westlicher Staaten meint. Es
wird deshalb in erster ,Linie eine Verhärtung in
Ankaras Zypernpolitik erwartet. Soysal will die
Anerkennung zweier unabhängiger Staaten auf
der Mittelmeerinsel forcieren, in klarem Kontrast
zum Kurs der Vere~ten Nationen, die sich fllr

Neuer türkischer Aussenminister ernannt
Ein strammer Nationalist auf antiwestlichem Kurs

Am SOnntag ist in Ankara eine. Kabinettsumbildung angeklindigt worden. Die wichtigste
Veränderung betrifft das Ausseni'ninist4ium, wo Hikmet Cetin durch den strammen Natio-
nalisten Mümtaz Soysal ersetzt Wird. Es wird allgemein erwartet, dass er die Beziehungen
zum Irak normalisieren, die Türkei aber dem Westen weiter entfremden wird.

it. Istanbul. 25. Juli.

Nach wochenlangen Gerüchten und wildt~
Szenarien um eine bevorstehende Regierungs-
umbildung hat der türkische Stellvertretende
Ministerpräsident, Murat Karayalcin, am Sonn-
tag dem Staatspräsidenten Demirel seine neue
Kabinettsliste vorgelegt. Seitdem die Koalitions-
regierung zwischen den ideologisch eher fremden
Partnern der konservativen Partei des Rechten
Weges (DYP) und der Sozialdemokratischen
populistischen Partei (SHP) vor zweieinhalb Jah-
ren gebildet wurde, verfügen die Sozialdemokra-
ten über ein Drittel der Kabinettssitze. Der
augenfàlligste Wechsel in der vom SHP- Vorsit-
zenden Karayalcin vollzogenen Umbildung ist
ohne Zweifel die Entfernung Hikmet Cetins aus
dem Aussenministerium.
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Internierungslager iml
türkischen Südosten?
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Istanbul. Zum zweitenMal innert we-
niger Wochen ist die türkische Armee
am Wochenende beschuldigt worden,
im Südosten des Landes Hunderte von
Zivilpersonen, darunter Frauen und
Kinder, in «Internierungslagern» fest-
zuhalten. Anfang Juli bereits berichte-
ten westliche Medien über «türkische
Konzentrationslager», 'in denen kurdi-
sche Zivilisten unter Gewaltandrohung
gehindert .würden, den Angriffen der
Armee gegen Kurdenseparatisten zu
entfliehen. Die Information wurde da-
mals von zwei ehemaligen Abgeordne-
ten der verbotenen prokurdischen «De-
mokratie-Partei» (DEP) verbreitet, die
vor der Verfolgung dUrch die türki-
schen Behörden nach Europa und
anschliessend in die USA geflüchtet
sind. Die Anschuldigungen der Kur-
den-Politiker, denen wegen «aktiver
Unterstützung der Terroristen der Ar-
beiterpartei Kurdistans» (PKK) die To-
desstrafe droht, blieben von der türki-

.schen Regierung unbeantwortet.
Am Wochenende nun wurde auch

die Londoner Zentrale der Gefangenen-
hilfsorganisation Amnesty Internatio-
nal (AI) von ihrentürkischen Informan-
ten über «mindestens zwei Internie-
rungslager im Südosten des Landes»
benachrichtigt. «Die Meldungen sind
alarmierend», kommentierte Amnesty
die Informationen gegenüber der türki-
schen Tageszeitung «Daily News»,
«denn sie bedeuten eine gefahrliche
Verschärfung der Menschenrechtssi-
tuation in der Kurdenregion.» London
befürchtet namentlich, dass die Lager-
insassen Misshandlungen türkischer

Militärs ausgeliefert seien. Um die An- .
wendung von «Folter oder sonstiger
Brutalitäten an der wehrlosen Zivilbe- .
völkerung» zu verhindern, forderte der
Amnesty-Sprecher am Freitag die Kon-
ferenz für Sicherheit und Zusammenar-
beit in Europa (KSZE) auf, unverzüg-
lich Beobachter in die Türkei zu entsen-
den.

Laut den Informationen der «I;>aily
News» soll Amnesty der Zeitung ge-
genüber bestätigt haben, dass in der er-
sten Juli-Woche türkische Armeetrup-
pen im Bezirk Hani nordöstlich der Pro-
vinzhauptstadt Diyarbakir auf der Su-
che nach «Terroristen» der PKK minde-
stens vier kurdische Dörfer zerstört und
deren Bewohner in einem Lager in un-
mittelbarer Nähe eines Armeepolizei-
Reviers versammelt hätten. Dadurch
sollte verhindert werden, dass sich po-
tentielle Kurden-Separatisten den
PKK-Kämpfern anschliessen. Während
der darauffolgenden vierzehn Tage ver-
hängten die aehörden eine Nachrich-
tensperre über die Region, wie der tür-
kische Menschenrechtsverband (IHD)
nach London meldete.

Beobachter vor Ort fürchten, dass
die festgenommenen Zivilisten wäh-
rend dieser Zeit unter Gewaltandrohung
gezwungen wurden, sich den «Dorf-
wächtern», einer staatlich organisierten
Antiterror-Gruppierung, anzuschlies-
sen. Auch nach der Freilasssung eines
Teils der Lagerinsassen, meist Frauen
und Kinder, blieb die Kommunikation
mit dem Bezirk Hani unterbunden. In-
zwischen soll das Lager aufgehoben
worden sein. Martin Peter

La Tribune - 27 juillet 1994
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Libération - 27 juillet 1994

TURQUIE-KURDES~ 51. maquI-
sards kuraes et 11 soldats
turcs ont été tués depuis di-
manche lors d'accrochages et d'opé-
rations menées par les forces de
l'ordre dans le Sud-Est anatolien, à
majorité kurde, selon des sources of-
ficielles.

tuRQUIE. Cinquante et un maquisards
du Parti des travailleurs du Kurdist-an
(PKK, séparatiste) et onze soldàts turcs
ont été tués depuis dimanche lors d'ac-
crochages et d'opérations des forces de
.I~ordre dans le sud-est anatolien. Les
heurts ont eu lieu dans les régions de
'HaKkari, Sirnak, Bitlis et de Diyarbakir
(chef-lieu de la région). Plus de 400 per-
sonnes - militaires, policiers, civils et re-
bell~s - ont été tuées depuis le.début dl!
mois dans cette région, à majorité kurde.
Plus de 13.650 personnes ont perdu la
'vie depuis le déclenchement de la rébel-
.lion.dl,lP~ en août 1984.
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Greuel in Intemienmgslagem in der Türkei

Thursday, July 28,1994

zerstört. Daraufhin seien die Einwohner der zer-
störten Dörfer, insgesamt rund 2000 Personen,
allesamt in das Lager bei Hani getrieben worden.
Viele seien dort gefoltert worden. Die meisten
Internierten hAtten tagelang kein Wasser und kein
Essen erhalten, Frauen seien sexueU misshandelt
und Kinder geschlagen worden. Am IS. Juli habe
die Armee dann angefangen, zuerst die Frauen
und die Kinder, später auch die MInner zu ent-
lassen. Die Vertriebenen nögen nun in die west-
liche Mittelmèerstadt Adana oder in die zentrale
kurdische Repon Bingöl. Das Internierungslager
bei Hani soU inzwischen geschlossen worden sein.

Hunderte von Gefangenen
Das zweitgrOsste Internierungslager wurde laut

Amnesty bei der anatolischen Stadt BeytQssebap
in der Provinz Hakkari errichtet. Dort sollen noch
immer bis zu 1400 Zivi1isten festgehalten werden,
unter ihnen auch viele Kinder. Bei den Internier.
ten handlees sich um Bauern, deren Dörfer oder
Weiler die Armee zuvor ebenfalls evakuiert habe.
Die Armee soU den Internierten mittlerweile die
Identitätskarte entzogen haben, was bedeutet,
dass diese auch Id1nftig nicht reisen dOrfen - Rei-
sen in dieser Kriegsregion ohne Ausweis ist näm-
lich faktisch unmöglich.

KOrzIich bat die englischsprachige Tages-
zeitung «Daily News» berichtet, dass die Sicher-
heitskräfte mehrere Dörfer in der Region
BeytOssebap besetzt und den Einwohnern ver-
boten haben, die Region zu verlassen. Gleich-
zeitig sei aber über die Dörfer ein Nahrungs-
mittelembargo verhängt worden.

Berichte über
Misshandlungen und Folter

It. lsûmlnd. 21. Jull

Amnesty International hat einen dringenden
AppeU an die tllrkische Regierung gerichtet, in
clem sie die sofortige Schliessung von Internie-
rungslagern in SOdostanatolien fordert. In den
Lagern halten tllrkische Sicherbeitskl'lfte laut
einem Bericht der Menschenrechtsorganisation
mehrere hundert Personen «WiUkOtIichund unter
entsetzlichen UmstAnden» fest; die Insassen seien
Foltenmgen und Misshandlungen ausgesetzt. Die
Tatsache, dass die Internierten nicht richtig regi-
striert seien, erhöhe fl1r viele das Risiko, 4CVermisst
zu werden». Alarmierende ArtikelOber Internie-
rungslager im Unruhegebiet erschienen erstmals
in der kleinen, prokurdischen Tageszeitung «Oz-
gOr Ülke» zu Be~ dieses Monates, wurden
allerdings von der Öffentlichkeit kaum beachtet.

Quälen. Aushungern. Bnmdstiftung
Laut Amnesty wurde das erste und grOsste

Lager am 6. Juli nahe dem PolizeistOtzpunkt
Damlatepe bei Hani in der Provinz Diyarbakir er-
richtet. Nach Gefechten zwischen ttlrkischen
Sicherbeitskl'lften und der Guerilla der Arbeiter-

. Kurdistans (PKK) in der Region einige
~ zuvor hätten die Sicherheitskrlfte insgesamt
vier Dörfer und zwei Weiler zwangsevakuiert.

, Nach Angaben von Bauern hätten die Soldaten

I viele Häuser und Scheunen mit TIeren und Ge-
~ide in Brand gesetzt und Bewässerungspumpen1

turkish daily news

Cabinet reshuflle fiasco
ends with resignations
While immediate crisis has ended, acrimonious
debate is expected to continue within SHP

Turkish Daily News
ANKARA- The Social Democrat

People's Party's (SHP) Cabinet reshuffle
fiasco came to an abrupt close on
Wednesday with the reslgnati0ns of
Foreign Minist~r Hikmet rel.n and
Minister for Justice Seyfi Oktày.'

The move by çetin paved the way for
ProfessorMÜIDtaz Soysal to take on thejob
of foreign minister, one of the key Cabmet
posts in the SHP-True Path Party (DYP)
coalition government and for the other new
ministers to assume their jobs.

President Süleyman endorsed the Cabinet
reshuffle within hours of the announcement
that Çetin and Oktay had resigned.
However the debacle surrounding the man-
ner in which SHP leader Murat Karayalçm
handled the Cabinet reshuffle issue is

expected to reflect badlyon him within his
party an~ to be used by the maverick SHP
elements. .

Commenting on these developments,
Karayalçm told the press, after the resigna-
tions of Cetin and Oktay, that he considered
it normaf that there should have been some
ill feelings due to the Cabinet reshuffle.

Asking what the country had gained from all this,
Karayalçm claimed he bad also been misunderstood
on the guestion of the dismissal of ministers should
they refuse to resign. Analysts predict a continuation
of the acrimonious debate within the party in the com-
ing days and say the SHP could come to the verge of
bemg split because of this debate. In a written state-
ment on Wednesday one of the maverick SHP lead-
ers, AydIn Güven Gürkan, thelarty's parliamentary
group chairman, characterize the events that had

occurred over the past days as "unpleasant."
Gürkan said these had occurred dJle ~o the; "person-

al incompetence of one leader and those surrounding
him." "OUr very valuable minister friends have given
a very meaningful response to attempts at degenerat-
ing the system and as imbuing it with gratuitous and
irregular behavior," Gürkan SaIdin his statement.

He added that from now on every leader would
behave more appropriately by showing the due
respect to regulations, acting less selfishly and show-
ing the necessary political respect. These words were
taken as a direct affront to KarayalçIn and considered
as some of the strongest remarks about the SHP
leader from within his party to date.

Foreign Minister Hikmet çetin ended the three-day
Cabinet crisis by presenting his resignation to Prime
Minister Çiller and to KarayalçIn.

Talking to the press after resigning, çetin said he
had decided no~ to take such a ~tep while Preside~t
Süleyman Denurel was abroad 10 Iran because this
did not tally with his understanding of state adminis-
tration. çetm, who has hinged his position on his res-
ignation on a procedural poInt - which also ap~d
to have the support of President Süleyman Demrrel-
told reporters earlier at the airport, while greeting the
president on his return from Irän, that he had not been
consulted in anyway concerning his replacement by
Professor Soysal.

He indicated that one of the reasons for his refusal
to resign imme4iately was based on this fact.
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Air Force hits PKK
in northern Iraq

Turkish Daily News
ANKARA- In continuing operations aaainst the PKK

(outlawed KurQistanWorkers' Party) jet fighters of the 2nd
Tactical AirCommand on Tuesday momina launched an air
s~rikea:gainst a terrorist camp in the Mezi region of
Northern Iraq.All .ofthe planes returned safely ta base.

More than70 PKK terrorists were killed and ammunition
dumps were destroyed in the raid, which took place 20 kilo-
meters inside Iraqiterritorx, accordi~$ to general staff
spokesman, Colonel Dogu StlahcIOglu.tie said that the ter-
rorists were,part of a lOO-mangroup which was preparing
for a cross-border assault on Turkey. .

Military sources said a simihir raid had been conducted in
May. The PKK base and trainiri~ camp is located in a well-
watered valley between the Mezl aild Sive mountains which
provides an Ideal base for operations against Turkey, 20
kilometers away. The mountam ranges are used by the ter-
rorists travellingbetween Northern Iraq and Iran. The
sources added that operations of this type are more common
than in the past and can be mounted quickly once informa-
tion has been received about the locatIan of terrorist bases.
The camp in the Mezi region was used by the terrorists as a
rendezvous point where they gathered before launching
their attacks on Turkey. In other operations in the ~Irnak,
Hakkari and Bingöl areas 20 terrorists were killed, accord-
in~ to ~ statement issued by the office. of the Emergency
rule regIOngovernor. , .

The total number of terrorists killed in operations in the
Cudi Mountain has reached 55. The operatians started on .
July 201994.
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Çetin alsorecalled that ArtiCle 109 of the pened. For this reason I said that the necessary pioce-
Cönstitution said he had to be dismissed in the event dures for my dismissal should be resolved. "I vacated
of a Cabinet reshuffle if he did not resign himself and my office at the ministry 13 or 14 days ago. I even
appeared to hint that this is wh~t may have had to be reserved a room in Parliament. However no one asked
cronein his case. me to quit. This is why the announcement of my res-

Demirel while in Iran had told reporters he would ignation has taken time." Meanwhile, Onur .
refuse to endorse çetin's resignation and onlyendorse Kumbaraclb~l, who resigned from his post as minis-
the Cabinet reshuffle if this was done according to ter of public works a day earlier to facilitate the
relevant procedures. According to these procedures ~abi~et.change after ap~g in!tially to join çetin
the list 'presente~ to the president for endorsem~nt m reslstmg the manner m which this change had taken
concermn~ a Cabmet reshuffle has to be accomparued place, opted fôr a softer tone on Wednesday. . .
by the reslgnationsof the ministers to be changed. This appeared to signal that KUmbaraClba~1was

This appears to have been overlooked by both disassOCiatInghimself from the anti-Karayalçm wing
Prime Minister Tansu Çiller and Deputy' Prime of the SHP.
Minister Murat Karayalçm, an oversight !hat prompt- . "I am not hurt as I leave my post, on the contrary, I
ed the three-day Cabinet crisis. During his remarks at leave content," he said, adding that he had never
the airport çetin gave no indication he was on the resisted giving his resignation, as claimed by the
verge of resigning. pre~s.. :'1 persl)~allYhand,ed in my ~e.~!gna~onwhe.n

He did however appear bitter about the manner in they asked for It. I would have resIgned verbally If
which he had learned that he was being replaced necessary," he said. Kumbaraclba~l also said he
through the press while hewas on a foreign visit thought the attitudes of çetin and Oktay were justi-
accompanying Prime Minister Çiller to Paris last fied. "We have experienced a style which did not
week. . befit the traditions of the state. It ISonly natural that

Indicating that he had not been consulted in any- some were offended," he said, clearly eager not to
way about the change even though he had personally offend çetin, an old political ally.
asked Karayalçm before he left for France whether he He confmned that the post of the foreip1 minister
should resIgn to facilitate the Cabinet change and was offered him "a month-and-a-half ago.'
received a negative ~swer, çetin said: "No where in "This post is a very honorable one, but I did not'
~e world is a foreign minister changed while he is on . accept it becauseno reason was given as to why I was
a foreign assi~ent." .' . '. . offered that post. But it is my decision not to take part

Asked if hè wasricit 'pUrlinghis party in a difficult in the new Cabinet," hè SaId..Althoucl1he admitted
situation bynot resigning, çetin SaIdthis was not his that the recent 'crisis harmed the SHP, he refrained
problem but the 'problem of those who had brought from blaming Karayalçm: "Let us Just say that certain
matters to this pomt. çetin also underlined that no one mistakes were made inadvertently, ' he said. .
had asked him to resign until then.

Analysts indicate bowever that Çetin must have
seen the "writing on the wall" at this stage and must
have decided to resign.

Commenting on this turn of events, one senior
Foreign Ministry official said that Hikmet Çetin.mUst
have realized tliat if he continued in his initial posi-
tion the winds would start blowing against him and
that he would start losing the popular support he has
beenenjoying from the begmning of this crisis.
Before(,:etin Jeft his job on Wednesday, he distrib-
uted a letter of farewell to members of the ministry
saying whatever success he had as foreign minister
was dIrectly due to his staff.

In the letter distributed to all members of the min-
istry - from the office of the undersecretary to young
candidate diplomats - Çetin said he had tried in his
two-and-a-half years in office to pursue "an active
forei~n policy that served Turkey's national inter-
ests.' "I believe that for the most part we were able to
achieve that," he said. .

He also noted that what he had been able to do con-
cerning the problems of his diplomats was "a small
part" of what he wanted to do for them. :'

"I am proud to work with you and feel the pride
and ease of conscience at leaving the next foreign
m,inister witha ministry which never turns off l,tS
liiùitSat riight..." çetiri said. "I congratulafe Professoi'
Mümtaz Soysal onhis appointment and'wish him suc-
cess," he concluded. .

Minister for Justice Seyfi Oktay for his part
announced his resignation at a press conference in his
office. He said he was not offended by the recent
developments. Asked why he had delayed his resigna-
tion, Oktay said he had not been asked to resign earli-'
er. Oktay continued, "This is not an individual issue. I .
am obliged to protect the digriity of the judiciary as

II. I have not been asked to resign. .If dismissal of a
justice minister is made the subject of discussion, this
willlead ta the public inquiring if something has hap-
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Internment, a la Turea:
For how long and for what?
'Annoured cars and tanks and guns
Came to Ulke awa.r.our sons
But every man wIll st1md behind
The men behind the wire. '

- A classic rebel song sung in Ireland against intem-
mentin 1971 .

xactly five. days after Operatio.n
Demetrius went into. actio.n at 4 a.m. an
Aug. 10, same 23 years aga, the army
held a press co.nference in Belfast claim-
ing that a majo.r defeat had been inflict-
ed an the IRA. The decisio.n to. revive
"internment" had been made a week

. befo.re in Londo.n after a lengthy discus-
sian and with the-then Prime Minister Edward Heath
agreeing. Internment, o.r the legislatio.n to.detain witho.ut
tnal, alfeady existed in the shape o.f the Special Po.wers
Act. Acco.rding to. the army, a majo.r success had been
achieved and In a maUer o.f several days, tro.o.pshad
killed between 20 and 30 men with as many wo.unded. It
is today, as Britain sits at the table to.salve the Irish pro.b- .
lem thro.ugh dialo.gue, that everyo.ne realizes no.to.nlythat
the figures o.fsame two.decades ago.were vastly exagger-
ated but that the whale exercise was a failure.

In their 490-~age fascinating histo.ry o.f "The
Pro.visio.nal IRA, Patrick Bisho.p and Eamo.nn Mallie
no.w paint aut haw satisfied with the o.utco.methe IRA
was of the 1971 interment campaign which was carried
out in the same spirit as in the 1950s. .

''The militancy o.fthe yaung men o.fDerry, Belfast and
an increasing number o.frural areas was deepened by the
experience, to. the paint where same o.f the pro.vislOnal .

'leaders believed that a full-scale enco.unter with British
farces was feasible. Mare significantly, they"had been
handed an endless productive mine o.fpropaganda."

Internment then no.t o.nly succeeded in uniting the
IRA's fiercest enemies inside the Catho.lic co.mmunity
behind them but alSo.lent same credence to. their daims
of legitimacy. Acco.rding to. Tim Pat Caagan, autho.r o.f
the 749-page masterpiece "The'IRA," the Catho.lics who. ,
were locked up far the mast part had liule o.r nathing to.
do.with the IRA, "a fact which, magnified by the ill-treat-
ment the internees received,did ho.wever co.nsiderably .
booSI the IRA's support." .

Coogan nates that the way in which the police, and mil-
itary assessed the situatio.nwas a key element "o.newhich
affected ito.to.nly the decisio.n to.apt far internment... but
ather vitat happenings in the province." .
, Their assessment, an the ather hand, was influencé<!by
a number o.f circumstances including their marale. Adds
the same writer: "Anather circumslance affecting the
troops' mo.rale and behavio.r was the fact that they were
left to find a military so.lutio.n, in a so.ciety divided by
hate, to.a problem which was essentially po.IItical."

96

The reseonses o.f troops to' the IRA pro.vocatio.ns,says
C?Oga~, 'we~e military Dnes, invariably i~vo.lving and
alIenatIng anl1-IRA members Df the Catho.IIc co.mmuni-
ty... Inslead ~f being, reined in while the po.liticians gal
dawn .to. so.rtIng aut the mess, the tro.o.ps were lento.
blunder farward. .

The result. was amo.rass o.f b~talily, and propaganda
fadder - kicked dawn do.Drs, npped up flo.o.rbo.ards,
beaten up YDungrilen and, warse, o.ccasio.nalbursts o.fill-
directed rifle fire that Claimedcivilian life."

As a result, the experience no.t o.nly eventually landed
.'Britain befo.re the Euro.pean Co.urt o.f Human Rights but
alSo.serv~d to.build up the IRA's strength. .

One sl111wanders haw any co.untry,rim by politicians
and with o.rganized Anned Farces and jo.intchiefs o.f'
staff, vario.us intelligence and security badies, CDuid end
up in such a me~s and blunder in such a way.

Internment is' no. new co.ncept far the world and o.ne
which will certainly no.t disappear as lang as ethnic,
racial and natio.naldisputes co.ntinue.

Did nDt,far instance, Americ~ tro<?PsalDng,with their
local cDlIaborato.rstry the same In VIetnam WIthdevas-
tating results? HDWinnocent were the French in Algeria?
What abo.utwhat happened to.the Armenians?

The principle co.ncept o.f internment an the broader
scale is failure. One o.f the warring sides, almast always
the o.ppressive side~ mo.ves .to. intern suspects en ma~se
when left with no. alternative in failure o.f delivering
direct blo.ws to. its enemy. On the greater and mast
viciaus scale, the internment af Jews during, Warld War
II led first to. the setting up af special internment centers
knawn widely as the JeWIsh glietto.s and maved ail the
way to.cancentratian camps, genocide and the systematic
annihilatio.naf a whale populatian. .

At times, internment,has worked, such as in several
cases in the earlier half o.f the 20th century when the
media was nat so. widespread acro.ss barders and when
mankind thaughtless o.fhuman rights and prinCiples.

But even the cancept af a "warking so.lutian," needs
much debate.

In Peru, where the - unfo.rtunately - papular diGtatar
Fujimara is delivering ane blaw after anather to.the guer-
rillas o.f the Shining Path, internment an a smaller scale
has aimed to.farce peaple to.side with gavernment troaps
rather than the rebels.,

In narthern Iraq, a regian the Kurds prefer to.refer to.as
Sauthern Kurdistan, the situatian was similar anly after
things started to.get aut af hand. ,

Even taday, there are villages near the liberated
Suleimanieh where there are no.men. One mo.rning, aver
a decade aga, daars were broken dawn as Iraqi troaps
marched in. Men and baysaf all ages were taken to.spe-

.cial internment camps, having been accused of cooperat-
ing wi,th.the Peshmerge fighters. They were, never heard
afagaIn. ,
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Internment is indeed the result of frustration when the
Armed Forces of a certain country reach the level of
awareness that their military campaign is reaching no
aim, It is the result of low morale and the imminent loss
of a battle.

Today, Brüain looks to the table to solve the Irish
problem. The French and the Americans are out of
Algeria and Vietnam, respectively. Perhaps the world
will never forget the Holocaust. And, despite what is
being said, many would still bet on Fujimoro surviving
the next elections.

Iraq, on the other hand, has lost on every scale and is a
very close case example for countries bordering it with
Kurdish populations. .

First there were the terrorists, supported from the out-
side and fighting the regime. Then there was autonomy
and the terronsts were commonly referred to as
Peshmerges. But Baghdad. had no intention of equalling
rights and moved in.

Especially as of the end of the 1970s, crops were
burned down, hundreds of villages were evacuated and
torched. Local Kurds were either paid to join the paramil-
itary village guards or forced to do so. Those who refused
were attacked en masse, exiled to special containment
settlements and/or forced to go up to the mountains.

But none of the'measures worked as Baghdad, perhaps
for reasons similar to London in the past two decades,
failed to see that it had opted only to solve a problem
political in origin with a nulitary solution.

Thus Baghdad turned to containment on the most mas-
sive scale. Camps were set upand Kurds, eithersuspect-
ed of dealing with the Peshmerges or directly assisting
them, were gathered up for arbitrary detention.

Even the Turkomans were forced into exile. But even
then, the repression did not work. As the mountains
smoked with burnt down crop and forests, planes and
land troops moved in and attacked a whole people for
each had relatives "on the mountains." Relatives who, to
be exact, were "terrorists" for the regime. Saddam
Hussein was, quite openly, a turning point in Iraq's treat-
ment of its Kurds and remains to be remembered with
fear and hatred, both which have thrust the Kurds into
unity with other oppressed Iraqis.

. In 1987, despite all the repressive measures introduced,
the situation had become SQbad that in perhaps one of
the worst massacres of the past decade, Saddam finally
ordered the use of poison gas on a whole population.

'The results," says Barham Salih, an iraqi Kurdish rep-
resentative in Washington, ''were clear: Irilqi poison gas
attacks on Kurdish ~owns and villages in 1987 and 1988
are conservatively estimated to have taleen some 10,000
lives."

During this infamous campaign, still remembered as
the startmg point of the division of Iraq, troops set up
special camps and the army erased some 118,000 people
who wereeither killed or "disappeared." In'thesame
period, the army erased 4,000 KUrdish villages from the
map and over half a million Kurds were exl'tlled into the
so-called "new towns" which were, in reality, enabling
the regime to keep a close watch on the population.

In later years, some 300,000 Kurds. and Turkomans in
Kirkuk were expelled from their'homes and prevented
from returning and, finally in February 1991, some 2 mil-
lion Kurds fled in panic to the mountains of Turkey and
Iran when the Gulf-war defeated Saddam troops turned
completely against this population. Any substantial
resuft? Yes. Iraq is divided and despite all attempts to
maintain its

sovereignty, the division seems to'be for real. Britain
was taken before the European Court of Human Rights
for its internment policy. America lost in Vietnam.
France lost in Algena. Iraq has lost internationally for it

is agreed upon by a majority of states that it is the most.
ruthless dictatorship - also involved in terrorism - in
the world,

. Last week, putting his views to a crucial briefing orga-
ß1zed by the U.S. Helsinki Commission, former
Democracy Party (DEP) deputy Remzi Kartal broke the
news - quoting a report in the TDN - that troops had
now started to set up internment camps in the Turkish
Southeast.

For 10 years now, with ananniversary to be marked on
Aug. IS, Turkey has been fighting its own Kurdish ter-
ronsts and at least 1~,~ people from both sides, as well
as from among the clVlhans, have been killed.

Kartal' s statement and the statistics he gave were quite
exr.licit and could be summarized:

'Since 1991, more than 1,360 Kurdish villages (in
Turkey) have been destroyed." A figure also confirmed
by the Turkish Human Rights Association.

"A state of emergency exists in the region. Therefore
the Kurds are admimstered by the military."

'~Over 1,550 civilian Kurds have been murdered and
none of their assailants have been caught." . '

"More than 2 million Kurds have been rendered home-
less." "Villages, crops and forests are being destroyed ..."
These are allegations heard during most of Turkey's
campaign against the Kurdish separatists, but there are
others which Kartal made: .

"~ur,dish .villages are still being destroyed, Now,
Turkish soldiers have set up concentration camps for the
Kurds ... There are reports that even chemical weapons
have been used against the Kurds. In many other areasi
the a,mou.nt of food purchased by Kurds islimited,
KurdIsh VIllagers who want to go to the cities now have
to get a permit from the local military officers" and so
on...

Ac~ording to Amnesty International officials in
Washmgton and London, most of Kartal's claims can be
confirmed although there is no evidence that chemical
weapons have - yet - been used.

But Amnesty also has an addition to make to Kartal's
expla~ation, backed by Ali Yigit, a former deputy for
Mardm, who has also been "kicked out of his seat" as
well ~ut by Prime Minister Tansu Çiller. '

.ThIS is that as a change to the pattern of what has now
become a customary military campaign, Turkey has also
s~arted to set up special camps for the "internment" of
VIllagers.

And in.these camps, says the organization, there is tor-
!Ure a~d Ill-treatment. Cu.rrently, at least 1,500 villagers.
.mcluding women and children are held at one camp in
Hakkari, stripped of their essential ID cards and not
allowed to travel. Several hundred others were released
from a camp in DiyarbakIr the previous week but
although the "compound" is empty, it is still reportedly
there.

The obvious question is thus to ask what is happening
and how Turkey could have come to the point Of using
internment when, according to officials, It has already
"broken the backbone of the terrorists?"

A~cor~ing.to a JUlie ?2 re~rt by Amnesty on Turkey,
the situatIOn 10 Turkey IS gettmg graver by the hour with
more arrests, death-squad killings and an "alarming"
increase in, disap~arances. The Erisons. are filling up at
the s~e um~, while State Se~unty Courts, the heritage
of nuhtary tnbunals, are arrestmg lawyers, human rishts
~ctivists, workers, journalists, publishers and trade UD1on-
IStS,,Others, spared of legalor extrajudicial action, are
seeking safety abroad. Perhaps, Turkey has launched the
greatest campaign of its history and the internment "a la
Turca" is one part of this running parallel to the major
offensive launched on the PKK - as well as
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Turkish/Kurdish intellectuals. Whatever the reasons,
news getting out is worrisome. . _ . .

Amnesty, for instance, has cl31medon the IßtematlOnal
platfo~- withou.t~ny~~,wn response fr~~ T~~~ey-
that ,vJ!lagers are hVlßg Iß appalling conditions . Iß .the
newly set up containment areas. What country sconng
success agalßst terrorism and pursuing correct policies
would require internment anyway? '
cAinnesty also claims there have been several severe

cases of 'torture and iIIctreattnent, i.e. sexual harassment,
murder, kicking etc. in these camps. Coul~ this be true?

Out own TDN sources confirm the stones and actually
outline an even worsepicture. .

, .Says one on the telephone ~rom an ~ast~~. provlßce:
"Only seven out of some 40 Villages rem31nmtact. The
others have been evacuated and destroyed."

Says another: "The villagers refused to join the village
guards and were sent away. Their houses were torched."
And yet another: "We moved o~t of the region fearing
terrorism but have been told that our houses were burned
down. We have also lost our crops."

Just how much of this is related to "fighting terrorism,'"
,is the most likely questionany individual of sound mind
would ask: The PKK, a separatist organization which has
long resorted to terro~st tactics! is indeed quite acti.vc.
But none of what is belßg heard Iß the West has anythmg
to do directly with the PK.K. . '. . .

What is being heard IS qUIte clear: ,1,550 CIVIlians
kiIled, 2 million Kurds displaced, at least 10,000 KUrds
who have run away from Turkey to Iraq, about 1,300,vil-
lages destroyed, some 300 Kurdish activists including 78

-'members, oia defunct legal Kurdish-based party kiIled,
torture;''ill-treatment, mass migration, children under
detention and so on.

In the words ofTurkey's younger ~eneration pOlitician
Cern Hoyner, "We have been bomblßg our ow~ mou~-
tains and villages for 10 years. What have we achieved Iß
return?" ,

Turkish tourism is crippled. And the country is spend-
ing as much a~ $7 billi?n per annum on the Southea~t
military camp31gn.The hra has been devaluated dranlalt-
caIlyand inflation has hit the ceiling with attempts made
to adjust the whole country to this picture. . . -

Worse, observers expect a complete SOCial,economic
and political crash as early as the end of next Sept~mber.
And now, amid all of these problems, up pop the mtern-
ment camps. " .

But what is internment in the first place?,Internment IS
the arbitrary detention of individuals againsttheir wilI~
and without any judicial action taken or to be taken .•
Internment is the detention of men as well as women as
well as their children. Internment is amethod which has
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backfired in every way -and- throughout the world for
many years. Internment is a last resort, resulting from
frustration, which has in the past led to further frustration
-andworse results.

Internment is thus a dangerous "instrument," one cer-
_tainlybound to bum the hand of its "holder."

From Britain to Iraq, Algeria to Vietnam, things seem
hardly ever to change, despite altof the lessons that his-
tory brings. And now we have to tackle internment a la
Turea. -

How come, we shOUldask again?
Were we not all told that terrorism had already been

crushed? How far does the world need to go to under-
stand there is always the other side of the coin:

As Tom Marks exp,lained in David Scoli Palmer's
"Shining Path of Peru, ' the answer to terror with terror or
what officials prefer to describe as "to guns with guns,"
is never the true answer in social conflicts. -

"The use of terror by the security forces," says Marks,
summing up the situation in Peru and Vietnam, "has gen-
erally been ineffective orhas had disastrous conse-
quences for them because tlfey claim to represênt a high-
er standard of conduct and morality."

Where does internment stand in terms of that standard
of conduct and morality? How can any administration -
andJ~r!orce -le~itiIruzethe mass detention of civil!ans,
restncltons on their freedom of travel and forcefullntgra-
tion to other areas? Is it possible, on the verge of the 21st
century,. to explain to that world the necessity for arbi-
trary detention of women and children?

It seems hard to do so.
In one part of the world, great rebel songs were written

some 20 years ago about armOlIredcars, tanks and cars as
well as never returning sons.

In another and closer part, only three years ago, a dif-
ferent poem of a similar nature was written, based on _
experience, by a close and reliable Iraqi Kurdish friend of
mine. A poem which I somehow now recall and find fit
to put into print in part:

"Oh how they came so early one morning
...their boots trampling on our prayer mats
How they looked down at us with despisement
...fearfully calling us the 'mountain rats'
We gathered in the yards to listen to their chanting

... never once ~iven a chance to'look at the flames
Farewell, we s31d, forced onto trucks while still crying,
...no land, no home, no forest, no crop.

Oh, it is such a great shame.
Farewell we said to what we had to abandon
...lost is everything behind us in the agonizing flames

-But as we wail now for our lost ones in pain,
...we have all learnt the rules of this new game." -
If internment worked, it would have worked before...
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Tollé en Allemagne autour d'un
avis d'expulsion contre un bébé

La demande d'asile a été refusée (...) Le de-
fnandeur est sommé de quitter l'Allemagne
dans un délai d'un mois»: l'un des derniers

desnnataires de cette lettre de l'Office fédéral alle-
mana de reconnaissance des réfugiés, datée de
Zirndorf (Bavière) le 6 juillet, est un... bébé de 5
mois, né en Basse-Saxe. Ses parents, Turcs ~urd~s.
sont arrivés il y a deux ans en Allemagne, oiiîts ilt-
tendent encore la réponse à leur demande d'asile et
_tremblent aujourd'hui de voir leur bébé victime de
la nouvelle sévérité des autorités allemandes. La
mobilisation d'une association locale a fait du bébé
-BerivanYavuz un cas «scandale», remonté jusque

dans les colonnes de la presseinté'rnationaJe.
Le risque d'expulsion du bébé n'est pourtant que

théOrique: « Il est cou ven par l'article 6 de la Loi
fo!uJamentale allemande qui protège les familles
_d'une telle séparation», dédramatise le directeur
del'OfficedeZirndorf, Klaus Blumentritt. De plus,
-plusieurs Länder, dont Ja Basse-Saxe, ont actuel-
lementgelé les expulsions de réfugiés kurdes. « Le
scandale vient plutôt de l'insensibilité totale avec
laquelle l'administration envoie ces avis d'expul-
sion, même lorsqu'ils ne sont pas applicables, s'in-
surge la militante de l'Initiative droits de l'homme
de Basse-Saxe, Bärbel Stechel. Après avoir reçu
:une telle lettre, les réfugiés redoutent de voida po- .
lice surgir à chaque instant. Aujourd'hui encore,
nous devons dénoncer l'inhumanité de l'adminis-
,tration allemande. » L.M.
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L'wn et la Turquie s'entnlident pour mater leurs opposants
Oubliant leur rivalité à propos de J'Asie centrale, Téhéran et Ankara resserrent leurs liens.

TURQUIE

La coalition gouvernementale
est menacée d'éclatement

Siavosh Ghazi 0

bés d'accord pour accélérer la
construction d'un gazoduc reliant
l'Asie centrale à l'Europe en passant
par les tetritoires iranien et turc. Ce
qui devrait permettre à l'Iran de livrer
du gaz naturel à son voisin.

Mais c'est surtout dans le domaine
politique que cette visite revêt un ca-
ractère important. La Turquie espère
ainsi resserrer encore un peu plus
l'étau contre les séparatistes kurdes du
PKK. De son côté, la République isla-
mique d'Iran, montrée du doigt après
les attentats de Buenos Aires et de
Londres, peut se prévaloir de ne pas
être trop isolée sur la scène internatio-
nale.

NICOLE POPE

mois à la tête de la diplomatie
turque; a été particulièrement
irrité d'apprendre, alors même
qu'il se trouvait en visite officielle
en France avec le premier
ministre, qu'un successeur lui
avait été désigné.

Le ministre s'en est remis à la
décision du président Demirel, qui
aurait le pouvoir constitutionnel
de le limoger s'il le jugeait néces-
saire. De Téhéran, où il se trouve
en ce moment, le chef de l'État a
déclaré qu'il n'avait pas l'inten-
tion de faire usage de ce droit pour
renvoyer des ministres qui ont
servi l'État avec succès. La démis-
sion du ministre de la justice,
Seyfi Oktay, est également en sus-
pens.

Cet épisode illlistre la dégrada-
tion d'une scène politique domi-
née par des querelles personnelles
et des conflits d'intérêts, au détri-
ment de l'intérêt national, et met
en question la survie de la coali-
tion formée en 1991. Le com-
mentateur Güngör Mengi rappe-
lait dans le quotidien Sabah que le
nouveau ministre choisi par
M. Karayalçin pour diriger la
diplomatie, Mümtaz Soysal,
s'était lui-même exprimé sur ce
sujet avant sa nomination. « Cette
coalition est morte depuis long-
temps, aurait déclaré M. Soysal.
/"a question est de savoir si elle
aura une fin honorable ou mourra
sans dignité. »

ISTANBUL
de notre correspondante

Le remaniement gouvernemen-
tal qui avait été annoncé comme
imminent, lundi 25 juillet, par le
vice-premier ministre Murat
Karayalçin, dirigeant du Parti
populaire social-démocrate
(SHP), a été reporté en raison des
controverses qu'il suscite au sein
de la coalition au pouvoir à
Ankara. Le gouvernement turc
offre ces jours-ci un bien curieux
spectacle, de moins en moins
compréhensible par la popula-
tion: la liste des nouveaux
ministres membres du SHP (parti
minoritaire dans la coalition que
dirige MmeTansu Ciller) a été
publiée lundi par M. Karayalçin,
mais plusieurs titulaires des postes
concernés refusent de démission-
ner.

Au premier rang de ces der-
niers, Hikmet Cetin, le ministre
des affaires étrangères, qui refuse
le traitement indigne que veut lui
infliger le dirigeant de son parti.
La désignation à sa place de
Mümtaz Soysal, une personnalité
dont les vues sont souvent en
contradiction avec la politique du
gouvernement, a soulevé de nom-
breuses protestations, d'autant
qu'elle semblait avoir pour seul
but d'apaiser l'opposition interne
au sein du parti social-démocrate.
Hikmet Cetin, qui jouit d'une
excellente réputation après trenle

bilités de coopération dans cette
région», affirmait le président Raf-
sandjani.

Sortir de l'isolement
Reste que, malgré les déclarations

optimistes des présidents Demirel et
Rafsandjani .à propos du développe-
ment des relations économiques, la
mauvaise situation financière de la Ré-
publique islamique d'Iran ne devrait
pas permettre une amélioration sub-
stantielle de ces relations. Néanmoins,
les deux chefs d'Etat ont décidé de
porter le volume de leurs échanges
commerciaux à 2 milliards de dollars
mntre 800 millions aujourd'hui, Par
ailleurs, la Turquie et l'Iran sont tom-

La visite de quarante-huit heures
du président turc Stùeyman Demi-

rel à Téhéran, qui a pris fin hier, est 4n
nouveau pas dans le rapprochement
entre les deux pays. Avant son acces-
sion au poste du président de la Répu-
blique, en mai 1993, Stùeyman Demi-
rel s'était déjà rendu en Iran une
première fois lorsqu'il occupait le posté
de premier ministre. A l'époque, en 0c-
tobre 1992, les relations entre les deùx
pays étaient marquées par une forte ri-
valité à propos des nouveaux pays in-
dépendants d'Asie centrale ainsi que
par des tensions concernant les activi-
tés des opposants respectifs de chacun
des deux pays sur le sol de l'autre.

En réalité, l'amélioration des rela-
tions entre les deux capitales a com-
mencé lorsque les deux pays se sont
mis d'accord pour adopter une attitude
de fermeté à l'égard de leurs opposants
respectifs. Ainsi, l'Iran s'est engagé à
ne pas laisser les membres du Parti
des travailleurs du Kùrdistan (PKK);
qui mènent une lutte armée féroce
contre Ankara, utiliser la région fron-
talière entre les deux pays comme base
arrière. n y a encore quelques mois,
pour montrer sa bonne volonté, Téhé-
ran a même livré quatorze combattants
du PKK, qui avaient franchi la fron.
tière, à Ankara. De leur côté, les auto-
rités turques ont accepté de restreindre
les activités des opposants iraniens sur
leur sol. C'est sans doute la raison pour
laquelle le président turc, Stùeyman
Demirel, a affirmé hier à Téhéran que
«l'Iran et la Turquie ont la responsabi-
lité d'assurer la sécurité et la stabilité
de la région, c'est pourquoi ils doivent
coopérer pour vivre à l'intérieur des
frontières sûres. Notre coopération en
matière de sécurité est une nécessité.»

Crainte de contagion
Autre sujet de rapprochement, l'atti-

tude à l'égard des Kurdes d'Irak. Les
deux pays ont à plusîeurs reprises af-
t'inné au cours des derniers mois leur
hostilité à la création d'une «entité
kurde» dans le nord de l'Irak; Ankara
et Téhéran craignent en effet une
contagion de leurs propres régions
kurdes. Dans le même temps, la posi-
tion des deux pays s'est rapprochée à
propos des nouveaux pays musWmans
d'Asie centrale et du Caucase. En réa-
lité, les deux pays ont compris qu'ils
n'avaient pas les moyens de leurs am-
bitions dans cette région, où la Russie
a fait un retour en foree au cours ,des
derniers mois. Néanmoins, Téhéran et
Ankara ont décidé d'élargir leur «c0-
opération bilatérale et mtùtilatérale
dans le cadre de l'Organisation de la
coopération économique (ECO), qui re-
groupe également les pays d'Asie cen-
trale. «Nous avons d'excellentes possi-

99



Basler Zeitung Donner8tag,~.JuIl1114

Rücktritt Cetins: Türkei schottet
sich VOI11 Westen noch stärker ab
Der türkische Aussenminister Hikmet Cetin ist am Mittwoch erwartungsgemäss zurückgetreten. Die
Umgestaltung der Spitze von Ankaras Aussenpolitik signalisiert einen Trendwechsel hin zu einer stärke-
ren Abschottung Anatoliens von der westlichen Welt.

Istanbul. Das Bedauern über die Ab- die Türkei angesichts ihrer verheeren-
setzung des bisherigen Aussenministers den Menschenrechtsbilanz überhaupt
Hikmet Cetin geht quer durch die türki- noch zum Klub der «good boys» der in-
sche Presselandschaft. Selbst rechts- ternationalen Politik gehört, oder mit
konservative Zeitungen würdigen das . «Haitis Junta, Somalias Kriegstreibern
abtretende Kabinettsmitglied als Ga- und dem Diktator Saddam Hussein»
ranten einer «globalen» Aussenpolitik - '. zum Lager der «bad guys» gezählt wer-
ganz im Sinne seines verstorbenen den muss. Mit ihrer provokativen Fra-
Lehrmeisters Staatspräsident Turgut gestellung niokiert sich die Zeitschrift
Özal, der die Türkei nach dem Zusam- einerseits über die westlichen Wertur~
menbruch des Ostblocks als Tor zu den teile. Anderseits wittert sie in den Sym-
neuen islamischen Republiken Mittel- pathieäusserungen gegenüber den
asiens anpries. Auch gegenüber dem or- «freiheitsliebenden Kurden» die Ge-
thodoxen Nachbarn Griechenland zeig- fahr, dass sich die Türkei von der Neu-
te Cetin stets Entgegenkommen - im en Welt distanziert und (<DachOsten ab-
Gegensatz zu seiner Premierministerin, driftet».
die hinter allem Übel des türkischen Die jüngsten Äusserungen der ,Po-
Staates, Wirtschaftskrise und Terror- litspitzen Z\ÙD internationalen. Rollen-
bomben am Mittelmeer inklusive, den verhalten der Türkei sind vorerst wider-
westlichen Nachbarn vermutet. sprüchlich .. Staatspräsident Süleyman

Cetins designierter Nachfolger Demirel gab vor einem militärischen
. Mümtaz Soysal hingegen ist, obwohl Auditorium zu verstehen, er «schere

Professor für Internationales Recht, al- sich einen Deut» um die ausländische
les andere als ein Diplomat Medien- Kritik und werde in der Kurden-Frage
kommentatoren, ob regierungsnah oder nie und nimmer Kompromisse einge-
regierungskritisch; fürchten, dass er in hen. Gleichzeitig jedoch wurde publik,
Europa .und den U~A gleichermassen 1""'""---------------
anecken wird. .'. .

Laut .seinen tegèlmässigen Ko-, Angriffe gegen
lumnen in der konservativen.Tages'zei- PKK-LaSÎer Im Irak
tung «Hürriyet» folgt Soysal einèm
rechtsnationalistischen Kurs: Die Tür- Ankara. AP. Die türkische Luftwaffe
kei ist s~ines Erachtens nicht «irgend- hat nach eigener Darstellung ein Lager
welcher Vasalle» im Dieliste Brüssels 'loJIdischèt Separatisten im Irak be-
oder Washingtons, .sondern un Gegen- schossen und dabei 70 Menschen getö-

. teil deren «unverzichtbares' Bollwerk» tet. Ein Militärsprecher, Oberst Dogu
gegen Osten hin. Der Preis, den Soysal Silahcioglq; sagte am Mittwoch in An-
vom Westen abverlangt, ist èine «abs<r.kara, die Aktion am Dienstag habe sich
lute Unabhäng,glfeit»der, Tiirkei nach gegen dasLager Mesi etwa 20 Kilome-
innen Und l¥is.sertDoeh g~8I) einfach ter weit entfernt von der türkisch-iraki-
wird ..es. Ausland dem '.Ii ,Aus" schen. Grenze gerichtet. Die Türkei hat
senpolitik~ .-ch! machell..Ankaras wiederholt Angriffe gegen Lager in
Woche~ «Briet., 'zitierte Nordirak gefTogéâ;von denen aus nach
diese Woc=Mtttelost-Exptttenim Eu- Angaben der. Regierungin Ankara Se-
roparat Undiinnèrhalb der Konferenz für paratisten der' Kurdischen Arbeiterpar-
Sicherheit und Zusamenarbeit in Euro- tei (PKK) operieren.
pa (KSZE), die sich ernsthaft fragen, ob L- _
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dass der Staatschef dem Parlament Bei-
ne machte, endlich das «Demokratisie-
rungspaket», das sozialen und ethni-
schen Minderheiten mehr Eigenrechte
garantiert, zu verabschieden. Ähnlich
kontrovers denkt und handelt die türki-
sche Premierministerin Tansu Ciller.
So vergass sie schon kurz nach ihrem
Amtsantritt im Sommer 1993 ihre an-
fanglichen Liberalisierungsversprechen
und überliess die Lösung des Kurden-
Problems dem Generalstabschef. Doch
auch während des Kriegstreibens in
Südostanatolien blieb Ciller auf ein
progressives Image im westlichen Aus-
land bedacht. Erst kürzlich versuchte
sie in Paris, die «kulturelle Eigenstän-
digkeit der türkischen Minderheiten-

. völker» als Selbstverständlichkeit dar-
zustellen.

Auch diesen mutigen Worten an
die Adresse des Westens folgten keine
Taten. ImGegenteil: Neue Berichte von
Amnesty International, wonach kurdi-

. 'sche Zivilisten in «Internierungslagern
gefoltert und hingerichtet» würden,
sprechen eine völlig andere Sprache.
Die Anschuldigungen werden zur Folge
haben, dass der westliche Druck' auf
Ank31as Innenpolitik weiter zunimmt.
Damit «schliesst sich» laut Feststellqng
des einstigen Kabinettmitglieds und
heutigen Vorsitzenden der aussenpoliti-
schen Kommission im Parlament, dem
Sozialdemokraten Erdal Inönü, «der
Teufelskreis». «le lauter die Kritik, je
mehr zieht sich der Türke ins
Schneckenhaus zurück.~> ZusaMmen'
mit Inönü ist auch der «Briefing»-Ko-
lumnist der Ansicht, dassder Wes.ten
die Türkei nur davon abhalten kaOn,
sich zu isolieren gder ins «islamische
Lager»hinüberm'Wechseln, wenn er
versucht, «mit Takt undFingerSpitZen~
gefühl» statt mit erhobenem Mahnfin-
ger auf die «türkische Psyche einzuge-
hem>. Martin Peter
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Justice-Kurdes

Le tribunal administratif de Strasbourg annule une mesure de reconduction à
la frontière d'une famille kurde

STRASBOURG, 29 juil (AFP) - Le tribunal administratif de Strasbourg a
annulé vendredi une mesure de reconduction à la frontière prise par le
préfet du Bas-Rhin à l'encontre d'une famille turque d'origine kurde, a-t-on
appris auprès de l'avocat de la famille. -

Hassan Temur et sa femme Gulisar, ainsi que leur fille Fatma, âgée de 19
ans, avaient réussi à s'enfuir de Turquie en janvier 1993 après la
condamnation de M. Temur à quatre ans de prison dans le cadre de la loi
antiterroriste.

L'arrêté de reconduite à la frontière, pris le 22 juillet par le préfet,
a été annulé pour "erreur manifeste d'appréciation", a indiqué l'avocat de
la famille Temur, Me Eric Amiet. Les attendus du jugement n'étaient pas
connus vendredi soir.

"Nous sommes très contents de la décision du tribunal qui est extrêmement
rare", a affirmé Me Amiet, en soulignant que "le juge a pris en
considération les dangers encourus" par ses clients s'ils devaient revenir
en Turquie.

Lors de l'audience, Me Amiet avait mis en exergue les risques que
représentait le retour en Turquie pour cette famille, dont "tous les membres
ont subi des sévices". "Le simple fait d'être Kurdes en Turquie met votre
vie en danger", a-t-il déclaré, en affirmant qu'au Kurdistan "aucun droit,
en particulier celui de l'Homme, n'est respecté et l'armée turque fait ce
qu'elle veut".

"J'ai, comme ma fille Fatma, été battue à plusieurs reprises à coups de
matraque et à coups de pied", a expliqué, de son côté, Mme Gulisar Temur
devant le juge ..

Après la décision du tribunal, la famille Temur va pouvoir formuler une
nouvelle demande en vue d'obtenir le statut de réfugié politique, a précisé
Me Amiet. Leur première demande à l'OFPRA (Office français de protection des
réfugiés et apatrides) avait été rejetée.

rz-pre/lh/eb
AFP /J00245/291805 JUL 94
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Il devra donc passer le flam-
beau de la sacrosainte "lutte anti-terro-
riste" à son successeur, sans doute
déçu de ne pas terminer sa carrière
sur la note glorieuse de la neutralisa-
tion du PKK, qui aurait coïncidé avec le -_---,
dixième anniversaire, en août pro- IQ
chain, de la reprise de la lutte armée ~
par l'organisation séparatiste kurde. :;;j

G.U. __ .......J

retraite le 1er septembre prochain,
même s'il ne peut espérer remplir d'ici
là tout à fait le "contrat" passé avec le
Premier ministre turc, Mme Tansu Cil-
ler, qui lui avait donné son feu vert pour
"éradiquer le PKK de Turquie"; il avait
prolongé d'une année ses fonctions à
la tête d'une armée entièrement mobi-
lisée par la lutte contre les rebelles
kurdes, dans le but justement de les
anéantir, et avait songé repousser
d'une année encore son départ à la
retraite, n'étant pas parvenu à son
objectif malgré des communiqués
triomphalistes. Il avait dû toutefois y
renoncer, en raison de fuites dans la
presse turque concernant un éventuel
arrangement à ce sujet avec Mme Cil-
ler,

turco-irakienne, a précisé Anatolie,
citant un bilan communiqué par le por-
te-parole du chef de l'état-major turc à
Ankara; 28 militants kurdes du PKK
ont été tués par ailleurs lors d'opéra-
tions de l'armée turque dans les
régions de Sirnak, Hakkari et Bingoi,
dans le sud-est anatolien, où quelque
500 personnes (civils, soldats ou
rebelles) auraient péri lors de heurts
depuis le début du mois de juillet.

L'armée turque a intensifié
ses opérations depuis le début du prin-
temps dans l'est et le sud-est anato-
liens, en affichant sa volonté d'en finir
une fois pour toute avec la rébellion
armée kurde du PKK d'ici à la fin de
l'année. Outre l'impressionnant dispo-
sitif militaire déployé dans l'est de la
Turquie, où quelque 500 000 hommes
sont impliqués dans la lutte contre les
Kurdes, l'armée turque frappe par des
opérations aéra-terrestres des cibles
présumées du PKK en Irak du nord,
utilisé comme base arrière par les mili-
tants kurdes selon Ankara.

Le chef d'état major turc, le
général Dagan Gures, met les bou-
chées doubles avant son départ à la

Nouveau raid
aérien turc dans

le Kurdistan
irakien

Tandis que se multiplient les
affrontements meurtriers entres
les forces armées turques et
rebelles du PKK dans le sud-

est anatolien, l'aviation turque a effec-
tué mardi une nouvelle opération
contre un groupe présumé du Parti des
Travailleurs du Kurdistan dans la
région de Mezi, au nord de l'Irak, où il
se serait retranché selon une informa-
tion de l'Agence turque Anatolie diffu-
sée mercredi. Plus de 70 rebelles
kurdes auraient été tués et un dépôt de
munitions du PKK aurait été détruit par
des chasseurs bombardiers turcs lors
de ce raid effectué contre un groupe
de quelque 100 maquisards rassem-
blés dans la région de Mezi, à une
vingtaine de kilomètres de la frontière

K!:tommentaire
Par Marc OPSOMER

Barre à gauche
à Ankara

'.e gouvernement turc vient
d'être remanié, «pour moi-
tié» pourrait-on dire
puiBque leBchangementB ne
concernent que leB mi-
niBtreBdu Parti populaire
Bocial.démocrate (SHP),
leurB collègueB iBBUBdu
Parti de la JUBteVoie (Dyp,
le parti de la droite tradi-
tionnelle' du Premier mi-
niBtreTanBUCiller), reBtant
tou~ aux mêmeB poBteB.Ce
remaniement avait été an-
noncé dePUiBplUBd'un mois
et il était généralement pré-
Benté comme une opération
« psychologique»: on expli-
quait, en effet, à Ankara, le
Bourire en coin, que le SHP
devait programmer une
« tournante» parce que toUB
seBdéputés Bouhaitaient un
maroquin ministériel. Il
fallait BatiBfaire tout :'e
monde ...MêmeM.Murat Ka-
rayalçin, vice-Premier mi-
niBtre et chef du SHP, ne
contredisait pas cette ver-
sion des choseB.

Le remaniement risque ce-
pendant d'avoir une portée
beaucoup plus importante.
Si M. Karayalçin conserve
ses attributions, ce qui re-
lèvede la normal~, et si deux
ministres sociaux-démo-
crates sont promus (M. Sa-
glar pa88e de la Culture à
un ministère d'Etat tandis
que l'ancien ministre deB
Travaux publics Mogultay
se retrouve à la Justice),
toutes les autres excellences
SHP ont été remerciées sans
autre forme de procès. Y
compris le ministre (bien
méritant pourtant) des Af-
faires étrangères, M. Hik-
met Cetin, qui n'a pas pu
cacher sa fureur lorsque,
étant à l'étranger, il a ap-
pris son éviction par deB
VOieBdétournéeB.
La mise à l'écart de M. Cetin
est lourde de conséquenceB
car il a été remplacé par le
très contesté Milmtâ% Soy-
Bal, un homme qui ne veut

paB d'une adhésion de 10
Turquie à l'Union euro-
péenne, nourrit deB soup-
ç,onBcontre l'Union doua-
nière qui devrait être ins-
taurée dès le It!r janvier, ne
cache pas son hostilité en-
verB l'Otan (il voudrait le
retrait de la force interna-
tionale qui, depuis le sud de
la Turquie, protège les
Ku~B du nord irakien) et
IPJIî6le nettement préférer
pour son pays un ancrage
asiatique et tien-mondiste
plutôt qu'un rapproche-
ment avec l'Occident. Voilà
qui promet, du moins si
M. Soysal entend pratiquer
ce qu'il prêche.
Ce remaniement indique
également que M. Karayal-
çin a dfl donner des gages à
l'aile gauche de Bon parti
(son ~'OppoBition», disent
certains), qui entre en force
au gouvernement. L'image
du SHP s'est, fatalement,
érodée depuis que les so-
ciaux-démocrateB ont ac-
cepté d'entrer dans une coa-
lition avec le Dyp conBerva-
teur, ce qui remonte à no-
vembre 91. La gauche de la
social-démocratie entend
donc adopter une ligne plUB
dure. Mais, du coup, la co-
habitation avec l'allié de
droite risque de connaUre
deBhauts et deBbas.
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Irak-chrétiens

Des chrétiens du nord de l'Irak accusent les Kurdes d'occuper leurs
villages

par Tolle ARAM

ERBIL (Irak), 30 juil (AFP) - Des chrétiens du nord de l'Irak accusent
les Kurdes "d'occuper" leurs habitations dans les villages détruits par le
régime du président irakien Saddam Hussein, les empêchant ainsi d'y
retourner.

Kani-Masi, une bourgade près de la frontière turque, était avant sa
destruction en 1987 un village entièrement chrétien, alors qu'actuellement,

ses ruines abritent des familles kurdes.
"C'est le fond du problème, les Kurdes occupent nos villages et empêchent

notre peuple de retourner sur ses terres", affirme Peter Petrus, un prêtre
de la ville de Zakho, dans le nord-ouest du Kurdistan irakien qui échappe au
contrôle du gouvernement central.

Entre 50.000 et 100.000 chrétiens vivent dans le nord de l'Irak contrôlé
par les formations kurdes depuis 1991 à la suite d'une insurrection contre
le régime de Bagdad consécutive à la défaite irakienne dans la guerre du
Golfe.

Au total, le nombre des chrétiens en Irak est estimé à un million.
Les Kurdes se défendent en affirmant qu'ils n'ont pas d'autre choix.

"Notre village est tout en haut de la montagne, il est détruit, et personne
ne nous aide à le reconstruire", affirme Arsalan Ahmad, chef de l'une des
trente familles qui ont squatté les ruines de Kani-Masi.

"Nous attendrons ici jusqu'à ce que l'aide arrive", ajoute-t-il.
Cela ne suffit pas cependant pour lever les suspicions de certains

habitants chrétiens du village. "Je suis certain qu'ils vont rester ici pour
toujours, parce que leur terre n'est pas aussi bonne que la nôtre", affirme
l'un d'eux sous couvert de l'anonymat.

Le "ministre du Travail et de l'Habitat" kurde, M. Yonriakam Kanna, estime
à une centaine le nombre de villages chrétiens dans ce cas, expliquant que
les expropriations effectuées avant 1991 par le régime irakien ont accentué
le problème.

Dans le village de sersik, 125 familles kurdes appartenant au clan du
chef kurde Massoud Barzani se sont installées sur des terres communales qui,
selon des familles chrétiennes, leur ont été expropriées.

M. Kanna, lui-même chrétien, affirme cependant que les familles
chrétiennes ont été à l'époque indemnisées par le gouvernement.

ta/mch/jmc
AFP /J00245/300909 JUL 94
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turkish daily news Saturday, July 30, 1994

DEP meeting calls for arms embargo on Turkey
Lord Avebury saysKurdistan Workers' Party isjustified in taking up arms against oppressive state

By Ismet G.lmset
Turkish Daily News

LONDON- Participants at a meeting orga-
nized in London Thursday night for solidanty
with Turkey's defunct Democracy Party (DEP)
have called for an full arms embargo to be
imposed on Ankara by the West to end the ten-
year-old war between government troops and
Kurdish separatists in Southeast Turkey.

Lord Eric Avebury, chairman of the
Parliamentary Human Rights Group and the
FriendS of Democracy Party movement, criti-
cised the British government for naming the
outlawed Kurdistan Workers' P3!lY(PKK) as a
terrorist organization and said this movement
was "just taking up arms against an oppressive
state." Other participants in the meeting
stressed that the closure of the DEP and subse-
quent arrest of eiclJt MPs as well as the "force-
ful exile of six Kurdish parliamentarians legit-
imized an armed movement in Turkey."

In referring to PKK activities against Turkey
and Kurdish civilians, Lord Avebury said in
his opening speech, that he believed that PKK
violence had to be condemned. He claimed,
however, that compared to the violence of this
organization, the Turkish Armed Forces were
"carrying out an onslaught on the Kurdish peo-
le."

p Lord Avebury, known for his close relations
with the Turkish-Kurdish movement, recalled
that the democratic rights of the American peo-
ple today were also won only after they fought
against the invading British.

The meeting was held at the University of
London Union building and over 100 people,
mostly British activists, participated. The
speakers addressed their audience in front of
large posters which read "Sun, sea and geno-
cide, don't go to Turkey for the sake of human-
ity," in English and Greek. "Oxi Diakopei Eth
Toypkia" or "Don't Holiday in Turkey" read
several of them showing pIctures of Turkish
troops, dead children and destroyed towns.

"The only language Ankara now under-
stands is armed action," Lord Avebury said
after describing the situation in Turkey. He
added that the PKK and many Kurds believed
independence (for the Kurds) was not neces-
sary but that Turkey had to end the crisis. In a
separate speech, Frances D'Souza who is the
director of the London-based Article 19
International Centre Against Censorship, com-
pared the situation in Turkey today to that pre-
viously in South Africa. She recalled that "dur-
ing the dark years," the African National
Congress (ANC) was forced into armed strug-
gle.

NotinS that with the banning of the DEP and
prosecutIon of its deputies the crisis in Turkey
had got worse, D'Souza said the PKK had thus

won legitimacy.
"The government has caused it to become

violent because no other option has been left,"
she said, claiming that the escalation of the
conflict was "the fault of the (Turkish) govern-
ment."

D'Souza appealed for more pressure to be
put on Turkey and for a systematic campaign
to be launched during. the hearing of the DEP
deputies which will begin on Aug. 3 at a State
Security Court in Ankara

She warned, however, that the full isolation
of Turkey could be dangerous. The Article 19
director said that action could be taken against
Turkey in the Councir of Europe but if Turkey
was "thrown out;" such action would never be
.iable. "The Turkish government is pushing
for this," she said, voicing SuspicIOn that
Ankara may actually want to sever its ties with
Europe to go ahead with the policy it has been
put into effect in the Southeast.

"NATO has Siven 1200 shining new tanks
to Turkey. This IS outrageous. Who can believe
Turkey will use these against Russia?" she
asked.

Of those speaking at the meeting, barrister
Mark Muller who looks .into indiVIdual cases
in Turkey, said the systematic nature of the
human rights abuses committed in this country.
showed that only a political process could
solve the problem. Muller stressed that
although there were two previous incidents, the
killing of Kurdish activist Vedat Aydin and the
murder of MP Mehmet Sincar, the DEP case
was a turning point in the conflict. He added
that the destruction of parliamentary represen-
tation was a new policy ~ursued by Ankara
and referred to the situatIon as "a bankrupt
government and a bankrupt policy going head-
long towards war."

"If the West is notcareful," he said, "it will
create another monster like Saddam Hussein."

He too argued that without any alternative,
Turkey had justified an armed movement
against it. "When the DEP and lawyers are
destroyed," he said, "the only possible avenue
is all-out war." He said Turkey was paranoid
about the PKK and that there was much polar-
ization.

"Under the current circumstances," he
claimed, "there is little else to do bubto support
the PKK."

Jeremy Corbyn, an MP also known for his
activities on behalf of Irish independence,
referred to his past experiences in "Turkish
Kurdistan" and compared,'Tur~,sh justice to .a
'!(aif,trial by ~oodeà:generalrin a:3udges-um-
form."

He said the DEP deeuties were fighting for
only their basic rights. 'Their right to travel, to
go to other countries and to describe what is

happening in their region. They are fighting for
their right to argue for a self-governed state in
Kurdistan," he said.

"It is wrong to prosecute them and wrong to
arrest them," he said.

Aydar speaks
Zübeyir Aydar, DEP' s :liirt deputy who

along with his colleagues was "kicked out of
parharnent" according to Turkish Prime
Minister Tansu Çiller, was the main guest at
Thursday night' s meeting.

Aydar explained the levels the conflict in
Southeast Turkey had reached and noted that
"there are very big operations going on in
Kurdistan.The biggest operation is that against
civilians."

The former MP said villages were being
bombed and torched by Turkish troops and that
the number of settlements completefy evacuat-
ed and destroyed had exceeded 1,500.

Äydar warned that crops and forests were
also being burned down and there were serious
environmental hazards in the region. He
argued that Turkey's aim was to force all
Kurds to migrate from the region and said this
was a continuation of Ottoman policies. "They
did this to the Greeks and then to the
Armenians. Now, it must be the turn of the
Kurds," he said. Aydar also claiméd that in ten
days, a total of 24 villages had been torched
and that 6 villages had been given a ten day
deadline by troops to move outbefore their set-
tlements were burned to the ground. "In the
same period" he said, "troops have opened ftre
on one provincial center and ftve towns. The
bodies of seven people have been found. Five
women and children have been killed and
eleven others have been wounded."

In the last ten days, Aydar claimed, a total of
400 people from both sides had died in the war
in the Turkish Southeast "Our only crime is to
exp!ess our opinions," the deputy told the
audIence.

But in Turkey to speak of the Kurdish cause
or of the Kurds is a crime. Currently there are
over 100 intellectuals and journalists in
Turkish ppsons. Now, for expressing my opin-
ions, I am being threatened with a deaih sen-
tence'. I do not believe I have cOmmitted a
crime but I do not wanf to surrender and go
into prison."

Aydar also said that had he and his col-
leagues not escaped to the West, the only place
they could have gone to in Turke)' was the
mountaÏDs.

"We would baYe ~ ~e lDQUD'
tains to defend ourselve~ We would have
armed ourselves again~( wilderness. And
against all of this, whenon the mountains if
they attack and I have to defend myseIf, can I
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European HR Commission seeks
infonnation on pro-Kurdish deputies

Çiller's fight for privatization proves fruitless

be called a terrorist?"
Aydar claimed that in todais Turkey no one

openly expressing his identIty as a Kurd had
the chance of opening the doors of the state.
"Th~ only doors of the state open to the Kurds
are those of courts and prisons," he said. .

He argued that they did not want anyone to
die but that a dialogue and debate was neces-
sary for a peaceful solution to the dispute.

He added, however, that "as long as Turkey
f~els i~self powerf~l and as long as the West
gives I.t weapons, a peaceful solution was
Impossible.

Aydar called for a full arms embargo to be
imposed in Turkey and was hailed by Lord
A vebul)' ~ho said this was a priority issue in
order to bnng peace to the conflict.

More attacks
DEP's Aydar also claimed that as of August

and September, Turkey would increase its
attacks OQ civilian Kurds owing to the reshuf-
fle which will take in the top liierarchy of the
Turkish Armed Forces. He recalled that the
current Chief of Staff had promised to end the
problem before his retirement but had failed to
âo so. "The commanders who come to power,
at the end of August," he said, "will see it as
thèir flfst task to prove themselves."

"The deputy claimed that unless the situation
could be prevented, there would be full-
fledged genocide in the Southeast and said he
feared that soon the world could come face to
fac~ with a "Rwanda-style massacre" in the
region.

Aydar said the Kurdish people were in a dif-
fi~ult situation and required thehelp of a
fnendly hand. "I want tbe British people to
show the s~me support that they did to the
ANC prevIOusly,' he said. "We should
demand a complete arms embargo on Turkey
until the conflict is over." .

Other participants in the high-toned meeting
in support of DEP included Brenda Nixon, of
the y.;omen Against Pit Closures, who gave a
detaIled account of what she said was her own
"horrible experience" in Turkey. ...

Famous Turkish writer Vedat Turkali was
also among the s~akers and stressed that he
supported the Kurdish people and believed that
"tlIe Turkish people will be freed only when
the Kurdish people are freed." , .

He said it was a shame for the .Tùrkish gov-
ernment to b!l" the DEP and arrest its deputies.

Tbe ~eetIng .was organized as part of an
overall InterI}atlonal campaign tbe DEP bas
tauncped:-pnor to nexnveek'-s trial 'of its
deputle,s Il! Ankara .. A Sta.te. S,~curity çourt
prosecutor IS demanding the death sentence for'
all the accus~ deputies on grounds that they
made subversIve speeches. '
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Turkish Daily News
.ANKARA- The European Human

Rights Commission has decided to
ask for information from Turkey
abQut the six deputies - five
Democracy Party (DEP) and one
independent - who have been
detained pending their trial.

A group of European lawyers, led
by former French Foreign Minister
Roland Dumas, applied to the com-
~s~ion last month claiming that the
hftmg of the deputies' immunity

TDN Parliament Bureau
ANKARA- Prime Minister Tansu

Çi~er'.s h?pes.of rapid progress on the
pnvatIzatlon Issue have been dashed
again. '

The Constitutional Court has
annulled two I>rivatization laws in the
past year and Çiller has been trying to
g,et the program through for the third
time but due to the lack of a quorum
Parliament on Friday failed to vote on
the draft bill. Many DYPdeputies
oppose privatization and support the
~Iliance, formed by the .main opposi-
tion Motherland Party (ANAP) and the
pro-Islamic Welfare Party (RP), to
~bstruct th~ passage of the privatiza-
tion draft bill by not attending parlia-
mentary sessions. Ç1l1er is now faced
with another disappointment. Last
year, Çiller's coalition government
passed an authorization law In
Parlia~ent to privatize some State
Enterpnses (SEE). Based on this law
the government issued decrees to start
the I>rivatization procedures. However
the C.?nstitutional Court, at t!1e request
of Mumtaz Soysal, now foreign mmis-
ter, annulled both the authorization bill
and the subsequent decrees. Last
April, the government tried again but
With the same result, the annulment of
the law and the decrees this time at
ANAP's request. The co~rt ruled thàt

.Parliament must flfSt establish a legal
framework for the proposed legisla-
tion. :

Çiller placed a lot of emphasis on
changes ID the tax legislation which
c~~tltute. the cor, 6{ the,.(\priI 5 eco-
llOmiC atisteiity' pa\:bgè': When she
facttl problems in pâssing the changes
In tax laws, sh~ sought Soysal's views
on the preparatIon of a new authoriza-

and their detention were human
rights violations.

Meanwhile, diplomatic sources
ch~racterized the commission' s
qui~k decision as be~ng meaningful,
saYIng every month It receives hun-
dreds of files from European
Council member countries.

The commission also decidedto
revie~ the 'complaint of a Turkish
first heu tenant who was dismissed
from the Army dOe to his fundamen-
talist activities.

t~on law prop<?sal. Following the adop-
tion of this proposalby the
Parli a~~nta~y Plan and Budget
COmmISSIOn, It was sent to Parliament
f?r debate. The opposition parties, par-
ticularly ANAP, initiated political
~a~euvers in order to prevent the
bIll s passa.,ge. In order to stifle the
o~position, (,:iller sought reconciliation
With,the AN~ but also sought to dis-
cr~l.t ANAP 1!' the eyes of the public
o'pInlOn by usmg the recent resigna-
tions from the party and also by
spre~dIng the view that ANAP is
blocking the privatization legislation.

I;Iowever con~ary to Çmer's expec-
tations, the mam obstacle has come
fr?m the DYP d.eputies who have
faIled to show up ID Parliament for the
debates ori the draft bill.

Finally on Friday, Parliament was
unable to convene due to the lack of
the necessary quorum before a vote
could be taken. None of the ANAP
deputies were present during Friday's
plenary session and there were only 92
deputies from the DYP, RP and SHP.
!he att~ndance of at least 150 deputies
IS requlfed to fonil a. quorum. Deputy
Speaker Kamer Genç announced that
Parliament would resume its recess.
interrupted by ANAP's request for ~
inquiry into Çiller' s assets, and would
reconvene on September 1. This
means that there will be no further
rrogres~ .on the privatization legisla-
tion until the next ParliamentarY ses-
sion. Government Spokesman and

. State Minis~er )'.Ildmm Aktuna on
Thursd~yacc\is~d ANAP ,of'sending
only fIve of ItS 96 deputies to
Parliament in order to obstruct the pas-
sage of the privatization bill.
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wh daily news

Christopher complains about
human rights violations in Turkey
Says Kurds must be included in the governmental process

Saturday, July 30, 1994

Turkish Daily News
WASHINGTON- U.S. SCCj,-.ary of

State Warren Christopher said Friday that
the violations of human rights in Turkey did
not help the domestic security situation.in
the least bit. Christo~her made his remarks
during a House ForeIgn Affairs Committee
meeting on Capitol Hill. Chairman Lee H.
Hamilton had asked to hear the secretary of
state's evaluation of the situation in Turkey.

"I have been very concerned about the
escalation of the war in the Southeast
between the Turkish army and Kurdish pop-
ulation," Hamilton said. "And I would like
to know what the administration is doing to
urge the Turkish government to stop pursu-
ing a military polIcy on the problems of the
Southeast and to work on a political
approach, as well, with the elected political
representatives of the Kurdish population."

Secretary Christopher said iliat President
Clinton, "Has raised the issue with Prime
Minister Çiller, and I frequently raised it
with my colleague, Foreign Miruster çetin,
who I was sorry ... has left the government."

When TON contacted the State
Department Friday to get a reaction to the
appointment of Professor Mümtaz Soysal as
the new foreignminister, U,S. officials
politely declined to comment on Soysal's
appointment.

Christopher seemed not to have been
informed yet about Cetin's replacement.. "I
hope, the person who has replaced (Çetm)
will have a deep concern for the human
rights of the citizens of southeast Turkey,"
he said.

A very serious internaI
security problem
The U.S. secretary of state said it was not

an exclusively mili~ problem that Turkey
was facing today. "It IS one that needs to be
handled by reaching out to the Kurds and
finding ways to include them in the govern-
mental process. And we are going to contin-
ue to make that lX'int at every opportunity.
The response, as I am sure you know, from
the Turks is that they have a very serious

internal security problem. But I have never
felt that the soluDon to those internal securi-
ty problems was advanced by violations of
human rights. It is a matter on which I am
not satisfied that we have a fully adequate
approach." Commenting on Assistant
Secretary John Shattuck's recent visit to
Turkey, Christopher said: " I think
(Shattuck) is somewhat encouraged by the
intentions of the Turkish government to try
to address it on a more inclusive basis,
rather than on a purely military basis. But it
is something that's a matter of concern to
me. But I would want to say, also, that
Turkey is an extremely important country to
us. They are in a key location; they are m a
situation where it is very important for us to
maintain a secular Turkey !liat is not intimi-
dated by the extremism of the Islamic
movement."

Nations that help Iran
Christopher also accused those nations

that continue to deal with Iran of making il
easier for Iran to sponsor terrorism through-
out the world.

"Iran is an international outlaw,"
Christopher said. "Yet some nations still
conduct preferential commercial relations
with Iran or take other steps to appease that
outlaw nation. They must understand that,
by doing so, they make it easier for Iran to
use its resources t~ sponsor terrorism
throughout the world." President Demirel,
who has just concluded an official visit to
Iran as the guest of President Hashemi
Rafsanjani, said that he believed in the ben-
efits of increasing the volume of business
between Turkey and Iran. A transportation
agreement was also signed recently by the
two countries.

Tom Lantos, commenting on the recent
bombing incidents that are said to have been
staged by Iran, said, "the response of civi-
lized socIety to terror has been totally inade-
quate. Four years after the PAN AM 103
Dombing, where over 200 Americans died,
much rhetoric has been employed but noth-

ing has been done. It is a terrorist interna-
tional moveII?ent supported by Iran, con-
doned by Syna, and not resisted forcefully
by the international community.'"

Then, Lantos prese'nted the following
challenge for Christopher: "I wish Mr.
Secretary you would name the nations that
conduct preferential trade with Iran. I wish
you would name the nations that appease
them (Iranians). That is the only way to
focus neg~tive publicity on people who sup-
port terronsm.'

Distress.."<iwith 'some of our allies'
Christopher replied: "I feel very stron~ly

that we must take some new action WIth
respect to int~rnational terrorist incidents. 1
am very distressed that some of our allies
are among those - at least in my judEe-
ment - who do not recognize the full
responsibili ty of Iran for the. Hezbollah
attacks around the world."

They know who they are
"I feel that Iran is the principal culprit in

this situation and they need to be identified
and they need to be both contained and
restrained in what they are doing. Those
allies who are engaged in such activities
know who they are and we are going to be
further sharing our intelligence about Iran
with them to see if we cannot draw them
back from this conduct which I think unnec-
essarily encourages Iran, and it is very
destructive for the international coordina-
tion that we should have. I am just absolute"
ly mystified why these countries are unwill.
ing to put their commercial interests aside
and recognize that this kind of terrorism
must be dealt with, and dealt with .very
harshly." Lantos and Newt Gingrich, who
will soon replace Lantos as chairman of the
House Subcommittee on International
Terror & Human Rights, will submit to
Congress next Monday a resolution to con-
vene an "international conference on inter-
national terrorism.
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